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L'homme qui cherche apporte un message d'espoir à 
l'homme qui souffre. Car vous pouvez désormais corn· 
battre les maux qui gâchent votre vie, sans craindre de 
réactions dangereuses pour des organes délicats comme 
te cœur et l'estomac. :-

La science moderne a découvert un remède qui n'en· 
dort pas seulement la douleur, mais qui aide l'organisme 
à l'.éllminer naturellement , en éliminant ses causes 
mêmes . Ce sont les merveilleux comprimés d'« Aspro » 
que Je monde entier salue comme un véritable triomphe 
de l'homme sur la douleur. n est définitivement reconnu 
qu'« Aspro » chaHe une violente migraine en 5 à 
10 minutes, soulage lea rhumatismes en une nuit, 
calme les névralgies en quelques instants, bloque 
en une nuit rhumes et grippe pris à leur début, sani; 
même qu'un estomac délicat s'aperçoive de son 
pauage ... Vite assimilé, « ro » s'attaqi..e aux causes 
de ces affections : il dis out 1 a · · , pe 
fi~vre, c~e les ~erfs ~ ettoie l 'organisrne à la rnanH.re 
d un véntable antisepti<J-ue interne. 

Une vie plus heureus,t s'oflre à vous : il suffit de vou
loir et d'agir avec« _!.spro » . 

« Aspro » est si p\lf que même un enfant peut en preneire 
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• MIGRAINES • NEVRALGIES 
RHUMATISMES • NERVOSITE 

RHUMES • GRIPPE 
DaJU1 toutee lei phannacieo S , 10 et 20 {r . la 

boite de 10, zs ou 60 tablette•. 
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Doux « Aspro • ont bloqu~ cette 
srlppe en une nuit 

Avant llt Ugbemnit indiApost tt 
m• rtndant com'f.'Ü que mon rhut.!e 
1/lglnbait .,. gri~, fai pm k 
aoir en mt couchant, deuz • À.f'PrO , 
avto un• la••• d• thé de tiUl1d: la 
®ulturl dilparurtnt et le lendema: ·:, 
i• \!aquaia d mtl occupaUnm lt.abi· 
hullt-1. A. Do1.a. 

11, ltu. du Craad VialYc-, 
St .. Mrt. 

LE MEILLEUR DES GARGARISMES 
Ltt popnhb •ntrsrp11qiu1 tf • .ASPRO • font ;galtmtnl· mnwillt m gug•· 

1 
rlsmtt. En eu Je""'' Jr gorge, f•1tu Jwo#drt Jrux compnmh J•ru 1/ 2 .-rc 

J' t•• 1;;Jt tt g•rg•ri.Hz~vo•.1 bien. l.L IDHl•gtml"nt lt'14 imméJUt. 
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La Corporation de• Agent. de chan•e a fêté tout 
récemment ion président. M. Eugène Re1leau, el 
lui a ol/ert aon buste. œucre du bon •culpteur 
Theuni1. M. Euiène Re•leau eot membre de la 
Commi .. ion de la Bour5e depuia 1923; il en fut 
nommé prûidenl en 1934, el, depui• cette date, il 
n'a ccué d"rlre rUlu ou prorogé dans ses /oncliona. 
Il e1I, en oulr<!, prbidenl du Comité de la Cote, el 
pré11J1tnl dtt la Caisse de Liquidation du .\larché il 
terme. membre du C onocil .upérieur dea finance•. 
et admrnl•lraleur de oociélés, Il a rendu pendant 
la guerre de• 1erL'ice1 aux armée• olliéea, et cela lui 
a •·alu la médaille cwique, la commémorative. d"au· 
Ire• c/1st1ncl1on1 - el ce trophée : un 105 /on11 aulri· 
chien, don des Fronçai• - allealonl qu"i/ a •er11i la 
bonne cause aans regarder à la peine, ni au riaque. 
Les anc1l!n1 combattants de Jamoiane, en appelant à 
leur tête cc défonaeur civil de la patr1e, en lémoi· 
inenl d'autre pari. Plu• lard, au fur el à me1ur<" qui! 
a élenda1t le rayonnement de son importance pro· 
Jeuionnelle, com'Jle tout autre pcnonnttgc con11· 
dbable. il a collectionné le• Ordre1 nationaux el 
étra,,,e,. . parmi ces dernier•. la l.é11on J' honneur 
noua marque que le pré•idenl Resleau e•I un ami 
de la lantue el de la culture françaucs, la Comma"I 
dcrie de Saint Gréaoire ie Grar:d nous permet de 
d .. !Îner qu'il est bon catholique. Comment en· au• 
rion•·noua douté, lorsque en compulaant le curricu· 
lum d'Eugène Hesleau, nou• avion• constat<' que 
c' e•I au co/lt'ge Saint-Boniface que notre hboa acait 
iadi1 /ait •e• étudea professionnelle• •upbieurcs > 

Ainsi, en •roupanl ces mention• o/fidclle•. nou1 
arri11on1 à déJager, beaucoup mieux qu'il n'11 pa· 
rail, la ph111ionomie de l'Agcnt de chan11e modèle, 
modèle b.,J,e et modèle ancien, cela va de soi 
L' Aient de chanie modèle a longlemp1 exercé 1a 
pro/eHÎOn, aoec zèle. ponctualité, pondéralton, cl 
la plus inflexible probité. Il n' esl pas exaférémenl 
c l:uajn truJt • el ne croit pas que po1 r t•aiter lei 

. . .. • --: :·~,APERITIF ·, . ·oSS I . à base de.vin .-. .. . .., . .,. •.,/ 

- " à / eau dds~;tère . ·," 

Viacoae ou lea Ouide-.'>1arihaye, il foi/le néceuol· 
remenl .. être •aoûlé d' éconornie politique. de 1cien• 
ce• 1ociale1 el po/1lique1, D' e.<adtJ el •olidea no
tion• moyennes. acqui•e• à Saint Boniface ou 
ailleura, lui para1uenl bien 1uif11anle•; il admet tou· 
le/ois que le• lemp1 1onl chani:é•, que la comp/exit& 
des aJ/airea moderne• exr1e pl.,, d' urui;emloires ut1 
peu partout; il •e rallie donc à l'idée de ne plua 
afréer à la corbeille que de• licencié• ou des doc
teurs. mai• ce ralliement à la cause d .. haute• élu· 
dea n'exclut paa un lé,er 1ceplic11me. 

L'aient de chanie mod~/e e•I lo11aliste. A l"Yaer, 
la Bourse a fourni un Ir<'• honorable contingent do 
bon• combattant•. // eal francophone; el /' anglo
manie, la germanophilie •e portent fort peu à la 
Commi.,ion de la Bouru. 11 e•I consen•ateur, el le 
corp• tout entier se partage entre de• libéraux el 
de• catholique• éialement modérés. Le catholi
ciame 1ouit loulefoia d'une 1mf:'erceptible prépon· 
dérance dan• ce milieu où la He/ilion apparait il 
la foi• comme le si1ne d"une parfaite rtHpectabilité, 
et comme l'antidote rénércux d'une exulence con· 
sacrée à /'aridité dea chi/Ire&. 

Complétons ce tableau un peu austère, el tout 
en inductions. en priorat le lecteur d' Cl'amîner aL,ec 
soin les lraib que noire ami /ocquea Och• a /ixéa 
tur la coucerture Je ce numiro. On y trour:-era une 
certaine •olennilé a/fable. un certain air d'auu· \ 
rance pai81ble. Et l'on ne pouna s'empêcher de 
croire que le• •yndics de nos corporaltons de jadi•. 
bourreo1• diligent• el iual<!a. mai• un lanhn<!I raide• 
el froida, tel• que le• peifnirenl Pierre·Paul Ruben•, 
/ordaen• el Fran• Hala, d<!caient re.,embler beau· 
coup aux Eugène Re•leau Je 1937. Cela e$1 d' oi/
leura logique, car la /oncl1on pétrit le• caractère• 
qu'elle utili•e: et •i corporation il y a, type syndic 
il doit y atloir, • in aelemum / 1 . 

Une dernière louche, en/in. Et noire des•inaleur 
attitré n'eût pas manqué d'11 poun·oir. s'il n'était 
de rèile que no• tète• ae délaclicnl •ur fond blanc, 

VERMOUTH ~., _' ~'.··>"f.{i, 

MARTINl~D.RY· 
S~mpose. pour vos ·cocktalls~: .. · 
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LB CADEAU QUE TOUTE FEMME 

DESIRE 1 

Parfums Précieux 
DE VRAIS PARFUMS DE FEMME 

LAVANDES COLOGNES 
BEAUTE, ECAILLE, BROSSERIE 
F1ZZ le vaporiaateur earanti, 
le. dernièr« création• c Eaale • · 
c 37 » modèle de poche idéal. 

LA GRANDE PARFUMERIE 
'8, RUE DU MARCHE-AUX-HERBES, BRUXELLES 

L. cra11on de Maître Ochs elll 01011 e1quiHé , en 
arr/are plan, quelque uoalc pertpecliue abondante 
en /ardini cl en //euro, el ouui dei cadres el deo 
eadrc1 encore, en cain de galerie privü. Et nous 
euriona oin1i été ouerti que M. Eugène Resleou -
pardon I - que l'Agenl de chonfle modèle aspire 
a ux joies reposonle• de lhorticulture, de même qu ·il 
n'.,t pas in1en1ible aux Beau>:-Art1, Loroqu'il atteint 
~ ce qu'il e•I convenu d'appeler une grOUt! •itualion, 
Il achète dei tableaux, ne dédairne pa1 /., bronze t!I 
le marcht!, et rèrle se• goûts eslhétique1, chronomé
lriquemenl, à égale di1tance horaire de ceux du den
ti1le, qu'il réprouue à iu1te titre, el de ceux du 
Monlpamossien, qu'il réprouve plut encore, parce 
qu'un Boursier esl payé pour lal'Oir qu'un emballe
ment ne /ail jomai1 une bonne affaire, 

Il. 
Tel quel, t!I parce qu'il o de 1urcroll exercé une 

•ronde préaidence, au coura dt! laquelle d' 1mpor
taril11 ré/orme• ont été promue•, dont plu1icur1 
aonl i on œuure el qu'il avait c·oulut!• a •ec per1évé-
1anee, Eugène Ruteau e1I exlraordmoiremnl popu
Jaire parmi /.,, agents dt! chante, qui rt!connaissenl 
en lui le apécimen in•igne de leur corporation, 
eomme nou1 le dision1 ci-dc.,u• 

Sea collètue• lui iavent gré d'avoir défendu, p/u1 
encore que /euro inlérél" leur indépendance "' leur 
di1nilé. /11 lui •avent gré d'avoir 1an1 dé/ai/lance 
maintenu la di1cip/inc de lt!ur ordre el pri• dei •onc
tion. loroqu' il le Jal/oil mai• 1on1 1c départir 1omai• 
aune Impartialité, d'une humanité parfaites. Do
c>anta1" encore, ils •onl fiera d'avoir en Reateau 
un pré1idenl qui n'a paa •a longue en poche, pru· 
d'homme accompli, ferme el franc comme un Sem
Wan5011, el qui ne craint Pa• de tenir téls à la uille 
de Bruxelles, aux grandi banquiera el au ministre 
Je1 Finances lui-même. 

Dù le début de 10 pré1idenco, il parvient cl /aire 

abandonner aux banquiers leura fraù J'inlen1cnl1on 
dan1 lei em·oi1 de litres. Pui•, il proleale auprè1 de 
la oille de Bruxelle1 contre let redcuance1 ab1urJ-. 
quo celle-ci puçorl 1ur lu comploira de chanre. Il 
oppo1e cl I' admini1trotion communale un rcfu1 calé· 
goriquc de paiement. La Ville menace de pour1ui· 
ure lei O{enl1 de change qui ne paieront pa1 leur 
palenle. Relleau lient bon. D'orageuse• entreuuo1 
avaient eu lieu entre lui et M. Max. Elle1 aboutirent 
cl l'a/fichage de l'ultimatum mayoral ... 

Dieu pardonne aux iconoclastes/ Noire bon 
maïeur /ut brûlé en effigie ... Ll-deuu1, Reateau 
court chez le mini1tre dei Fi nonce• - c' étorl 
olora M. Sap ; il lui démontre qu~ Io ville de Bruxel· 
lei con1idtre la Bourae comme une entité loillable 

et coruéable cl merci; qu'elle refu•e Ioule modi/ica· 
lion aux rtglemenl1; qu'elle fauoriae cl tort el d Ira• 
ucu lei nominalion1 d' agenl1 de chante nouveaux, 
animée par le 1eu/ e1prit de lucre, sons aucune con· 
1idérotion pour la dignité de la profession. Bref~ Il 
demande, il exige dr1 réformes, concainc M. ;:,ap 
qui 1' of/re à collaborer avec lui à un nouceau r~tle
menl cl fait tant el 1i bien qu'en octobre 1934 1or• 
lait /' arrélé-loi, modifié en 1935, qui réformait la 
pro/euion, 

Ill. 
On 1oil quelle fut /' euentie/ de celle réforme 1i 

utile. Elle metla•I fin aux abus intolérable• qui 
1' l!laicnl moni/e1té1 don1 le T ermc, en eritcanl que 
Ioule• opbalion1 /uucnl couucrlea au moin1 à con• 
currcnce de 25 p. c. En contre-partie, /' arrêM loi 
ne permcllail p/u1 que /es spéculateurs malhon• 
nêlea inuoquouenl d.!1ormoi1 /' excepli~n de jeu pour 
l e 1ouslraire cl /'obligolion de coullrir les perle• 
.!ucnluelle1. A in1i di1porut une dei cauaea de ruine 
d'un 1i grand nombre d' ogent1 de change enlroîn.!1 
dan1 d' inexlricable1 comp/icalion1, incapable• de 

AVEZ-VOUS SONGÉ AUX Fr.TES DE FIN D'ANNÉE 7 'orto • Sherry • Vint et Ch•m,11nn 

Le Royal Mov.u.eux 2S.-La TA VERNE ROY ALE .I~~t}~y~~~ 
Let incomparable1 FOIES GRAS " FEYEL » de Strasbourg 
SUPREMES - PARFAITS - CROUTF.S et GALANTINES 

La Cuwie Royale • 

Pri• 1péci1ux pu panier 
(i~$ ..... 1..1.'~~$(i,,a,-s. ...... .t. 

. 40.-
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AU SEUIL DE 1938, tels sont les vœux qu• lM Et. A. & E. 
V .AN DEN HOVE & Cie, Aqents Généraux du Champa· 
QUM de Saint·Marceaux.. adressent à toua leun amla. lec· 
teun du • pourquoi Pas? • lia les remetcl•nt de l'accu•U 
enthousiaste qu'lla ont réservé à leun lnitiatlv• et le• 
anurent qu'U. leront tout ce qu'il laut pour r .. ter dlqnH 
de lwr confiance • Commence& donc 1938 qaiment. le 
Saint·Marceaux à la main : U sera. dana vo• réunions de llA 

d'année, le roi de vot:e table. 

S!MARCEAUX 
CiROS: A.(IE.VAN DEN HOVE EJ C" • BRUXELLES 
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LEYSIN 

H couurir à couse de l'in/idélit6 de leura clients, 
edculéf sans pitié, par/oia même entrainés dan• 
dei liquidations /rauduleu1e1, el dont le seul crime 
4tail d'avoir manqué de caract~re, et de n'aooir 
paa 1u rélister à /'optimisme ambiant ... 

Le dispositif nouLeau renforçait les condition• 
âentrée dans Io corporalfon. Il exiteait, nous 
I' a&>ons dit, un diplôme de droit ou de aciences com
mer.:ia/ea. Il maintenait Io disposotion concernant 
le 1late; il in•lauroil un uamen pro/euionnel sé· 
u~r•, de•finé à serofr d'éliminatoire (il JI o 1,500 
agent• de chante en 8el1ique, el il ne semble pas 
qu'il aoil opportun d'ouvrir des ol/icine1 nouvellea); 
en/in, il fixait le cautionnement à IS0.000 franc•, 
oueo possibilité de n'exiger qu'une partie de la 
aomme. M. Gutt, aloro mino•lre, pria Resleau cl' être 
large, a/in que le• petits agents de change ne fus· 
Hnl paa élrang/é1, el que la pro/euion restilt ou· 
uerle aux audacieux qui esp~renl /'aide d'une hon
nit• chance. • /e /us large, déclore volontiera Res· 
leou. el ce aerail une calomnie 1r0Hière de déclarer 
que j'ai fac>ori1é let groa . • .\fai1 ;' enlendai1 me ré· 
Hrller de• aanclion1. /'affirmai le droit, au moindre 
manquement, d'exiger que 1' agent de change dé/ail· 
lant 11erse intégrolement la caution tout entière, 
eou1 peine cle devoir ae démellre. 1 

En un mol, les ré/orme• promuu par Re1teau 
ont ui1é alJanl tout la atabilüé de la profe.sion, la 
aécurité d'un honnéte profit, la nécessité de proté· 
1er /'agent de change contre le /i1c, la banque el 
u dienl, mais auui contre lui·méme. C'est pour· 
quoi 11 etlt voulu que le courtoRe soit accru d'au 
molna 1/1000, a/in que l'agent de chon11t pût vivre 
de ta 1 profession » el non poa de apéculations per· 
eonneU... Cela, c'était pour protéger /'agent de 
chant• contre us propre• entrainements. {'>lai•, 
ri outre part, il fallait encore le protéger contre aes 
ennemis naturels, nou• ooulons dire contre les bon· 
(IUier•. 

Ceux-d étaient mécontenlt que l' orrité-loi ré/or· 
moteur neûl peu exigé le cautionnement intégral. 
IZ. 1e aenlaienl menacéa don1 leura opbationa per· 
eonnneU .. - car on soit que iu•qu'en 1934, il /ut 
lo;,ible aux banquu de • compenaer • dan• leur 
-lnle, aoua1To11onl oinal à la Bourae un certain )'n d' "'''"'~ """w'~'"· ,_., •~q,,;m 

rêoaienl que le change 1' ej/ecluerail déaormoi1 dan• 
une banqu., par eu' dési1née, sans garantie ni pré
acnce: du commi.saorre du GouL'emcment Le hm.1· 
clos, ou à peu p1è1 Le tournoi s'engagéa dan• le 
cabinet de .\!, Gutt, el dura Ioule une lon11ue jour
née. 

D'un côM, Retleau el Vanderlinden, repréaen• 
tant 8ruTelle1 el Il nuera. En face, les gros aei1neurf 
Vigneron, Verachueren, Fabri, ll'i/liom Thys, accam• 
pafné1 de leur al)ocat, 

1 Nous, d.iclare Reateau, nous n'a<'ions Pa• be· 
soin d'ac>ocat. Notre cauH était bonne! 1. Et vrai· 
ment, on aent bien que ce n' eat P<U là une phra1e, 
mai1 la con•iction profonde d'un syndic du lemp• 

jadis, chargé dei Intérêts d'un corps de /'Etat ou 
d'une gilde c/e marchands, el prêt à bra•er les Sel· 
11neureriea comme le firent lei ancêtres. 

Mai1 le lemp1 dei discordes sanglantes ed paa14, 
du moins dana ce plan-là. Le conflit Resleou· 
Grande IJanque ,-opaiaa sans que les v .. morel• 
à cenir oient à déplorer que la hoche n'ait heurt~ le 
• gocclenclor 1 . Ce /ut Resteau qui triompha, aoua 
l'arbitrage de M. Cami/le Gull, el les aeula horion• 
de celte journée épique furent que/quea propo1 ai· 
trea·cloux échon1é1 enlTe le ferme Reateou et 
le bouillant el regretté directeur de la Banque de 
Bruxellea. 

IV. 

Maia auu de récits 1uerriera.:. 
A côté de ces a1pecl• pugnaces, il y a clans Eu· 

gène Resleau un philanthrope, et ce philanthrope 
lui auui, re1te dana la tradition de •on métier. Le1 
bouraiera, CCa gcnJ d' oraent, Sont JOUL'Cnf c/e1 
gans de cœur. Peut·êlre qu" ce désinléreuemenl 
(oui, parfaitement/) '"' un dei plus curieuT phéno
m~ne• d'accoutumance P•11chologique. Cea 1en• 
qui manipulent tout le temps de /' ar11enl 1onl peu 
'lent.fa par l'argent el moina encore pa• ce qu'il pro
cure. lia aubiuenl la griserie du chi/Ire reprliaentanl 
un gain; mail il1 1ont peu enclin~ à s' hypnoti1e1 de· 
aanl la lia•H repr,aenlée par le chi/Ire; el ainal, 
l'important, pour un homme de c• métier, ce n'ut 
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SI VOUS AIMEZ SUIVRE LE PROGRES 

employez 
SINGLE SHELL 

chaque hiver. 
Shell travaille sans arrêt. 

Ses laboratoires 
et ses bancs d'essais 

ne chôment pas. 
LE RÉSULTAT? 
Une huile telle que la 

~V lU\'IE IL IL IE 
Sll~tllLIE Sl~llEILIL 

SANS RIVALE 
SUR LE MARCHÉ 



4633 POURQUOI PAS ? 

Pa• d'avoir •n poche, l• 1oir, autant de billeu de 
mille di•ponîble1, c' c.t de le• aL'Oir tatné• 1ous le 
1itne du ch1fir• qui cerlifi• le tain 51 donc, le. ayant 
t atné• •I /e1 a11unt •n poche, il "' 1epare de l'un 
d' •ux poar le faire pa.,er dana la poche d'autrui, ça 
n·a qu'un• importance relative, pui1que, en /in de 
compte, cette opération n 'a/t~re en rien 1or> chi!/re 
de bénéfice• , et qu'il • 'at 1t d'uno dépenu privée 
gui n 'a ri• n d voir avoc le• rètle• du jeu. Et ainai, 
1 at ont de chan11e a la pike facile, et même /e tro• 
billet. Pour le champa11ne, l' esbroul/e et lea fille•, 
l'auto et le complet antlai•) - Parfo,., oui , Mai• au .. i 
pour le• pauvre• et pour leo cau•e• qui le touchen t. 

M. R elleau, homme au1lère, in.en•ible aux 1é
duction• que nou• lnumüion•, •ait bien que •e• col
l èt u•• or>t la main lar11e. Il en a profilé pour créer 
d è. 1924, une cai11e de 1ecou,. pour employés 
d'atent• de chante. Aucune dea bonne• œuvres de 
la corporation ne /e /aiue indiffbent. • Dana notre 
métier, d1t~il, l' emplové oit al'ec le patron, aidentifie 
à la firme. li participe à no• peine•, à no• joie•; noua 
no u1 ouocion1 aux 1ienne.t ... » 

Nobla• parole• I Elle• font enlret>oir un •Y•lème 
o~ il y aurait a:itra cho1a que d<" la haine d la bo•e 
J e1 cloue1. Pour un peu, on rêr;crait d'un corpo · 
rati•m• 11énérnli•é, •on• 1on11er que les condition• 
de fou• le• rnélie" ne 1onl point pareillc1, et qu'une 
r4auite corporat .. te ne préjudicie nullemen t de• 
pouibîlité• d' utenrion cle ce régime ... 

Pourtant, c' e•I /e trand honneur des homme• de 
la trempe d'Eu11ène Re1teau de montrer que le• 
•vndic. du temp1 iad11 peuvent exi1ler encore. e l 
/ aire d'excellente bc1ogne dons un champ déter
miné, 

A M. le professeur Weidmann 
à Paris 

Vous vous êtt-s rév~!é 1oudain, ~1on•icur. comme 
un météore. Vous ave2 ~tonn.; not1e monde q en 
a tant vu el votre penonn"l té • 'unpuse. Oo c.roit 
assez généra:ement qu ·un auusin c ·al tout 1 =nple-
ment un as.s.as~n. un as~au'n commt": un outtc. u:i 

~:·: .. ;-. .. ;..; .. ; .. ;..; .. ; . .;,.; .. ;., .. ; . .;..;.,; .. ; .. ; .• ; .. ; .. ; .. ; .. ; .. ; .. ; .. ;.; .. ; •. ; .. ; .. ; .. ; .. ; .. :•:!: homme qui tul" pour vo'.e:. En pnncipe, cela parait 

i :~: usez bête, noua .avono tous combien furent mé· 
~: :~ diacres les gatn• de .\1\1. :,._. anau'l.9 les plw 

~: :~: notoire s. 
(• •:• J!s SC sont !OUS donné beaUCOUp de ma) pour pal 

<.-:·::.: ·.:::~.: grand'chose et le ri1que qu'i!t affrontèrent dé bé. 
• rément était tout à fa!t horo de p1oport :m uec leur 
<• ·:· bénéfice éventuel. ::\ ous en conduerions tout au .,i.,.. 
~<::: ::~·:·:: qu'ils éprouvaient à tuer Uni" certa ine 1atùfact on 
• Il n 'est peut être pu besoin d 'aile- pour cela 
• ... fouiller dans les recoins fangeux de •'âme huma10e i .;. et de prononcer le mot de sadisme. Peut-être qu en 
O :;: tuant d'autres être1 huma'ni. un homme 1e ,_nt 

~~ ~1~ orgueilleusement hors •frÎe, un gaillard d'exception 
(, •:· du genre de ceux avec le1quel1 on fa:t les m11it1rs . 
.;. "· les empe<eura, les dictl\lcuri. 
'.t :l: C'est pour cela. "'"" do ut«, qu'il nous est donné 

J
ii t ::.a;s~~c~e~n d:~tr:'.f~~~~~: =~n:u;~~e~,:i'~~." o:~ 

:;: m ai$ nous ne pouvons oublier Ir oOU\'enir de cet 
~'. humociste e t technicien distingué l .nndru. vo!Tc pré
•·• décesseur dans votre chambre actudle de Vcoa1lles. 

1 
;~: Quel artiste c'était cela et on gftrde le sou\·cni1 de 
~: aon sourire qui I' apparentait à la Joconde 
·:· Votre tableau de cha•oe éil'ale 1-il celui d., Lan<:lru 1 
:~: ~ow ne le saurons •Rns doute jamaia Vou• comme 

O ::: lui emportere2 une part de vos secret. Ma s 11 fout 

l ± J admirer chez •'Ous l• oi.mplici:é avec lnque' le dèt 

/'"''' ''' ' ' '''''''''''' ........ ·- • • .-... ··~ .. u "'". l'•• '""··· f•i "' 



POURQUOI PAS? 

X , , Y ... , Z . . • S uiv1rent des de.aiption1 qui 
montrent r vous une dé11:wolture. un dét,.chemcnt 
parfait .. 

Puie voua avez aouri , Ce tourire eat incontt>•ta .. 
blcrnent photo~i'nique, voua êtes du boia dont on fait 
le1 11<ou et l lollywood tirerait un irrand parti de votre 
indivI<lu 11 \1. Deibler ne devait adon toute vrai1em· 
blance en trrer un autre parti ..• 

Gentil i;uçon ,, eédu;sant ... sympathique •• bien 
éicvé , Les ép11hètc.1 :audatives voue ont été larae· 
ment décernéu par vos camarades de jadis. • Et 
encore mnintcna':'\t •• 

\laintcnant on 1'empreue autour de voue. Lin 
' énérable avocat à barbe blanche ,·oue retient pater· 
ncllement au moment oli vous fa;te• un faux pu. 
l!nc avocate femelle montre un aourire parallèle au 
vôtre. f OUS ces personnages en robe OC font photO· 
graphier près de vous, a••i• sur le même banc. ou 
debout. bienvr1llants, condescendants, eux et vou•. 
pour le photographe. Avez-vous faim. entre deux mter
roga•Olr<"I un journali•te se rue à la recherche d'un 
aandwich . On not~ vos mots. vot1 sourire•. vo1 avt-ux, 
vos pl.,ura ei graci~ux quand on vous présente la 
photograph:e de ~lrne votre mère. 

Il e11 ai beau. \\'eidmann avec son doux sourire. 
aa douce bonne foi ses pleurs ''ite apaisés . 

T nnt et 11 bien QU<' ce sourir., et ces larmes finis· 
acnt par ébahir votre juge qui en fait la confidence à 
nos confrèr<-1. 

Hélas, toute ce:te g:oire passera comme une fumée 
dans le ciel, comme la rose ouverte le matin, flétrie 
le soir. Et c' e1l pourquoi nous n Ïnsisterione gu~e 
1ur votre compte. voua laissant à vo1 admira t~ura cl 
eoi11neurs de la presse et du barreau. s ïl ne nou• 
a pparaiuait que de votre cas résulte un enseigne 
ment. une inJication dont l'a rt de tuer iwofitera ct'r 
tamernent. 

\'oui êtes \lon&:eur le professeu:, le vulgu:'8teu1 
du coup de paatolet dans la nuque. Cette pratique 
jusqu'ici était, ce nous semb:e. réservée à \I Stahne 
à lencontre des maréchaux e: de• diplomate• EUe 
re.stait. en quelque 101 te . cm ~e terrain offjdd c· e11 

vous qui la mettez dan• 1e domaine public 
Vos prédéceocurs, te?, l roppmann avec son acide 

pru111que ou Landru avec son matériel d 'alchimiste. 
ou Sarret avec sa baignoire d'acide sulfurique. 
avaient recours à de• complications ahurissantes. Ou 
bien. il >' eut de• brutes comme le• dern•era oares 
allemands, avec de• coutelas, de• découpages. toute 
une Loucherie encombrante. 

Il nous parait que la baUe dano la nuque dont l .. 
mesiie fut et reste !e génial Staline, a trouvé en vous 
un apÔtre qui met cet acte reJ;gieux à la pe><tée de 
tou1 . c · c.st prompt. c ·cst propre. c'est net. c·e ... t 
définitif. Pas de d:'°1•s!on entre le sujet et l'objet 
Pan1 ça y est .•. 

Vos coll~11ues en assassinat, tous ceu'< qui brûlent 
de aOlanccr eu: VOi traces pouz mériter plus wd le 

---------------

Spectacles du I•• eu 15 jenvier 1938 
Sa medi 1" Mme BUTTERFLY 
È.~ Î. \,,:;.:· t;'~R~~ l•"• A 11dr••• · 

D1man cbe 2 , en m atin•• ' F EDO RA. 
~j;·~~~~'&ü~'Ô~ EYè'~E.~M, Al"lde. Took• •'· Pu.,, 

En eo1r êe: CAVALLElllA ROSTICANA 
M ... R.si• ud..., Aud"u ' ' .\t 'll.t 8ucoult. t.- • DC• i, 

et LE J ONGLEUR DE NOTJ\E-D.t.llE, 
\tM , O••Jd. c.&oaoe. Re.r.1., 
Lancli 3 LE COQ D'OI\ 
~ ... Cl.a 0.1.fÔef't. M .t. H.,, ,1.1• ~ • •• ..tt 
lt 1c t.e.:ieoc LE CAt'RKf. E.SPAC~OI 
llardl ~ L'AFRICAINE .rcpmel. 
~a..C J.u0oro..b-.J1a ; M\l lu• ~t.111t"• t'e...i1a. 
MeroreclJ 5 . L'ENLEVEMENT aa SERAIL 
llllt•• O.ifbdf,d•C.u•I 'l\.«fA1\.u.O .i.t \•~Obb.l'lfL 

et LE !lECl\ET DE S UZANNE. 
""' •L ,~ .. ,.e.z , \ tM. A11"·•• S.i•t-ftt. 
Jeuclo 6 à 19 30 b (7 80): LOHENGRIN. 
w. tuw.!"'..,... e.-1o~1·•· M\4 . L .... ~M:._.,,. o.c ... , ... r-~m 
Vendredi 7 AIDA (drroiere) 
nC Jiul:w•o Po1o1; .. ,. -.·a.t.A•• •,.•• t.•e at ,.J..0.•o.1•11.Ru 111 i\.. 

Samedi 8 MIGNON 
\\1. , ·•T•H v .. ,.. M" OA0. 1u,fl•••l\r., 
Dima .. ebe 9 , dernier~ m•trMe de RIGOLETTO, 
\t, de ..... .. ... nor.. ~hl Â 14 al R• · hard o .. C r- ta.. 

t I • b .... , LA CF'O!'I 
ED IO rée LA REINE DE 8" 8" (dernière). 
"""' C. rbor s,..h• \1\1, L•n• \1• 1 '• '"""• 

Lundi 10 Lo SONGE d 'un• NUIT D'ETE. 
t>eO.,.C'ant~>'f.L \1 .. , •• MM A dt••1 l•l< ult. \•uÔ ~rth. 

llarcli 11 : FEDORA 
i, •-;_,: d~1n~tëôlJïioiN1fÂ~~~Î.•ua, .. v0 ,, a.-.u.>. 
llerere i r 12 : FAUST. 
~ -• Riraa11dh. : 1.1~ • • •· v •• OW,...r.- , '-'-.c• l. 
Jendi 13 : LA TOSCA 

"fil~. ,,_ •• , t.• \.11 , • Al al4• R • "- ••-'· 
Eo 1. i..I.1 Lo flASÇ .\1 t ES " 11.."!<o~• 
Vend ecl1 t4 L'AFRICAINE (dcrnaere). 
MH~ • !Io .,41 • . \.0111 C•- ·• - ' 

SameclJ 15 LA TllAVIATA 
M•• .,.. ..... ,,..._,.. \1 Li>n•. roToa"" 
f1 .. be'.,. LE LAC D~ CYC"f~ 
Pear na eliduu 4• f61u offrct l.:• Caroct de Ob Ceapt11 

tourire de l'avocate. le sandwich du journaliste, la 
sollicitude du maitre à barbe blanche. l'admiration 
échevelée de la pres•e et du barreau, s'étonneront 
qu'il ait fallu vous attendre pour que cc procé<lé si 
parfait leur fût révélé 
~ous ne doutons pas que vot11 oyez fait écol.,, 

aus>i vous donnons·nou• - en dehor. de la presse 
et du barreau, subjugué, par vous - tou:e la eonsi
dt.rahon duc aux promoteur• . aux révélateur-a, 

........ -- ,...... ..-.,..'.!) 

LIRE DANS CE NUMERO: 
Lti. 'Jiettes d t- 1:1 Stnl~th1 t .. . .. . 465.1 
Un Bock avtc \lmt Robt·rt·J . l .. tmalnt", qui •'en 

rtnent de l'U R. '· S. ......... ... 4662 
Ln 8"11es Plumes tout le-A Br.iu" 01;,f.1U.X 4666 
T . S. f'. .. ... • ......... ............ 4ç75 
Of' cbn nous : Pat-oi.s n.am.rndt .... 4661 
Conio.Cockt;ûJ 4678 
\ u Palii~ dt- I:\ ' aUon •• ..... ............... •• ... . j.Ot'9 
U Bo~' "'.3.Cre • .. ........................ '46~Q 
\ c-rh2trt"n et lit rr.1nç .. 111i; rn f1.indrf' •• •• •• 4681 
I.~ C'o'n cl.. 'l>lh 403? 
8 11nt ~l ' olr. ou P&urquoi ,,,.., ~ 11 au dnrm:a • • 468..fi 
('bronlque du ~port '4GS7 
1-'.<'hf'c: & la D:amr ................. .......................... t 6!9 
o·n nous ttrft ... ... ........... • ... . .. 4G92 
I.e Coin du .Piou ................ . ....... U 03 



Bonne année 
On IP'&Dd nombre d; lccteura noua ont déJl envoyé leurs 

-ux en dea Lermes qui noua touchent et nous flattent. 
Q u'U. trouvent Ici les not.rœ. 

Bonne année, ami.. lecteura, t1 Quo 1938 voua apporte 
tout ... Que voua pouv02 déalter, oomme dJ.sent les bonnes 
PD& 

1931 n'aura Il"" do peine, d'allleun. a hJ'e ~llleure que 
193'1, co.r nou.. en &von. vu de~ Mii.ia a la >eùle de l'an. 
l&Ddla qu'on Pl"PW'• le re><illon, c.. n''"'t "'1JI le moment 
dt M lamenter w de grc>i;ner wnlle I~ ll<>rl, et la 5&101-Syl
., .. tr• doit kre COIJSiCfte au <!octeur OOUt • •Tous l<S joUl'> 
et t. tous les points de vue. Je \'1& de mfrux en mieux •· 
Ce !1""1saeur psyrholQi!que pr•tendalt qu'U •uttl.sa>t de 
proUru chaq'_e ma~:n cet!" tormU!e de l'opuauSDe pour 
ren.dr• tnuWes toates les panac'°a que ~ offre !e gente 
dea phanna.c!ens. 

D . .oons donc à la manière du docteur Côu<l • c Tow; les 
joura eL d• mJeux en mJeuz noire MlnLlthe d Uru"n NatJ<>. 
11&!0 M <»D.S<>lide et se •te.blUSé Lé "'4:• Jan.on uent son 
'Clulpe b.•n en me.tn; U awrtnd l~ 1<>u.tre au sinistre 
Marck, le flam~t dee TI'amport.,, et donne de l'mtel
U.•nce à l'excellent Boudwry, le flunùn~ant des P. T . T. 
I l d6'lOU\ re du génie à M D1e1 cille ou Il M. du Bus de 
Warnarre lul-ml'me. Cependant lee wlM<•s de M. De MAn 
• rempU....Ont et noire feuJlle d'lmp0l4 'a 1'~lalrdr. Les 
affaires ne \ont pas trl'a bl<n, m•LI rlh11 pourT&1ent aller 
plus mal on continue à se ma.-crer •n Espqne. en 
Chille. M. MUS!Ollm prononce toUa 1 .. huit JOll"' un d,... 
ocun lll8S1 Impérieux qu'lmprtvu. L' Allmiact•• lutlerienne 
1t J>l'Ol)06e do !<>."Ululer de nouvrllra exl11•ncts. Mals, en 
eomme. noue peut poiy1 .si reJatJ•tment tranquille et l'on 
'I JoWt enroce d'l.Jle llbe:'to! qui dc•1ent de plt..S en plus 
....,. dan• :e monde Tout Ta trêa bien. Madalne la Mar
qW.. r Et culthon.s notre J:>rdlD. • 

Bonne anntt, amis !~un. 

T OlR P.\ G8 4679 une annur\ff' trà lnUrt-tuote d e la .. 
Ganterie~ 

Se!!!~:: 
L'an fuit vers son déclin 

AL BUCO ~ rou s'est a.srandl 1 I! nait lrop d'amateura 1 
•I quel:e chirr Jt!<etable 1 OO, r du Marall 1 

<lre..,..r I• U'I a vu the: OOU& beaucoop d'O\éncm•n~ 
à commenrer po.r I• püîllat i'Joctort.1 le plu$ 1<u.,..Uoruwl 
c!e DOlfe but.(11J-e. 

NOWI a'·ons tl• Il' ndant pl~teurs semalneo la arando v .. 
dette de l't:u"'ll"· On a parle de nous dan. les Journaux 
de Parla et do Londres. Toute l'Europe * été 1>0ur \'an 
Ueland ou pour Oetlr•lle On nou. a tieauooup alméa •t 
on noua a bt~u<:<>up dfü"'t"°. Nous wmmes red<V•Dua nN
t.reo et M Van Zeelànd, rtan.iu~ ~ M. SP&&J<, a ti• la 
(lr&Ilde v...ietee lntematlorlllle. M. Van Zeeland a meme ~• 
en Amü.que et. U a talt \O!..er !'amn:s...<Ae Là t"!lCOfe- now 
avons oocui;M la placf- d'honneur dans les Journaux tlnD· 
&ers. ~ que ce n'eet pu &dmlrab:e? :-;.,... n'a'""' tOU· 
JoW'll ll&6 d aml>aasadeur au Qolrtnal. mtls 1 .. aumLnlen 
m!l!wr .. ont •~ ~ t"1 au<S:enre ch" S S '.e P•pe, 
et notre P'.-Ulon à n:xpos!Uon de Pans a étf Wl1\d'Mllt
ment &PPI' o\~ • 

Le Restaurant Bon Accueil est ouvert 

ChaUSS.:e Romalne Dcnlère le• Grands Pala!. du Cen
tenaire. L'Hotel acra ouvert pour le Salon de !'Automobile. 
10 m inutes de la Bourse. .feUcien Rl.N \ ltO. 

Victoires et déboires 

Toua tt'$ p.. ni p Uh_"fl: pas en dire autant.. C'eet 
a\JW que l..a 1'411<ns Io! aom fa..1t battre t. Guadata. 
J&..'"'& ~ o·ea: Qll'2t~(t dt!a.it~ mt!n.atre, e-t r.en d autre. 
ma;s U l"'J'&lt que lee l:allcru aur~en< prt!èrt llll<' ,1.,. 
totre. ~ ltallem ont toujours eu le &'OUI de l a 
\1cWlre, et oe goQ: n'a pas étt réCUJlè:ement u!W&lt. Lo 1 
Anglala Se aont mtchamment amtlM!s à répandre la !l'o 
tende d'Un no<itl":>U Caporetto, oe qui eut le <!on d lrrlt•t 
lts lte.lkns au a 1prtme dqre. 

o·irruauon ,.n 11Tlt.at•on. Ils se Jigutrenl &\tc l'Allem"' 
gne, qui ne l<Dlblo po..s ~ !aire beauooup d'Ultalona aur la 
v&Jtur de cdte amlUt- f'l:(·anmolns l'Al:emag11e en a prof1W 
le plu. l:u1wment sxlM!ble et Adolf Hitler a offert l l i ta· 
hen une- f\"<'qJtlon h\ ~c un dép1utement de troupes mtll· 
taircs abM>Jtucrnt procUi:tcu:"t, On a perlé tout de llU1tt> du 
cump du Drt;J d·or ~t de Poh·mkint. Les Allemands n·on•. 
r.lus guère de brun~ t•t de- rra1..~~ à se mettre sur leurs 
tartines. m•l• lb ont encor• d• mami!iqutt déploiements 
m1htai.rts. Provtao.rtinent, C't~ta l~u.r ':''tfflt 

Du nouveau pour les SOURDS ! 

Il exiate actuellement au .. ophones de ~ er. 1 pl\U 
!tien qu"Un brac.-:et-mootrel lb son~ m!lnim<nt pl.a puis. 
sant4 que Jomals. rendant les sons par cor.ductJc.n ouniso 
<>u par l'ore>llo ~m brochure c B >. C:e Belgo-J\mènc•ln• 
do> l'A«l'"'~""" ~$boui B""l>o'l-.h•un. ~rux Ttl 1767 ~ 

L'amitié italo-aerbe et autres changements 
Les Serti. .. ont •lsnê w1 Pll<'te d ·am1ué avec l'ltli.lle. au 

printemps, Wll 11 c•t vrai qu •n pollUque l'tnualkmblablt 
peut t.ouJou1a êttt• Yl1•1 J••·;qu'olorS, l•s lt.aUens .e IJTOCI&· 
1nalc:nt scandj,ll•uM·ntt'llt. dé-pouilles µar les Serbe.a et. on 
les offensait quand on 8\'&lt l'IW" d'en douter. n fut un 
temi)b ou M !\ot1d1tl Ane:elo Z1mo?o, consal à An\:.:ra. _. 
ràchatt tout noir, au.w n01r qu~ sa. chrmae, quand on 
ral.>alt nun<> d ·en dout.:r. OBns cette mem., annee, DOQI 
a\ons \U M \"an Ztf"land cc-..ser d'être un gr&od homme 
e~ le Japon ennhlr la Chine .... ous avoo• \'U M.. Balda1n 

c L'an fuit Ter& ron dkLn comme un ru..-.. qui i;&>..<e, derentr Lord et psaser le P<JU\'\llr à M Ne'111e Clwnberlain. 
.npor.AZ>t du coucil&nt les tuyt.nt• c:an. • 1 Les Alllrlals devl<nnent t..'t' pllis •n plt" eonoena\~•a 

C'• r.lzlll que IAmalUne t 'uprlmt pour dire que 'f1'&I- comme li arrhe !ouJOUR lorsque les C<>n•lnentaux IOnt 
- oc • .it am•• à la nn de ~ Notze '- tl'Op avanc~ M Chamber!aln esttrne ~ue l'a•t'ftlr de !A 
• pllU8 IMlonlquo • mo4no IJrlqw. d~ n'• pu sulfiammmt lmpart&nl pour mettrt 
J.~ qu1 .tint.&, o& dont en cee JOur11 11 oon'fll:nt dAt l'l!:uro!:>e à reu et à aanr. n ttOUl'f, comme lea E!Au 1C&J> 
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POURQUOI PAS? 

Cigares llolW>da1I. 1 P' 5 rr. Taœo d'Appelterre, 18 rr. Beaucoup d'appelé& et peu d'élus ... 
lets u- de cxmtlanu, n. c>l:n n:e dea ChMtreux 

<illmV""' que Io Drol, est une chose. mals (J'JO && Pulx en 
t ; une autre. Ccl:I. ae oomprend 

L'Elp:icne n'est p:i& au bout de son calvaire, mali le 
[tMnll Franeo rouma un rormldable •Iron. d'orpn1-
Uon c•eat nu po!JÏt que ses actions ont fort. remont<I à 
I A>nd?ta Aux d•ml~rta noavelles, on apprtnd que Teruel 
m 1161'1c'.i=rmcnt meJiaeé po.r les Rouges qUl y ont ~ 
d'une l"ll50 de ri.;trre. Très hecrousenm>t. cela ectnclde 
aroo un n!œnt voyqe da major AtUee • lltadrld oïl le 
(inéal MlaJ• comm=c • !illre !:;r.:re de bboa oatloDal. 

u Joailli~r Bertrand 

n'a qu'Wle ae-.1.'e m~n à Br-Jltelles 

37 rJe O~tt')' A:tentlo!I au n• 37 
La guerre d 'Espagne 

lA ruerre d 'EspQine ressemble de pl115 en plus t. celle 
de.a A~btaeo!s et Franco, 110utenu par le Pape, à Stmon de 
Monuori: or, l'lwr~e albl&eoi8e était le bolchevisme du 
Haut mo} en le•. 

Le t>c>:ehevwne d'aujourd'ht.d a quitté la Ruaste, aa 
pairle, comme l'alblg:&no avalt quitté la Bu!pr!e. u. 
p&trtc. La Russlo n '"31. plus qu'lmo \'llOle et obscure athen
ne, et nul ne aalt co qUl •'Y pasae au J~te. Staline u6-
tll~t ses melll=s amll t. la manière de Tlbtre ou do 
~. Il n'7 aura b!entôt P:us de oommunlotea purs 
qu'en Prance. 

n !&ut rttonnaltn qœ «;Je-el a r&1t quelq'~es procrts 
t. la nn ~ l"a:lnée. &m exposit!T.1. mal commentte, oit 
bien krm!?ltt La 1' julllet a r'°°'1!or.4 leo patr'.o:cs, ma:a 
lu ~ du colonel da La Racque ont vu leur chef 
"' nndre ridicule. et ceux du oomt.e de Parla ont dQ M 
ao!po.rer de l'e AcUon FraoçalSe •· Qu•lle l&lade, Mon.el
rneur 1 M&lo lcl. cela n m paa nouYe&U. Lff bommeo d• 
droite. en l"ranco, n·c~t pa,, attendu 1937 pour H battre 
en·re eux. 

Chez Netta Duchateau 
ZJ, ,.,., .U la Made~lu, les plus Jolla cadeaux. 

CANARIS 
Lea Nordiquu 

cbanteurs Sel!ert. J, ANTOINE, 
35, rue de Dinant. T~L: ll.3Ml 

En race de rui Latina tourmentés. les Nonllques. comme 
tous l..a pe-Jpl.. heureux. n'ont paa d'h!otolre. na cban
tcnt ~ caatlq~es et J!a 18 promènent à blcyc!ette. c. 
aont des u;es. IA mlnlltre Colijn. pareU t. M. Van z
Jand. a est f&lt pl'b:.aclkr, m&!s aptt.a le p~b!Jc:lte. Il ut 
d=curf COil!ortablement en ronctlons. Le vin de la elo!re 
ne lui a pu toarn<I la tête n s'est conduit en homme 
pl'\IMnt. en anclen oHlcler colonlal. vê:u d'un veston d'&l· 
paga el d'un pantalon ray,, 

M . ~sil. dana !e Orlllld·Duché, a voulu auivr• cet IDOOm· 
~r•ble exemple. n a même vo-.lu détruire le communl&
me, par d .. lois, Mal lui en a pris. Le communllme est 
uu. fi~• que l'on dHruJt. comme 1 .. rate, par le po!90n 
ot par les p!èlt'&. mali non par Jea lo!s. Le m~me commu· 
ntsme a aubl ce;>éndant plu.sleura rroo échecs. aurtout en 
BU!uo. Nous ne reparltrntl4 pas de la llll'.U• ant.l·Komlnum. 

La Roumarue a •'Oté. Oontre toute n•tente. le irouver
nement au pou\'Olr • ~t<I battu. C• ~:at eat acanda
leux quand en pense Qtl•. depu!s IOUjoura, le rouveme
m•nt rownaln trlcil&U...JI a tr'.ché comme toQJOun mals, 
ce~te !"11-d. U a mal tr1cM. n s'est !ait battre. C'at. une 
honte 

telle .. ~ a ... ·• '"' à la 'l,\HR't: l'.\LACt: en ee QUI 
concerne le Ré\ewon de !\ou>el-An. li y a encore q~e!ques 
i.ab:l'S dl$ponlb!es - Pt-Ut~tre IUie douulneJ Retardataires, 
l.él~phonez sans perdre une minute au 17.&US. Slnon voua 

le rerntteru 1 
Vous cotltle.lMez les cautn de eet eneouemrnt? C'est la 
1pectacle unique de IA mer>ellleuJO Pile 1.0ute ruisselante 
de lum!êres. C'ut l'atml>Sphtre de luxe et de lft.e, d'entra.ID 
et de roue pl~ J c·eet le menu ~1. J;>antaiN~ll.Que. 
C'eat l'orcbe6tre Paul GODWIN. trumtt&ble. c·es~ Je ~ 
tacle de cllo!.X. vous tenllllt en baleine pendant toUte la nwt, 
avec lu attractloc.a de prtmltr ordre : le baryton TOlr 
KOWSKI. le. c!&n9elll"I acroboltlquea P'ELLOWS et lea 
rameux JENNY "' PARTNER c-. e:loore ·-·- ... m.&!a 
clema:idez pmtbt • '°" amis qui a11t uslaù au Ré\'elllon 
<le :Sot!'.. ..... Le counri : 125 tranca. 

Ceox dont on ne parle pu 

A;>rh les ~ dont on parle, Il raudr&lt e!t.er &USSI 
l•s choses dont on no parle plus Par e<emple Je duc ~ 
Wln<àor, J'Abyssln!e, Uon O'Vrelle, ltl Deux Cent4 Fa.. 
m.llles, la Soc!ét4 deo Nat10114. Comme Je tempo paue 1 
Maurice Chevalier, au e<>ntralre, dure 1.0uJours. oomma 
M!sunguett et le bouram .. tre Mu. et comme M. Paal 
Ooll.n. tlanqu6 de M. Bap. 

CARTES XMAS rr NOUVEL AN 
C&Jendnen ranu.we 11138 
PAP1Tlo.RIE CE.,TRALE 

MAISON CHAINEUZ 
20, nie M&rdlHux-Herbeo 

(près Ec~ Sa!nt-Slco!»-Boune) 

Et l'Autriche 

On ne p..rle plus CUèro ce l'Autncna, t. ravant-plan oe 
l'acW&llt4 OO e.u le tempe du cll&ncoller OOIJJua, devan' 
qUl •'&ttendriSe&lt le monde, mal.a QUI n'avait, en Autrlà>.a 
même, qu'Un& m!Du mlnorl~ de part.!aan.s? QUI a'int.6-
ruae •ncore &ux talts et aestee du condottiere Stallzem· 
berll', en dehors des mJdlnettea au courant da eea &V&l.819 
matrllnon!aux et !eulllet.oneaqu«>a t Quo rtSt<>-t-U des ap
pela du pled de M. Mtw0l lnl au Brenner, de l'êmol do 
l'Europe au seul mot d' c Anaehlusa • et du c Plutôt l& 
111erre 1 • de M. Benès ? 

Tout cela eet 1)«1m~. qao1que t. peine ~ux de ~elques 
~ M. MUSllOUnl n'a peu1~0 pu encor. &QUt t. fait 
~ l'Aull1che au ~ Adolf, ma!a u a cesM 
d• la 110Uten1r oonrre 1111. St&hremberr 1111t llqUl<I<! depu!.1 
~Ile luretle. ce dont, soit dit eo pe.r;sant, i... AUtrtclllen.s 
n'ont pas été tee derniers t. oe féliciter. M. BchU!odmig, 
d'alx>rd aosez !ég!~~ alto~ a oe5'é ~ oounr t. 
Rome deux !o:s po.r moa, PoW' cet te 11Woo tnaJeure que 
I• D:Jce luJ & donn~ à comprendre quil ne aerv&it plus a 
r1en ~ demander audJenee au pot.lauo Venczla. La Tchb
alovaqu!e, à peu pr~ :Acht<e par '."3 autres Etat& de !a Pet;te 
Entente, environnée d'ennemll et Prioccui*! avant tout 
po.r ses dlt!lcuJtés Intérieures, n'en rat plus t. pouvoir par
ler de guerre à cause de l'Autr1ehc, trop heureuse sl •lie 
parvient à en éviter une que lui vaudraient &es Sudètes. 
Quant à l'Europe, elle a eon.<tat« qu'il n'y a momenta
cêment plus de danger de oonll&11:"11tlon 1tén6ra!e du O()~ 
dt l'ancien empire des H:lblbou.rs et, ôu coup, elle s'en 
est. d~llltére.ostt. 

ll y a une ariatocratie du goût 

qui eet :e pr.vllèi• ~ amat.eun Cb bon c!lare; TOia :>&!'· 
l&ie:u leur Joie ~~ al •oua fumez un c!gar.J:o de 
haute Q".ia!i~. :e: Qt!<! !e c!llUl!lo BELLI:SA. 6oonom!QUe et 

Pour TOI <adraua d'L'TRf.:'\"ŒS, voyn ltl BIJOt:X tl Ctp<!ndant très rtch• po.r l'arœie tl • fi 10$50 du SQùt. 

BRILL"l"' au• prh leo plut bu ehe• A. BOLLU, j AQUARIQPUll t:'t' bl&s CYCLOPS 
.10.UU.tU&. 31, Rn: DU .\UDI. Brw<ell-. IIJJ..J:.J P"W' nourrtr voo po1.ssons. 
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Tous les atouts dans la même main 

D.m~ C<'S cond.itlotk conun,,- nr l'Autl"'d1~. tr'a\'t"tsée par 
l'axe Rorm-Berhn ou plua exactement, por la base du 
trlllngle Berlln-Rome-Tokio, 6om1n•.nt l'Autrl<lte, dlS<ons
rioos. ne deviendralt.-e!le p;;a d<' 11lu.s en plu.s l c Etat alle
mand , don~ par son accord forcé d1! y a deux ans, avee 
I• Reich. elle 6'est exp~ment enpgëe à garder la forme 
et l'esprit romme base de 1a poliUqu<• 7 

lA cnn<le majo.r .é de I& nation, qui dc'teste rt m~pnse 
11talle plu.s qu11 n'est pœgib~ de l'tmacJnn-, nr demande 
d'ailleurs que cela; une fna<'tlon lmponante de la PoJ>U
latum reste même !arora'>le au natlonal-eoclalwne ant!
JOUVe~ avec ratt.a.ch-em•:nt pur tt 6!mp!e à la 
c mèrn-patr'.e " allemande. 

l>L Schn=llnl« m est r~ult • mire tm lin• à la 
&lolre de .•• l'Alkmagne, un ll\re QUI \l~1t d~ paral<re et 
C:UI est tout dèbordn.ot de l'admll'a\lon 14-Clll• ou feinte ciue 
l 'est déruuverte l'auteur pour le c Cllmd Etat frere •· 

Meme l'tdce d'une n-swurotlon &tmble avoir ~té aban
donneo par le chancelier féàera1, ~ lor. qu" c·etmt là la 
aeule posslbililk qul subsistalt de Jaire échec a l'emprise 
hltl4rlenne_ O,tte Idée an1t "°''rt.rnt rallié be3ucoup de 
sympathie, à Vlèn.ne, mals elle s'• st, depuis. h~urtt>e au ,..,t<l cat.~olique de Bérlùl et, IP'O facto, dt' Rome oo l'on 
bt de plt1$ m plus a la rem<'l'que du Rctrh - à QUI des 
d i!flc'.iltêl flnanclêres gra;_diAssntea on~ rkemment con
traint l'Italie de recourir pour reruûru bl'l!Oln.s W'lmts en 
devises. !ElDpnn:t<r œ.. d~ à 1 Allemagne ! On croit 
r6ver ... l 

seul le Pllhrer a cita atout& <l.UlS aon jeu. P:iUemment, 
0 les a mfoie à P,,."U pr<s rtunls 1.cn.., m ..UendJnt le m<> 
mmt opponun d'abattre ses canes. 

Il y a des années qae nou.s a1ons expliqué dans ce Jour· 
tt&l la question de !'Anschluss, en concluant - m~me au:t 
plu.s i.,amc joun; de Dollfll'5 et lors de ln mobilisation des 
dl\·lstona 1.talicnne.s a.u Brenner, np~ i·a.r.M!---,mat de 
c: 1dillmet:rm!ch 1 - que. tôt ou 1 .. rd. cet Anschluss se 
!erult, 1ataJem~nt, si wu zs.nlut1on h•lle qui• la rt'Stauratloo 
dt> Habsbourg n'lnlcf\ nait paa 1·apldemrnt. 

Anvers vous souhaite la bonne année 

~ TOUS convlt a in .... - J.ter en 1938 1 1 c .l > .... 
Cet M:d linpeceab!e.COllllllcaon ta.: m~illlflque (avec thés

o~>.am ~ivun· des 1Amb.io.udeuruet"'1 b.......ent
pop-.l!àlrP cPelkanJ <en"ttf' face aonle de la Kllrel. c=l:.ron~ 
oo=e par le pas;e 13 TOgUe d ;e l leur bonne .irxanls:ltlon 
e t t.u bon reno:n de ces ens'ltutwllS> d!ines d'Am·ers. 

' 
A moins d'un miracle ... 

l'ous venons de :., 1otr, k> Ha.bsbourg aon~ actuel:e
inent !rup""" d'un double lnttrdit. bien plus rt-dhibitolre 
que celui des trait.ès dt• paix et nuqutl la rrstltuuon re
<'ento d'une .sérte de rhAtt-aux 11~ change rien. E~ Il y a 
toujours la !orm!dable volonté d1lnh·r, 11ul c 1eut • !'Au· 

Exquises* 
l.ncbe pour Ir Rei<h avec ..:>e po.sslon qWl5l mal.1ufüe, 
cette Autriche qut l'n vu naitre. à laquelle 11 rhc :\ 
Betcllte111aden. rn eont.emplnnt les monlAiJlt.. de la fron• 
uore touto PNl<'he, rt dont 1"3 mœurs le choquent 1»1r ce 
qu·elles ont. d'a~mab1e, de l~ger, de ~uperf1CleJ. c est-à·c:hro 
tout ce qui fait le cl1arme des Vli'nnots. 

Il faut mtttt• lui à cotte c schumPtrel 1 autrl<:ll cnne, 
donner aux 101dat.o <~ là-bcl.s une tenue pl"" martlale sup. 
pnmtr Io pon•Y qut trnlne l:i. c=e ca..sst' des muatqut'3 
militaires. d8'arra&Otr \'tmne des Juifs qul la dO!lil' en'
rèformer tout <• qUI n'est paa assez Jn~al•mrn ... = 
farouchement • R•lchodt>U\leh 1. 

D<-mere '.c l'\lhrer. soixante.d!x million& 1 Al mand.s 
fl'llkDt comme lui "' colllild~t s ~rere:nent q les pr~ 
ml!>rs, sinon ka aculs vnus b<ndictllrcs d'Une ann ~ XI 
sc·ratcnt lts Autrtehlrns, ainsi soustraits au dangc d ""'~eJ 
influences e~ t. celui d• "" paa s:ivo:r ac ''1e d ail re 
sans comt.antes lnternnUons alltmandes, <n cas de dilll
eultn <comme pendant la dernlere guerre, « QUI torp 
l"Allemagno Ir. tant de sarnl1e<>s pour 1 Aul.rlrhe-llon
gri& ,.), .. 

L& Franr,• est 1om. L"Anglet<>rre au.~t: elle se dcslnt~ 
res.e d'allleurs plus ou moins de la qu.,,.tlon: l t!alJe n& 
peut plus guc·rc QlJ'ncquu~-SC"rr .aux dt~ision!'i de Berlin. Jf\ 
Russle n'a rlrn Il voir !il-dedans •t les ll'IYS hnütr-,pht'll 
ont lnt~rét à .., l•nlr col! Aus." quand .l.L Hitler JUrera 
l~ mommt v.·nu. !'AnschhlM ae !•ra, naturellement, IAN 
beauooiu> de heurta, dans un mouH·ment c 1pontant! • 
qui partira d'Autrlch• Dl~-· 

A moins à\ln mlr<ICle. qui viendrait dé•nllrt l'Ansehlu!ll 
<Il! l•o' t .--cr.t dêjà. pratlquMnent ... 

UXIO'-" DU CREDIT DE _BRUXELL:;s 
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Comptes clc qulm.aine 1.25 % 
Grèvet en France 

Noua ne croyons pi~ volon\l~rs aux hi.'ltoircs de brigands 
et now nou.s m'°nona iiULan~ dt"S sombres anecdut.i:s quo 
l'on volt dana Il\ pr~ française de droite que des &H'll
ture.o de c c.1;oular<b 1 dont J'excel!ent .M. MarJ< Oo'tu 1y 
a.llmenre la prc= do eauche- li faut avow:r ccpendan~ 
qu"U y a quelque chooe de b'.za:rTe et de ·~· dans l."3 
~rens ql.J Viennent d'éclater daM la région il'lfl'1enn•. en 
p~~ t~·e des confiseur~ c'est-à4lre nu n:om•nt cm 
e:Jœ poumlent 131.re te plus de tort à cert~ints rn 't'~ 

Toul allait rn!c'Jlt rn Pr11.ncc Ce n'était pas encvre l<>•t 
li fa!t la rrprlse des t.lfaJ.res, mals • a:mos)>hh• d: ctbe 
ttall mom& lourde. Il ae:nb~lt que la iJ'l.l< rede.seendalt 
~ l"" esprit& et, a:uis é:.re tnollll)ha;. le v ï Je de 
M. Yvon J>'lboa anlt certalnemen! :-<'hausse le presl.i>e 
da pa)a cl.ana une partie de !'Euro;><'. Le m. =·ère Ch3U· 
tempo-B,)nnet commençall A appa."al:<e comme un i;ou"'"' 
nemcnt de palx aoclnle. 

P•~atra.s 1 dt•& 11revr& avoc ocaipat.ons d usines. des grt
ves upectaculalro.u. é<:1.11ent dan:; la rtg!on parls1cnno. 
c C'est Moscou qui Vl'U\ !air• pnrer à la France aes ve'• 
l~it.és d'md~pendunce dtp!om.atiqi..e », d.H-on. c C'est le coup 
de semonce.» Nnua n'en \·oulons nen croire llli\l.li tout, 
de mém• erg i:ttv1'll arrlvtnt bien à propos. 

Les souhaita de Madame Dupret-Perrard 
>.t.1d- •• vv. " 'Perrard, la propriétaire Ide.PU iant 

d·..nn, ~· de lboste' rrlt lf&cndl.lre • AbbG)e d1.. Roua<~ 

J 

Cloitre 1 li Aude<ihent·Poret. lez.Br Œelles. n a prte de 
transm~tre " noa lecteurs ses ..-œux 1ea ~:ira pot.r 
1938 - ri 1<1t1 to.,olr de les revoir toUs dês Je p:rlntemp.s 
en son tt.abl1-mcnt (pt'\nt en BJ..A.'iC1 ... 

l'our rappel, le r~:aur&œ res:e O".lvtr: toute l'nnnte, 



POURQUOI PAS ? 4631 

oe l'&YIJ unan:me. lei .Etab!laemeoi. Cl'An floral 
M \RD•, cmu:dirablcment açaoClls. mi!r.ttot u.ne vu11.e, 
Cri&Uon OCIObrC 1937. 

Un exemple 

R!ffl Cie plt1.1 1blurde, par exemp!e, que la çàve QUI a "'la" aux ustnes Goodrlcll. de Colombe&. Id ual.llet Oood· 
r.oh paaM:ll pour une doa entrepruea let mieux men~ t\u 
pa)'• •t cela zwn .eeule.:neot au point de •u• commercial 
e: lndil>::lel. aws a!W! au po:.nt Cie vue IOClal. Let OOU· 
•t!lrs lo:s 1 ont i!té ~pu'.eusement appllqu~ e: l• 
ou•rle:a. de leur aveu mhn<. n'avalen: o\ll:•JMDt t. w 
p!alndre cle IC'..tra ~Ires nl de la dinclloc. J.û:heU?e'J· 
ae:nftl:.. cel!e<l avait embauché. 1! r a \ill an •t de:nl. un 
R..sse appell Rl'Tl!lolf qi:.I. cb"-'i~ de ren:reUcn et 6e la 
aun-clllance ~ Ucnes i!l<etr.qi:~ s'ac<f,llttalt si ma? de 
aon travail q"J'il avait p:~ws to:s i!té aar le p..1.nt d et.-e 
n:ivo)t. De'- ~ttmeot. ~ enquê:.e 5'lT une tau~ Doll· 
•Cl:e fit dêa>UHlr que Ce slngu!Ju OU\TIOf l\'llt U'OUV6 
moyen d i!tabUr une i:sne te!épbonlque clanddl•ne QUI 
permettait d ecout.c:- du d•hors wut ce QUI e< dwut da.na 
les b\IJ\'llOX de ;a direction. Aucun patron au monde n'e~t 
comerv~ cet espion - ""' gag.,. de QUI 1 - chtz lu1. 
Le rem'Ol 1'lmpo3a1t et d'abord. le personnel ouvrler, m•a 
au e<iW1lnt. trouva ce renvoi très naturel Vlnlf\.QU&tre 
h••res apr~. l'ordre de lll"éVC partait d'on sait où et '"' 
ua:.nes 6' &lent occupées p3r des ml!!tani.a qUI, pour les 
deux Uers, n'apPQrt•e:inent pas au persoMeL C Mt donc 
te type de la Jrt'V• anarc:rus:e, de ces crèves Q\l.I dêm<ln· 
tren: Qlle la o:use oumère es: pour :e moment lncapo.b:e 
de remp'.lr le ro:e que ees dir'.gean:.s ambitionnent. 

Un cigarillo quelconque 

n" a pour \'OUS ure _,,,...se. mals :e c\a~rt:lo BEI.LINA 
vçus atra une rfvflatlon. !'. est né ana le aime qui fait la 
qtl:l\11<\ et le re.I ! doa prodctl:.s de hau:e cia-. 

Le rôle de la C. G. T. 

Les dlrlirean ·-' de la C.G.T. votent le danser. Ce i!'OS 
maltn de Jouhaux a ~ucoup trop de 11.ncue pour n.e paa 
votr le pérll de ces aones de manltestatlona int.empu
Uvea l'.;urquol ne lœ empèehe·t.-ll p..s ? Crainte d 'Une 
aurenchtre dema(O;i.qu• ou. comme le dit Oonot. dl.ICI· 
p:U,e m0100v.te 7 

Le la.: es: ll'-è ces arèvrs ana."Ch:stes aont d autant plua 
tt.chc1acs que a. dans le monde o>vrler, !! y a ur.• o;>po. 
LtlOD dt> pua en p.:is Vlve li.:U lfttV<s UIUli:tl &Ult rrtve. 
p;:Jt;qu~ on c.,,os.a:e <lana le moDde paaoql une rts.· 
inatlOn cro:ss.uil<' i. du l= soc..:es aana ._,ute lnt••· 
tab!es. c Q Jt vou!ez..ru :s. no~ d~!t un 1.ndœ':r.tl fra.n· 
çals, l'lnr,rence de la c G.T. celle de l'E:at dana noa 
allaltts IOD! Io:'\ ibwlld et DOU.. l><'YOl16 cher 1"1>10!&.'11e 
et l'i!tro!ttUe d espnt de nos pr.!do.:..-urs qUI n'ont pu 
c;impN t. tempe, que !e travail a•alt ees drolUI. J'ai ft<! 
de ceux que •a !ong'1nlm1:.é du 11ouvernement a l'éiard dtl 
11ttv1a:ea occui>< urs d usines a m._. en ooltre. J'al He d• 
œux QUI ont ccmmence p.ir dire : •Dana ces oonelltlom·là, 
J'aime m11•ux liquider mon alfa.ire, tilt-ce dan. de mau
vai..'* e<>ll<ilt1ona, et aUer p!anwir mes choux dam un pa:1S 
p:111 tranql!l.::e que :e m:en. la Be!i•QUe, par exemple• 
Mala deputa, J al ret!é<hl. Je me au;.s dit que. un p•u 
plua \Ot. un peu plua tard. la Belatque 1u1vra le mtme 
chtmln Que la fra!M:e, QU ap~ tout, la manaui!:ude c: 
SQUvemement nous a l><'Ut~:re e;iarynt une auem c '1'1!~ 
•'- q J.e noua tl'avor..s r .. e.:i à env~r a:.a: cap.~!el d4S 1 
paya c IO~Utalres 1 , 

Plus de vêtements qui brillent 
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Suite au précédent 

Notre lnterlocu' ll" ajoUtalt : 
1 Qu'es:-« q>e :e ccorporaUS:r.e1 d~n: nos con.erva:eura 

~en: lllll.D:<:!UD: oomme de la l&me"3e :ar.e t. a 
crème? Un •l•:èm• d.uia lequel le mH!er es: ortan:s.! ds 
te:'.e façon que patrooa et ouVrlers 60nt embn5adés sou.a 
la dU"ect.lon de l'Etat. c·es: de l'et.atls:ne soc!alJ.S:e à peua 
déi\ll.Sè. Et ce!a .se traduit pour l'oJvrler par des salau ·1 
tr•• 1nti!r1eurs aux 5al••res trançaLs; pour les patrons. par 
une inqu1Slt1on llscale auprès d• l:i.quet:e ce:te à laqueUe 
nous sommes soumts n'~t que d~ ~a pe~lt.e bière, à un 
tnlp6t aur le capital. à la ttduc·ion automatique des Cllvt· 
deodes et des tantu!mes et autres bel!"' Cho.ses que. Dieu 
m<rci. nous ne conna~ns pa.a tncore r: tau!. se ri;~ 
11I1er: ce lM>pS dès rros Wntl!ces l."\dus:rte:s. d•$ affal.: .a 
brtllantes es: fini. Dan.a le rteime Q"1 a ora~n:.,e c&h1n cata 
en France. il y a moyen de vivre. r : ne faut P3S de?I:OL"ld,,. 
d&•an:age e: cela •aut ml~ qu une ri!volut.vn '~o:en:e 1 

Xoc.s a";"or...;. Oea .. ooup de r.li.JOr&a de croi:e (l-...e te! ~ 
l'tta: d'espr.t de besucoi;p d lnd:is•r\e;,s frança;,s, dkour... 
ie5 d'ailleUD par '.e d6Krm1 de la dro.te par'.ement&lre et 
par les échecs de tous les mot:<rmenu d o;>pos;:.on oon· 
.erva:nce. depu\$ c L AcUon F'rançat.o;e 1 Ju..,qu au par-..1 La 
RocQ~e. en passant par Cf"'.lx qW ont tenté, avec quel:e 
ma!adre..:»e !. de proft~er de l'émruk &~ntanee- da 6 féVrier. 
Seulement. ., le• occup~t1ons d'ualne re.-ommencent. le 
patronat se mettra en boule tt le minis:êre Chautemµ.,. 
Bonnet finira comme le mlnLs: •re Blum, par une dèbO.cle 
t!n!lllciêre. Pvur M. Ch•uwmpa. c'est le moment de montrer 
qu'U sait all!er l'ène~!e à la 60up:....:.e. 

Pour finir l'année en beauté 

ce manquez p.i.s de t :cr J• ·• ..:Mment :e Réve!!lon de 
:-;ouve! An. 66. Nt. <l P s, ~t. Br a ~u-centrec ~?J 

CA.B.\RET PARISIANA DASCl:XO 
!e p:us .sê-!ect fab:~ J:1••n· C1 n "nen~ trans-
forme à l'oceas:on d~ f V '-•4 .......:r-e d'y pas.se: 
une nu:t 1n<>;;b:tab:e, tn Jo~e- compagn:<'. Lœ a~traoo 
tlor.s :es plus l.ni'd!tes. Un on:hestn: bmewc, ple.11 
d entn.ln D"'9 con.t0mmat!ona a. choix, prtz normaux. 
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FUMER EST UNE HABITUDE ET C ' EST POUR QUO I IL EST S I DAN

GEREUX DE F UMER DES PRODUITS DOUTEUX. EN A DOPT A NT L A 

B OULE D'OR LÉGÈR E EN T ABAC NOIR LÉGER ET SAVOUREUX ··· OU 

L A B OULE D ' OR ::>EM l·FORTE SI AROMATIQUE --- VOUS SEREZ CER· 
'rA INS DE FUMER DES CIGARETTE S DE QUALITÉ TOTALE. 

Cela •'aggrave 

Tout &\·;lit l'air de 1'amui1er. Le coc.clllant M. Chauwnps 
&rblualt., arbltn.lt ... Quand. bnaquemezu, 6clate la 1reve 
dea .n1cea pub!ka. La \'Ille de Pana. endeti« Ju.qu'à 
la cauche, ortrtt alnquante fr&ne1 d ·auamentat!on par 
moi. à aon persœmeJ. Evidemment, 4tant donru! le prix de 
la Yle. c· .. i peu, ma!a Il ~t qu. c'eat déJà une Jourde 
th&ri• et qu'il est lml)QUlble d'aucmanter encore le dê~
cll .. c Provocatlon 1 • dêclare le Cartel dee Sèn1ce publics 
~ Il dkrete la rreve ctntra:.. Groue aH&tre pour un 
rouvunement de Pront populaire. s·u cède, u n'y aura 
P&a de rauon pour que cela a'arrtte et, d'auinnentaUon 
en auementatlon, les tonct!onnalree accu:eront l'Etat à la 
b&nqueroute; a'il tts!ste, U n'eat plua un rouvemement de 
front populaire et dott rompre avec 1"' communistes. 

POUR VOS FLEURS MARIN 
Sa derue : TOOJOORS MIEUX 

.Pace A venue Chevalerie. - Clnciuan tenalre 

Léon Blum et Paul Faure ne aont pas sans 

appréhension 

SW' le plan théorlque, Uon B!um et "°" cvmpere PauJ 
J"•ure. 1"" deux manœu''l1U'I du p&nt IOC!allate urufl~ ne 
~vent .. pronoocer (Ils ne le font, du rute, Que du bout 
d • li:>res1 en raveur de 1'\lnlû ouvrtêre et de la !usloa 
d• deux grands partis p:olét&lroa qul, da.na le tond. se 
j alouaent et 11e détestent cordialement, le l•ur et celut du 
camarade Thorez. 

Ma.i. chaque fols que, sur le terrain politique, la procé
awe 1'ena&41e, Léon Blum et Paul Faure, QUI aont des 
dlalectld•ll.I et d .. aophlateo con..omm~. l'&rrangect pour 
brouiller la can.e.. A part cela, I' • unlt6 • œt en marche .. 

Au MERVEILLEUX la malaoo apécl.allûe depuis 
1878 dana lea pl!IS beaux 

enlcln pour cadeaux. horlor· r:•. b1joutt'rle, maroquinerie. 
Zlrcons. 1'1'r!a de culture, 56 l eo. rue Neuve. Bruxelles. 

Penc:la.nt ce temps, le mécontentement ouvrier 

gronde 

Lorw ci. !"avènement au pouvoir du Front populaire, ce 
tut un ~ d 'enthoUllaomea et d"eapaln Fons 
.S. 1eura occupat!on.s to!érêe.a d'U.S1nea, lea ouvr1el'$ se 
oroyalent autant de rota au petit p:ed. A la aulte des ac
oorda MatlillOD. lew pu!Mance d'achat augmonta nota
bi..nent. Actuellement, un ouVM&r paria!en moyen 19iDe 

ses so!xante truie& par Jour, Mala œs hauta alurts CqtU 
n'emJ)êchent p.,., au contraire, la plaie Ou cllOmaao de 
s'étendre et de devenir canirëneuse>. 1a loi dea Quarante 
htUtt.s et dea conaét peyêe, lea ch&riœ flSC&lea q w rfful· 
went de - mœurd, ont placé l'lnd.ls~ fn.nça~ C!ar.J 
une •it.aUon d6eutreuM. Rbultat : le prix d,. marc.ban· 
d:S<"S et denréea au11mente dans dee proporuona d!arantea. 
c Nous ttlO<U plua hf'W"eux &Utre!o:.S •• déclarent au)o\lr" 
d'hul lea ouvnen perlalens, Apr~ dee mols d"eupb(Jrtr, le 
rhell est cruel, au 1etn de l'hwnlde hiver. 

Tu l'as v<> lu. G• ol'I"- D'lDC!tn 1 

Le Joaillier Bertrand 

le spèclall;te mcontcst6 de la perle de culture, aeul con· 
cess.tonnatre du cult.lvateura Na.t&l, n·a rten de ooinmun 
avec ceux Qui lui cmpruntert.lent aoo oom et n'eat re•l)On· 
sable que des achats tait& aoua aa prantle. 

37 Rue Grétry 37 
Attention. au n• BRUXELLES 

Quels sont les vrai• conspirateurs 

Après un m, • de dt1e~ Ion. on s'est è.o!c!dé l lntt!TOltr 
sur :e fond M Deloncle, le prétendu che! du C. S A R. 
et M. ~lonc:e tn a profité pour lancer un Joli pétard 
dans les pattes du luce d wuucr.Jon. D a dé•ollé avec 
des détalla !mi>r=!l>nnant& cm • putsch • communiste 
qui de\·&!t k!a:er d·J lS au 18 novembre. Cela auralt corn. 
mencé po.r l'~at de MM. Dormoy, Blum et Lel>as, 
qu'on aurait at:ribut aux fa>elstes. Puis les be.ndea com
mun:Stes. v~ritablee troupes de choc, auraient oceupt lu 
principaux quartlt•ra de Puis 

Evidemment, tout ... t posalble, même l'tnvra!aemblable. 
Mals i.out de mémt . 

Et si M . Ocloncl• dlt vrai. ce n'est pu M. Dormoy qui 
a uuvé la R~pubilqae, c •H lui. Et M . Dormoy lui de\n:t 
mème une !lhe chandelle. 

Ah r qu'U eat d1fllcll• de aavolr la vérité, m~me en ne 
Usant P8I les Jo1 ·naux. 

Union des Drapiers 

Marcha.~d Ta..Jk"r de Grande Classe rou.s présente aes 
meUleurs \œux pour l'annte nouvelle. 

A la manière telativement douce 

La c Llberte •. J<>11ma1 de M. Jacques Doriot. parle du 
c mon~ rc ~ bt p1.\Cf! B.rn\eau >. Cest tout Ju.stt 11 elle 
ne compare pa& ce pauvre M. Man: Dormoy à Wledf'flltnn. 

C'est tout d..- nwme un peu exa1ere. St c'étan. en ! talle, 
en Allemagne ou en Rusale que l'on avait decouven. cca 
arsenaux chtz dl·• tnntmia du rouvemement, les arre.st.a-
ttoru se compteraient deJt par centaines et aussi les d~
tlltlons. 1.. fuatlladoa et le• d1-rtllons mysttrteU1es Le 
Front J>OPlllatre n'est PILS al mecbant. M&lbeure_,,,ent, U 
e~ un peu mune ~ maintien des accuses au rtclme d11 
droit. commun, a!ora qt;t leur c crtme • est man1!nttmrnt 
POl!tlQue. eet une meladr...., autant qu'Une • ln~l~ance. 
eon:.tan.a e• Wa:d~k-Row -au a•·a~ent ;>Jus dt manli'ra 

INGUS - INGLIS - INGUS 
fabricant d"ar:lclea d• tt< •m- Bruxelles Ce nom 'lent 
lmmèdt.a:ement â l"espnt dij celu.1 qu.1 veut oanr un bel 
article de rkllwla. 
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De1icieuses * 
La politique de la 11 main tendue )) 

lAI oonununlat<:S f~!Us ne aont pa.s unanlm•, U a·~n 
faut, t. approuver leur chd, le ~ Tboru. Jonque 
.. dernlèl' dkl&t• tendre une ma1n tratnnelle aux 011· 
Yrlcrt c:athoU./Ura. c·esi qu'au ae!n dm maae. molutlon· 
~ les Tleillea IJ'ad1tlor.a &nUC:Jérlcal• chou l hou 1 la 
calotte) dl!ID<'llrcm plua a.ocrées qu'on ne la penoe tn 
rtnlral. 

Ccpnidant, 1<3 oommunlstas rrançalll - c"A uru. lu. 
tke t. lrur Tt~ - llOOI ~t dJae:lpUn.S.. ~!~ 
tn rttblin&nt. lb .-..trent :e mot d'ordre de leur part.I, un 
,,.~ d'ordre qlll. pour le ~ peut se rtl!Umtr tn c Tout 
pour l'un!U Otm1m t 

UNI< 

n 1Tll'lTDOR • 
ANTIGEL PURFINA 

Pruduit DC'Ulre DOO t'Ola.tn. 

innovation sensationnelle 
L'UNIOUI MAtaON qut vous donne nettoyé, LC SOIR, le 

•ttement ttmla u MATIN, au prix de 25 francs, dt.Dl tout 
Bruxelles, IW' aimple l<ppel léléphonlque au n .11.11. 

c Lo Maitre Détacheur t, Teinturier, 13g, rue TtnbOICh. 

La patte de velours 
B~t::i que :e pape, par l'lnlerméd!a!re da cardinal Ver

clor, n'ait aaoeplé ceUe main lendt:e que IOll& des rl!scn'es 
bien humUlant.ol pour la fOI marx!ste et 10D m.aUrlal!sme. 
la cam:t.n4• TbOrn. au concns d'Arl'8, a manœun6 ~ 
GllOoUru IDUt llOIJIDl<I a'U ne a'aperce-.-att paa de l'affront. 

De m!me, U continue t. tendre la main aUJt 80Clalla'.• 
Wllfl6I qu1 ne tiennent pe.s da tout t. la. lut eerrer, c:ra:n
tUa qu'U. aont d'ttre Jll'1J <!Ans un étau. :.~e.1ru pu falt 
pour J"' 6cla!reT <'I les Induire en une Juste mét~e. 
l'txcmple de Ia Con!édérat!on Générale ~u Travall. O'.) 
h violente •t ~te m!n0!1t.6 communlate est p&r\'cnue 
l lmpoo:r oa volont.6 aux oontédérés du modér6 M. Jon 
!\aux? 

Taverne chez Nme la plus Intime de la ~ Na.mur 
BT11Jtelles. 13. r. de la li.tinette 

La mene et le catéchisme ouvriers de Bobigny 
D ~ (on a'en aperçoit en Be!Jlque ai.... b.,n q1 '•n 

France> une d~e catholique, une d~aele al nom· 
brtuae et al l'l'ItlillUlte que l'Eilae ie trouve bien obl!l:ée 
de compter et de oomP'JS('t avec elle. Clin cea cat.bollqu:s, 
d 'esprit primaire (et pe:!ola ramque !J. .. ~- nce eat 
~ de oommunlu avec touU.S les chlmn-ta de J'bu· 
m&Dltari.rne. 

A Bobl1Pl1, la prtml~re commune du dépan.,ment de 19 
St-lne qui oonnut une munJclpW!U! tntl'lnaèq~ment com· 
munl.I~ Wl enfant du J)6telln, ancien ouvrter d'UAlne ri,. 
..,mment ordonnd pretre, a ln.st.ttué Wl coart de cat6-
Chlame c prol~anen • dans un •••eon déaatfect<I. A l'OC> 
caa1on dt la fête a.. Noèl. ee Jeune lévite a c~Jébrf la m~"" 
dana un an~ l&rai l En souvenir de B•t.blttm, le 501 
de ee pn.;e était recouvert de paille. Ostentation de al!TI· 
pt;cl\6, mals auJ ce lal<Salt pas d'a•= un e<-rt&ln <achet 
llp<d&eUllUre qUI nlm â œt!e lnitlaU\t ~ crt.nd• pu1>11-
c11• ~Ustlque. Mala c'.talt t-videmment de l'eau -
d •l>P01't c:ot.llotlque - au mot>lln communJ.a:.. .. 

Anthracite 20/30 spécial 

HOTEL ALBERT lei" 
Brwtelles - Gare du Nord - Pl&<'e ROl1U 

r~ troll formules de Ré\elllons Il paru.r de 22 beur-...>: 
! • AU RESTACRAX'f DE L'HOTU,, Menu de G9.!a 

à 80 rr. - 1 oomprla 1 '4 de champarue antult. Orchea
tre d'éll~ darule <2 plltl'al, oollllons, attracUona, &ur
prlses. 

NOUVEL AN 
Meuu à 80 Irance, 1 comprla 114 de cbampacne 

La Bnochc ll01<11tli1U1 au FoAe GrlUI 

.... 
U Jl'gnqn de R!t ~ Vta11 BadoUe 

u Cul d'Artlclla•t Barl~Z. 

La POlllar~ ck BrucUu 
Trv6te Pértgo11rdl11C 

Le Cœur de Laltu1 Victoria ... 
La CouJ>e Bo~ Souhait• 

U1 Caroltnu FourTttl 
2' JARDL'i D'WVt.R <entrée de l'HOtell Cabaret Monl

m...uals, aou.s la direction du chan.oonn\er JEAN VELtJ, 
nombreux &rtl.stes. conaom.mauon l P<LTtlr de 10 tnaca. 

3• CAFE RESTAlillA.."'T u; SOliVlllAIN. RA!paa l IA 
carte à partlr de 60 franca le couvert, 1/4 de eham. 
paene uatui~ 

Ecnre POUr retenir tablra tt poor ~enta 1 
SERVICE PUBLICITE • HOtel Albtrt I• • Place Rot11er. 

T éléphone lT ~ ), 

La situation en Extrême-Orient 
La s!t'.iation para.li a'.at<un.-..ç ...l C'h!ne. L& JapoD 

a oonqws !es provlnca da Nord I: a crté un Coll'feni. 
ment l sa devo:lon t. Pékin. un ~uvernement qu1 n'est 
chlno!s que de nom. D a occupé et ru!ne Nankln. D "St 
m&lt.tt à Slla.nib&l. D 111cnace CMton. tra-t.-11 plua loin T 
L'lrntatton - maintenant apalaée - dea Etats-Uni., ~ 
le falre réfléchir et U "'" JX'U probable qu'il oommeti. 
l'imprudence de s·a.ancer dana la Chine centn.!e oil 
Tchan11-Ka.1-Cbek prèp~re la r.isl$tance. n est J)l'Obal>!e, 
par contre, qu'il tAchera d'ot'llanlser "' oonque~e. en atten
dant qu'on l'attaque. 

M . Robert Le'Jrquln, qUI pub:te d.lN c L'Euro;>e NOU• 
Te::e • un !ntéressJ.nt c Cal"Mt de route en Eztrême'-Onent • 
fa.lt tema?q".ler Q"4! l<S Japo!l&la nont psa com:n:s l'erre'.:.r 
que !es A:lenunds. a=! li= que lu A~ oollllllll"ent 
pend.>nt :a gra:>d.e i"JC."Te: cons\ILuu des années de choc 
dls'.;nc"..,. de :eu.-s r~ ce q.J ab.Ja:.U à faire cl<c'.mer 
d'abôrd !e;l.."S meilleur.a troupe\. La JaponaU. au con:.rcni, 
auraient gardé en llandchourte lt-.ll'll Ll'O'JP<'S d'e:t:e, t.ou
Joura !'turne au p.ed. c·.,,1 q•1'1.a sont conv~.ncua. pense 
?d. Robert Le'.l..-qum, qu après la iUene a•ee la Chine, 
rtendra la ruerre avec :a R'1SS!e tovléUque. L'ét&t-m&Jorr 
Japona;.s alll'ait étudlé avec beaucoup de aoln la bata.ll.le 
de l'Yser et aon1el'1L1t il Qxer lea Ru.'IOl'S par un tése&U 
d'lnondat!ons tendu entre le Sull!lart et le Nonnl et, ceci 
fait, l pousser en dlrect!on p:etn nord pour oouper le 
Ttan.sslbérten du cOté d• Rut:ovo. c'eaw..dlre oouper ~ 
troupes de !'U.R.S.S. de leur rn•ltnllltment allmentalre 
L't~t-malor Japonais. d'l.l!leuni. romprendralt t~ b:en 

q•1e ce ne seralt ll63 là Wle 1;11cm pour nre. La S1béne 
n'eat plu:; :e déser: d• Ja<b: O:le es: lnd.ia!r!e:!ement eqU1· 
pée et e::e es: ~uli>ee en vue d'une suerre &ftc :e Japon. 
D .. ~,.. pa?"~ l'aviation aoT!étlq:ie est ttdoutab'.e ~ la 
be.le de V!adivoo:ct n·ea: cp il clnq heures d'avion des r.:111 
Japona!.ies cr.U. bà:J.e. en b1~. oon: ~...!è;emen: ru:ne. 

1

,.., 

Un anthradte mtxte ron•~nant l la fol.I 1>01J Ira fe:u 
con11n111 et la euls1n~ au pnx de 345 rr. la wnne, ttm:se Le Chauff ge G D ul S A t n cave. Sac d',_I de 50 tllo. a 18 francs tn ca\t l a eorgeS 0 CerOD, • , 
~ DcWl. ea. av. du Port. Bru.wlll:a. T'1, 2ua toe. s, qua1 &12 Bell$ de eon.trucuou. Btuxelb • Tél. iu:u1 
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Conseil 

Oui. la ch&ru:e est comme une bel!•. 
On ll'Obt:ent :a premlèro foia 
Q.;e d1'da!n de !a demolael!e, 
i«lal'd moqueur, r.ro ll&J'QU.O!a. 

N'en P=~ S'.lr..out pu o:nbra1e. 
L& pe:aeverance du cœur 
Fa!t plua qu.e force ou b:eo q~ nice. 
NUI q"1 ooun n'a.ttemt le bonheur. 
Tout l'art est de sa•olr attendre. 
L& Po~ c'œt le memeur blllet. 
Sl quelque main veut voua Je tendre, 
o..rdn-vo114 du eu.lsant r.cret. 

Lot•rle Coloniale. 

Le Japon craindrait-il une révolution 1 
z.t. Roba\ l.eurQ1:1!1 !e pellle. Le Japon. d' près lu!. c'eat 

touJows un paya léoda!, ma:a :et ffudaux du Japon mo
derne o0nt 1'3 féodaux de la finance et de 11ndu.stne qui 
tmt oonoentrt en quelques main.t tout. la nch°'-.e du paya. 

c Let ataU..t!Qu.oa 11.!eales, dlt-U. lournl>.>ent d'C:oquentes 
précls!ona : tllea révèlent que. aur une population d• 
IOl.xant.e-...pt mllllon.1 d'!ndlvldUJ!, li y a. en tout et pour 
to11t, deux mll!lona et demi de oontnbuab:es et que les 
P&YMDA payent r.ro1s lo:.S p:ua que lea ct:.adlns, la plu
part ounten des trusta éch&:>P&llt t. l'impôt par l'extreme 
mod:cl:41 de leur Walre. u~ !e~e oonttntratlon a cr~ 
oon pu dans la m:>ae GnOrphe de ta popu!:>.tiOn. ma:.S 
da.ni la -- •i"..saan'.e, e·es~4.t.-. dans l'armee. une 
TO:O..~ révolutlotlna!N lmpèrlal!.Jt.e. C&r ce qu'il llllpor'.<! 
de aavolr, c'<iai Cl'J'Ull.e revo:ut!on n·a de cl\snce de reus.tr 
a u Japoa que "1 elle se !&>t &u crt de c Banz&l " et de 
c l'Emperour lt veut>. Or. QUI peut p~ndre <laœ ce 
paya reprbellt.-r la volonta Impériale, &!non l'année qui 
•t. 10111 aou commandement unlque, et, eeulement re&
ponsab!e devant Lui ? 

L'ol%1A:ler qui V:t l la C&!erne, ooœtamment w oontact 
a veo i. JOlcbt, de &lx laures du maUD l sept heures 
du aol.r, est pm du pe11p:e qui aouare. Il veut que ctla 
cti&nre. U ne •cc1 pas quo l'ldff.t. pu'11' '.equ.e: I! ~:.e 
de NU1ller loJD oonlo:t et 1& -.e. M>lt trahi P:us Ion&· 
t<':npo; li ati• une rdom:e radlu'.e. d espr!t commun;i;:.e, 
avoc '• aoclallo&Uoo dol! la iT&Dd.e prop:I~ •t dt:s rrossea 
for.unes Alml on tJTl\'e t. cette &ltuaUon. pour :e molna 
para.dDU!e aux )eux d'un ob$ervat.eur euro~n: d'Une 
a.rméo !mp<!rla:l.<t.e, l&r0uchemcnt tra.dlUoruW.lat.e, luttant 
contre la propnéta dont, partout a.llleura, 1.,. années sont 
1 .. d61en.seun a111trœ. n 1 a tout de même une !ameu.se 
Dl&r(:he entrt les Junkers Ja.pon&la el les Junkers de 
Pootdam 1 1 

un macnat de :.a ftnance aura.Il la~ wtendre a 
M. Robert ~ QU'!: oomptllt a:.ir la ll'J•rre de Cbtn• 
pour ca.:mer les ardrJJ"I des Ueut.enan!.1. C'eat peu~...t~ un 
ID&UT&ll cL.W:. °"" l upér.ence d.émol1tro q1;e a rue.'Tel 
pr«ilpilell i. !Wvo:utlona au Ueu de M dl1!érer. 

LA BELLE AURORE 1, Pla.c. dea Martyrs. 
Le bon reataurant, 

oil la auain. Mt ll&lne et 1UCCulent.e, vous oonv!e l son 
Révelllon de Nouvel An. La u.lle eat lwtueuse. acréable. 
Vina .. c.bampecne t. des prix tJ'tll aborda.blee. Trèa bo-i 
orche.r.re, co• lona. Le menu epéclal t. U francs. 
M~ dl.rt<tkin q :e le CA.FE-RE.STAURANT bien oonnu 

SAINT-MICHEL -;-.... ~1• .'::'..~/:·\~ 

Conclusion 
Q:.ie !1n ·ll oonc:ure da tout œia r 
D'abord. qJe o. n'eat ni en Chlno ni au Japon qu'U 

faut 10nvar l a'él&bllr pour oou!er - )<>un en palx. En · 
IU!t., QU. Il i. fameua pézl1 Jaune u:tate. ot S. proerb 
4u Japon nous l• !•nt entrevoir eoua un. fo=- autremeAt 

Savoureuses * 
rodout&b'.e qwo cel!e que '· d 'r JI OulllaWi!e ll. nou 
avona tout de m~me un l)e'J de tem1» &unt ooos, notia 
aut:oa c bona E=?éenn. Tant Q;ie ks .ut&tlq:ies ,...,.,. °"" et chlno>.1. ~ oompter IN Rllikl. .. taperon• déla..11, 
no"S •=na :e tempg de noiu l"C'..aunl('T. :ll&ls al Do>\1.1 
ount.!:luoca à nou.s ent..""OClévorer •• 

MOTORTONlC 

Lea excuses du Japon 

C'é'.alt pr ·vu; c'est chose la.t• Ln Elllla·Ona om a<:<:epte 
ka excUJes du Japon. r_. om .ana ck>ute b tn fat~. at toi.t 
nut maiux que la i'Jerre. MllS quoi 7 L'lndlcn&tk>n dff 
)o>urn.iwt iuné:tea!D.s. :a Cra.nde co <re ~rallq.e de 
M Roose•O:t no oera!en: donc Q'J'un homma1e n• el et 
anc:o.uon • la mor&!e uit.ern&'!ona e 7 

Le c Matin• 1de Panai fait fi ce pro:>os une curt~ 
constataUon : c En 1936. '.r,; Etat&-UDl.i ont exporté au 
Japon J)l)ur 850 mll!loœ de )'en.& de prod\;.lta et marcrum· 
dJka - IOll exactement cinq Cota la v111eur de ce qu 'lia 
ont exporté en Chine. Par contre, lb n'ont ach<~ au 
Japon que pour 600 milllona de yens Donc, benétlce net de 
la balance commercla:e am<r\calM vU..·vb du Japon de 
2;o mllllon.s de yens 

1 Cela upl:que b.en dea Cho.le$, dit '.e c llatlD 1. Quand 
U 1'&11: de cho:.su- entre la Ju.otice lntern:.tlon.>!e, 1 &molJ· 
propre ru.Ilona! e: ~ mll!.or..& de yena. un bon YAnk .. 
peu: rillkblr. , 

1'e nom 1nd1Ctlons pa.s. :-:ous dlaol\s "1 IOU\'Wt nou~ 
mémoa : c &>yons prat~quea avant :o~t 1, mals que 1 .. 
bravoa cens de Washington, Pnn~lon et aut.re5 Jleux no:11 
ll<:hent dNônna:.S la paix et ne noua donnent p;114 de 
l~n de mora:e et de tlerté blanche. Et ne comptona paa 
trop aur M. Roosevelt pour détendre les democrath.ll 
m~nace<:a ... 

37. 
Numero favorable dans l'antlqul~. aujourd'hui numéro du 
KUI dép(.t dts celèbres cult!ra:eun de perl"' :>alta!. 

P. B<nrand, 

37 Concri11011nalre Cènèral. ' 3 7, 37, rue Grétry. Bruxelles. 

La guerre d'Espagne 

A l'heure où nota écrlvon.s. noua ne &avons pas •ncore al 
Teruel Nt oomp:ê:ement occupk par i... souvemementawt 
ou al I• uuupes de Fra.noo UenMnt toUJoura. En Ea- . 
on .. b&t &:a&! bten l ooU;ll de comm;m!Q~ Cl'J't. ooi:po 
de e&n0n. 

Toll)oUra es:..U Q~• !es rel)Ullllalns 1emb:ent ··~:;,. ,.... 
al.Ill 11 y a q11elques sematno, ~n poun!t crolre que l& 
'11c:olrl de Franœ ~:.alt oert.rJne: alljourd'hU!, on dü•:.e. 
D y a maintenant une &m16e rtpUb:~!ne. une dlac!pllne 
~llcatne. C. qui étonne. c' .. t que Franoo. maitre dea 
deux tiers de l'Espagne, et dl.<poH nt de fort cont!naenta 
ttLl!ena. n'aJt PM une supé:!oritd numO!'tque êcra.sante. Na 
pourrait-Il mobUlser des troupeo dana les provlncea dont 
U •t i. ma.li>'& t Décidément, tout eot myst~re d&œ cette 
Espagne. 

Plua que tout autre produit 
:. clpr1l:o doit èmo perfùt. c..r on ni~ de lu!, !ns\:.Oo
th·emm:.. !N Q~t.és d"un cJ&.ire de choix. Vo~re con~n· 
tement .... tota: Sl vous agr<'fl le CIC>.."l::o BEI.LINA. qui 
eat une petite mervel!!e de 11<>0t trèl lin compeaee de tabaca 
aux feui:lea exqulsement aromat1q:.iea. 

COGNAC MARTELL 
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Not enfants royaux 

L'Aibum Patr.o:!que c NOS ENFA..'ITS ROYAUX 1 vient de par&!~ 
PrHact p.u- :e Com:.e Henri Car.on de W1art, ~1inlatre d Et.i.t, cet admlrablA 

ouvraee ne te cl'dera en nen tant à .u préeent.sUon lux'Jeu.sc qu·t. aa oompo.. 

.u.100. aux A!bu!11$ tdaes anteneurement par c L'Art Be:ae 1, 1 la mémoire 

de Ms Souvtl"'atns tra~iq•ement duparus. On 1 trouve :u 24 plll$ beaW< et 

pl111 symp.i• hlqucs portraits de no. Petits Princea On tee volt dans leur 

uJle d'ét..ada. <Uns !eur p.a'1!e de Je"1<, so111 !es al'l>ru du Parc de Laeken. 

en vacanor.a en Hollande, au m.U:eu de ia Fam~ e Roya:e de Be:J'que et de 

Le;;ra Oranda Paren:a en S.:ède. Le terA tfrançals-llam&Ddl commen'.• 

cet:.e hls'.011oiraph1e t.:lus:rée et si:ue dar.s son te:npa chacune da l!naces 
précleu.ses qui le compoee 

Blm que la souxnp:ton so:: cl6:urée. on l>0'1n'll se le p:ocunr pendant 

que!qJtS Jou. ... encore au p:il: de 40 lranea au Il~ de eo frana. Le urap 
étant llm!U 1 30.000 A.bwn.6. on fera bien ~ ne pu t&rder à retenll' 

son exemp:alre lmmé<iiatemen: chez son libraire ou 1 la Du-ect!on ~ 

Editions !Wya!ea de l'Art Be:11e. 62, Avenue Louue 1 BTW<elles. Compte 
cheque& purn1ux n• 928 80. 

La fin du pacifüme 

0: a._ ~ "lr• )L•r ~l. Kellon. Avec lut. c'est main· 
t<!tlant une ~poque QU! <1Jspo.ral1, eëlle du 1X1afwne, des 
lln&&Ynes de 8trc.>elI1'lM. a<os ;ireo.ew.es d<: O<:n•···e e:. du 
p reall&<t de llr1"nd. l.'t, ~ oquant wut cela. oo m meaure 
~naqucment la vanllé et l'<'lol6nemen:. 

QJe de rén~ ~ perdues. •t cer. fort dom· 
~e. Q Je de mooca et de sentfmtLts boUl..,.e~ dcpu;s, •• 
c - un ~nant ap<ctac~. 

Cette 'pcique pacU.aie. en effet, av&..'t ét<! marqulc pt.r 
une sorte de ~ et de néptlon de iout berou.me 
C at IQ><rie ou U ne lalsalt ;iaa bon d'avouer qu'on a'et.alt 
bra,•ment conduit • la gueJTe. l'époque des num•ros 6P'· 
ctaux du c C1111><>u1Uot • et des obJect•W'S de consc!tnce 
l'ul n'échapp:i romplN.ement à cette honte de la IOU!· 
franre N de l'h~ro1"me. On le vlr.. par exrn1ple, lol'llque 
nlnh·entté de '"'"am refusa une lnSCT!ptJon npproovee 
p>r Io c1&rdmal Mereirr. 

AuJourd'h11I, pur contre. on en e~t revenu au pJU.• exa. 
pl'ré t>ellle••ou U.. obJ<"<teurs de coru;citnce se balltnt en 
Es;>ACDe, l• c P~le• P"b!.>e d~ de..cr.p:IOIL• c!e bata.::e 
t la DeroulMc les communatcs !rança.s vo:~nt d'enthou· 
11..,,,., Io budcct de la a-urrre et nous lirons bltn quelque 
J)l.rt qu'on capture dca \-olon!.aln!s ttallens A\ ec dti tar· 
t:nes de confiture 

On dit que ... 

!1 "' v ~!on dt> s~ rut tout pa:-:.~c~~èreme.::it Joyeuseme: t 

filé • nruxe.les. à l'e Heure s:e-ue •··· et ceux q~l furet t 
Cie la fétc ch:u ent les louanges dt ce bel ttabhMémcnt. 

Au.ul, llrtholt-on pour le Réveillon de l'An un plUI arand 
enthou'1a.OJnc et cst-11 prudent de retenir d"Urgence sa table 
(tél 123P ï01 rar le tout-Bruxelles voudra y etre. 

c·e•t lovtque, pu1:oquc ourre l'OrchMtre de Fud·Cnndrtx, li 
7 aura encore dt toul<'s btlles attractions. des cotillons, etc. 
L"•HEORE BLEUE•.· s. rue de l'Evêque, à BruxellN. Cb lee 
joun lh~An.un\ de 4 1 2 à 6 112 et ~ sotr d~ P heumi.> 

A nouveau des 11 boches D 

M<- • cl n. d ... ~..uc1e ,-;.s.à-Vls de l'Allemazne 
\'NI YOl:s rappela combien U ~alt déplacé d'encore em 
plo:fl'r le moi boche romb en U é'.a.t rtd!cu!e a~x Yt'll~ de 
ctti4lns de parltr de ttann•ment all<-:nL'ld. A~jourd hui 
l'A!l•mand rs: redevenu l'erineml bt~ltalre e: cbaqut 
dtoyen du Re.ch eot le tortlonna:re de IOl'l Nl.>ln 

Qu·u Y ait d<:a Allemands tortlorua:res c'••t rertt$ exort, 
IIl.ala nul ne l"a mku.x •u 11ue nos pl'!sonnh:rs ~ i.. 

rcerre. L'époque pact!tste l'a>'&lt oublié. On s'en souvlent, 
quate à en remettre. 

Dieu qu'il est dlfflclle de VOU' les chooœ avec une épl9 
obJectMt~. 

c 0 G N A c J.\:1 A R T E L L 
Séparatisme wallon 

No..,. l'avons to1.t)0".1J'S dit : cela dt\'&lt arrt\·et. Au sépa.. 
retlsme flamand s'opl"'f4' ma:ntenant un &tparatl.>me ..-.!· 
ton. La dèclarauon de> étudiants ~-allons de l'Unlvel$lté Cie 
Bruxelle~ nous vaut toujours une ••alanche de le!lrt.s. 
lett.res de Wallons qui n'héslt<nt poos plus que les nat.1<>
natrstcs flaman.is à cner : c A baa I• Bel.rlque 1 1; lettres 
1uchgné<'s de Wallons palrlot,•s qui v.uknt être Belge• 
avant !-Out. Nous ne les publierons pas. Noua avons mJa 
fin au débat. Ce,; QUtrtllts lrrrtantoa l!On\ Absolument 
\-aines. Fidèles à notre cou1.ume, no1.1~ avons tenu à met... 
trt"' nos lecteurs au ooi:.ra.nt d·w\ mouHment d'opinion QUl 
IA'-UIT'ait devenir Inquiétant. mal& qu1 aura averti notre 
llOU\ernement du dan&er qU"ll y a 1 c«ler toujoors aux 
exi,en~ nammgante.._ Mala no:is ne pouvons consa.c:-..
d .. J)aies et d•s pqes à une P<Mmlque dont finalement 
le paya fait les fra!s. 

Comme au temps jadis 

Or ça oyez gen• d,· la plaine 
De la Campme, de Ftanrhimont. 
Et vous du doutx paya d'Ardenne 
Ceux des Flandres •t ceux d'Arlon, 
Oyez aussi dans les ctr<!s 
Où bruissent sans aucune cesse 
Et les forges et lrs mesllers 
Oyez les vœux qu'on voua adre-. 
Jacques le Superchocolat 
SouhaJte à toua ses amis fldtlea 
Sans nul destour et 1ana dubat 
Santé tre.s norl$$ante tt belle, 
Moult bonheur et pros~nté 
Et ceci bail:era lul-méme, 
Tot.:s les ;ours dune longue aon~e: 
Sa.tisfact?on la plus ~xtttmr 
:-1 est-il pas pour tous ~ amis 
La sat1s!aet1on e-n Pf"ncnne 
Dèllcatesoe. goût txquu 
Pour une bltn modique somme 
c Jacques 1 d;...,n• et r~~tons 
Coute un seul !rlLllc le er01 bAtcA. 



POURQUOI PAS ? 
~~~~~~~~~~~~~-

0 R THO GRAPHE. SAVEZ-VOUS QU'IL FAUT ÉCRIRE " DES PORTE
CIGAREïTE " SI L'ON DÉSIGNE LES PETITS TUYAUX AUXQUELS ON 
ADAPTE LES CIGAREITES POUR LES FUMER. ET .. DES PORTE·CIGA
RErri::s .. SI L'ON DÉSIGNE DES ÉTUIS CONTENANT DES C!GAREITES? ..• 
D~ ~EME. LA GRAMMAIRE EXIGE QU'ON ÉCRIVE: LES BOULE D"OR 
L~GERES SONT LES MEILLEURES DES CIGAREITES EN TABAC NOIR 
LEGER ET DOUX. ET LES BOULE D'OR DEM !·FORTES SONT LES PLUS 
AROMATIQUES DES CIGAREITES EN PUR TABAC NOIR. 

Hôtel d. !'ESPERANCE pour les Anciens du Cénie 

La trahison de. fransquillona 
Les r,..,,..oqulllci... c·e..tr:i-dire ceux qu.J. en pays flamand. 

a!fec:talent non Polllt lallt d.e mépnu-r la lantu• fl&mande, 
ZDA!a tous ....,,. <r•1la Ju;ealent en d.- d'eux. eont les 
premlera crJI &lent t.rahl la eau..e <!e la lluliU• trança.se. 

QJe leur lmPQrtalt que l'~emtnt d.u frança~ fût 
la:erdit déoionnab au flls de l'f:PlCl<T ou .. celw de l'em
ploy6 des Poota? Quant aux en!an14 de oea famllles. u 
estlmAlt aalut&ire qu'on les oonles&\t dana leur ld!ome 
local; &lnsl n'11<X1ucrrt.Jent.-1ls pomt des !dtca Ubérales. voire 
révoluUonnn.trea. 

Le flamalld, a leur &\'!$, était la ~ du pruple; le 
ttançaJa celle de l'&r'...tocratie dont lia ae tareuaJt. ns 
él.a!ent &S8CZ n~ pour en<oyer lcun enfanta dans tes 
pellSl.omuu.s chlca de BNXellE6 et de WallOJl.e, et oomm• 
Cs 11·en:n:cnatcnt de rapporu avec le c vulgaire • 
que par l'dlt.rem!Se de l"'4 tntendallta ou de leun chefs 
d ·ent.rei>:W, peu l~ lmpor..a:t Q'lt les grr.s du pe-Jple 
C<1Dn\116ent ou ne oonnt~nt polllt le françni... 

On exUlll&lt des Flandres la lanrt1e de Voltaire, tant 
mieux. Cela fa\011.'leralt l'fmanclp•t..ion des ma•ses. 

Et te franaqullton. qui se proclamait le Pl•~ fervent 
IOu t!oo ot l'ardont défenseur de la lanirue !rençn.tse, fut 
le précteux auxma..-e du !lamJ.niant. 

Le Zircon d'Orient 

Bruxelloia et Wallon& 
Q11 . .nt aux B: =!lois, lls ont ltcbf tes m!norlt& en vt· 

t........,, c:on\.cc : .... ur.ir.ce qu·= leur a«orderalt un r~e 
de fa1t-ur, 1""1' p.ranil>.>:lnt la llbertt dea lani\lea. Jamata 
marcb6 plus od eux ne fa' cooc!u, ~ de <L-.- dall
:.eun. car le lame-.::< regune dé la•"'1r a 1)<>'11 cxmsécrJellfe 
de namand.Wr 1'8"lamér•Uon b:uu lo:se tO'Jt entm! 

Lta Wollons, """ se aoot ~ et de Br~ ... 
et ~ Fl&mand.s d'eXi)res..'ion !rançabc. N'empêche qu't!a 
œ:N>rent la cu:tute !rança:se. l;a M flrurent ~t.re ;e. 
contwuateurs des légionnaires ca1to-1omamsl 

Mals, à molns qu'tts ne s• rcs,.,~1•11."<·nt, le cl\Attment est 
pl'QChe pour wu.•. 11.s vont ètre aou>nls à la loi du oomt>re. 
Et, •'Plie :.. dlvl..Jon c verüeaJ..· • de ta.li tes o~es 
d'Eta; ou puastatau.-.. on en vtend.ro au couronnement ~ 
l'œune: 33 pc de foactlon.•u•u...., ofl:c.I<:-.., prnle.sews. 
m.glàrata nl!c.ns coottt 60 pc de Flamarula ot • .,..: ... ,. 
de 1.0•t. &UX pooles <!e commande, d<a Plam&nda ~ unl<l
mm1 des Y.am.a~d.&. D ne faud.-a p.us ~ b:en ~
temJl6. 

U al q < q 1'-alllngo.nta c~ c Vl\t la 6épa.ra•ton t, 
on ~eu.r 1 e t .es gt.n~mes. car le sfparatW.ne wallon 
eat la " x e u< ne fJt Jama!s le ~p;uausme flamand.. 

L'ab~ ~»h ~ en sait que!qa~ rho(AJ. Telle est la. tr'~ 
con.st:iuiucn ~u< .'on !alt a la l:n de 1'1Ln de d.:.ç4œ 1937. 
En 1938 •<rrona nous un mJ.nlattre prt'$1Je par P&ul EnU:4 
JM$0n ronsacrcr cet.e detai~e de Ja culture rrançat.se et de 
!a SeJclque une et tndiV"'1bA!? "°".._ nuw. n:!US<l<IS • i. 
c."'1re. 

l'frUeClll.A au Brl2an~ I: n~ :-:m::a paa. 37 
D ;s;.nOu:eur Oéntn: : BERTRA..,.o. n:e o~~:.ry, Disparition 

B:-uxèllu - Gros e· D< 

La capitul11ti~ d~ _!!land11tairea publia 
o ·autre pert.. au Parlement, da.ru lea Con•c1l.s provinciaux 

ou communaux. on vlL Jes mandatalre. pu~ à de rarts
almes excepUona prM, abo.ndonner d"llbt'rtment la cause 
cle la i&nlUe !Non~. ln lois lun:DL '01.<<S c c1.:Lœ un but 
d 'ap&laement •· elles eont appW::ittr. c parce que c'e>t b 
loll • 

La capl.tulat.lon ra• aussi lmm<>rale q1.e romp!!:te. Les 
t:n.noopt:onea du ""'8 flamand. n'ont plus de dë:truec.rs, à 
l'Etai, • la Provt.aœ • la Commune. Troll ràlstait en
..,... M• Ameloc.. Gillon u 01yrr. ma:a lea a·Jt:es. •• 

ll D'eD •t plua Ull qui oeeralt prendre la parole en 
in.nçai. au COOM!I communal de Brusca. de Gand. de 
Oourtnli où ex.16tellL cependant des mlnorlth trane<>
pbones lmpnrt&ntea 

L'oppoei!Uon n'exllt4 plus. Pour de ''la motif• d'entente 
~ I• plua eouvent, ou par pleut.reno, ceux qui 
~ le p.'ua fort ont cédé I.e p:U. ComP:b'.<'ment. Eux 
Mll3l aont m ~t d'cnrnyer leur& entanta Hudier ailleurs 
- dans leur pate:.ln natal t 

Le cri du jour 

11.0.- &EGAL-

~11! ldée.l 
06m&D<1e.le au Oaté. au Reet&W'Mt. 
dula toUa les maaasllls d'alJ.awlt.atkln. 

une .~;;~ce Lô'-4 m:orme qu·ei:e a l>U falre dispar&1:r<1 
to:a:tmcn. sa const:pa:.on en &bsorb~mt chaque so:.r et 
cbaque nu.tw tllle cui:Jen:e • bouclw d.e Lli> TARL'l 
maoer• d"na un dcnu wrre d. <'ILU ou <le lait, c·f'St un 
produit Incomparable, émollient naturel qui n'irrite paa 
l •nt~a.un. 1~oute~ pha.nnactes.. 

Résiatanceh 
A forte d 'B\O:r hur!é q::'ll fallal1 CO:!QJUJ B:-.1Xel4, 

ec.. n"-' .eur-. Io t;am.."ipn a on~ fall par l:>Q~:.r is 
plus lndllltn::>!a. .-\ Ion:.> d uolr ob<ttiu l'app::.c.i.tlon de 
lo;a al:a:lt de • id.:ot:e • la contrainte la plu. \-ex&.:o!re 
et au dtnl de JtL•t.:ce :e plu. cnant. i:a ont ~ la 
rea.ct:.on i. Où ei:e e~ la moins attendue. 

&VP<lona que te !XU'tl !lb.Ir~. <lep.lia be:.le luret.t.e, a 
in.cr1t a 1K>n J)rolp-..mme tout ce qui e.t..t de nature à oon
t.rl'<'W'n:r l'a.once Uuoise sc11 Uru~k'S. C«! dot pour 
mëmo;.re, car une 1"'3 :es bc&ux prlnclpta etabl:s et let 
e:eouoaa t•-nn.né<'s. bl'auc:oup de <a ~nwx, fa~ de 
l'effort, IC 1<mt rep<l6<'s = leurs lnurlen. 
~ ne \o::à-~ll pas q•e 1"" mand.:U&lres communaux 

eatbo~ques c!e l'a:::!!""""-..,.Uon brul<el'Olae <C. oomp:.ent 
parm1 eux dœ ~-.m. des dé'.p.Y.b pror!nC".aux et dea 
dt;>Jl<S. t•JUI. s:.mp:cme:it>, rle:m<nt de prendle b"'-"QU<• 
=~ PQ.11!.lon. e'J.X &'1..""- "" !•l'<Ul' de :a liben.t llnrula
t.lq<ie d.ana :., Grand-BnueJ:""? ~ vieux renards ont 
parla.li• ment sent.! d'où venal:. le vent. Les tlecUon.s com· 
muna.Jœ approcht"1t. et 11$ Uennent à euder Jeun siè
ees. • à améliorer leurs poottJona. 

QUILD4 on IOQiC que, ""''" l'&ppul dea !ns'.:.tuteUJ'S lJbr03 



* LES HUITRES OHYSELS·CV~ DAMME 
4 7, rue de 11 Fourche. 4 7 

A cOt~ du Restaurant Bel~ Meunib't Te'I 12 41 23 
~t1on OU\·ert apr~s spectaelPI • • • 

~ œld d(S 'l1œlrfe ·~~ de germa.noph1.:•. c· .. , ~ put! 
ca.lbo~ qui m~ la dAn<.e !l&mlnpni. ec Pl&ndre, 
AnYe?ll et le Llmbourll. !.- lait est renarq11Ab·~. Brux<lla. 
l'anclt1lne caP:l&le de œ Braba:lt iwJoww en l'.mc aTtC 
la l"amands. ne ttut ;w.s ae latsoer domlll« par lea sens 
<ltJ Nœ'd. L"<e;:r.t ck ': 5eTc!aœ 90'.J.!r.e 1t11 la ~ .. 

JEAN POL lu de la oocpe, l'adrnse la mdllt'W't 
If WI pardesaJ.S parfait ~ ~ltpnL 

Du côté aocialiste 

Entai, et c·est lâ '• plus beau peu~. le tria eocl&:ai. 
M. Brunlaut, q•JI, Jadis, l.àeha !&nt de corde aux fl&nun· 
e..n'.•. qui venia dea :Armes sur le SOrt d.,. pet.lia enJ..nta 
de llruxcJ:e.., oee pat.ol.ball:& à qui U !a!!alt à tellt prix 
app:o'lldre 1~ nê<orlAnd.a:a. M. Brunie.ut, au Oonaell Com· 
munal <le llrusel ca. vleut de jei.er un cr! d'alarme : 

- Maa, eaus pr~l<!xte d'apprendtt :e néerlandala a nœ 
enf&nl&, on !lAnwldlii.e llQI 6co:es ! s'eet-!J 6cné. 

Il est Wl peu tard pour s'en apereovo!r. Mals mieux vaut 
t.ard que .)am&IA, cw on peut ""1Jlr eooore. 

E1. c'est le DDD molm ~ M. Ve:TO«n<b, pa~t 
bon t<:lnt. qui. U r a une q:unza..ne a. Jours. toujoU.."S au 
oc:n du Ou:>scl: C<lmmUDal de B:uxe.i:.c.. a·.,.. 61e\~ a\ec 
Ylc'.ieur cocttt l'att.11.Ude parfa!:anent lnauppuruble de 
certawa Cocci: onoa•res de l'E:a:., del Travaux pub!k:a. 
p;tnlli,.,!l, qu1 reflMJlt de lalaoer exécuter ou de lalre e~ 
cutd" a:uc M•ll'oN de Pont·B:illè des travswt dont :a cap:
talo a a.baol~t bmoui. et .,.. pour 11.!W! rallon d&na :e 
&oilt de ceCe-<:1 : 

- Noua ne r..i.ona ,....,,, pour ces eem de Bruxelles qu1 
refu..>nt de par:"r le !lamlllld. 

Lœ )OOl'll&UX n'en ont 60Ul'!té mot Nous ré~t.ona donc 
c• qu·on nou• a rncon'.• M Vermeersch était lnd(&nl!, 
et eun 1nd1&na tion a gagné aes oollèJuea On aeralt 
~ra a mo!JU Ou allona-nou.s. &1 les m"-'6ieurs dont dé
pende~ les d<'C:l:looa unport&11!<'21 se mettent a aubordonll•r 
l'uctrol de crM!!6 O'J l'exécut.:on de tn.\'&UX Il la CO!Ul&i. 
IOJlce du namand 7 

La sympathique p:i~ronne du • Oeorees· Win• • nous pr~ 
de ll'llll&metttt • se. ama. amies et chers e~nta, - •œux 
da Borm• et Heureuse Annie et ••pere rece•·olr tn eon 
f tatllaxm•nt un crand nombre de nœ l~n1 au coun 
de 1938 - Au • GEORGES' WINE •. a 100 m. de la 
Bo<•,..,. • B~"~"rs. 1Propnétaire ; Alice Praxel.l 

Autrea aymptômes 

D 1 a enoot';! :e denlJer di.cours de M. Vat> cauwelAe.rt, 
l'homme lléfaate. Le <*lèbre pape!D.zd a con..taU. a Alœt 
ou à Salnt•Nirola.-Waes, IlOll$ ne sa•'<>na p:ua trœ b:en 
o(I, qu. i. BNxcl:o~ !ont b:OC dêls qu'il a·ae1t de a'OJll)OSl2' 
MIX me$\ll'f& de l".amWldlsa~ 

D a pir~ WlC roi. de plis de l'appllœt!on at.l'!ct.e dts 
lo:S, et a a&oun d<:I'<cl>e! que oett.e &J>J>.let.Uon amMen.1' 
tout<Jmal.lquement la !:ama.nd!satlan de la C.pll&'.e. 

Vo:.re... Il pourrai; ae p.s.ser daD5 la enozi4e vl!'.e œ 
Qui a·...: P&&1é a E:lahlen. et à peu pr;a tQ'•t '.t' 1o:IJ de 
la !tQnU~re l!!lfu!..•Ucr.e o.:i oes fazneullel lois ont rél.ml 
a ~ Il> •• ·~ ar"lde 

Restaurant CENTRAL~~'!~~.~~:.· 
Menu UÙ .,i.ill-> 1 to rr. A:~ Orches~. c...i.: .. u... 

c~t 
-~~ 

Reim!!I 

La Ligue contre la Aamandisation de Bruxellea 
~ndant que le ~ 0..mand~ n;,,,4·.,.., en <ll.spoiû

bu:.t pe."SU&de ses a,dlteu!'I. Oam&ll<.la que le mcn:e&'~ 
k 1aisM! ou se laissera attaidrlr et qu'il .,.ra blen:t>t t. 
P'•lnt pour !ttt mangt k>Ut en:, U 1 a 1 Br.iu:Jes = 
DO)''-' de irena M:llli et déc!~':!. qui œit ~ d.!Jà dC9 
~ de pe:sonnes. Or. œ;te a.&.>datlon. la Lllrue con:xe 
la F'.-mand:.saùoll de BNXcl!<'S, tt9(>.t ac;ue~• dd 
a~lom de plus •n plua nomb~ non point IAnt de 
W&Co!is. comme on pourra~ le croire. Pour la hem.ce ra!son 
que be&ucoup <!e Wallons f<>n.t put!o de cerc:es wa:!oœ 
ou de J.l&ues ......:.:onne.. mala de Brux~llo!s put-.&alli. e; 
d'éml~ nam._nds ! De plus en plus, son bureau reçoit 
11"8 demandes de rense(&nem~nta, a.mout en ce qui reglLl'de 
la loi souvel1llnement lmpopulalie tu1éantluant la 11berté 
du ~ de !amUte en ce qui conœme le choix de la lanrue 
d'enseignement pour .. P:'OlténU;.ire. De p11.1S en p:u.a 
allll61. le 5"CretA!!'e reçoit des l"t.lms de menaces et d'lnJu· 
reis. œ qui est ban &ign•'. 

n faut cro:tt, ~fin. Q\Je c.>'te Lfe\;e repr<eente une oer
ta.:ne !o."<le. pu1$q·""· la ll<'mll!ne C'•m;ê:'e, M. Jamon. Pre
mlac m!nls:.re, a reçu ll<"5 d<!~.iéa, au même tl;.re que !<a 
<W:.!i'•es des par'...t. !!a.m&:Jds flamlnira.n:a. e: a écout.; &\~ 
ü'.<IŒJon :·~ dea i!1Cfa brux• !lo!a. 

n parait ~ les P".amands 1<>1n oplnlàttts et -*76-
ran:a. I:s l'ont d'a1!~.in prouve ~ leur c ooo
Q'•è\e • acwe::e Si. comme le prétend<'nt M. V&11 eau,..~ 
lant et ses am:.s. 1iea Bruxcl!o~ aont da P.amands. :es 
riamineant.s r.sq:Jen~ fort de trou•er cie\'aDt eu.r des g,,n.s 
auasl op1niAtres qu·eux-mêmee. Et c'est ça q-.U va amw.
i"l' les a!.! aires 1 ... 

Aux amateurs de White Star 

Les étab!l&sement.s cl-<le.\SOUS &e reoommsno.ent aux ama-
t.eura de Wblte Star Lécpo:d . 

Les AuJU.$:in.s. 2-4. bou!e\'lrd Anspacll 
Le CO:lsèe, 14, rue dea Pnncea <Mon~el, 
Conco:-dla-Bourse. 5, Ne Henrt M-'US. 
COnoordla-lxe~es. l, avenue \larnlx. 
Conoo.rd:3-Nord. 10. bouJo ard Bo:an!que. 
Lécpo.d-M>dl, 218. bouleYArd Mau."loe Lt:nonnta 
La Made"eille, 4 r•e de la Montagne ' 
N·mnandle, 8. n:e B >mal Ulourse1: 
~:a.!s-Nord. 4, avenu• du Bou!e•ard& 
A'! Grand Roi. 6. r>< A.izua:e O:'fa (8<>1.ll'ae) 
La Sea!• 16, p'.aoe de Brouckère, ' 
$~ .. Bcr..irse. 6 rue de ~a 8JU""l'•. 
Cour Royale, 6, rue dea Pnn.:a. 



POURQUOI PAS? 

Disgrâce• 1 
De PARIS tout tissu nouveau Toutes lei lnl!rmltk, tel:ee que verruœ, tacha de Yin, Or•nd luxe or111iru.. Ill\ ou haute !ante.. .._ t!'OUH • .,. 4- ro"-'"<'W', polntAJ no1rs, pe&:l -·a.soe. &l'.Pt, po,:S, CIC&'-'.c,;s. C" L}Ollll&UC. H :Il " &Ul< Hubei. 8:-.u ... IS. ...... , obél!..:.é. tunt •1te e;. ~l.4t.ew -.e ... ._~ 

Institut de Beauté de Bruxelles 
CO, rue do "•lin ... 

P&r' les ID ·.:.s modd'L .. aalv&..'l... F:c~ l ~ é. 'Se. 
f&YOXIS anU.c:.h"e-.a, ba"'8 de :um.ère, •~peur P•r &J!U>e, 
-..s&it "r\brat.olre et manue: aous !a d.l."eCl.!on d"un lpécla
lllte averti qUl pratique ée&l.ement tou:ea ln:.erventlon& d• 

CHlRliROIE El!TIIETIQl.IE 
U!a 1111• re'~'·ement du ee:na_ des bsJout~ rida " uo les 
1.wi. a u fron&. Correct.Ion du nn e: des o~ll:~ 

La révolte des petites gens 
Ce to. oie· .<c .o è~ .'landres. t:all~ e: abandon-

n6a Jl&r la plcpe.n. de ceux qui den.oent lt.6 détendre. qw 
opJ)O$ent aux nam1n11ante I& résll>tance li\ plus efficace et 
I& Phll oplnlàtre. 

X:.. veulent que leu!"I enfanta apprennent le françal$ et 
1.1 sres.:. ....,. d• u.cnrtces qu~ ne con...or.,(.':l"f nt a cet e:!e:. 
L& léKt. '"Ion actuelle Interdit l'enae1cn•ment du fran
ça!a dana lea 4tabltaaement.. olllrlels ou •Ubsldtés de Flan
dre. Le t l.llÇal.! n·y <st p:;is qu'ur:e la11g11~ étra.ng~t• et 
f acu!tat!v" au memo litre que 1-.ui~la1S et l'allemand. 
On n'Y consacre qu'une ou doux heures par sem&lne e~ t. parur du eecond dorr6 seulement. De plus. le coul"I e.st 
donn~ en fi •mand 1 

Et 1 .. po.rtnt&. petit. bourg,'<lb tmplO> és. fonctlonn.ürrs. 
fermlel"I, tnYOymt leun rejetons à Bruxelles et dana le paya .... non. 

SI le mlnbtère de !'Instruction publ:que acceptait d"éta
bllr, loyalement, lea st:u..ot:ques de la fro!Quentatlon 6CO
Jalnt du dltft!rente o!tabl:s.emente du J>llJ'S, de 1930 à 1n;, 
ll dresserllll Je plu> Implacable réqalslto, "è coDtre Cette 
M11tslatlon de êOntr&lnto lm~e aux Bcl~es. 

M&la lt m1naùre de l"Ins1rucuon publique s·cn vardera 
bien. Sous l'œll blenveU:ant de M. Jul1'.l• Hoste, lts fla
mln&ILntl y reiJlent en maitres et appliquent l& lol, a, . .., 
ft rocl". 

Savoir choisir ion home ... 
s~ !<o !l<..JC d"" ~=· prallq".Je, moderne ·~ coruor.ab:e ut une cbose es.cnuei:e, S&\Olr le meubler est une chose 

lndlspenaable. Pour vous coruwlllt•r honn~tement. eUu:aoe
ment, ll&li& NQae do d<'.;.tllusion que'.conquo, ne manqaez 
paa d'ua<:r de ce~te annon.ce. C'll vous ad~: una lar
.S..r auz ATELIERS D ART DE COENE FRERES. u~. rue 
Royù. t. Bruxell& Vous ; t.:ouvettz. dan.s un c<Mire raf
tln6. la K&mm• oowp'.eto de leur wute dernière prod·1ct10~ 

Population scolaire 
Towo lu t!tab~rncnts d"csprt•sslon française, proches 1 d u pays flamand. aoJnt surpeuplés. Dana les é<:ol .. de la 

Ylllo. à En&hlen. U y a plu. d • etran&ers • -.'Duo des com
mun .. f l.&m>..'ldes &\'Olslnantca que de moutards du pateolll. 
Lo collèa• de cette \·Ulo a refusé une ccnt1nne de ptnston
n.aJrea eett• an.ne.~ et r.ompte 1t-•µtante pour cent dt• Fla
monda venus y chercher l'ensc.cnement françala Dans 
\ell.o ?Ille, on ajoute t.n:luellement un ftl"'e au coll~ 
9' une al.Je au penJloculat pour Jeunu fWts. Là c . ._ 

A P.tRIS : 

L'Hôtel Commodore 
12. BOULF.VARD HAUSSMANN <OPJ::RAl 

250 ch.&mbreo . rec balD - Nomb~ux aalona 
Rll:STACRANT GRlLL ROOM BAR 

.t.dreo&o \il~ptûquo : COMMODOR PAR18 108 

mt surpeuplées da.na la plupart dea éeo:ra d"expr.Won 
fr•nçaise. A Bruxellt'A, li y a p:.ithore d t!ltvr.,, Jl<'•'"lon
natres ou c rtu\•ettant.a > 

O&n.s la P'la.n<ltt c"est le '1de :., ~ DJ.N œrtal:lee 
"' .. u~u~k>na. ta popu:a~ 500!alre eat ~ de ""tant• 
~ de qu&trt~vlngts 1><>ur oent 1 $<-ub Jee ttobl~tnte U
brea, i:ion ,:,,u~id1és, qut ~uvent ddne tn.sel.snt.~ en trança!&. 
conna:s.ent •ncore Ill voeue. o.o.na tes aut.-..s. u y aun. b ent& p:ua de prol<S<'llrS que d"t!h'el.. • motns qu'llr.e 
bonne petl:.. loi n l!lterdi.e awc F'.&manda d envoyer J<"Ura 
en!ant4 dan. l.:e éeolC> non • vlu~nd 1. 

Union des Drapiers 
M.u-cha:id Tall:o..r 1e On.nde Classe, atm de se oonlor

mer am 1015 SOCJah~ tn vigueur et permtllre à son P-:'f· 
aonnel de prendre del vacance.a d'h1\·er. rermtra ses ma-e.
&IN et atcllcl"$ du samedi l• au mercredi b Janner lnclUJ. 

Bruxel!es, 82. ch. d"Ixelles; 30, rue d .. OOIOnles: 32, Mu
cht awt H<rMl>. - A..~Hrs, S. place Tenkro. - U~e, 8 rue 
de l'Unheroott!. - Gand. 15, rue du Soleil, - Charleroi. 
25, rue du COllége .Namur, 21, rue dea Crolo;ers 

Anvers bilingue 
No.. lnlonn:i:lons de 1a .cmame <lernJère .. connrm~nt: u 

est. très ~1-nousement que.3l1on de la constttutlon d'un sroupe électora: teJnlX>ralre qui aun.lt pour unique p~ 
=me de nuntfeakr la vo!onlé de nomb:e-u~ habltanta 
d'Anvers de a·~leHr contre le monollnauh.me txceMU en 
rru<tlère adm1rustrat1ve et dan. l'rn.se1gn...n~nt On pr~M.'n
teralt aux prochaine.. élections communalu •.me llate do 
trots candidats· un cathollqùe, un U~ral et un ooc:lalbte 
quJ ré<:lamcralent le rc:pcct de.< drol:.s de la mmortt~ !ran
oophone et la satl.!Ja~l:on du d<'str . .:gitlm• de nomb,...,ux 
parf'nts Qui vruient que leurs enrants apprrnnent c au.111 • 
le frantala. Les lnltbtews de ce mou,·ement .. demandi!llt 
a'lls ne pou~nt lX'I obten11 la mmea droit& en BtlJ\t;t:e •1•• les tr&1tta lnurnattonau.~ ont conc<!di'tl Il cr!"l&lns grou
l)t·ments polun .. is en All•ma\!lle. allemands en Po!O>'llt e~ 
aa Daœtn&r1<, et.e. IIA pourront •'adresser à l& S D N 

Tout a'~ rnotns, disent-lis. not:• chUfre électoral demon
t:era qu'il existe dans 1" Belgique du Sor<! un• forte m1r10-
r1te desrreuae de contmt:tr la prallque du françalS Et ce 
sera, ajout~nt-Us. autnnt de gagné sur la vantardl&e de ceux 
qui af!lrnlcnt q11e tout ce QUI •lt au Nord de la tronnore 
1 :11'\Ji.s:UQ e r f..arr .,. 

1 
Le caricaturiste PAUL BAR 
présent• son numiro de uduturn-exprett co""mentles, 
en 1ttr•ction, pour fites et rh11llon1. Httt rtfér. tt ucket 
modért. Ecr.t« : 11. ÂY. RoMrt Scott. Uccle-Bru•tft.t,. 

Suite au précédent 
r est à ,. '""NI'' r ze mouTemenl quJ oe deuine n'est 

µa\ hos~.ut: 4.lu flam&.d n.i même a.".J flanunpnt~t quallttt 
de c culture r~iona'.t' 1. 5t's adh~r<nts .ont d'accord pour 
ne rien dotr11ire ni rr<I ulre d• la flam:llldi.Atlon abloluo 
qui <st actuellement la loi: Justke. ensetrr>emtnt. ~ 
t:allnn. anne<o. r:a •tultnt unlQUl'mat. mod~t 11 
m~- bumt>.oment qoe Ill où c·er. demandt. :e cltoy<n -
contribuable - pul""' faire u.<ave du françab sl t•l el\ aon 
désir. sa volonté. Et encore acceptent-li< QJ• lts d~• ll"I -
:e droit comtltutlGODel! - dn francophone& ou traneo
phtl .. ne aolt exaucé que Ill où li ul!\ttra et ee manlfes~ra 
une minorlt~ su!hsammtnt nombreuse µ<Nr JiatUl.r du 
pi·tnc1pe du bllllllCUlsme et d• la d~pen..,, Ctt\e mantles
ta•:on pourl"!llt se !alr• «>mme Jadia suUA tonne d'un ptU
t1-"JtlnemtnL 'JU d'un ttftrt"ndum 

Et puuque es deml~re. loa ont aupprtm~ cette mtlJ\ode 

P à T re dl.!t. Od lu.xe, d conf. cham , bain, ttl , • • er 25 et 35 fr. TouJ. dlap. t3, r. Lt~u (Sablou) 
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dt ma.ntfestaUon de la vo!ont~ des ~1ecttura en ma"".ttre 
llnrutstlQ~•· fùl'te nous es:. disent lea pramotrurs de la 
lut"re trnt.atl\e ~lectDrale, de r..:ourlr l une pa.l'\Jclpallon 
aux prochaln"" élections commurial.,; 

Aprb C•n vrrrn . 

FumeT est en aoi indifférent 

Pume-r des p d. :~.a ~~ wl.iJVwra n'Jlllb!e. Fumer 
f'lll!n ~ cllfui.;o BELLI.SA es: u procu.r1.r a peu de lr•:.t 
~ p:aislr b.en!at.un: pa:w q"e les <'i•r1lloa BELLI.SA 
10nl l&brtq.é& de tab>CS .,,~eru preparta o: l.dfale
me.n! ~tttionnts. 

Un pétitionnemenl linguistique à Anvers 

Nn nous rap;>t!oru. non suns sa• ! cUon . la main1-
l1<1u• rtluss•.e qu obtint, U y a quelque• anneea. M. Rent 
Van Sanlt n 1• bàtDnnter d'Anvers qui vient de 801'\lr de 
charwe quand U \'OUIUl dèmontttr qu'Anvers n'~tult pas 
&Ulll prulondc'ment « vla&mschl'oelmd » qu'on •"ol4tlnt! A 
le pritendrt et a le lal&ser pretendre. C"êtalt ao"s le reine 
de r'rlll\s Van Cau,.elaen et de son aouriant t1ance Kamtel 
Huysm~ns o., ce temP6, li était question de •U?Prlmer com· 
plettment le lranç.us dans !Dut c-e q•ù. de prù ou de loin, 
touch:llt à l'admlnlstratlon communale On volt par là. 
et par la comparnlSOn avec la ~IU13tlon actuel!e, comblr.n 
la Ubtru! de l'em;>lot des angues a perdu de terrain. aolt 
dit en passant poor ceux qui oe sont 1.Uta les champions des 
Iola d'apatoe-nt 1 .Me Van Sanie:••. agüsant lOUI 1<'111. en 
""n propre nom. orsant.a un pttitloo.nrmen1 auprb de 
l'admln\lll'lltion communale pour obtenir le maintien du 
trançaa oomme deuxltme tangue. En pe<i de M'rn>lnes. 
u rtunlt q Jlnze mute g!gnaturt1 de citoyens btlres. tlec
teurs communawc à Amers. c'est-4-<ltre trois mil~ de plus 
qu'il n'en tallait Puis arant rait relier les tnnombrablt'S 
fruntes dans une- be1lt couverture artistlqut aux armts 
d'Anvert cl avf'C ttxtt~ en caractères dorés en tanvue !ran· 
çalae - Il alla olllclellement apporter son lormldnble rl'al•
tre t. 11iotel de Ville en compagnie dé l'hu\.ssler Van Rey, 
requis par Jul pour dtt"5er proct&-verbal de l'acl~ dt dépôt 
et dt nollllcatlon Frans et Kamlel en lurent al l'l>erlué> 
que quelque:i annoes plus tard. quand Me \·an Sant.n l.ur 
oHrlt de rttrunmenœr J'expér1ence, l!a 1·011 dlspensêt<nt •t 
a'lncllnércnt. 

"'~RUE DU PEPIN BRUXfllES ltl. 11.12.ll6 

slx:eme dessous. Certains 1oum1,.,eura attendent deputa des 
mo15 te règlement de factu_rra nitntmes. La ca\SSe ~ \'~de. 
le dH1ci1 ID.st~llé en Pènnanenœ. m•1& on a trou,·é qua
to:i.e nulle ba!:ta pour Obéir aux lnJonrtlon. du pe:tt 1ou
tr1quet et de ).t. Grammena U-3 noms de rue.s é:a.~nt 
lnd1q~~· en français et en llamand, œ q1ll étall contralto 
à la Io: n a suttl d 'une déptn.te de quat<irze mille francs 
pour rendre à Hal """ carulère unlllll&",e, \:S.amocb· 
i<'Zlnd et p;us ou mo'..ns Uc:ulalre. 

L 'adnun:.stratlc.n communale de œtte locaH:é q1ll ~&!sait 
déjà partie de la rrande banlieue d• Bruxellrs. ap;>Uqut I& 
:01 nec une ferocl~ qui réjouit l'àmr de Orammeru. U 
y a pas mal de francophones. rependant. à Rai. Qu·!In
porte. Les edll"-' \1gUanta y pourch.....,nt le rrançals l>OJ"• 
tout <>: re\'en1 d'un arrê~ qui tntt'l'dlralt même :es eO>è!· 
cnes. al!Iches ou placud3 publicitaires libellés dans la 
l&nill• abborrt'e. 

Grand bien leur ras<e 1 Mal• lrs élections communales 
sont proches et. comme ta majorité d.a ~,., de ramilles 
envoyent leurs cnlan<• apprendre non seUlement. le Iran· 
çais. mais en rrança;s, à Sruxellu ou à Enghien. des sur
prises sont fort i;>œ'51ble.. Sait-on Jamais ? 

Il est vrai qae ta 1rand'rout• Bnwel-Beraen et Brussel· 
DoomUcl: cootD~rn• actue::ement Hal et al le. Rallots 

AUS&I. y a-:·11 de nombttux An\'el'10'> qui .., demandent veulent se conrut~r d.uu leur apknd:d~ aO:ement, ln 
pourquot .Me Rrnt Van santtn ou qutlQue autre dlaJn;>Km •t \1.a.am_~h hbre a eux Ils auront b~rntOt l se prononcer 
de la Ubtl'\é tlnrulsUque r.e recommen<:eral~ pu la .Umon- e: a approuwr ou non l'ln'dllien:e ed:lon de :c:ir conseil 
1\J'allon SI cela ne !ait pe.$ de b~ - hum' - cela nt 1 des boUl'gm .. tn et khenna. 
Ier• tout de mtme :>as de mal. pe~-. &ur les bord• ~• habctants de Vilvorde auron·, à :a m~me date, à. 
de l'Ell-"' en ta:re au:ani 

Trop lard, trop tard 

On ne .,. r.nd Jamata mieux compte de la nkeoslté d'une 
bonne vue que loroqu·on la sent baw.r. Mieux vaut a·y 
prendre à Lem1.11 pour conserver sea yeux Et pour col .. 
n·~ployn qu'un appareU d'eclalraite parlait. T<.>us lu 
lu.m1na1~• F~: Frère.> te sont. Ne remett~z pu à drmatn, 
v1&1ta aujourd hal même :eur expoSlllon au 108. rue de 
1·1.n>:ructt.Jn <Bruxe!:es-~l'ld!J, to'.l.S le• joun do 9 à 12 h 
et de 2 à eh. 

Hal-Halle 

8 u en co1lta qutnu mille trancs .. radI:üûstratlon 
communale de Vihürde pour remp:acer M'S plaquu de rue 
bL.mrues pu de. plaques unll;ng'J<-' quatorze mUle Iran.:. 
!:iront n~lres l)Our pn>œder à la m~me ~u:lon a 
lùl. p&rdon, H~lle. 

Or, Ica luiancea communales dAI HAI &ont dt.n.a le 1ren1<:· 

Réveillon de Nouvel-An 

On revelllonnera pour 50 fl'llncs de taçon fastueuse à la 
R.Otlsserte d'Alsace. Voici te menu qui sera &ervl: 

Le Consomme dt Volaille en la.f•• -Le Hwiard de Cherbourg ta.ce ma).'Onnain -La Poula•dt dt Bru.ztllu ti la Broche 
Saladt dt lalJO~ 

ComJ)f.Jtt dt rdr.<llu -Le Parfait dt Folt Gras dt Strarbourg 
4 la Gtltt au .•Iadtrt ... 
La BMCht ~·01:tenne 

TI est prudent de r.ltNr otl tlb!ts à l'&\·ance. l\l 
104. boUle>ard Eml~ Jacqmain. Stauonnement autons6. 
Tèlephone; 17.09.7~ 
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COMME IL y A DES CHAMPIGNONS COMESTIBLES ET D'AU
TRES VÉNÉNEUX, AINSI IL EST DES CIGARETTES " BONNES A FUMER .. 
ET D AUTRES DANGEREUSES OU NUISIBLES. L'EXQUISE BOULE D' OR 
LÉGÈRE ET L'AROMATIQUE BOULE D'OR DEMI-FORTE CPAQUET VERT) 
SONT, ELLES. DES CIGARETTES PLUS QUE " BONNES A FUMER 
C'EST-A-DIRE LES MEILLEURES ..• 

~oa eo...iaia de :;ou:;.,;'! t.vee du Champqne J>rùour. 1 C 0 G N A C M A R T E L L 
Les crayons bilingues 

Le ,. . r. a..s 'I'raL5ports nen: • la dlspos!.Uon de 1e1 
emp!oy6' et ronctionnalru de •al)Ubea cn._yom portant 
cette !naèrlptlon encore bUlnrue : c Chtmlru de ror belaee 
- Belgl>Cho 6,POOrwe~en ». Les fiamlnpnt.1 du d~p&rt+ 
ment ont uaturollemont dé)~ proteaù. lia exlaent un crayon 
Wl!;u,gue, lll&rq!lé Wll<l~<'21'<'1lt • Il<-~ Scx>orwei;ez> •• 
cont~lllCI! ~ la loL 

M. Marck a'esi ~'"'t l leur donntr aat!.sract.lon dès 
que :e atodt rnoore en map.s:n ser&lt fp il.\é En aUendant, 
11 leur a con.'!eUlé do taUler leur crayon pe.r J'extttmlté 
f rançai!e, de cette façon. 1 ... mots c Chemins de rer bel
CM • aeront fllmlnà :ea premlen ~ S<Ule c Belll1&00• 
8poorwe1en » auœ;.tera. 

Et dep;oa Ion. Il w !&!t une eUroyab'.e con.ommatlon 
d8 Cl'll;"'nS dans certains bureaux. 

RALLYE SAINT -HUBERT A GE.',-VAL 
HOTEl.rflF.STAURA!" T 

Men\a à 18 e~ 2l !:d.DCS à la ca~..e. 
TEA·ROOM TAVER.'"E 
Pension complète l par.ir de ~o francs. 
Nouvelle dlr~-ctlon. - Telephone 63.61.21. 

Les vacances 
Ce uu-e qui é\"OQ'Je Io petit volume de la BillUoth~ue 

l'06e quJ cnch:\nta notr. enfance, rovlent à la mfmolre 
ehaque !011 que le Parl•ment lnterrom!l' aa aeaaloa réiru· 
ll~re et, normale. 

On l'& ~ d!t. au Pa!Als de ?a Nat.on. N.-tte appe!!&Uo.n 
•t fau.s.w. po.n:e qu'll\ISSl blf'n .es députa et ~na.leurs 
rie làllt paa - ou du molr.a ne de\Tlllent P9a ttre dos 
poUtlclem pro!- onnol.\, •t que leur. ~UDlonJ dot' ent 
etre lntennlt'.Cnt<>s et lunJtées aux obl!iat!om de leur 
mandat. 

D D"empêcM que dan.I le p1.b1!c te terme c vacances » qui 
r-tv!ent 6~emmem tro:> aoure:i~ aonne très mal et qu·on 
,- attache tou)Ocrs un &cna ~JoratU ~\'OQ".:ant la ri.:mmite 
.. lauil et le Ura&e de carottes. 

Auasl blon faut-Il voir quelles précnutlons les honora
blel prenncat avant de dt'clder que pour quelqu.<'S semai
- lla -.lderont le plancller. Le aclna.rlo est IO•)oun le 
~ lAI croupea de la mAJO!it4 IGnt dlscrètement prea
-.tla IW" la date extrême de la renttte. eXUême, puce 
~ rOD pourrait Ctre &mené à faire des OODceM!ons. 
~ mi queeteur se dévoue. 

AualtOt sur les banrs de l'opposition, qu'elle aolt de 
pnclle ou de drolte, oil prote.ste avec eaeraie en aon,eant 
.. llX nactlon.s dé~qi;ca de !"homme dtl la "'"" 

MlW pc!ld.s.n~ :e mtr, que!Q'.leS-Una des op;xuata. les 
l>lus !orc<:n& g'c fn.noulisent » dllna les oouloln de 
en.!nte que, p:tr :eur IUf!r~e. la propasltlon de vacances 
eott repou&<i'e. Les a•Jtrts ndresscnt à Not~Dame de la 

Flemme dt ferventes orai..ons pour que la. daUl propc>Ue 
«Ut acceptée contre eux. 

Or, cet:.e ro:a. M. l"'~en. q1l1 ~ .. U&dler :e çe
lot, ne rencontra .. ucune ~· <le ré&!atance. 

L6 dfputé bruxellois ftalt radieux. Jamal.I Il n'avalt 
~llllaé autour de aea lnltlatl•ea une telle ma.Jor!t6, que 
dlaons-aous, une telle unanlm.114. 

Réveillon de Nouvel-An 

l LA VIGNETTE, Tervucren. tfl. 02-51 60.58 
Au restaunnt. menu à 50 fr.; à la taverne, pla~ •pécla.ux 
et b..Uet trokl - Orchestre, coUlloos, tombola. t'JrPriaes. 
Clambnl pour deux pt'rsonr ••vtC petit d~Jeuner, 3S fr. 

Brouillard de chiffres sur la Jonction 
D<!cl~t. cett.e pnc11on Nord-Midi n•a P<IS !ln! ci·ai:i

ler le L&ndernee.u 1 Après les q:iat.re ceD.'6 .. , ata:a q:aue 
aura OODDUS. tant a•-ant <r,'apria la loi Wau~ - tro:. 

ans. èt!,a. .,.,. procbalnts pr.mts 1 -
on ptDAI><~ pouvoir, en toute hcnn6-
t.eté, tirer t·~elle et a·en remet.\J'9 
l la Providence. '-uand on a vu, un 
clalr mAUll - ol ma!D.a qu'U ne m 
un f ichu lempg de rro er - des 
aemo!-=rs castauds ctiambardr: 
• "!: zone • Stompvort •. on s est. dlt ~ 
c cette rois-el, ça y cat 1 Lo. Jonc· 
Ion est en marche et bien nlalln out 
. -rëtera 1 » Le pronœtlc Hait d'ail· 
.us d'&Ubnt plus aur Q'.lt! 1.,. ad· 

t'TS&lrea de la Jonctloo ~talent morta 
1. __ de sau.-e •• ·-- !IL Waucquez. 61:1 mois 11UP3nl•=t. 
ava.t admirablement doré la ptlule pour la !aire 1m1ler par 
les c teclmlctem • du Sénat. 

Ma.la voici qu'on en reparle. de la pilule, et c'03t tout 
Juat.e al elle n'a po.a pns l<a proportlmu d'Une rnaltresae 
noLx • c ED atknd:Lnt mieux 1 » dben: na.ture-cment l<'s 
opumlstm. à qui ça ne co6te rien d'être gal& 
c·~~ un peu la !au~. au dcmrurant, de ces m!$S<eun 

de 1·0. N. J. UL<et. : Office National de IR Jonctionl si 1• 
chOlie a brusquement reparu irur le tapi& L'O. N. J. en 
tflet. a eu l"l<ltt de rédiger un Io~ rappon •ur l'état 
actuel des tra\'&llX de la JollCtlon et mfme pou: qu·on 
D• l"at'CU>e pa.a de rester da.na une sorte de c ~· • 
l!t:.t'ralre, Il a l!lustr6 le rapport de queJqu!"S phOUls nont 
Il faut être rudrmènt mnl emboucl1é pour r;n pu louer Ill 
séduction. c AJ.rul, ont sana dQ\lt<l p<:nsé les • bOtlsoeurs • 
de ro N. J., chacun poc:rra ,..,-o!r oll noca allons,. de 
quelle ma.nlére et à q~e!le allure. rt euctemtnt ce <1'• 
nous YOU!ons... CIU<Un parle en rorinalul!ur de la Jœie
tion Nord-~lldl et oous avons ,,. des gtons !alrr ~ yeu~ 
comme ça <n appro nant qu'on emprunta:\ los aou.wols dt 
la place Salnte-Oacklle 1 Voyez donc. monsieur, ce Joli 
a<hémA. et rendcz..•-OU& plu!Ot C<lmpte. - • Bonne Idée, eA 
v;r1u1 

SILVERICE 
<11t une peUte boule métallique qui 1lace m~ta. et. bo!&sons 
ao.na cllluUon. C"e&t un cadeau de chou: plal.!an~ et nou· 
,.uu, venu : 3Q, a•emie Louise. 
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voue nllftte ne clisse pu LEMMENS J.1onlleur7 C'HI. que 'otre col 
n't&t pu traltô par Je çand 
~lallate du blanehtm :nt. lU, r. E. Ftron. TtL: 37.83.85 

Un rapport cousu de fil blanc .. • 
car le pro!ano b<lt aa roUlpe e1 app1J1udlt. C'est bien 

nal qu'à l>"rt. 1.& mirobolante c crypte • do 1.& rue d'Or, 
d'~ ~ ~·. tt les -. de llblu reUrtl de 
t.rsaous les œs..s ..OOtes de St.lnt&-Oudule, le c man Ill 
1114 atre-et 1 cher à nctre ami Devèze ne 1t.!I rien, OU pen 
a·en ra.in, do b Jooctlon. &Ile occaslOn de a'IM1:Ulr9 1 

J.!311 TOllà • c·~ c;u".11 es; copieux. le rappon. de 
ro. N. J . c~ - et d'Wl tmp<lOINlt !C>m1t.t.. El 
o'm qu'il tst bwm! do chl!f~ de chl!freo qui r~ 
~t rar=t mo:na que des mlllloru. .. Du diable, <!taltr 
ce bien ~ 7 L<s ebUfres. on 1 .. oonnt.lt. Le projet 
de loi Waucquez lts ~tala!t largement dana &on oommen
taltto et mme, a1 l'on ee souvient bien. avec Wle cataln• 
Of.tentation. Que, par aemple, œtte )onctlOn Nortl-M:dl. 
ce n'éUL!t qunnd mfm• pa.s 1.& mer à boire: $14 ml!Uoru I 
Pli& un do plus, pu 515, comme Il IUT!Ve qu'on IUTOncUMe 
et pnrce .,..~ cela n• tire généralement pas à C-O~Utnre. 

Dône, 6H mt!Uom ... C'eüt pu !t.re pire. N'avalt-<>n J>&S 
M J11'qll'à 5-13. \'Oltt à quelque 40 p. c. au dtlà, lors d~ 
pl'fflllcn IAtonnementa 7 Il ..-t tXJICt que c'é161t à 1'tpôq11e 
fiL\tualse, qu'on n y regardait Pll3 dt ptt5 et qu'un patron 
61 ca.16 pgnalt cerit mtlle !ran<'3 en Boor9e comm• Il 
TOUS pompl\lt un bock 1 Er.su!:e. la crlae ttalt 'mue a•·ec 
as dégrtngn!ade dfS prix ~ ses taascments de tou& ordN'S. 
IA Jonrtlon avait aulv! le gulœ, <'I c'est aJDSI qu'on en 
<!l&lt arrt.-é au chUtre Tr&lm~ dé?U-0ire de 614 mllllom .. 
c P<:nOnnc ~ dit mieux? d<manda .M Waucqu<"S. AdJu-
1"" 1 1 Et boum 1 IC11 614 million.. m:mrnt toUt vUs non 
C:.r.s la ttgcnde mals danS un bout de loi vo1" en qua
trième n = par le Sénat d'abord. c'CS:-41-dlre le 3 ami 
193$, puis l>'1l' ta Chambre. ensulte, cinq st"mamr.a plua 
Wd. 

Cinq ô!'nt QUatoiu m11Uoru, et enOOtt 1 La 8. N. c. P'. B 
on r'rt'nftlt 114 lt. M ch•rge. ce qui fait que. pour un fonds 
de dotMlon do 400 petit.. ml!Uons de francs btlget, c·~talt 
pla~I dor.né. 

HOTEL DE L'ESPERANCE pour bien manfer 

Le cri du jour 

U!l . REGAL ... 

dl,,--estlf Idéal 
Demn.ndtz-Je • u Ca!e. a.u Rœtauran~ 
d:i.ns toUS les map..slns d'allment:>tlo:l. 

Suite au précédent 

C'cs' à PIU11r d<> <'C moment que le volumineux t11e>port 
de l'O N. J. l.als.sc percer, SI nous oeon.. dire, le bout de 
l'ordll•. 

P.u- un ~trlewc dédale d·approxlmatlons et titi consld~ 
ratJon.'I &US$! <l.stlnguk<> leis une~ que lea autrea 1Ur la 
e<>mplexlt.6 et leis aléas immanquablrs d'une tntr<p:1~ 
telle que la jonction Xord-~l.idl. veld qu'on noua amtti• 
tout daucemcn• au .seuil des réalltt<.- Ce n'est plua 614 mil· 
lions - eu 400. C<tmme on voudra - mals pr'*l\Je 930 mU· 
11on& que Ta nom couter le prodlg1cux 1unnd bruxello!• 1 

- VOJOm e.i:pllquent en .. Jb6tance les ~zu Ct.lcula
t.t11n de 1 0 N J q-J'an 10e perde pu · boui• poUr BI 
!""' 1 C'est t,.,.., ralro!UUlb:e. 930 mlllJon&. .. Ce n'tst m~m• 
i,1LS le mllllard 1 Et c'est. Tenu tout seul, comme I& <iU"'" 
du rmt, Tout d 'a.boni. li y a c<•s .acrés rhnnlnl de !tt 
qui noua ont JOUé un •11-'l.l iouz. F1&Utez.voua que ô!'s 

COGNAC MARTELL 

PASSEZ GAJD!DôT VOTRE somœ AU 

Grand Dancln&:-Attractlons 

Les Rossignols 
Porie de ~amur • li, Cbaus~e de Wane 

&•to le ~!dant on:.llc•UW de dansea WAUTERS' 
'1 HOT SWINGERS et tout un pl()CTamm• de œn .. 

ATl'RACTIOXS, C-OD!OllllllAtklr.S à • tr&:lca 

Rek:ta "°' plaoU J)OUT Z. rt~ 

gen>U.. pu plus de tro!a jours a,pra le YOte des aénateuMI, 
n'eurent r'.en de plus r\iO!o à noua apprendre que ceci 1 
l•s prè\1Slona de Lranux Incombant à I& Saclél<S pou
vaient, d'ores et MJà, tt.re maJorte& do 100 millions. Une 
petite erreur .. Bon. Ala~. cet.te liehue dét-.Juauon 1 On 
r.. bien chols!e auSôl, celle-Ill, en nous la Jetant dans lea 
roues Juste entre Io vote du SCnat et l"lntroducUon du 
rapport. de M. Waucqu!'J:, c'..st-à-dlre e.i:actM1l•nt entre le 
18 mars ~ le 3 avril 1935. Avouez que l'<>n n'a Pll3 eu d• 
chance 1 Il a. bien fallu rn1...,r, reprendre le crayon. rééva
luer durant que l\L \l'o.n :Zccland, lui, dt!vall:Alt 1 

- Pardon. de tau\e manière. I"" uttm:IU<lllS ayant i!t.6 
ta1: .. s au plus bas, en p!eln lrl!ond de crtse. n'e'l'.-ll pu 
i!:~ de bonne clalrvoyllnce de pr,•olr ur.e msrge de hausae, 
en prèrts!on d 'tlne • rrpr\Se a a:non ccnaine, mals too~: 
de mt!me fort probable? 

- ~n....:-<OUS 1 xoos étions optlmlstt'll, men cher mon
&1"11' ! Façon de parltt ~en m·•ndcJ. car nous n'y S-On· 
gtons guère. à la ttprllc 1 Elle a ost produite. tant mieux. 
Tant mleu.i: ou tant p.s, du mo ns pour le rontrtbuab!e, 
pul,.que nous rollà farct's pour nouer lr:s deux bouts, de 
gnnner certa!n.• grC>S IX'I''"" de dépense avec du 70 p. c. 
btrn tassé. E.~emplr•. prenez v~trr stylo Baynrd : le ~ 
mler tronçOn. commrnc~ r.n 1~3G, tut ndjugé pour 33 mil· 
Uom, dont la totalité r:st qu:L$lmrnt versi'e... Eh b!en 1 
dan.. le OOW'tlnt de 1938, al no"-' ne voulon• pas que l'en· 
trcpreneur plante to•Jt ça là, c'r.t ene<>re quelque choso 
e-0mme 15 à 16 millions qu'U faudra ~en 1 ·• p&Ytt • v.,ua 
croyez </U~ c'est amusant 7 F.t let. qu~stloo de pour cent. 
on frise a pe;ne du qunrante<lnq .. 

CHA:\IPAG~f; PRIEUR 
0.l?lJlndez.le a votre !ourn nar habituel, ou 

i Bruxelles; MM. Rci:inald c James k Co. 32. r de S:a..<-<art: 
à An> en: ~! Sl.eVeJJS. 30. Longue Ru• d Arg:le; 
à Tournai· li. Lœ!c'd 172 '" oe de Ma ::e 
Pour la pr<>Ytnce de Lltge !.! Otors;E'3 lL Hv;i;e, 112. rue 

Jean-Baptiste Colyr.s, Bruxolles 

' Pierre qui roule ... » ou de joyeuses 

perspectives 
Ce n'est pas toul JI y a les amfüon"l<>ns. A quoi ser

virait un Office Nat!Mal de la Jonction si ce n'<'\ait, en 
propre, pour tenlr l'œll à l'ou\Ta,~, ae lllN'::e à l'a!füt des 
o.m~liora!.lons paoslbles ? l \ i rondage St.1Jplém•·ntalre per~. 
une ~ude plus app:otoodle P'1I' là ln'a-t-0n P8$ ~tt! à llll 
cheveu de !aire rentrer ""us terre l& bienheureuse éiU... 
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POUR Hll;UX DORMIR S fn•u•SIMMONS QUl~TUDE ... M· ,/f 
, / I., '/''mnu .. .. '/' MATELAS 
FN VENîE CMEZ"VANOEUORCHT fQ' RU( Of L rcuYER 8QUXEll!S 

da la Chapelle ?) , un égout. un colltcteur .• Parfait, et n•JJ 
rl'y oontttdlt. 

Mi.a que i>enoer. de si plaisante humeur 110tk>n. dt ces 
c améllorallom • en dernJ•tt minute qut con.wtcnt n<>
tamme.nt à uttllstt le tunnel d~ la J~nc:tlon «>mm• abri 
tnn1ue1 contre le.s bOmbts et les raz. ? Le ~rtl attien. 
c·e:a!: donc de l'hébreu en 19"? c D alllfUta. aJoute lnno
cemnrnt le rapport de l'O. ::-:. J, d.> tels abris ne O<'font 
que d'lln• et!icacilé relative. 51 I• tUM•I rt'slate aux bom
bo ln«ndialres et obus de moyrns CRUbres. Il ttr.& nin de 
'ou loir le protéger contre les l<>TJlilles •~r!ennes ~ ks 
attaques d'rn• quelconque artill•r1e lourde. • Rusurant 
ra.surant Dont coût : 37 million,• 

Et que pen<e A=t de et "1r<'mlt d• dfpen..-• at.oolu· 
mont c lmprevtlObles • ( 1 > tt qui v1unt ln llM•lrances lm· 
J><>.•f<S A l'enlrepreneur contN' les r11!tlt1rs d'accident.< ? Et 
lrs c frnts Jténfraux • en pl'r,.,nnrl._ en !<>CAUX de l'O "I J.? 
C Mt aujo1trd'hul seuJement qu'on y P"""'· et C• ..,.,. la 
bftfatrll• de 17 m1Utons. , 

Au total : 95 mllhons de c rabiot >. y comprl•, bien 
f'".l"~:.a 'e~ ~u'~. les rol!tt'.fl'Urs f'' l~ rMnplar-P-ment ur· 
ir•nt du doub'.""motl'(' tn bo4 d!S Iles que M l lngfoleur a 
J>t!:d•i dans la bagarre .. 

Dans votre petite salle à mange: 

!) y a b;.,n '" c<>n perd· •ar la tab·e1te du b\il'fet: d~J>OSn-
7 b.en VI~ un l•lM:eau de c:garlllos BELLI'( A r: o:r,..,, ... n 
un â chaque vl&i:our qui vou. arrtvera C est ainsi qu·on 
pra!.lque l'ho•pltali:~ •· :es ~ 01"5 du v\l!leur Iront • Y<r"-$ .•• 
p 1~ au~t. qu'à ces dé!ic1eu.x c11an1:œ. 

GAND -Le$ deu• toult'S b0nnr3 malllOns -
au Sud: c Oambrinuu; au Ccntre1 Wilson• 

Atteindra-t-on le millia,·d ? 
No... n av •ns \Tl.llllenl kt aucun molli •alable d' • en· 

courai;cr l'an1mal •: mais. dans lea cerclra bien informes, 
en ne se gene &UOte pour prophetl&tr que la Jonrtwn 
NQ?d..\l,dJ c!An< tr0L5 ou quatro IUIS, c cl<'s sur porte 
r.cus coût~ racllem•nt I• milluml, r~ bien rond<'lN ! 

n 1 aura toujours t'es amélion1uons, des chOIS"$. dt5 
cnôk.! . Des ch<lOe' auxquell"' les plus RHrtls cc aon~en~ 
ru. ~1tz donc de !alre vot16-mlroo le ·~•ls d"Une pc: te 
r.13 """- pour \"Olt• Et nous en reparl~'1S quand VO\:S 

M'rn à la toiture ! 
P'ort blrn. ma1.5 du train qu'on y V1I. •ollà di'Jà quasi· 

mrnt 6u crnt pour cent. dont. on &trait blcn en pet.:l.e de 
c!.re. a10<: plWI ou moim de prt'rtslon. ou la belle 11alet:; 
~ contribuab!e-~ do~t pa.s.'-Cr, e.it rf'n.sée dt'VOll' '>.l.S~r Ces .. 
ia Sl\l!On des hudge1-'. 1nd1scutl\blrmrnt, d le public n·y 
\/Olt KOuttr dnns cette sarabande de mtl!Jnns que se l~nc•nt. 
MUS l'ht'mlcyrlc, la Santé Publique rt lrs Br'IUX·Arh. 

J'A;r:culture et la Dèlen.<e Nationale, l'lnterlcur, les P T.T 
r• c tuttl quanti •. monstrf's aboyeura rt rn~loutl$<:.Pnrs dt 
mJllions. Le pubhc n'y \'oit goutrr, sut un mouchoir, <e 
r(.s!sne <t ,,. pn'Tldrt •.m \'en·e Cr t tout re q1111 P<'Ut 

11ijjOO~iiî~~OOWii 
7, rue de !'Echelle, PARIS n. de l'Opêra 

Ch .. ·à111 1 penoont: ... , hi• 45/ 60: ••H ~oln 65/ 90, 
c;,, 04 Ill l ,_ 1 hin 10/110 • • l Ut1 ••Io tO/IJO. 

TISSUS DE LUXE . NOS CHIFFONS . 
Co li>'!& s.;idt!es • 38. rue Orftt7 

faite. ce brave 1 pe do put le, rorvt!able et c ca.;queur • 1 
On raconl<\ que lou1~1e le rapport de l'Olttce Nar!onol 

de la Joncll•>n lut d1ot1 ibue aux Mputcs par k& SOlllll d'J 
ministre dos Tnuupotu U y eut de petits &"4te• entendua, 
de& œlllades et de d~ttl.\ COUIJ9 M coude dam leo côteo 
du voisin. c Il !Rut lire ce gros machin-là? Noua n·••'On1 
pas de tom1>9 i perdre 1 • SI. meuleurs, llin-le, •t mtma 
:woc attenUon. ce i;rœ mschtn-là. Dans son genre, c Ht 
un chd-<!'œurtt. 

Loue>: \'OS pklt· .p. &!?'\ •" <Ja. '' s appareils de radlO, 
1 la BOITE A ~llJSIQUE 

~u P> C:· • S. awc-Aru 
17, rue R&vm.s1 ... n 17 Tetephone • 1142 : i 
- ACH!:n:Z.Y VOS '!Eli.LEURS DISQUES -

Pour abattre la calomnie 1 

Il faut chaoer la ralomnl 1 Mettre les calomnlat•ur1 
à la ra1S<>n l r<'peLe-1-on un peu partout. Noll.\ &ommts 
par!aitem<"nt d'accord Ll\-dt&UI, on prepare une nou\el:f' 
loi sur la presst et les po111·•ulte& à Intenter contre les i•n• 
de plumt. Noua n«.'I n1mmcs plus t<'hemcot d'accord. 

La l~~L•!atwn r:<istante n'a-t-elle pas permiS, par cxtm
ple, a M. V•n Zrc!and de !aire condamner le paun·e cr<'· 
un qw l'accusaa de ram.1 partie de la lranc-rnaçonner1e. 
et cette mtme l<'&lalatlon a Vu M. ~f -H. Ja.<par 1nomphtr 
de .\f, D<>;;re!le sans dout.e la Procé<IU!lt pourralt~l.e ~Ile 
acthée. maa point n'est b<$0m d'Une Io~ à cet ellet. 

C.-re qu on nou..• pn:i>are Il(' nous dit rltn qui vaU!e, 
quolque ceux QUI 1 oot ttab!1e alen1 d~ renoncer à ira. 

dwre les gauucn de1"&11~ Io lnbunal corrocllonnel. alnàl 
qu·on l"etlt tenté si 1 c apêrlcnce • '"''• s;u- M'x Hode!;• 
e~ queJ.queg &l;tr~ na. nt~~en~ échout,:; 

KLEBER Pauage Hirsch, Bruxelles 
••O. Oaler1e du Commorco, •oi 

.._ ___ ......,._......,.._,... SALONS POUR BANQUETS 

Tous les Jours m•n•L• à 30 et 40 !rancs, •Ill.! compr1a. 
"" Service de arande-car:c. dans un cadre agréable "" 

AU REVUl.L0:-1 DE NOUVEL AN: 
Menus à 80 Iran•" < ois · " •lns compnsJ. Tél.: 17 60.37. 

Il y a calomnie et calomnie 

Sans d~ .1: o:e dt$ nou"·eaux tcx~es 
ceux qui. accusts ne.oaomad&lttmtnt, d'Une façcn c!aire. 
précise. ca11i?or1que, remettent toll,)Otlrs à plus :.&rd !• aoln 
de mettre l'appau:i JudlC'l&ll'e •n branle en ru• de l&\'tr 
leur honneur. r l rt malmené. 

Et 1! y a là quc!qoe choie d'etrange. 
D<'pui.. dts sema:n~ c C~ndr• • accuse des pires lor

!a.i.. ~L\I. Van Zttland Franck. Hautatn. quelqu~ autres 
et. en dernier br:u, M .M&r«l·Hmrl J:ispiu, plu.s un ~er
wn Bo!:ack trnlte comme du po:sson de rextréme avanl· 
veme. 

D ne s'agit point d'uwnuaUon.•. ru d"al!égatJons prudcm. 
ment mi..,t"S au 'C't1ndltinnncl. mats d·atrtrmations. 

Et aucun dr~ Pt'r30nnngts mAlmenés ne rtag1c, aucun. 
L'un d'eux a btrn en,oye un droit de réponse menaçant : 
• Sl vous me traitez •ncore de faussaire. Je m·adrcsseral 
aux lr1bunaux 1 •. !Upo~ : c Vous ~tes un l&'.!SSalr~ l 
Alle-z..y ~ J'atltnda votre ~lgnatlon •· Et nen n'est vtnu. 

Les c calomnie. • !ont le mort. San. doute dlront-Ua : 
• Xous mlpri.&{\na pare.mes calomruea • SoJt. mais d'aucuna 
d'entre eux ont m:a 1'apJ>UelJ Judlclalte en branle !>"llr 
b:on mo:ns que cela. Il J~ll Ici de faits d\ln• rrant~ 
exœptlon.nf"llt. aaos commun~ ~ure avec t't~p:.!bè'te-: dt-
• !ranc·maçan • 0~1 d~ • b'lrbe l paux •~ 

Ou b.tn c Casundr• • talomn:e et do>t ltre chAt.è 
&\·ec la p:us rxtrfme rtrueur, ou b1en c Ca.s.saod.re > ne 
calo:nn:.e p:t$. et alon ... 

En tout e:at de cau.>f', JI !au· mettl'(' l'l.n à cet'<' sltua
llon énervante ... SaJll attendre Io •·ote de lt. nouvelle loi 
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LE COQ s-MER ~ GROSVL'iOR CLUB (Ub.ll 
OU••r.. - Télfphono 7t 230. 

tur la "" ' !.a m :rre est d'lmportanc•. n 1 a dta 
c calomnl"" 1 qui ne peuv•nL pao t:re dklalrntta et dont 
li faut fall'e bonne et pt<lll'lpt.e Ju.stice, si on ~t oonserver 
l'honnour lntOCt. 

Votre in1tallateur 
•oua c:on.-tl •ra d :n ·~r voe appatttla oanltatree chts 
RENI OERL':CQUE tmallOtl de grosl qui PQUèdt dana at.a 
.-utta aaUro d'expœtUon une coUtcllOn oompltte de 
llA.l.LES OS BAIS d• bOn gollt et i tous les pr.x. 25, chau. 
lff de ,.. n ""''1e de Hall, Bruxtllea. de 1 * Il beur.. 

JEAN POL • uoWetir en YOCUe. 5e. rue de Namur. oO 
aclt~te le polrdt.SOus ldbl et de 1" cla&se 

La Banque Nationale 
Qu va • ln à M. Lows nanck co"'"1e i:ouvem<'Ur 

de la Banq'le r>atlonale, M. Georges Ja•l.SS<'ns ttam v1ct--
1oulernt1u ? 

Enrriistco~• un brui~ quJ court: M. Ingenblrrk, riou· 
>tmeur do la Flandrf Or1enlAle. prendrait la dlrretton de 
Mlrft erand ~Ulbl,.;-"mrnt cl'èmls<lon. et M De Schr)"\'Cr 
l'ex-mhtl1tr1C1Jl•ke, prendm't sa place à Gand 

Ce no ocrait paa un gouv•m•ur tl'é$ d~tlf, mats 'I 
h11t btrn ea.sc.r le mrn.!.stric 1Jr.ke. n'eat-ce pe.a? 

Si vou1 n'avez pas passé 

mtre R'Y<nlon de N ' à li TA\"ERr-.r; l>!KI~~ au 114, 
bo11l. Ad Max. c .. t L- ·n . li est u.oor. lmlP! de rtpa. 
r.r, décldtz..vous 11ns tardt>r pour le ~I:;on de xom cl
An. ~ menu 1pida1 ut succulent 01'1:hcstrc coUUons 1 
J:mbclliMmlenta d\lne l!llUe de reun!o:u cxé<:ut~ p:>r 
l'~•trt . ,. ir·D< »ra ir A. KIELBAEY, 114 rue Flerlant 

Une haine farouche 

Qt1e la plu• franche 1n1mme separe aujourd'hui M. de 
Man el M. Van zc,•land, n·e.5t plus que le &ccrct de 

Pollch1nelle. Ceux qu'on a vo11lu nous 
1eprèsen1er comme l'O~ate et le Py
'ade de la Réno\'atlon fconomtque 
oe bat.sen: CatOU<lll"1\Cnt 

Le Pere du Plan a tout fait pour 
rlanquer 1 bo:nme de Pr'.ncetc>n n b:is 
et li y a réussi. Ses rapporta aur la 
Banque Nat!onaJe et les mœurs rn 
IU3i;c. desunts thfOnqucmmt à COU· 
'"' a blanch>r M Van Zttland. l"r· 
t'nt aujOurdbu:i de =.... au~ p a.a 

dol.rus de Me D abo!s-Cla \"Ier con
ue l'ex-Premier Mlnlslre. Ils anl•n 
eu! rèd:~es avec une !êroelté rare 

Ce aont 1 .. r~1~ •• uom de De Man Qlll ont pro1oqué I• 
chu~ du mtnlst~re. le a•part de l'homme qJe 1 t;mopt' 
a et&!~ de noua env1rr Ma~s ~1. Van ZecIAud ne Sl• tic·nt 
PM polir bAltu Il a encore des fidèles. mal• Mla. 1 •• 
am!s lt.s phi. dhoués. ~s thur1féra1rrs Jf"~ plus ré«olus 
lut ont Jt1squ'lc1 fait beaucoup plus de torl qlle d~ birn 
La m•ladreMt' dans J'e~cée de zèle 

Avec ce m•nqu• de PSYcho:oir.e qui a toujours cane· 
t~r114! 1 .. 1eCona. de M Van Zeeland, une doub'e manœ ,. 
vre 1ltnt d'ftre lcnth qui d<Talt &$Sllm' l'é<:l'llUmcnt de 
O.. "an et 1 exaltation ae P•ul van Zeeland. 

Mais pendant que vous réveillonnerez .•. 

~ B. •:lea. prer. vol • au:o à !'ab:i du gtl, des lnUmp#
nf9 et. dm con•ranntlons! O!. au centre de Brux~l:es. it 
''""'" tout lndlq~~ est te 0•"'-î• Grétry c~tree Ru• 
O~tr;. à !OO m d• la Bou™' SOOS :e Orand·H6!•l d• 
BN•e: •a. PcnonMI oounoiS, gerv\ce e!Ylcl•nt, a·•~lon ci.. 
rraluac• unJQue en eon ienre. Le Garai• Oretry. 

Champagne 

HEIDSIECK 
.:r Monopole 
~ 

!UJ!ION PO:O."DH 
r.f 17Sl 

SON VINTAG• 
l , J' 

pour ~. con naweur• 

Agn1t G• ·iéral : 
R.8. HAUMAINE, 

Bruxelln 

La manœuvre en deux temps 

Pre~ic "\'lf" [).t. es J naJ.'\: zee.?and..ie:ts a~!~rm~rent qua 
• !a place de wu' erneur de .i 83nque N allonale re. enait 

J&DS oon:este a 1 e.,·Preo: <" Mtnts•re. tn raison de sa co:n
pê~nee = >ersel.emen1 rccoonue, de3 •ervlc<'s éllllDCnta 
qu• : a~ait rendu Il la nat n •t dos a:ieri!Jcu cons.déra
bles. in.il"~.:,. G.U ll ara .. t ~nL.s dans l'lntér@! S'.Jpéneur 
du p&fS. 

On •Jout:.lt qJe, dores e• déJ!l., U était absolument cer
tain que M. V•n zœland sortira 1 i;:rnndl de l'inE"ruct!on 
actuel;oment ouvene à char;:c de la dlrcc:'..on de la Banque 
N•uon•le et que les « nchwons do eehe<I provoqueraient 
l'cllondrcment drs ca!omn.rs et dea ca:omntnteurs. 

Et des nores de ce genre on t'n 1·lt panont, et parti· 
cuhèrement dans les Journaux ttn:incJt'rs anglais. accou .. 
tumés à célébrer les méritrs d .. grands hommes d'Et•t en 
g~néral, et de M. Van Zeeland en pan1cuUer, de la façon 
la plus dés:meressée. 

().. lœ e-ta t peut~ re un pe'~ prématuré. n '1 • quelques 
petites h:sto.res de d:x pour cent rt de n~~llgrnces L..:a!es 
que :e public n'a pa.s encore tout à fait oubliées et le rap. 
pel à Jet co!ltmu des sacnlll:ft aubllm•s de M. Van z.,... 
land consen·is s.:r 1 autel d la Patrie ponent quelque p<!'J 
IU1' les nerfs da.•'5 ce pa s ù ·es Rog'cr, les Frcre-Ort>an. 
le3 Scholi...,r.. IPs litt n 1 " Wocste et. p us prës de 
nous !ts Jal'.son et les J pa Henri. n'ont jamais :ait :a 
mo n1 ~ a.-.Jl.:5~·- a. - anQuc à pgner q..:.c1oonq ... e. 

LE DETECTIVE -
HE:\E T<Irph ll86~2 

129, boulev Anspacb Il Ctn&c! 

Par la bande 

SURVEl1.LA!>CES. 
ENQUETES. etc 

Con•ult dl 2 à ·5 h. 
BRUXELLES 1Bouue} 

Mats li ne ., t• ait P:tl ac proner aur 1e moae dlthy
rsmb1que la cand:dat e tle M V1111 Zetland et de le repré
sent•r comme le seul capable, le l"ul dli!le. n fallalt éga
=•nt em·oyer èe llan au tap:s. Car, aUMI !on1<1emPS que 
eelut-C: !<'Ta QUe!qlle Chôae da.'1.S le go1nemement. lea 
portes ~· l'lns:!tut S•tlon:ll d•l:ttusslon ae•ont bermét!qi;e
ment CiOtSes pour noue •~·Jt'Uoe i;remler. 

, .... . Phoio;;;.Ball .", 
, .- .. ""'' ~.;,...'t'; "'~>"Jt'"°l~ 

69, chaussée . de Charleroi ~ '· · 
LA l'R.HE MAISO.V ,SP.t.CIALISSE DU~ , LEICA , 
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UNE FEMME LÉGÈRE. C'EST DÉT ESTABLE: UNE MIGRAINE LÉGÈRE, 
C'EST SUPPORTABLE. MAIS UNE BOULE D OR LÉGÈRE. C'EST ADORA· 
BLE. CAR C EST UNE CIGARETTE QUI REND LE FUMEUR JOYEUX A 
PERPÉTUITÉ NE VOUS RANGEREZ-VOUS PAS, A VOTRE TOUR. DANS 
L INNOMBRABLË PHALANGE DES FU MEURS OUI LUI DOIVENT LE PLAI· 
SIR DE VIVRE ? 

VARICES Un nouveau 
ball 1nv1S1ble. 

HERZET 

71. Mont de la Cour 

On crut bien c avolr •. U y a quelques Joura, le citoyen 
de Man. par la b-4Ilde. n avait contracté .. Londres un 
emprunt et aes aerVlce• en &\'&lent !ait dlébrer le succès. 
c D aftlt t~ oouvon en quaran~:nq minutes 1 t. Applau· 
d.!slementa. Ce oont d'&ll!eurs des hlstOlru. dQnt le P<lbllc 
ae fkh• tpordumttit. En même temps, M de Man anlt 
rembOu~ tout ou pa~• d'un autre emprunt e\ c·Halt un 
aut...., succès. Noua somme.. accoutumés t. - explœion.s 
pénod1ques d'entll.Ollliume 

TAVERNE LE FETICHE 
67, rue de la Fourche, 57, Bruxelles, Tél. 12.11.47. Le 
charme de IA bonne eoc1é:é Ambiance unJque. Con.som
mati.ons de premltr cho>X. But!et !rold Ouvert Jusque 
a heures du malin Pour les dames. surprue cratut:e. 

Haro aur le ministre 
c Rembourser un emprunt pour en cooc1ure un autre 1 > 

c Avec sans doute le orodwt d.e cet autre ? Queue &lll!.Stre 
pla:.santcrle 1 Mais c't.>t anttécononuque 1 c·esi du 
b.utr 1 » Nous 11.stona ça dans les gaietles, même les mieux 
intentionnées. 

Le résultat tut medlocre. AUClllle va~ue d'lndlsnatlon 
antidemanesque ne 10u1eva le pe.ys qui en a \'U bten 
d'au~res. 

Alors, on fit clonner ia garde. L'A~ence Be!11a. qui ne 
lance que dea lntormaUon.s orthodoxes, nec prant:e du 
IO'• reniement. qui ne publie nen sana en référer au départe
ment ln:~ !lt p&l\tD.lt à la pr-une note disant c.ue 
reml"1'\1Dt conclu par ~1. de Man â Londres nait été, non 
po:nt un succèl mal' un tiasoo comp:et. S;ih aient force 
dèta14 techniques qui ne DOIJ\'&!cnt a\'olr été tournis que 
par .. un techrllclen 

M de Man. Qlll aanlt d'oll venait le coup, entra dans 
une de Oftl oolfr<'S lrotd .... qui !ont tulr sœ lnnùllers. Af)rù 
quoL Il es&\Ya une ••Plicatton plus ou moins plausible : 
c 81 l'emprunt n ault pa.; rencontré la faveur du publlc. 
c·es• parce que. ce Jour-là. les Japona!o bombardatent une 
canonnière amérlcll111e • 

La r:j)OS'<' •'!ni. Immédiate : c OUI mats, ce meme )Our, 
t. ce·te même bcure un emprunt communal anclal.t était 
COUTen en quelques m:nutes et U è!.alt éml6 à un taux 
lnlerleur, ""l>l'.'ndo.nt. • Et de nou>rlles prldslona quJ c si
gnaient • l mtonnatlon du nom de IOn •èrltable auteur. 

Du coUjl. M de M "' taisait flitllre d'tnc~pable, de bluf
f~. p;s encor.• N on annonçait, oomme une certitude. 
'°n départ p1 ochol. : • Il était moralement cbllgé de 
quitter un mlnlstcre o() U fa.tsalt preuve d'un• telle tncom
pétt nce •. etc, etc 

Ain<!,, ctlU! QUI était le p!us rrand ma\lstre d .. Fmances 
lor>q ;e Van Zcel•nd était chet du l')Uvemement. n'était 
plu. qu'un t..Ute aire, un maladroit et un Joantoutre. deopul.S 
la dc!énestratlon du p.-emtcr. 

Le pttard nt long !eu. Ces ré>tlaUOns ne pro»oqu• 
rent auc11n~ l'ffcUon • e caramt>otaire par b bande tut 
raté 

M. de Man ut toujours ministre d"' l"lnM<ea et M. Vao 
Zeeland n'l'l<t paa encore 11ouverneur do la Banque Natte>
naJe... n U n·e.st pas Jrls de l'etre 1 

Et tout ce:a montre que la t.ra~l-com.M!e polltlq1ie n'est 
pas plw. propre elle. noU$ qu·autre part. 

Porte-Bonheur gratuit 

Saive tét1cl1e ol!orte grati..:!ement t. tnut arhtteur aux 
IJ1f11Ulerk• Jiùk" Lit.. le gpéctallate en JoAlllm• 1m1tatlon: 
61, boulevard Adolphe Max; 51. rue dM Fripiers; 31, Pu
sa11e du Nord; 49b, avenue de la Tot.on d'Or. 

« En mon honneur.. . » 

Quand un ministre remplace un autre ministre, Il .. 
déroule uruo pome céré:noffie bien touchante. Ça a·appel:o 
c la tranarnlss!on des pou•"1n • et. l>Ollt :e • aonaiz t, 
c'est 11&1 comme une r.s:te de Oeibler au peUt mataL 

Or donc, loraqoe tut oonstit~ le cab!net JU"..$0:1. œux 
dea mll\lstres du P'~t cablnet qui n'et&'.fnt P'I$ ri
embauchts c tranmurent leur. pourntro l leurs suocea
stura t. 

• Illon cher collègue ... Mon cher coll~e ... Lourde 
!Ache ... colll\borat<'urs dévouts du courag• beaUCOL.P .• 
de coura11e... - J'en aurai... Voua reviendrez ... le bien 
du pays ... 1 

Et le nouveau ministre, ayant r«ondult l'ancien Jua
qu't. la porte d.e ce qui était son cabinet.. s·tnstalle dans 
le fauteuil el aonne le elle! buls11er ;>our ac rendre compte 
qu'U eat llWl:Stre pour de bon 

Et l'un des • remplaçants • de la nouvelle éqwpe ouvrit 
maclUnalement lea t:roirs du buzeau que aon ~tœs&eur 
lui avait ctod~. n n 1 avut alX'une lndlsctt\fan à cela. Le 
partant avait n~sl!gé de -r une de.rnlète tnspectlOD et 
c'est all1$1 quo le nouveau trouva une rrande feuille de 
papter portant, écrtte de la main de l'ex-ministre : c Liste 
de souscription pour le banquet oraanlM! en mon hon
neur • Suivaient des noms et des ch1ftrea ... 

Le nouveau renvoya ce document t. l'ancien a•·ec un 
mot •lnlabl•. mals après 1 avoir montr• à tous .,.. cou• IU•• qui la trouvèrent bien bonne. 
~!ab au !att. quel était donc le minlltre qui oraan:salt 

des SOUICl'\ptiOns en aon bonneur1 

Minuit, place ... 

Non, ce n'eo;t paa place Pigalle. c'c3t pl•<• de la Monnai•, 
à Bruxelles ou bien place de Meir, à Anvera. C'e.1\l aux 
r:xcei..tor \Vine qu'on se réunit le tolr de Nocl et le soir 
de Nouvel An. 

A propos des 75 p. c. dea u anciens 11 

DJ&Da u2 1e c mietto • réc•nte. où DOUi rssaytons d• dtaa
aer les causes reolles du déllclt d'uploltaUC>n de la s N. 
c. F. B noua &\'Ons dlt qu• nous n'applaudtwans pa.s, 
du mo!na en pr~nce de .a !01mo actu•Uo, t. la rMuetlon 
accordée aux anc1ons combattans aprts le vote de la loi 
d"amnls\le 

Un dea lntüt'S>é.• nOU$ en a almablem•nt tait reproche, 
mai. U reuort de sa lettre publiée dsns notre dernier 
nurn~ro - qu'on a pu compl'(.ndre ln•~actomtnt notre point 
de vue et que. au surplug, notre corrupondant occasionnel 
ne rait qu'appuyer notre opinion. 

n eat. en etfet.. ~alternent euct qu'un aboonement au 
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TISSUS DE LUXE • NOS CHIFFON S 1 
Coup id• 4·38. ru• Orec,ry 

c:.= _ te., du mclna pour un pucooni llml~ cotte 
mdlkur ""'rcll6 et est lntlnlnmlL plus o:.m:nocle Q'Je le 
bllkt 1 qt:azi de plue 1 • pttnclre quotldlmnement au 
r ulch•t. Db Ion. celte rtductlon ..si &am ponte praUque 
pour <<'Ill< dos bl'::ittlclalrea qui Ollt l ac dEpl&œr l peu 
prh IDUA 1 ... Jours. vu11 un mtme tndrolL 

Pour 1 ... usagers du rt..eau qui nlyonn<nt da.ns l<>ut ou 
partie du paya, e'e•t une qul'!ltlon de fréquence et de 
~!.stance des voyaies. m&ls nou• connal.,•o?U de multlpl1'3 
eu oO l'abonn•mont rén~ral , . .,.t au.sa! avéré plus avan· 
~x que l'utlll.o.atlon d• la carte de combattant . Quant 
aux outr.•rs. n"<n parlou mbne pu • leur c coupon œ 
acmatne 1 es encett beaucoup mol.na coCteux qu'un abon· 
ntmf'nL 

CAVES DE MAESTRICHT ~or;..e.n~e d•N~':,.~fûonx:_ 
A :; O Fr. ! ! Un •ôrltable dCUce pour 1"5 gourmrll ' 1 
Cu;a1ne Javourou"' prtparte au bcUrre ttn; rien que d· • 
produlr. d• premier chol•. Vin• d• marqu• aux prtx h•bl· 
tu•I&. St vnu, y pa..e1 1• Jny•ux r~v•lllon de Nouvrl·An, 
vous resl•rrt client pour l'annte entlhe 1 1 1 

Suite au précédent 
~·mt lts voyai;~ occu!onn•ll, go!• privés, soit d'a!· 

fa!rt.._ l'«..r C.UX·Jà. la réd•;çtlon dment ln!érusal!te. 
~l•mcnt.. combi•n fait-on de voraces privés par an, 

tn ~r.~ral? Et lorsqu'on rn tntrwrend tin. n'est-On pas 1• 
plus sou.rnt acr<impago~ de sa !arr Ile en ta,·eur de la· 
quell~ la réduction ne Joue pAI? Oe aort• que l'avantll~• 
pcnonn•I de la rtductlon r>i rn rrni'rAI lnau!I!sant, à lui 
&1'111. pour pt'rmetlre le déplartm•nt 

En c• qui con.,..me lrs VO)'Ri1"5 d'al!'alrr.. 11' s'el!'!'<'turnt 
•n &rand• pirtle pour compt• d'•mpl0)1'111"$ et«> S<>nt alors 
rcs dcl"'lrra qui profltrnt dee 7~ p.c de rabalS dt< c an· 
rltDS • - d'ailleurs rechett"hb, de ~ che!, c~mme VO)'Qgeurs 
lntcrm!ttt"nt&. 

LA conclusion n'~-dle donc PM q 1e - fameJx 7S pr à 
lntfr~t llmll<! oct une ~li.cation b<'su<oU;> moindre qu'on 
ne M'ra t ttll~ de le cro.re ? c rst b'en pouf'luo! nous a'l'!lns 
dtt qu U eut mieux valu trouver un autre sys-!.l:mt. 

Mais nOU.! nou! sommC$ rn mtmc ltmp! ctemamlt' pour· 
quo! 1,. S 'I CF B &\'Al~ 11<>11·~ ctlte rfdur'ion à tant 
d'•ul,.... MJ/I r~l•rantts, pour drvnlr pcu de mots plus 
tard. rssay(>r dP $e c ratt ruprr • d11 tôté des vo)·aqcurs 
orrlln•lr" rt, sp~rl•Jtmrnt. du •b,,nnês, 

C'••t qu• tou• de m'm•. Il 1 avait là un ôtai do cho'" 
assn Pftntdnx3l En Ir coruitotn.nt U rei s"arf.ss~nt •011tr'nl• 
~· p,us d'c tnfoncer » collec•lvnn~n· qu1 que ~ 5e •• qu*rn 
Hl!Jmnt par .xemple 11u·.1 •~JSte c-.talnes pe.~s•or• d1,, 
ni dit~ trop facl!ement oc'ro>ks à quelqul'.$ ursqulll->!"S • 
au l•mPJ où l'on pro! • lt que l'A''.rrnai;ne paierai\ 
Cert~ le di-part.ement de la ~·nlSe Na~·ami1,. v,. .. ~ une 

rtdllYan<< forla.-•lre a.g;ez lmportAnt• A la S ~.CF B Cr 
n"rat nénnmo1ns qu'un forfa't doni; une romme pnr rli'f' 
nlllo~ lnfrr!rure à Io rénWé tt, •'Il n• falt pas ~· rtnutt 
qu~ t'ac!mlnL~rratlon 001\Sl'-d,. dts trn·tr~5 romptPbl,.~ bien 
Of1tlln1Afl!. on ne volt pourtA • Ptt!\ blrri dnmi: qnrBe mP@Urt 
ltdtl rcrfalt J>f!Ul trnlr <"Oml)ll'" dt la rtd'lt''l'ltm flUX PnC'lf""\S 
rOlT"bA.U.anr~ pulsqull 8 fo~i'mtnt "té détenr'!'IP AVRnt 
qu'auwn recul ne perml\ c!e tob1'r •~r des donné.., ctr-
1a!nes. 

Chez les pêcheurs 

La 1.lnrue Normande. 1 Fkamp n<>u.• <'cnt : 1 .. Ttcono. 
mie rêahot•. est oûremtnt d in •>rdrt \Môupçonné.1 lE::..m
Pl" n 22J. c·ost une m. t•11\a1 Ion autcmat1que cérac. 

IJ CéRAC s A llÎl (MÀU,,ACH CIHUAL AUtOMAflQUI - ' 
. ,,. ...... .,, .. 

.tt. u. AD .. ...._ ••1.11uu1 
~ 'lltn ~ n .tt • • üe.Dt:;• 

Gardez 
vos 

ma ms 
lisses 

en employant Purol! Les maiM 
r ugueiues et crevasstes devien• 
dront en une 11u1t, douces et 
lisses, gràce au 

PUROL 
Boites Pr.._ <f .• et 7.50. Tube 12 .• 

Dans toutes les pharmacies.. 

Quelques questions 

41151 

Au demeurant, comment la S.N.C.F.B. vértr!c-wne lu 
forfalta de l'.,pèce? Lta 11ull'hetlers veruleuro dea blll<ta 
ne prennent note de ri•n. ri. n'•n ont du rcste &Uért le 
t.mps. Alors le contrôle oe tait sans doute d'oprk tu bll· 

• l•ta ut.lllsts et rc:nla aux nconeurs des gare<. Ce cnntrOle 
ost.-11 tou)oura possible av..: uaeUtu~? Ace<pt<>ra- en l'aa· 
&Ure •. et coostatom le tra•all que cela dolt OC""-'!Onnn. 

La ch- étant admise. QU•I es~ le paurcenUtge de rlduo. 
tloo dont béne!kie la D<'fense :-/allo~. non aeulrm•M 
pqur tes Anciens combattants, ma!.s poi:r les of!lc:ter1 de 
rben e, 1 ... m111talrcs tn aetl\1t.é - qu'1L• cln:•Jlent l titre 
personnel ou en service -. lt ma\érlel qu'il faut traNpor
li'r, etc? La même Q'.irs!lon s'app:lque à l'Intérl•11r pour ltS 
gendarmes, qu'on dépl•ce si tac1lrmrnt; aux P.T.T .. dMt 
lte agents béné!lc!cnt de b•lle\s ~tults. d'a1llcur1 partie 
lnt~grante de leur réglln• de remontra11on; • la Just!ce 
au sujet de la faunc menotttt et de ceux qui ta poi:n:has
at11t. et ainsi de suite Jusqu'aux 1 congés 1137ts •. au'< 
dlplOm~ de la Croix-Roure et aux membres des L&ucs de 
prcntt~n an~~:tenne. 

Il y a au>SI les ~na~rs et les d~putés. qut ont un 
Ubrc-paroours. non pas d:i Ucu de leur résidence ~ Bm· 
xel~ pour les ..,ull provinciaux. mals .... !<>Ut lc meau. 
en première classe. pour :•s deux Chambre~. Qui palo 1 
la s N C.F.B. et à quel pr'1<, c:cs abonnrment.s ~énfraux. 
dont Ir coût exact est rorwtnrmtnt ce qu'il y a do plus nl.56 
à calrulcr dans toute celte hlatolte? 

LE FLORIAN Oll\'ER TOUTE LA NUIT 
U, rue Henrt M.>us BôUrse 

Con . .~n Ill Spécla' !.b chaudes et froldts. 
~"- lez.y ......... ir~ ~ ('t.ar'ts Un radrr luxutu~. une ambt:ince 
tnume Le mp-4 Jeur •ccucll \:OU$ y auend ! 

L'em!ro1t rt!I é pends nt ll'S nu.t.s de revtillon 1 

li faut porter remt-d .. eu m~I o~il existe 
O"•u' rt part, Il 1 R le tari! drs :narchan~lsra, dont, 

comm• P"r haAA•d. on •'••t blrn r•rdo de parler 
Est-li exac~ qu11 fut q11~!1on de le rermnirr avant celui 

d('a \'O ·Agf'.'uts. mals qu'on }' rroonea très ,·i•t.\ à la suat 
d'tnt•nentkins pui..sa11•u? E!\-11 e:œct qu'en cc dotM!i:t 
la S N CF B ""' proprcmtnt 1 mtse •n boite• par de CfOS 
O!Tllnlsmts centralJSa~ qui réun~ant sous leur éU. 
quotte los transPortl de plusl.un er.trep115"5 dt men:.• 
natutt. peuvtnt c-ara.nUr un tonnagP minimum qui l'!'tlr 
vau• J1:511u'à 33 pc dé rl510Um• 7 D'·il «Act Qu• pour 
combattre la toncurTt'nre de I• ro·rte •t d« l'OltJ d'oa•J. Il 
• fallu par!1J1s fan• ~.. prl• particuliers laissant en fin 
de compte \a S l'i C? B rn pr•rl•? 

n v aurait encore mou1t qur.~uons du ml>m~ nrdr~ à 
pœrr Mals on n'tn ClnlnJt r>lu'l et, d'atllr.,trs. on. vt'rr.tlt 
déjà Jollment plus clair •i l'on obtenait répotlle Il c•lll'S 

Taverne Marnl'X Dana un tadrr charmant g de la bonne 
humeur, 18, r . Champ de Man, Brux. 
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RHUM CHARlESTON 
~E~d,tii-œ p_ir-_.-

MARIE BRJiARD 

qu'on • cnt de litt. En attendant, et Ju.oqu'il preun du 
contraire. torcc eat de conaldér<r que c'es:. dans l'orgarua
tlon. dana la ceauon meme de la s N.C.P B qu·u taut 
cherchor du rem~ea au d"!dt d'exploitation. avant de 
eon11•r t a·rn prendre aux ucclltnta et tld~IC3 clients que 
eon 1e>mme tout~. lea at'onni.~ 

HOTEL DE L' ESPERANCE votre hôtel 

Le joaillier-orfèvre G. AUREZ-MIEVIS 
125. bOulevard Adolphe Max. Bruxelles 

expose tout~a lu detnl~res nouveautts en Joaillerie, 
borloCerle, orttvrenc à d"' prix tntéressaata. 

Tows 1.,. bibelota pour cadeaux. 

Lea petits cadeaux 

Comme U ale<!, et P." respect pour la tradition, le lous. 
t!c qu~ toua les ana. à parut:e époque. se torture la cer· 
vt-l~e pour trouvc-r c.e qul. en taa de cadeau de Nouvel 
An, caUM rait le plus de Joie à nos mlalstres et parlemen
taire.•. noua adr~ u. petite hste de cadeaux. 

11 propos., donc d'of!rtr a : 
M P .. E- JANSON - Un un:torme de sénateur C"OplA!. 
M DE ~1AN - Un brl~a or Cexc:u.rn1lé). 
M PIER!.OT. - Un dor;phoro empaillé. 
M Arthur WAUTERS - Une pa.lre de sltl5 oour 1 .. pistes 

du Kivu 
M. DIERCKX - Le chap('aU de M. de Lne1ere. 
M. BOUCHERY. - Un lot de c tutes » P"ur diJrours 

po!!Uques à 1·1 N R 
M RUBBENS - One trott11><t•e pour aon prem!er 

YOY&f• au Conro 
M DEI.ATTRE. - Un ~mine qui soit &USSJ un por.&

fti.nt 

M VAS ISACKER - Un lroma•e ttnanc1er qui ne 
eoJt pu de H)UU>de. 

Restaurant La Belle Meunière n 
R·1e d• la f' w h• SI. Bruxelles 

-<>-
Menu de Rtvelllon de Nouvel-An : 9S francs 

Grand orchf3tre - Danses 
-G-

CoUllon1 IUJ)<'rbes 
Prlett retenir tab:es - T"épMne : Il ZZ.H 

Suite au précédent 

M DU BUS de WARNAFFE. - On verrou de Sûreté ... 
publtque. 

Ill. MER!,OT. - Une cage à &!ralng. 
M. SPAAK. - Une raquette dorée pour matches royaux. 
M. JULIUS HOSTE. - une paire de bourses d'ttudes. 
Le GENERAL DENIS. - La b<.Ucle de la ceinture M~ 

Jlnot. 
M CAMILLE HUYSMANS. - Un exempla.lre en carne· 

"rea plantm!ena de aon nouveau chct~·œuvre : c Le Ro
man d• la ROl!N! ». 

M. MARCK - Le atO<'lr. d'uwrndus du Guide des che
min_, de ltr tlamand ( Il tonnr.a1 . 

M. VANDERVELDE. - Un tl&<:On <2 Utres) de • Par
f um de Jtlunne • 

M MAX. - se \rut rien et nou.. ttp0nd ·c TUrlu tutur •· 
M. PlERARD 11lobe-trottrr>. - Un H-'2lll1S8feur. 

Le dltectf,·e D•riqu• Mtmore dlplOme de t'assoclatlon 
consUtuée en France soua l'é111de de la Lol du 21-3- '884 

69, avenue de Koetelt>erc. llruxcUcs. - Tél 25.0a.a& 

1 
Bel asscniment de cadeaux AU MERVEILLEUX b!Joutene. borlortrle d 
tou:e la maroquinerie ttm • i ,., xe. Bruxelles 

Suite (bis) au précédent 

~l BORGISOS. - Un lexique nttrland<lla poor tra-
duire .on tlamand. 

M. SYNDIC. - Un ~! ... matin. 
M. VAS CAIJWn.AERT. - La "'e de Uon Dc;relle 
;\f. DEGRELLE. - La tfte de M. de Grunne IVlellle 

coupure> 
:.1. LAHAUT !dlP<ltd ru.".e) - Un ujoUr d'llDe a. 

tn•l1le en BelJlque. 
~l STAF DECLERCQ - Une chemise bruD• 
M. LEURIDA..~. - Une camlao~ en u..u de Gh~I ou 

de Lierneux. 
M. ~llCHEL DEVEZE. - Le sabre, le sabre, le 11&bre de 

son pére 
M. OEJVEZE. senior. - Un cht'Vlll<bltu, f\'ldemm•nt. 
M. WINANDY !qu.,.teur du mt.aurano. - Un cordon 

bleu. 
M. FEU!LLIEN. - une audition de aon monoloeue ta

vcrl : c Mol et l'autre Camille ». 

BO LAND :1 , CHAUSSltl: OC LOUVAIN 

Olltl'tVlllUtll: COUTl:LLl:,.111 
HOlltLOOIRIS. .. e1JOUT&JUS 

Suite (ter) au pécédent 

M. FISCHER. - Un strC"p d~ conaolatton au c Oran 1 
Mayeur ». 

M. V. E:R.'IEST. - On scapulaire cnitutt. obllptoLl'e 
et laique. 
~l JE~'TSSES. - Un hurrau-mlntstre dEtal . 
M BALTHAZAR. - Mfme mod~lc, lonnnt rt'duu. 
~t MU!'iDELEER. - Idem. 
M DE VLEl'.'iSHOUWER - Idtm. 
M :.I.A."< BUSET. - Rc!dem. 
M RE:LECOM. - Une alrn>e btnle par S. S le 5o'l

v~raui Pontlte 
~f. BRUXPAUT. - Le ar-eptre de l'rooonsul bcl-e de 

s 1.L Imi*rial• St.aune Ier. 
M. MARTEAUX - Une tauclll•. pour e~ complet. 
M C.>,RTOS DE WlART. - L'ambcw4de bl'~e t. S.>.ra

i;os..<e. 

M. KLOYSKENS. - Un rasoir ~ ailret~ 
M KLOYSKENS. - A d~laut d\an oo~U d'Etat. drs 

tas de conseils.. 

Vous almn le bon Champaime? Qu• voua avn raison 1 
Champagne PRfEUR dtml-aee, P'r 31 50 et •~ Fr 35 50. 
r..-s grandM cartes NAPOLEO:-i 42 tr et l• !P26. 49 fr 
Votre bon 1100t ••ra d'arrord av...- vo•r• lnf~rft. 
Champagne PRIEUR-Vertus (l\larne) 

Eloquence sénatoriale 

On dlacutalt l'autre Jour au S~nat un b:u:l~•t. D'innom
brables orateurs ~talent tntorvenus pour donnrr leur av;s 
au mintstre. Celut-ct, !atli\)6 SA!ll doute de ~pondre aux 
observattona dt'$ péres con.'l<r1ta ot ne aachant plus t. quel 
&aint se vouer. laissa tomber <Una rhtm•cic:e la p!lra..e 
suivante: 

- n 1 a drs hommf3 QUI voua ont bit taire dea choeea 
sans le sa vo!r ... 

On se rC11ardA et personnt ne demanda 111 mlni.t:o quel 
~tait au vrai :e .,.na de cet•e rnyst~l'!•usc: réponse. Et la 
di.scu.ss1on oon!inll&. 

GAND . • 200 m. de la Gare St-P.trre (Ch de Courtrai, 20!) 
La V"ill•·Bamére, le r..taarant cor:rune chtt IOl, "' r&
oommanae par eon mmu de mJdJ tt Ka tlll<t' ap(claUte. 
du &Oll'. - < La Vleill .. Baméz'c », t. Can~t·Plure. 
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c 0 G :s A c 1\11 A R T E L L 
Le chapitre des chapeaux 

Ah t qu'U ~a.li bea•J, !• chapeau qui m'empfcha de voir 
le IJ)OCt>C:e. chanl&lt (â peu pr~l un humOl'aWI d'U 1 • 
que;q- i.au-. 

Chan:er? Noua n'en •vlon.s ruh• en'l'le, u 1 • t?'Oll 
ou q\IAln J"'11'S &u e~ La~ crJi OCICUpalt ~ rau· 
~.lll ,~ C:M&nt le tlbl.re aTa~ un chapeau exqula. noua 
n en dc7,tooa pu. bkn q.:e !'otioc=t.e DO<J& AU emp6cbe de 
l'adm1.-er t. 1·~. Mala noua ne pour.ans ""'"' empkber 
èe trouT<T tenUi.emem enQxnl>rsn::œ :.a de\u COQ'>,. du 
nœud - c:im roma11., et qul =:aimt ec~ recn.n 
et nous un tnonne pa pi!la:i en ombre& chlDolMa. 

SI oe..a oon:m~~. &1 la mode !ait evolller ·~ un pe11 
TC., ~ '"ant.:sme ks chApcAUX !~mllll:ls. nooa DO'.:S pro
poooim de ~ UN! Ile~ dl!6 spec1a WIW1I martyra lM 
~ qui se :rt'lldent au thtà:re enlmnt leur coll!.ue 
PoW'QUol n' n aeralt·ll P8J1 <le m!me au clile:n&? 

En attcndanl li n<>U3 acmb:e que c'est aux proj1l'l~l.alJ'es 
des alles Il p:•·ndre l'UUtlat!·oe d'une mesure tndll>pcngable. 
D y va de l• ur prop:e lnte~t. car 111 lee mesaleura on\ !a 
vue bOUch~e par i... omrmon·• s11per<apUlairœ des damee, 
U 1 aura tout d'abOrd d.,. P"'"'"atio:u, era.s\ll:e d• pe\I~ 
tmeult.s comm• cellcl auxq"ellœ nous avOlla aaats:è dllN 
n<>tre be!le jeU11($11! li pourrait même y arotr do proc!ll, 
l"'\ll' trou~ de joolssance. En!111. la cl'.=t~'e muculine 
!lnlral1 ç-· i:.._·r les clllcm1lS E• œ aen.1t bien lait. 

W RICHOUX ROE DES COLOSl!S, 
•unere pour .. ,. cadeaux 

• de N~l et !>IJUTtl An, 
nd n c-<• •1 t"1:J~ de Bohtme a'harmoDI· 

a&J. • <!ana u ; .. .a. - Pru: à parti? de 80 !ranca. 

Le coiffeur à l'Hôtel de Ville 

Lonoqu'al arriva, l'aJtre matin, à l'HOtel de Vllle de Mon>, 
a\'&Dt de !atre "' toumee ariomphale à travers la cité du 
Doudou Charlra PIL•nter, prix Goncourt 1937, s'aperçut 
brusqu<'mcnt q\I U a,·~•t le menton plut<it rkJ'le. 

- Au L'lt, dlt·U a M l"rian. l'almabte chef de cabinet de 
l'echevm du Ptnancts de Mons. rat oubUe, cc matin, de me 
~.,. t.ll•m•nt j'a\'81s blte de revoir la cité du [).Judou. 
li Prlart oourlt et dit : 
- Sc TOUi •n faites pas. !Il Pllsnler, on arran;era cela .. 
C;nq minuta apres. le blaireau à la inaln et la aervlet'e 

N O UVEL .A..i.~ 
Pour to:i:e la l"amWo 

LE PLUS BEAU CADKA'O' 
aera 1oaJours un 
REXOLA 

DE LA JOIE POUR TOUS 
Il partir de 195 franc., ou n franco par mol&. 
Tou~ la aut.rea muquea av .e 30 l 50., de remile. 

Le cornac 

RADIC'I ·BOURSE 
lruellt• • 16·1&. "'41uM·•wi• ·H•rb ..... 
Altnn t 1t. ••"'P.rt St•·C1t....-1"• · 
Ll's• i 112. rwe «le te CatM4fll .. 
C:u4 i 11. ,.... fi• ftu4re -
Clurirrol : SJ rw• d• la l .. e111u. 

ED Bel1!1que, Charles PUsn!.r a un cornac : c'est Alexan· 
dre André, ~evtn de La Louvière. et qui. demain peut-
6\re, !ICra dé]>uté permanent du Hainaut, où d'aucuns rêven~ 
de le voir siéger à la place du dMunl Martel. 

Alexandre Andn 1!6t un de noa plus sympathl.ques ma
it,trau communaux et un des plus remuants. Il est beau 
oonmc un dieu. avec sa l<>D;\ie toison d'éb!>n•. a. dans les 
traits n~ron:ena, une r=cmblance trts forte avec François 
Bovel'•. li en a d'allle•tra la belle TOI.X sonore et l'ent..~ent 
etourdloaant.. Ce dlsble d'homme avait rt'.WI, aux temp1 
Mur~ de Paul va..., Zeel.&nd. Il !aire •·m.r le ~er 
m:nl!tre à La Louviere et t. IUI ~rver u:ie de œs rece;>
Uons q111 oomp•ent dana la Tle d un homme Ce lut un trts 
rmi e> i'nement, dont tous les Lou'fltrol.s ac oouvterulro11t. 
André anlt pous.'<\ l'orianlsatlon ,llaqu'à W-..a!1er des m!
rros - aux fraiS de la commune- - à tous 1es carre!OW"$ et 
dans I~ pnnc:paux calés de la dt<' Et l'on put voir les 
Lo'Jvltrola. de>'811t :eurs demis. ccouter re!liltusement, pen
dant une heure et demie d'h1>rl()Ge, la parole zcelandtmne. 

Echt\·ln de l'lnstructlon P•Jbllque de sa v11:e, AleXAndre 
André tst aussi edlteur et c'est lui qui lança Chnrles Plb
nltr, lequel lut d'allleurs son condl1«lple à l'AtMn~ de !.Ions, 
au.c tem;>s heureux oil le prlx Goncourt d'nuJourd'hul ~rl
vnlL c l 'Entant qui tut dtçu ». Depuis Jora, A:ex•ndre An· 
dré n'a pas liché son aml Et des le retour de Paris du 
prix Goncourt, Andn! l'attendait 

Il ae fit ainsi que La Lou'll~re fut L' premlére Hape de ta 
promenade triomphale que Charles Pll.snler n !aire à tra.
vers Iea villes de Belg1q•Je. 

Au 50Jeil de Maueille 
aoua le bru. un petit coUl•ur des emirœls de la Grand'
P.acc a'llmcrui Il l'HOtel de VC:• <ie Mans. n~n &ana avoir, 
aapuavan1., ca~ le &1nce du Grand Gude et admiré le 
dra;><"aUX be'C•. !ranç:\ls et montoa.s, q·JI. en l'honneur du 1 M.m..s rentr• de Bruxelles et con!le • """ amJ O:tve : 
prix Ooncourt, aultnt et~ h1W:< à IB façade de l'HOtel d• - Et •u S-IS. en Be•ilQUe, 11a fument des cl;:are<tes tur-
VU:e Et l'on J)'Jt voir, non loin d'une des !rnétrœ de la Mal- quea, et d or,gme, mon cher 1 
aon eammunale - une de c;<!s Ml!c1euaes knHres qui a'ou· 1 - Ah 1 ça c·est fort 1 
\Tcnt aur !'rxqula Jardin du maleur - un grand bonhomme - Et la r~gie turque ll'oJ\e moyen de vendre e<'S vraies 
che\'elu trndre au raoolr ,,,. Joues savonntcs. orienta'.•• a un pnx incroyable • Ir. 2 2~ le paquet de 20 1 

Qutlqu un brusqutment se pencha vers Char:ea Pllanlcr - Eh bien. c'est encore plus fort 1 
et lut d!t : - Pas du tout, Olive. c'est Boaphore, tout simplement. 

- Lo bruJt court que votre petit co:!leur est un ataltruen Tiens, J'en al apporté un paquet, 11ou1e-mol çt.! 
COll\ .. lnC1.l 

Ch.rlea Plt.mler trtmlt LI' !ait est q'Je depuis que c Faux 
Pass!'pôrU 1 a p.uu, l~ prl-: Goncourt 1937, ~t l'objet d ln· 
nombra~!,,. lettres de menaœs de sca anct•na coré'tglon
nalres 

D allleun. l'auteur de c Maria~es 1 ;><>rte •uJo'ird'hul. 
.... un• rrAce • ute t>ourreotse. le l"J~ de l'Onlre d~ Uo
po!d li n'a plm rl•n du mWtan: !arm:che de Jadis e: pari 
frt'ldement d t•oluer •rn on ne sait quel tnoHensl! 1 ao
clallame rhrétlr."> •. C: qu~ après tou', est fort rassurant 
Vo!!à dit-on, o1'i mtM l'an:lco:u•he .. 

Ln abornfmtnh aui JOo.mau.s et pubUcatlona bfllf'I 1 
fran(.ils • I aniwls 1ont re(us i l'ACENCE Dt.CUE!\l\E 
11, ruo du ...... 1, a ..... c11 ... 

Le mart}'l' des autographes 

On lit v\sl er à p;..,,, .,. d s 1 d'i'taljll!.semcnt.. loovl~ 
rois. notammtnt U!'le kole de Jeunea IUies où l'autt'ur de 
• l'a'"' Pa=pana • lut reçu par d adorables jouvenœlles. 
tou•ea lre:lllantes et qui »empreasa~nt au•our de lui. !>fa:s 
A:.,.:n.~dr.: A.."ldré, cornac lmpl!.orab:e. tc!.!att et L~cha 

Bitter C U S E N 1 E R 
La conaommauoo de cllota 

prHme l toua autrea aptr1t1!1 
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Retenez cette excellente a~ t. Bruxell-.Nord ... 
Du bon en abondlUlce pour 9 fr. et fr. 13.50 

t. Brunlle.>-Nor<I. au 

Restaurant ROGIER, rue cfct Croisades, 4 

bruaqueoient le prix Goncourt t. cette atmosphrn capti
vante. n le poussa ellSUlte Juoque dans Ica vu!<la locaux de 
l'Ecote prote.ssloonello ol'l, dar.., une claae, 80 • lliarlaces • 

~ ~~w:o:V"::"°:' ia"• ::~~"::i~ ·~~:~~~esr:::: 
Cfapbe p:lsnlé~ue. ~ prix Ooncoun a·exlcuta de tort 
bozuie ç&ce, e;, en l'bonneu de IOll ami Andre. Il fü deux 
eonfûenoee t. L& l.oUTlére. Le ao'.r, Il ftal.t eoqu:n:é_ v'.dé, 
mai. ADdr6 rayonnait. 

O'est le lendeznatn que l'oo r=lt cela t. Moos. et le len
d•ma!n encore, A!exandre An~ ttalt là, tnonne sous SOD 

Stand feutre noir qui tient à la lob du ch&peau Janson-
6put et du cou~r du rapin. Et chaque fola. lorsQu• 
p;1sn1er a'att&rdalt quelq·Jc Pilrt. Andr6 tirait aa mor.tre. et 
disait, aur un peut ton bref · • Charlrs, 11 est tempo. • 

Charle.s, fléphant docUe, &e lal&m mener aagement par 
10n cornac, qul !IDalement, l'abandonna pendant un heure, 
dan1 un restaurant montob, en tare d'un véritable mon
ceau do c Mariages • et de c Prix Ooncourt. • que te pauvre 
PILsnl<r dut dédleac<>r à tour de braa, Mir un rythme alfo
!Nlt. Le IOlr, Alexandre Andrf ~·ait plus rayonnant que Ja.
mala, mab dut encourir quelqura "'J>ro<hea de aon aml Un 
dl&blo d'homme. cet Andrf, type d~llclei:x d'a111eura de poll
Ucletl-art~ Cbar!es PJISD:.,, 1111 d ~t beaucoup. 

HOTEL DE L' ESPERANCE pour vos banquets 

T.S. F. 
Ach• tn un nouveau poate fqulp6 de tobes c ADZA..\! »: 

ou. au molnS. nJeun1uez votre poste en rempla.çant les 
t ubes !atlgues par des c A!>ZAM •· 

L'amér.agement d'Anvers 

Notre port nat!onal - et lnt•matlonal - a reçu récem
ment aon douze mlll~me navire do mer - ce qul nous 
fait donc eirvlron 1,..nte navltt.s à l'ent~ et autant à la 
eort:e, aolt IO!X&nte bàtlmenla par J<>ur, près de trois 
par heure. Cela commence à re:umbler t. do J'encombre-, 
ment. sur.out si l'on Ucnt compte que le mouvement ae 
f ait pr.nclpalrment aux em1ron.s de Io. mer haute. soit 
d<me à pel_'le pendant deux fou tro!s l quatre heures par 
Jour. Cela explique comment. to~t comme pour certa>ncs 
rues des .mes oo a d'l Instituer pour certains passages 
le sen.• Wllque 1 DéJà les qua!s de la ri\ e drOlte sont 
wu:t1'ants,. e=re quon pu:sse 'J acccsttr à toute heure 
du Jour e• de :a nu!:.. .l.tals, aux écltl.!<'ll mar.tlmes, c·est 
la cohue. Io bloqul\ge 5Urtom les a&m•d!.s et à la veille 
~ Joura t~o!$. A:ors. U faudra aurm"'1ter encot·e !e 
nombre des aao d'ace~ aux bllsalru et leur doonner de.s 
dlmemtons encore plu.a formldable.s. 

On P61'le d'Une nouvelle ~1- genr~ Krul .... '<'h&n.• - mals 
plus 11rande - à établir un peu en aval d'Austruweel. On 
eon11e Il. taire - tnt!n - les dtux rectifications dee!dt!es 
- en pr1nc1po - 11 y a bien lonit•mP&, aux coudes d Aus
tlllweel et de Callao. Er voilà bien du travail. bien des 
aala!res et bien de l'acL!vlté !ntcœ1ve en perspecUve ... 

BANQUE DE BRtJXELLE!3 
socléU An.onrme 

Co:np:.cs à vue et t. :enne aux cond.:loca 
:es plus avantageuses 

c 0 G NA c 1\1 A R T E L L 
Noël au corpa de garde 

Ainsi que nou• l'avion• annonc6, les aoldala de tacLion 
dans leo ouvragea de dHcnse da la Meuse et du plateau 
de H•rvc ont eu l•ur Rtvemon, rrAce à la l'n.trrn•~ dca 
Forts do Llfio. qui. dano la nuit du 24 au 25 décembre, t•t 
procbler l une di.tnburlon de frlandlles: brioches, Chooo
lata. fruit.a. tabac, clprcs. cigarettes. etc.. data tolll 111~ 
corps d• carde 

v1n11-tlob ))OSU. d• !'\!partition avaient ét~ d~.;:neo par 
le Ucutftlant-i!tnéral JM:quemaln. commandant Je Ille Coflll. 
Lts aentlnelleo anlent rtÇtJ l'ordre de ne tten ·~•r 
qui ne vtnt dea IOlna de l'~ De Huy l Hambourc, da 
Flmane A l!:b<n EmaeL A Vtrv1tts. LI~. l':llpen, Malmedr 
et au .... 1 dano le Limbourg, Je rérelllon de Ill aentlntlle a 
été •xtrfmem•nt ll}Uchant. sou.a la voûte des tort&, dans 
les corpe de carde d•.s casernes. <!An• les petlt.o b&raqi: ... 
ment.• bruns A proximité des btoclthaus. la nuit Sainte a 
été ftt<'c Joyeu>emrnt par I"" hommes au repos,. tandi. 
qu'au drhoro lo rnrtl<>nnalre de servtcr continuait à faire 
les cent PM <·n attendant son tour de déposer l'arme •• 
rnt•llrr •t d'avoir sa part. 

A Ll<'ge, la colonne dr_. d1•tr1butcurs. conduite par te 
pré.<ld•nt B•nrk•n., a ft6 reçue dans les caaernea pu 
le.s o!!lcl•n d• s•rvlro. 

Au fort de F1~ron. qui est l'ouvrnge central de la pœ1.. 
tlon, un• rrrhP a <'~ d~• t. la mœo1,.. d<s mor.a. 
Une prl.<~ d'armes tut UelL Vtnlll homm ... s'étalent p~n-
16 rolontat~mrnt pour faire partie du d~•m~t d'hon. 
neur. nnrt hommes qui lllll'a!•nt pu d!'Sœndro en '111• •t 
•'amuser autno part que dans les blocs dea gluis. lA ctr~ 
monle eut Ueu l la lueur d'Un pmJ.eteur, puls on !êta Noi'I 
t. la cant!r.e de_. aous-o!!k'trrs apri's q"e M Benekens a:t 
rapl)l'!é le sacrifice des ancl"llS des tort• de Lit;• 

InutUe d• dire que les aoldats rem•rclenr les rfomux 
donateuro. n éuolt vtnu d~ en1·01s de tous les coms du pays. 

Taverne Marl'na Rend«-vous des homm•.a chlca 
Rue du Pépin. u. Bruxclle1 

Les Rois 

Le Jour des Rota en Wallonie rut Jadls un de1 plwi poJ>U· 
llllre-•. Lts tro1' rota mages portent les noms waUona de 
!ltenchtur, OJa'l>tlr .i Ballaur. Ce ui.... des •Trois Roi. • 
ut d'aJUtura dtmtutt célëbre au point que d<s SocUtéa 
et de1 c Ueuxod.lts 1 las portent. Que de coutum<s &~nt 
Pnlt!Q"'JH9 au Jour de l'Ep.phan:e 1 S'!! y avait le fameux 
gA:ttu dlstrtlr~e lW' le bo~~:. re'."1)()n. s:i.-!<>ut la mode 
des colloctt'I appelM c Heytdjes 1, collectes qui se faisaient 
aous ronn~ d~ C"Olllp!alntcs savo::.·eu.ses. 

La Socl~t~ de Lttttratare Wallonne s·...i occupfe main. 
tes fols de la que1t1on à tl:re documentaire. Voici la tra
ductlon d·une de cts complaintes : 

Je viens co11etlrr et rocollecter 
C'est l'homme d'ici quJ m'e. envoyé 

Il 1\ ure 1Ne 
Vous d111r• une bête 

Qui nt ~ peigne Jamais qu'aux rares fê:ts. 
On P<llt morct'llu de gàteau 
Notre dlllllt, 111 vous plait. 

S!gna!ons tra:cment qJ'au Jour des Rois. :c.. Jeunes 
aens ~ &Oullalteot une •bonne reine». c'e:;t-à-dlre uc• 
bar.nt femme. 

llfab .in dicton Ll~!s prètmd qu·u n'y en a qu'une • 
c c·e•t la bonne r.m:n~ de Om·e;nte •-·· 

I: s·ac11 d'un• •=lin• auJourd'hu1 con.~"\"h au mu:te 
é• la Vit W1Uo:1ne ~ qui "'Présen:e une trmme &am 
tf'O .. et m r mn 

Garde de titres 
Oràlu de Bourse 

1 
Le Chauffage Georges Doulceron, S.A. 
3, quai au Bot.a d• Coo..wctlon, Bruul.les - TéL 1UU~ 
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75.000 Frs 
n ru:.e 3 appart. â \l!ndtt, 10$, r. de 
Onent !Pl.ace Jourdan! Imm. mod. 

Ale. concierge. Tout confort. & pllœa. 
H. oez.vous avant la baUSle. l"ac. patem. 

Monument• wallons 

Q 1 Ltt&N>la n'a pu tredoMt le célèbre c L'avtve vèyou 
puaor t de N. Dt!rèchoux, cet exq\lla J>?ète wa?:on tout de 
ae:ulbt:Jt• 7 

S&lt.-«1 â ce propos que le sculpteur J°"'ph RulOt eat 
J'111twr d'un monument De!rècbeuz dom le 1uJtt tut 
adopte par J'admlnlstratlon communale de tiqe. 

La maqurue ex:ste. EI:e ae uou,·e chex le aculp:eur 
Brourtt qUI tut 1'tJt10 prtrttt de RU:Ot •• 

Mals la Vllle de Uége a eu d'autrrs soucis. L'endroit 
u'&lt pourunt t\è choisi pour tJever J·crurre. Prêclsortt: 
dar..t le parc de 11 Boverte. 

M&ls 1 .. aM~e_, oat p&W, la maquette ttl>OM' dana un 
h•naa.r qui aervlt d'ateller au grand r.r.ls:e Ll~a...,i._ beau
C<Jup trop oubltè au)OurdbuJ. 

L'occasion 1'otTre belle pourtant de tt&User le monument 
Le comlt~ du c Grand Lltire • qui pttpare les !ètto de 1939, 
J>OUrr&lt reprendre le projet à aon compte, comme le Co
mtt~ des P'~te• de Wallonie reprit le projet du monumrnt 
Trbantch~.J en outre-Meuse et le ttallsa en quelqun mola. 

Sam rrtte lntrrvcntlon. l'cruvre de J. Somrra eut pu 
dormir rnro~ longtrmp.•, car à Llk;e comme allleura, U est 
des qu>rrll .. 11tr1ltt .ous leoquelles rrpo~nt, blrn enter
t tt!. des ldèes charmant.,_,, 

Hôtel de l'ESPEi.ANCE pour les Anciens du Cénie 

Louia Deamet 

37, rue au Brutt't Orand choix de nou""'utls pour •1lle. 
rporta et cè,...lt'oniea. 

L'hPureux échevin 

n tn c&t arrivé une boo.nA! à M. Henvaux, èch•vln dts l"l· 
nancu de Charleroi, qul, ayant accordé une tnten·lew 1ur 
lt• probltmtt communaux. à un grand Joumal bruxellol&. 
avait dtclaré placidement qu'à Charlero1, tout allait ))Our le 
mi~x dina le melteur d<"S mondes, et que, nal.mmt, la 
caplt.a!e du P1.11 Noir n·avan pas a se plaindre. 

Le 1)9Uvre M. Hen1aux avait oublle de conaulter le ma\eur 
d• Charleroi. M Tlrou grand maitre de toutes les altaltta 
cœrununaln carolottilennes. atnsi·qoe les mtmbres du COI· 
lqe. li fut •trlcment tancé par M.. Tirou, et celui-cl en
\"OJ'll au Jo'1rnal bruxellota une rectUlcatlon qUI n'ttalt i-s 
~ment almab'e pour l'lmpruden' l!clle\1n. Car ~ollà, 
Cbarlerol, comme toutes les •Ill..., d• ~lgtque, rtc!ame l'as
ilotancc du Fond.1 des Communes. Et &! M. Henvaux ne le 
aa>alt pu. c'est. aaoa dou:e. un echevtn un peu dlstmlt.. La 
dtclaratlon de ce brave homme a. brtl>Quement broulllé toua 
les projets du bouUlant bourgmestre de Charleroi qui ne 
nut • &•Jeun prlX que son khevln aolt le seul khevln heu
rt'Ux de ~lrlque. 

Il doit d'allleura avoir raison, M. Tlrou. et M. Hcnvaux 
est peu~tre un peu perdu da.u les nun11rs J>OUr qu'U ait 
oubll6 que la capitale du Pays Noir entend tta!IM'r un vaste 
procramme de grandi travaux qui lui coOtera d'auteurs 
L'l.<.n cher Et M Henvaux est, Jepuls eu lncldcni... t.rn 
mé!anroUque l."'9 Carolorég1..,.s. eux. rtaolent MNS t•ll" 

Et l'on chuchote dt!Jà que tout cela J)Ourralt b~n finir 
Cl'J .. :q-J~ Jour par u.œ cns.t sca):.na.:c. Et ça • !a l<.:ll!e ck.s 
tlectlom.. 

Lea Ardennes 

r. n·w. pu banal Ge rtvelllonner en Ardennœ. mali 
falt..-:e au Nou~: An, à l'Auberiie de Bouv1rn .. ; un mer
.,,.~r.eu.s mf'nu a•ec un~ demi Champagne Doyen p0ur een~ 
l:anca. Retenea vo.s tab~ au ™ DWJ>t.. 

Viendra, viendra paa ? 

Le merc."ed! 22 déœmb ,._ :O.Urellle den.lt vcn!: à Char" 
:ero: aoua les au.s;>lCfll dea 1 Amltlla Prança:.ses • e; '1 
p"""1re pan à un iala de chan.t0n tra::.ça:ae.. C'éo;.,; una 
atral:'e convenue depul$ p:us de tro!I moll. dtpu:s q:a 
l'ac·lt groupement dea c Aml:lés F'rançals<a • avalt "abor6 
oon proi;ranu:ne de reun!~ns p;ur ce•te clson. Et ce:te 
afl'alre ava.t IM rappe!èe la ~ln• pl'éoé<kn:e eooo~ 
à la rëpu<ff fanta:.si.s:e q•t aval: detnan<l.t à ne para.tu-. 
q•• clan_. la aec:onde partie du concert, ce qul, nature1:&
ment, lui avait t!:é accordé. 

Las 1 œ mercredi •ln~ e~ l'heutt de la ttprésentatlon 
approcha, arnva. passa, $aDS que Mlrellle tût à\. Bah ! se 
dit-on. maintenant el!e ne tard~ra plus, et la prcm1tro 
panle commença où Jean Sorbtor, notamment. Jlt mer
vcU!e. ~Ia:s à l'ent.r'acte, toujours paa de :\llttll!e. Qu'é!alt.
e;:e devenue? Et pu un mot, paa un ~:;>gramme. r:en. 
On te1éphona à Bruxe~ ... en va.n; pul.s à Paru. en pure 
perte, Ml&s 1 Le comlt~ aux abota ne aa• alt à qael sain~ 
ae \'Ouer. et ren~r"acte a a!.!onantt. a al'ongnlt. cependant 
que :·eapoi.r de >OU' et d'enteid...., .loiltt!!!e d;1mnua!t à du•
qu m.nu:e. 

F".nakme:lt, on deltll.!lda â Je.>n S3rb,e: de dô!l.Mt la 
~n<le par.oc de aon Procnimme, cependan: qu·une 
annonce au pab!!c :e prtvenau qu'on espérait e::ieo:e, mais 
qu'à vrai dU'e on etalt touJouni .sans nou\"e <.'$. •• E: Je1n 
$.JrlHcr chan:a ... E; son tour de chant prit tin. Et M;ret::e 
n'etait touJours pea là ... Pour aaaner un peu de temps 
enco:e-. Jean Sorb1er chanta une q·Jl • tlème to!.a. .. Et .i.e 
publ.c commença!~ d'évacuer la ta'.:e. quand ... 

- Elle est là 1 ttvlnt dire Jean Sorb:or en ag1:ant 80n 
foulard de soie ... Et quelque.\ minutes p:ua tard - U était 
10 h 20 - Mlreille apparut enfin. 

Fable-express 

Pour &\'Ocr l'allure &andine, 
On prend. d'Un tltpnt paquet, 
La c1rareae d •or"1ne 
De tabac turc au fJn bOuquet 1 

c·est la Bosphore tL l'on pci:~ dire 
Qu'à !a temme son tollt ttV!mt. 
Et qua la bOurse elle ne peut n tre 
A ses deux franc.. Vlnit-clnq les »lllitl 

MORALITE 
Bo$J>bore... et les 16dulre ... 

r 
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LE LIDO 
1 GENVAL. "!US otrtt le dimanche un tlo 
diner pour 15 fr Grand a.r &>au parc_ 
Pension dep. 30 Ir • Tel. Genval 53.83.70 

Grande ouvulurt des pêt'hts, tou poissons. le 9 Janvier. 

Mireille et le douanier 

Et vo.cl l'h~ o.re qu·e1~ conta, de aon pttlt alr !Oté, 
avant. de &e m~ttre au piano et d'rnlever bie-n \'lt.e :,_. 
bravoa de la aalle 

Venant de PaN par la rou~. elle avait été rotardee par 
le b:"OUi!!arcl rt par ta netae. par ~ brouil!ard aurtout et 
q •1&nd t:le amva à Roe."'O!.. ~e tr.ireau des douants ét&lt 
f ermè comme ~li fermee la ma:.son d• eontr6:eu:. 

Po·1rtant. 1: èU&lt là. Dernètt 11'$ vo:eu c:os. on enten
dal! aon pu.ste de 1.S.P. qui cha.nlnlt ... Ma.s ce contr6:eu.r 
eet aévhe. paralt.-U. Il n·a1me J>U qu'on le dèran11e en 
dehora de .sea heurea de service. Penonne, parmi Ira ren.s 
du vü!aae. ne •ouL&lt prendre sur IUI de frap~r 1 aa 
porte. Mlret:.:e aen chargea. Pu de ttponse. Elle frappa 
p.'Us !ort.. T~ou:a pa.a de reponse. P:u. !on enoott: enfin, 
la 'POt"~ s·ournt et :e Mons.rur Contr61Nr apparut, qul 
d 'abord ne \'O\llut ri•n savoir 

Mala la T .S.P. chantait toujoura. Elle chantait Juste
ment : c Lea trola Gendarmes 1. 

A:ora MlttU:e lui ayant expœe qu'elle devait ch&ntor t. 
Char:ero.1 le aol.r mème. se lit eAlm• et lul 4't : c Vous 
'l'OJ'.,. b:en que YOUS m'a:..'llei ;llonaleur Con:r6:eur, put.s.. 
que '!'OO.! m 'tcol::C t. :a T .S F .... » 
~ :e contro:eu.r a'a•:.endnt ... Et M1rei::e pouraulvct oon 

TO;>!;e ... .Et à 10 h. 30, elle chantait aux c Amlt11'a Fran
çal&ca 1 , aprœ lrur avoir raconté cette blatolre, quJ PSt 
peu~tre vrai~ et cert>lnemcnt Jolie 

HOTEL DE L' ESPERANCE pour bien m1n1er 

Renkin - Objeu d'art 
Meubles onrlcns. - Tableaux. - Scu!pture3. - Grès. 

10, rue de Namur. Bru.zellts. - Tt/ 12.11 .74 

Sanctions 

Qu lnz.e joura de p!'!aon et 1400 francs d'amende avec 
IW'lla. telle "6t la peine que le Tribunal Correctionnel de 
LI~• a adminl&t~ à une ac•rcce d·un t.btàtre 1'&llon Uè
r~1.1 J)OW' dif!amatfon à J'~ard d"Uilt' compaan~ de sctne. 

L't.lfatre a fait grand brult dans :e monde d"9 t.bdtree 
Ul-2~ qal connait ces tem~I une cert&Ule ellrrvt3Cenoe. 

L'a•lre soir, un lhxir. combien !OUIOusatn par aon hu
m"'1T, n'a+ll JXI& à l'&\&nt.-acêilt' c1u R<>yal ena. deux apte. 
t at.eurs quJ ne pr!talent aucune att<'.ntion a la rrpré.~nui.
tton. Le ténor est 1uocept1b!e. Mal• 11 ~·agissait Ici de deux 
p<raonnages d'une lmpenmenee rare qui ont parlê et r~ rw• dans la aal!e pendant tout.e la ao:rtt. 

ee. IDeldetita entre ~ p:ateau e~ !e pub!:c nôll$ ttmet~e 
en mlmotre une h!sr.otre que contait ~. regre:i;. cbant<'llr 
l.léreo:a Ernest FOJ'I~ quJ fit a&.llOn • Tou:ou;,e, la C&PI· 
tale du c Bel Canto 1. - Un eolr. le réglggeur, un Italien, 
tue cl\arré d·annonoer au public une lndlsP06ltlon de la pr~ 
ml~ chan~ae. 

ll &'&vança d<'Vant le rideau et dkla-a · c Mldamea. M• ... 
lloe ... LI prtma a.nteuse ne pourra P8l! ca;iter parce qu'elle 

lH~~~C~l~U~ CLICHES 
DE LA PRESSE 
82a, rue d'Anderlecht, Bruxelles. Tél.: 12.60.90 
SOIN - - RAPIDITE - PONCTUALITE 

JEAN POL Io tailleur ..,,$ tpl. &6, rue. de Natnu r, 
\'OU$ fournira un pudr&rul! lm~eable. 

a oun rouhm 1 1 E~ la foule de hurler c Pa:ltt !!'llnçg:a. 
Par:er. lr&nçals 1. 

Le rtclsoeur fut renvoy,< à l'avanHdne et rfCOllllllC::>(& : 
c Mldam" l\L.sslo, Il pnma cant .. .ae ~c. • 

c En frança:.s .•. En trança!A 1 beuclalt '.~ public. 
Aion. "xpédlé pour la t:o!S;~me lo'5. I• r+.c1-Ur "" pnl• 

au milieu d'un profond sllenoe pui. Il dit .oo:ennellem"'1t : 
c Mldamea, Ml.ssiœ; Et m"rde! ... et merde• ~ rnerdel 1 

PAS D'l!\"IERIEl.'R [trGA!\"T !'.\" ~ l.l~flXATRF' d"S 
A:e' ni Dd-...; &< .:a :r- "'U'e&des. GI r M é-aux-fl·Tbel. 

Le Réveillon du Nouvel-An au Marignan 
sera ftt~ tout partleulltrement - e• dan.• une ambl,.,,<• 
p:elru! c d'a.l!ant • - comme ce lut :.- cas t. la 1'• •• 

Taverne Man,nan <r o~. Be"d.:.n'· Pte Samur, Bru•cllea. 

Incroyable mais vrai 

Noua &vons été, l'autre 10lr, à ErqucUnnes, le U'm<>ln 
d"un eurteux incident. 

Une Jeune femme ~venant de Parla ven&Jt de dk!attr 
quc;que chose à un douan!er <rJl IUI Hait r~::du: c J e 
va!& appt:er le oontrO:e~•. e<:. :e con:.ro:c-.u amvant.. ~. 
luJ dl\ : c J'ai !cl une p1tce d'è:otre dont •o.cl :a factlln! 1. 
Une facture de aolxan,e--trol.S franca ex . ..:~ment. 

- Mals c'est trta 11rave cela, Madame. 
- Pourquoi? 
- Vous ne pouvez paa en:rer av«: ça en Be!i'QUO 1 
- M•!a Pll'-'Q<ie Je :e déc!are e: q~e Je m'o!I"'< à payer l"S 

droit& ~i: y en a 1 
- U. n'es.t pas la q1 ·>1tlon 1 Avez-v01a une liA:ènte d'lm· 

portatlon? 
- Vne licence d1mportatlon... pour une baga~Ue de 

soixante francs ? 
- OUI. Vous devrtrz en &voir un<. S•non. Je pourra\$ 

•oua ~lo:üer; Je devn.la même '• faire 
- Et ça •ous apprendrait à !alre •oa acb&ta en Be:r:qu"I 

crut bon d"ajouter un vieux b!'iiad!er aux r.<JMea i:nou.
t&Cb~ qui accomparna1t le contr6:eur. 

M&l.S cclul-<:I fut plus 11alant. n conaldera la bagatelle 
comme un souvenir, récit.ma fr. 10.80 de droits d'etitrH 
et llnlt par laJMer ~r la dame. 

Ce tn quoi Il lit bie.'1. et DO\IS ne u.urloll.s trop le Jou~ 
de nn:eJ1i:ence e: de la i;a:an•rne qui: apport& en 
l'oocurnnce à i.ni.erptt:er le rer:emen1 qu'il dC\'~ ap=er. 

Mata que~ est donc, au ~!UU.St~re drs Plnanoes, à mo:na 
que cc ne ao11 à celui des Alfa!.."l'S Econonuques. ri:.tu.stre 
porte-plume qUi a lmartné cette nouvelle chlnoiserJe? Qu'on 
établl&s•, &1 c'est vralm•nt nècessal.re, des licences d'unpor
tat1on pour les rroe lmpona:euns de prodwts ttra!lltl'I, 
aott. M&11 que: est donc ee:ui de nos comp:itnotei quJ, a. 
uouvant t. l'étMIJlier, pounal~ Jam&la 1~tr qu'il por:. 
a\~.ei.nte 1 1'6eonom!e de acm pays en achetant une ba1a
~lle ? El quel es: surtout eeluJ qui aupJ>08•ra.lt un .C·JI 
ln.stant qu'en déel&rant honnêtement cette bag&l.elle à la 
dou&ne, Il riaque de ae faire refouler comme un vulJ&lre 
lndé&lrable ? 

JUJU ET UANGE GABRIELLE 
voua reço1vent dana la Taverne • LA CARLINGUE •• 
9, rue de la Péplnlère <Pone de Nam•ir - Bruxel!u). 

Vengeance d'écolier& 
L 'hl..•toire a m:s en J<> '"" élèves d 'Une 6eok de l'&nl~ 

mèraUcn bruxello:ae. 
Il 1 a quelques )ooôrl llD éll!\"e, QUI &\'li. t ècopé de d<UX 

heurta ~e ~tenue d'un de aes pro!CMctlrl. résolut de Jouer 
à eehù-<:1 un tour dont U ne rirait PQ.S. 

Lorsque 1"' v1Ildleat1f pm1n cc..~lata qu'il était 7 beu.t"'OI 
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KARAK !4t ou tard. 'l'Otte bomon pré!ér~. En phar
macie et allmentaUoo. Gros : lèl.. 17 2tJ6 

et que """ pro~r ~~va1t être chez lui ocrupl à aavou-
1'1! son diner :J •eléphona à quatre garaa<ll. A rhAcun 
d'eux li dcmml<b d'cnroy1 r d'urgence un taXI à adresse 

duE~~= es quatre taxis .se trouvtrent 6. pt'J près à 
Ja mWie mil" te devant la demeure du pro!,...,ur Q'Ul la 
troUT:l mauv be et qW eut à .s'"-"pliqu.r, non plua reUr !ois 
avec us < v nuls avec dt'S challflcura de taxi !~ de 
cc 1 nre ~ plaislnt ne. 

Dorfna.':Ul' c:h:iq !o:s que le prolc.s<eur en question t~ 
J!pbon<ra il l Jl ou 1 a1otre des taI'nes de son quart.u, Il 
r11q1 fort d all~ndre rn Y&ln !"arr l°tt d'une YO!ture. 

Lb re n~ dit pas 1e pro!e.s.se-Jr a déoollvm l'au•.eur 
de ~·e lllJIU\'llbc pb.!Anteri 

HOTEL DE L'ESPERANCE votre hôtel 

Rien ne vaut spécialiste 
Vlob u wn re;lstre, 76. rue Saint-Lazare. à vlnat m~!res 

de la '"ro du Nord. spéC1allste du mustre, le plus vute 
.-l"lmcnt du pays. Catalogoc gratuit. 

Pour que le directeur lise 
l de Dclln \1mt de tt.nd.-e un Ju;emr:it qui 

u ~ pa.a aux .toumaux. n a t.Stlmé que 1<>ut h~mme 
c:. albltta ae d lt d lire regy;;e::ement un Journal. 

Cé J m m rst L' a utc d'l.r.e p1.amtc adresstt po&r les 
adm n • ra d m 11:-mc de Bul:n au tribunal t. eha:ge 
c:.i cil d la firme quJ • é!a.t abonné 1 un qao:ldien 
aux ! d m n Q'.11 1 emp.oyalt. 

Le dlroc r a t·e aCIQU!tte. La Cool' a émia l'a'l'ls q11'll 
é' lt de l ln'él'ft de ia firme en quesuon de ~r UD 
<I octcur qt1I !Qt au mo!n.< m i~"~aJ par .Io ir. 

n \rFl:\f.Rtl: ·nnts,\IO~TOISE - TrRLEMO~T 
l;\.l&n Ir 'utre 1rle--rancë en boitts de J kUo. 

L'Hôtel e< A la Grande Cloche n 

~· R~. 10-ll t IJ à Brti . .ull •• Télépnone 125140. 
ae tt'COmmandr pdr so::? con!on moderne. 
Alcc~.tr. ChaJJtaee central. Eawc eou. chaude, !rolde 

Maurice Ravel n'est plus 
Ikp l11:>1s ans d Jà. Ma.;riœ r.a,'t'I an.lt été cantnlnt 

de = r IOn tnnllll, la mort na !att que d ach.vcr la 
dcstru on d un cerveau d ou a'éctlapl>" tout un monde 
ra\ de poês. rt de joie. 

li doit ns doute t'l-trrmante lëgèreté de l"atmœph~re 
musk'ale qu'l a crtfr à la Ump1d1tc du riel wus lrqud 
L naçtJlt et. vccut ses premirrr.s annéC'3. ~s qu'on y p(·nê
tre, :o poids de ln \1e tombe et li n'est plus rlrn. pour 
!'Ame ~lou1c. que Io charm< prcstlgteux del! eon•. Le ~en. 
liment d'écrnM'mc~t Qu• produit Wagner. ln nost.11l1le de 
Chopin. 1<3 dfl!C$pfranccs et le• élan< pus1011nes de B•N· 
hovcn eont abocnts de la 1>ure muslcahtc de Ra•·cl qui 
rejoint, par-d us Io romantwne. la JaUJJssantc Invention 
de B.tch 

L <r"Jvre de R••d rst relativement l't$tremte, - elle ne 
cetnporlc q1,; q 1>rante mottealL~ -. mals Ils sont d'une 
telle ~oc Io de t rme d'une si éclauntc rtcht.S!C, d'une 
ln\"C • on Il nouH e qu'ils canst1turnt un lnromparable 

• d gloire pour l'art !rançals. 
o\ ...- UIC! exquis les cotnpUons modtmts et 
ns du ll"M Ra,-rl a trouvé un mode d'txpr.-s

s:on m ut t'UX et raJ!lné pour d<'pemdre les lrnagl'S drs 
rhoscs que '5<-Ulblllte transformait en rythmes ot en 

LE COQ s-MER - Le Golf Hôtel est OU\'Ort. -
Con!ort. • QuaUté. • Tél.: 79.138 

PAS DE RHUME, GET HIVER! 
1~ à D~mpo, remède en c.ace et ngttab!e, qai 
sou!age lmmtdia'ement et iUérlt tout rhwne d.e cer
veau ou de poi:rtne. F.mploycz aussi pour \'OUs et 
vos enlants, lœ bonbons 0 ~po quJ pTémWIWem 
con•re :ou~ danger de can:&!!lon. En nnte dans les 
Pharmacies. DlDlpo en boites Ir. 6 -. o pots rr. 10.-. 

B<.::i.tx.:is D.1mpo, b crande boite, Ir. 5.-. 
Darn;oo liOUlage rt CU~"it 

Usines Pharm&ceuUques A lllijnhanlt, S. A • Anvers. 

sons. Tout de "11te on petUe l « J•\3 d'eau 1, • L 'H•ure 
Espagnole 1, • ~ Mlroln., «Mie 1, •Les C<mt"5 de ma 
Mere !'Oye 1, •Les Histoires nat11ttUcs 1. llins quels p&)'S 
enchant~' nou• condul:<'nt l'• Ou.crture de ShtMrata<le • , 
la •Pavane pour une Intnnte de!untt 1, le •Menuet antl· 
que•, •L'Enfant et les Sortl!~ges •· 

Ra1•el n'a cependant paa dé-daigné IM cadres 't:1a .. 1ques1 
cle quatuor en fa». la «sonate• pour \1olon. «T~tgaoe 1 
OÙ l'on retroU\'C le d=U> dll COllC< rto. reopeclcnt la fê1tle 
cta.,.!que mais Il y Introduit des asplrntlons nouvelles et 
des audaces qui ne reculr111 P3& devant le paradoxe. 

La •Valse• où s·ar:.e avec une procl!ilelU() 1<>uplesse les 
1 données <l'auJQurdbut et ks ry\hmcs de b Yalse vtenno~e, 
1 de m~me que le fameux • Dol ro •. sont dé;.> entrés dans 

b vraie i;lo1re, Cf'lle qUI CM !&l'e de l'adll:lratlon populaire 
et de l'adhcsron des foules Interna Uonales. 

Va 1Jre ton • Pcurquol Pol.'I? • et n te d!S'ralre à •LA 
PARISIEl\l'i'E •. la t&\eme \T& mmt p.-urtmne, au 31, bou· 
1·\-rd Em•~e Ja<Qu• 'l tn""s p:. de Brouct~re), Br.lXel.:C$. 

Votre blanchisseur, Messieurs ! 
Ses chemises, ses col•. " , pyjamas. se.\ caleçons 1 
• CALINGAERT •. le Blanrhlssnsc • PARFAIT • 
33, rue du Poinçon. ML 11448$. Ll\T• >0n domicile. 

Les 40 heures dans les hôpitaux de Paris 
S1 01 \f":"'S D'-lhamcl. pocte romanc;er .: du 

• 1-focurt de France 1 et membre de 1 Ae:idémte !raro;a:s•. 
est tenu. à Juste U!.re, pour UI écrivain de la meilleure 
ctu..e, >es titres sctent!Lques. qui ne sont pas moindres. 
Ici ont oure:-; les port~ de l'Aead mie de med .. "Ct:e. 

Généralement. on r:asse l aU'fflr ~ « v. des Mar· 
tyra • et de la «Chronique de.. Pasquier • parmi les « kri· 
nins ~ gaarhe •. ClassU1C'atlon tout à fa 1 arbi.:;aire. 
Georg,.,. D'1hamel est &Unpkme1 t un aprit huma n et d~ 
bc.nn~ !01. S'il a pns commC" nrgumcnt de son dl.SC.Ours d" 
reception à l'Acadcmlc de mrdeclne l'application de la 101 des 
qunrante hew-es au f>{'r~mnel d<'S hô111u1ux, c'l$1 que C'f"tte 
~~phcaflon lui a paru luncoh: ~ux inttr~ta dro malades. 

~!llJS ... 

Madame fumerait bien, mais 
Au cale. "° mor.. d• 1nde t. sa Cemme, obst:.né-

ment iranté<' : 
- Veux-m !um('I' u11< B<lliphore ? - Son, merrl. pas ce 

soir. - C-Omment. tes clgare•tes !&vantes, les Téritables 
turQUes d'origine tu refuses 7 - Je rriretu- mais je n'en 
prmds pas. - Vôrcns. c., sont pouru.~• celles q•re tu nrl
!~res, à Ir :? ~5 le paquet de 20. - Ou~ c'<'St b:en dom
maîe ma!s, que veux-tu. Je ne puis p:u fumer le!: J'ai 
oublié mes bagues 1 

I 



4058 POURQUOI PAS 7 

Sex-appeal 

Pour avoir d•• selru parfait&, pour coœerver Yotre ligne, 
pour voire unte ptrtod;que. pour votre hYCltne suuetle, 
pour •Oii ar.lcla •D\lm"'5 en caouteboue, pour - ace.,.. 
llOir .. ~ prodll.ts de beaut.e. e!C... deman<1ez aujourdbuJ 
m!me le tan! lll113tre n• 6 envoye cr&tl& e\ franco. sous 
pli fertne p&r So.nltar .a. 70. boulevard Aruparh. ~o. Bru
s ellea-Boune. au p~mltt étage. oil 110nt en vente nos sp&. 
dalités 1ntro11vables a!Ueurs. 

Ma:.SOn fond~ en 1905. - Tel. 11 42.84. 
Pour te CoQio. exi>édltlon par avion. Voir tanr apéct:i.I. 

Mais ... 

Mala ce <U cours, QUI pourr&lt aervlr d'&pptndlee aux 
c Mortlcolu • d• Uon Daudet ne l&t- pu d'lndlspœer 
moment un des fonetlonnairM leoi plut rlehement nantll 
de l"ranee, le doe(e'.ir ~10W'ler. dlrectr.ir de l'Aa\st&nœ 
pubUque de P&rl&. fonctions dans leaquellts u auccêda à 
l"ancien m.tnl&tre Mesureur •Qu'un c Je m·en fous > """ore 
avait rendu aut.refot.. Célèbre). 

l"urlewt des cr1Uquos dont il était lndlrect.ement l'objet. 
I• docteur 'l\iouJ1er d~•da de Porter le dt'bt.t devo.nt l'Aca· 
démle do médecine, dont il est éplement membro. 

XVIII• ANNll DETECTIVE MEYER 
HONORt DE LA CONFIANCE DU BARREAU 

114, r de la L< : T • Il JZ.15 'Co • û Z-5 IL, 14M/ "1-41) 

Ceorget Duhamel a relevé le gant 

Oeori.., D"'1nm•I a lmmfdiatement conslltué un doWer 
oont.enant loa r~rtmtnauons rattes. dlUlS 1·1n1érét des ma· lad••" plU" des m~ecins et des chlrurg\etl$ d~ hôpitaux. 

Ce doMI.,.., Il l'a soumb & l'txamen de l'Académie de 
medl'Cln•. A ce crand corp.s savant de d~lder. dit.Il. Et 
d "e.xpUquer ~plrltuetlement qu11 tnttnô dHendre les tn1'
l"t!• dea m&ladcs qlll ne ptuvent ~r un ayndle&t d'hos
pitalisation conttt la tyn.nnle syndkalls~e. 
L'ubl~ d• l'Academle de m«te.:lne est attendu avec 

lmpaUence et curloolté 

Le Zoute - Shakespeare Hôtel 
Brui l!:labll•• .. ment ouvert à la Dteue 
PENSION à partir de 60 FRANCS 

Téléphone : 81.765 • Ttléphone : 61.755 

Un Ordre des Joumaliste1î 

C"ea UD• quesUon acll;eU•ment l<à contro•enstt dans 
1 .. milloux de pru.w rraru;al.s. Le projet pmidra-t-U corp;? 
Il est car&ctUlatlque, on tou! cas, du bâo!n de r~l.mm• 
t.atlon qut rt;nt octntllement dans tous lfll domalnea. Déja 
plualeura Journaux ont créé des commlYtons pulta.lres et 
... cire la stabllll~ d'emploi de leutll collaborat,.un. A «S 
Journaux, le souvern~ment du Frout popuhure a MlOOrdé 
le monopole de IJt publicité d'Etat. 

D'autre part, la qunllU! de JoumatL<t• et les quelques 
avantagea que ee titre procure ne 110nt plu.. reconnus 
qu"llUJt membres drs dlvo.-.es ~!At.iona de proa.o;•, c'eot. 
t4ll"e à d4'S pro!tatonnels acceptés l)llr leurs pa:n.. ExceJ. 
len'.e mesure contre lea Journalbtœ marrons. 

si lea )Ounull.\'a a•uttttgnent •us-mtmes l des r~lea 
clL!c.tplln~.,. orunportant des sa.ne~ U est 6\ident que 
.,.. m•rores constltu~nt ~ aoUde dlrue déftn1he COD 
t~ 'S proJ•ts dt lc>I at~r.tatolres à la llbr~ dt la pmsse 
qui flottent aetuell•ment dans l'air. Le • cltmot • ltbertl· 
c!do et totalitaire. romme dirait l'autre. de notre pr~sent 
vtng' i~me at~le. 

Les metll•urs chocolat$ ot dragées GQDELAINE 
Les cadeaux lea plus appréc:éa 
BruxeUes, 51, rue Royale. - Azmon, U rue dH Tanneur.a. 

COGNAC MARTELL 
Derniers échos du cc Goncourt t 

Rrncqntrf noue ami P.erre Oe=aere. On parle de la 
cbooe Uttmlre e:,, naturellement, de « f&JnC!IX prix Oon· 
court, qUl n·a ~ encore fpull<! lea con't<'n&Uons. 

- L&Wa-mot >'Ola raconter, no\13 <fü Pierre Ooemaue. 
qu'étA.nt de pass&g• à Paris, n 'I • un mols, quelques Joura 
&>11nt l"attrtbutlon du PJ1x. Je ne manq11al pas de aabtr 
l'occulon do déjeuner chn Ro.'"'I Ainé pour entretenir 
le c Prtald•nt d•• Dtx • de la Cà<h.i1so lmprr .. !on produite 
da1111 I•• mW•ux belg.., par un article que Jean AJalbert 
venaU de publltr dans • Marianne t, •t où ncus avlon.s P'J 
IU'e cette phra.!\t : •Ce n'est QUE de 11<111 drox Rosny -
élev~ en Belglqu• - Q\:e n<ndra i"Oppl)S Uon •. 

- Oommont AJ~n.. db-Je i Rom7. t.+ll pu 6crlre 
cela 1 Je ••!.\ &as<S vos aentlments l l'm<:rot~ de noa Let. 
ttta btlvs pour estlmrr que eertalnemmt u doit r avotr 
là-deuous Qu•lque erreur d'lnurprttallon de \"OS parolea, 
de VOIS attltud•., Qu• ~Je? 

Trntts '' chance et faltn lt bltn t n a<"httant 
''" clnqut~m .. de ta LOTt;Rll. COLO!\l\LE. 

Le plua joyeux réveillon 

aera. c~mme ~ anD<!œ -:-ectdent<a, ce'ul de l'A 11..ANr A. 
Le Proctamme paaera dans <> dcnx U::ea. 

l!enu ·;>te.: 100 r:. 1 ;ie.r..:r de 21 h 30. R«lttvu=s :&nier. 

Rosny se fâche ... 

U-d..aua, un• lueur de colère tr1\Ver.. les prunelles de 
Mauro du Jl'and krtvaln qlll POii& aon ,....,.. d,. Bo~• 
avec u~ t<lll• fureur qu'une par. du ltqu1de ~lama 
la nt14>1><'. 

- Mat. c·ut abwrde 1 crta-t.IL Et commc:it donc fa.ltea
VOU&, tn Bell:lque. pour ne pea repérer les coqu!lles lu 
plut fvldent.es ? 

- Q~cll• ooqUllle? 
- M31' voyo:is, Alalbert &\'&lt. ttrlt. (et d"aUleurs, Je 

peux 'Ol!5 montrer la lettre où U me elgnale lui-mfme 
celte coqulll• et a"en excusr auprta de mol), li avait knt: 
c Ce n'Nt PAS de nos deux Rosny - ~ltvés en Belgique -
que viendra l"oppoc;ttton >. Le t>'PO a converti ce • paa • 
en c que>, et I& phrase a prl.\ un contre-sens dont per· 
sonne no aemble s'être aperçu ch•.z voua... Sten au COD· 
tra~. U n'est pas une petite en•tte lttt~ralre qui n'ait 
sautf là-<le!ISllS pour iJousser des •Vous YOIU ren<kz compt., 
ma ch~re 1... cos frt~• Rœny, tlovb m Belgtqi:e. quels 
lncrat.u. etc.. ttc. .. Que pou\af.t.Je fa.Ir•. mol? EnTO.rtt 
des re<'UftcaUons à ton.. ces jOOtnaux t Tout de m.\me, l 
mon Age, &Tte quatre-nn&<-dcux automnes dans la car· 
C&Sle, on a le droit de vivre en paix. 

FUMEURS ! POUR VOTRE SANTE, 
la pipe Buttner n·a pas sa nval•. 

Deux mille cinq cenu 
OO}"' a de "'L '"· IG.MO 3'.!rp<.Dt!IMI, 1.500 CO!l!W'.,., d .. 
at1rac•lcns du me!Ue'"1' s:;.e. lcMnl du Bol de P!ve1:lc:i 
au P.\L \I~ Dt:s BC:..l'X·ART~. une aoltte rnt:nc!'&b:e. 

Le châtiment 
- Mala ~couin. poursuhit-11. vous mtrltn un chàt.illlent, 

pulsqu .. •·oua non plus, blen que \'OUS n"ayu pas doulé de 
mot. voua n'avrz pa déclufl'té la coquille qui crnalt l'œil. 
Jt ne vous demande pas d'être un champ1011 de• mota
crol.s~. mala tout de même. tout de même. ce n'était pu 
un ttbu., cet~ otratr~là 1 

• C. e.hàttment. le vole!: Voua ~11.., db VO'.re ret<l\lr en 
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KARAK tôt ou tard, rotre bolsron prl!értt. E:I phar• 
macle et allmentaUon. Groa : tU 17 29.W 

&lCJ.-1·J"• r d1;:tr unt not~ d~ m1..1:;tt au point et J'tr.\"C>)'tr 
t:D mon nom â ~ous lta Journaux qul 6C &Ont permis de 
dourrr du \.'tt'UX Rosny. C'n.t promis '1 • 

- Ctst promis. 
• C..ll"!ld~nt. adl~rn nolr~ aml Goeman ... l" mf' sula 

pr~ de l'emoycr, cette note, parce que. lnrsque Je ren. 
tral t. BruxeUe$ une dlrnlne de jours plua tard. le pr:• 
tt&lt attribut t. l'llmlf'I' par un l!CT\Jtln qui dlsalpalt toute 
fQUl'rOQue t. rmdrolt d• Rosny. D<'Ja Rosny anut rectll1~ 
lut.intme pul:qut rn eft'.et. aux quatre ro1x recuellli"5 par 
Pllanitr dam te premlu tour de acruUn. t'talt .-enue a'ajou
ll'r aussi!& la rotx pm dentlclle Ide nleur double rn eu 
es ~litt des rolxl qui 8"51lrtlt !e suecto< de 1 krlvaln be~• 

Et Poertt Gomurr• tire Ct'tte concl!Won : c 11 nous "5t 
d'!De ~rm!S de dire que l• Goneourt a ëtt' donnt' à Pll•· 
nitr par le~ tiV<-" Rosr.y nt' en B•lglque, comme l'a 
&1 opportunt-r.1,.... 1i. • Jean AJa ...,.,1 > 

KESTELEYN 
Io •P" lall to d• 1 '''"!>"ment colorual 5-7, r Namur. Bru• 

Pour les réveillons 
.....,.,..,. vorre tabl• au rt. aurll1't SILVER GRILL. tt'll!
phone 11 48 5~ Pa.• d orchestre, mal$ de la CWJ!lne. 

Le nouveau directeur de la 

Revue des Deux Mondes 
Sur Je h.ut.f'Ull di.r~ .< 1"" la ce r• .. !.! Andre 

Chaumcl.< vl•nl de &ucctd<r a feu René Downlc. 
Voles plus d'tln 11ecl•, Buloz. le fondateur de re ~

xine \-tnmble en avait fait une re\-ue d'a•·anl.-ilarde tt 
commn qui dirait la chapt'lle du romanW.mc le pl~ no
tl'IU'r. Ens.uHt" au ('(lura tic o.mueurs lustres. la c Re\ uft des 
Of-ux·Mond~ ' dt"\lnl un numéro de salon acadtmiq11tt N 
feu P•lli•ron v pensait bl'n ceri.ainement loroqu'1I com
po.1a son c "'tnndtt 011 1 on s'rnnuie ». 

Sous la dlrrcllon du do~mallQtJC Bru11ellè1e, Ill v1r11le 
dame ~tait d•'\'.rnue b~n ,frise. Ma~ 1J l"H lntontt>~tab.e 
que Rf-n~ Ooumu: ft.ide de sein geudre Loms Q,llrt. lu1 
tnSllffla W'lr v1r nOU\·elle tt que. gnire aux <ffoit.a CC'nlu· 
iuts d(" C('ll dt ux anlmatcun; la c Re'Vue des Ocux~Mrindc1 " 
nt rtdc-.enue un 'd"" ctntrts le- plu$ reprkrntaU!s de la : 
plW! haute ~ sociale tt lntellecluelle franç:i.ls!' 

Elle ne pourra que i;.i;nrr - nOO! n'en doulons PM 
llOllS la d.rect.011 du brillant érud.t et moderne - modm 
da.na 1 11' ·-· A r._,.. - Andr~ Ch ''ll"··x.. 

HOTEL DE L'ESPERANCE pour vos banquets 

Quelquea mots sur André Chaumeix 
"1. l. m1·n• Q.t t. 1 ll était pot..-.che .-u v11 ·~ 1vr~ 

Henri IV aur la Montagne Samt~O<ne•·tc-· . le JCU•\• 
Andr~ Cllawn•.x ne "" dool.a1t point <mai. qutl ndol.._ 
c.nt ~ut pttvo!r aon dcstlo !) qu'un Jour lulmlt W. en 
bd urufora:• uurf Il a.egera >'Ow< l'lllus!re coopolr d 1 
l'alala Muarta c etao à la :ms ~n brillant -.iarçon •t le 
plus :iélf de:s flka li 1ll hcnnP. r à son 1~= t'n rtus11ls
sao1 de ha ~e lutte le dllflClle cc.ncoun d"adm.,.ion 6 
l'~e normale au~r\t".i.-e, à l"é!>O<l~• oo r<'tt• ln.Utut1on 
r.llUonale #tait encore une ;><'piniere dbommcs rcmar
q;iablf'S. 

Eruulte. U entn au c .·oumal ces Dêbets • dont, ôitrai t 
plus de t.reot.e ans, Il ~Sea lœ édltorla1 -:. Au 1 Fi,t.to ». 

•a luc1dlt~ ne denlt P"S g' '' • sr n<L• •t .. dlrrctlon 
d• ta c Rl'VllP. de ParU • tut de:s pli;s b.'111antf'S. C'est 
romme Journali.st~ - très gr1Uld j.)Ul1l.'lllste - qu'il fat 
fl11 à l"Académle française Andre Ch&U.'n•tx c=nalt et 
ott:ne le$ meUleu"' ~rl'1lllls de noue tl'O<l' e_ En .., i>er· 
!Kln.'le, le CO!l~.il d'admt.:115Ua•ion de ls c Re-;ue de:s Deux· 
Mondes • a fait un ucelleot choix. 

HOTEL 0 (1 \IH'ElR. 3. :"Je M'tols ln~ Anne~l. 
Eau c"'Jran~ cha .!f•;e ceotr Prix modt:61 Té!. 11280!!. 

Massages-Bains 

14, ,,,, d·EC'ô$st 
f Porte Loul!e > 

OUVERT DE 2 A li HEURES 

Qui deviendra secrétaire perpétuel d~ 

l'Académie Française ? 
Pour ce pœ•e em·ié. on pcirle beaucoup d Abel P.ennant 

auteur tpas pour J•ur.~ !.Ules Il du 1 Vlcomtt' de Cour· 
ptêre •. des c Transallantlque:s • et virtuose de la chr<>
nlque. 

Ann•n normallen - tout comme &o11 oonfrère Cnau
me1'< - Abel Hermant lait 11om nt t'.a• de oon pUr!sm11 
grammatical (un t.nie dans Io i:=• de 111.re pi'ln quoi ! >. 
~ c·esi aln>i qu·u est le prtnc ;>al ut :i de la Gram
rnalre. ILSSE"'Z recemmrnt écLtN BOUS Ira a~picrs de l"Aca. 
citmie !rançai>e. une grnmmalre q•lf fut d'a IJ•urs "'""" 
J"~tement critiquée par 1 .. mr1llet1rM1 nlll<lrltt's l1ngu:stl· 
qurs. car Il ~nive. aux pur11l<'I ronunC" nux :1ut.res, de se 
m,.ure lt doigt 0011$ l'(t•il Abt·l Hl"l1n1rir • "St aimable 
homme. U a du monde. comme on dit.. Cc scraJt un seere-
taJre perp(·tuel trës potable. ' 

LE SAVOY 
Sur un mariage 

::)(" up.i·1 d 1r ~nr apriMI lfl'I S'P'~lacles 
,.,( nd1 L,:,, ·' p 1r ''S 
47 , Boulevard de Waterloo, 47 

L.. w Janrlu, à b ma1r1e ae Pas.'f. llCnl c€l~ le ma
r'..l••· de Mlle Aline Le Blond·Z Ja , •H'C M Jacques Bry
l1mk1 lngen.eur aux Vslnt~ Pcu11eot. La tanulle e,,·1.ns1:1 
i.e trouve enracinée de longue d:l!<' <n ttm d'Alsace. El!e 
y Jc1111 d'Un re.siw'<'t un•nlmo Un d('I iucrndants de 
M Ja~uts Brylmsk1. dont. fp pc rf" 1~t ("()mmandant de 
\.'a~u. fut le fame1·x 5-énaltur H<'.hMH"!'r K1'<tnf·r qul, lors 
dr l'Alfaire Ore; fus. Joua u11 rt>lc pnmordl•I d>ns la revl-
11on dt Cf' proc(>s ct<Jèbre. 
~ mia.riage d'un d~-l'ndant d~ &hf'urrr-Kr..stn~r evec 

une d•..,•n·Jante d"Er.1ile Zola, voilà, n'est-li point ual, 
une un1011 symbolique? 

u_n lod•" '( CONTR1VERSE )) ,. ~ Jamais P!'JI~ ne perce. 
Pourquoi T"IU " ...,. ri q <' l e- t issu employé à 
Ni "'Onfttl i "!'O;" ~.1.ra é dlrtt' me t du T\TOL 
Pour I• Grœ 191 a.· Eug P.ascy, Bru.<rllt'$. TtL: :!3.67 SO 

M. et Mme Maurice Le Blond-Zola 
Crltlque btUraU't' et ellill)'htr de tal~nt, J<Crt' .air• g~&'

ral dN c Journaux of:1c1els '" ancirn cher adjoint des ca
bloet.s Georces Clemeooeau et ~ni! Viviani. Maunce Le 
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RELSKY LIQUEUR 
Blond qui londa, au comme~men.r. de c., 11ec1e, l'écOI• 
ru:.tur.at.,, comp:~ de oombrewee am!Ufs et rd&Uons en Bel
S:Qtoe.. Quand Emile Vorbaettn habitait SUllt-Cloud. !>fau
r1ce Le Blood tut un de sea p1...u r&mlllen a Maur.ce 
.!livWJ"llnct le rompu. encore p&rml - amla les plus 
1ld6: .. et les plua renenta. Feu CAmille Lemonnier, qJ.I 
dev&lt se ralUer "U naturisme, èprouval~ à aon ~ard une 
a.rreclJon t.Oute particulière. 

Avec la rouirue de ...,. vingt ans, Maurice Le Bloncl s'était 
lancé daN l'aîltallon dreytuslenne. C'est alnal qu'll connut 
Emile Zola oui le pnt en çande al!tctlon. Le grand ro
mancier mourut peu de tempe. aprœ, aana "' dout.er que 
oe jeune homme qui lui pla!salt ~t laalt un Jour !' 
mari de aa fUle •• 

Le Lustre en cristal de Bohême 
aera oouJoura le Joyau de ,·otre l.otérleur 5\Jrtout a'U est 
fabrlqu6 par ELIAS PALME. 

Comment ila entretiennent le culte de Zola 
C... ~·.- ll' . .,.._ Ut ~"&lr!'S annuet,, d· '1"'1 " qui n·ont 

rien perdu de leur ''OirUe. Maunce Le Blond en eat l'ofi&
nJaateur n Nt ~ement l'auteur d'llne m!<!ltlcn des œu
wes d Em!!e Zola, dont les n~ qu U a compo&éer; plé
een!.t'n!.. notamment pat.l!' tes RoUllD·Macquar ... un P"J.W 
aant ln~t en tant que contribution à J"hbwire du ~nd 
Ernpln!, 

Qunt à Mme Le Blond-Zota, elle est raut..ur d'Un livre 
admirablo •ur aon pi're, et auw, sous le pseudonyme de 
Thérêl.c Aubert, de charmants récll.!l et romans pour l'en
fance. 

A;·ec la plu• oouchante piété, M et Mm• r,., Blond veil
lent sur tout ce qui ooncerne la memoln de Zola Que de 
UcheustS trarupos1t1on.s Clllématogra.phlquea hltées IP'à-=e 
à leur Ylillance ! .. 

Lea Etanga de Bierges lez.Wavre 

HOtel·Rcstaurant 1u >rdre - Ses J><-lalltta. T: Wavre 378. 

Pour vos cad• 1\wt, du plus n..xle.ste au plus aomptueux, 
adrr.s.~rz.vou.s • une matson de conrtanct sptt:tallsêe : 

J TELDONCK JOAILLERIE - BIJOUTERIE 
• 121. Bo AD MAX. 121 BRUX 

Le chef du parti des • Jeunes '' 

La radiauon d .., eau de Pari& de M• J .C. Legrand. 
br'.!lant et boUlllan: avocat d·a.;.s:ses, ne lalllla pu. comme 
on •• &ait, de raire grand br.ut au aeln <'u landerneau 
Judiciaire. 

Ce: :e radlat..in n'atteiiJl&it en rien. d'alllcu.-.. !"honneur 
et la <."<Jrrecr.ton profcsslonnels de M. J . .C. ~. Elle 
n'étlllt mouvée que par la violence dea orrenslve.s prl$e<! 
par u Jeune avocat rontre plu.sieurs m•mbre• de la ma-
1 11;:· fltiture. 

Mals M J ·C. l~d n·est pos de cœ homme- QUi se 
c!!-cldent à 'me rctrolte prématurée Il Nt. m outre. nanti 
d·une Jolie fortune et ~e donc u qu·on tat convenu 
d'appele: le nerf de la guerre Comme dtnta!.11 à ses &CU· 
Ti~ U a do!cldè de fonder un nouveau paru. :e pa:-;l :t•s 
Jeunes et de.> lrnP<>t.tnt& qui se prcpare à mener une lutU! 
à outrance rontl ~ la g~rontocrat:• Un passe..t~mpg commr 
un autre nproa !Out 1 

Le mc!llcur lait. le !romage blanc le plu• d1'l!cteu•. et la 
creme rrnlchc l• plu• .avoureul-!', &Jill Joun11s par la 

Laiterie da Concorde» ~3 ;.~:i>~!~. ~ 1\~~~~AI~ 

COGNAC MARTELL 
Il aura son journal 

M. J-C. Ler.and an.:t aonp too~ d'abord • uqutrlr 
l'andtn c G!l B!aa • de not.re confrère Pierre Mortier, qui 
fut commissaire rtn#nll à la PJ'9P&:&nde d• 1 Expo. 

Maa au tout d•rnlor moment, U d<'cld.\ de chanccr l• 
tllre de cett~ rewlle QW, J111<1u'a11x d~l!1lla de oe • ~!•. 
oonnut une cran~ vogue boulevvdl~re Aussi bien. • Le 
OU B:u •· renalSSllnt de ses cendroa. s'lntttcilera·t·U do~ 
navant • Le DMt •. 

Un mre qui promet, avec M J -O. Lei;rond pour dtree
teur 1 

RESTAURANT ou IAROIN PAON ROYAL ZOOLOGIQUE 0 ANVERS 
Sa menus • 25 et 3' fr. - Cui.MM taqw1s.e - Vieu& w1n1. 

L'attentat contre Hitler 
Voici une h~to"" que l'on se coni.. • 1·oreU!e, en A~•· 

magne et quJ, ne manquant p,.. d• piquant, !ait honne·ir 
à l'lm•Ktnatlon de celui qui l'a lanc~ 

H•tlrr se promf'ne UntPr drr t ,tnriil:·n, lonque: tout é. coup 
un homme surgi\ de la rou:~. s'avanta d'un bond, braqua 
un pistole~ aar lw et tira . M&lo. aussi prompt que le 
me•rtrler dln:en,.~n. un camm a'nt Je~ sur son b:as: le 
coup a dé' 6 Hl!.le! 03t sam et aaU: 1 

Tu.malte. hounar.. hur:~nta 
Hitler aurai><' le ganun par la llUUIChe et, tout dtlbor-

dan\ de Jo'e • 
- Tu m'as sauvé la Tie 1 dltrll. Comment te nomme&-tu? 
Le cam1n declare : 
- Isaac-o .. v1d.Juob Meyer. 
Hitler ratt la crtmaoe. 
- N'importe 1 dit-Il. Que veux-tu pour ta récompen.se ? 

Que pu!a-Je faire pour t.ol ? 
Le eamtn réflechlt un t.ru!Ant et répond: 
- Ne !e dltQ ~ à papa 1 

Détective GODDEFROY 
O,.P'IC:llllll JUDICIAIRI ~INalONf'l\I& 

8 RUE MICHEL ZWAAB TCL u 03 a 

Paix à ses cendres, maia ... 
Ludendorff es• tnOrt, paix à ses cendres. Mala c'est peut,. 

ltre te mort ent d..., rouvnr k'S • M~motres de Guerre t 
tP~yut• et de Ur : 

P.&;e 48 c I, était .namrestc que les Beg..,; set.a.en! 
depuis ,onetem;is ~l'épar& pour se dtfer.dre ccm1tt notre 
mvas.oo. Le$ r\JUt.f$ ~ta.E>nt détnu!ts e. rrtts a\~ ~ne 
méthode qui nt ;>ou\'81' ~tr• que Io rhultat d'lln lonrr 
trataU A V~ ·"" oeaux et cnnda pont.$ de la Meuae 
étalent détruJ:.., la Belg1qu, •é:a t p:tp:irée b. ,a guerre • 

• A la frontl~re S.-0. de la Belgique, noua n·avons ritn 
vu en latt de barrag!'S pareils. Pou•·quol la Belgique 
n'avait-elle pa.. pris tes ruêmes mesures du côté de la 
France? ... • 

PuU. l'hl.s,mtt des !ranrs-Ureura 
Paee 18 <Sur la situation prk:itre de l'armée &11$tro

bongrolse 1 c , St nou.s nton.s vnlment eu des mten
tlona arrrsstves avant la l\ierre. nou. au:10ns dû 1.mi.!!tt 
pour q.,C l'A:'rlche-H<mr.-.e a~llor6• son armee Ma gré 
tout, ~tte omlaston reste pour nous une Jou:-de roui., • 
P~ 80 !SUr la de!ectl< l'l de l llAlle 1 M.1\s •t y a des 

lol" mon:Lt:s ou-on ne CJ01t pas ' 0: •r L 1~· ... e l'a !alt. a 
Page 398 • 1 De même que nous ne poU\1ons gagn<r 

notre irut>rrti dt"fen.sn·e qu en attaquant • 
P•~• 399 , • Pour concevoir dca plana de domination 

Apprenez ln langues Vivantes i l'Ecole Berlitz 
10.. -'-'• s ..... .-•. c.4w... 
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BO LA ND 
>:, C H A U•&if& D ll LOUVAI N 
Ofllf'tVR Cllllll • COUTllLLl.lll C 
H ORLOOIE.ltl l • a lJOUTUtll 

m• nd ale, Il r •ut posséder un vigoureux uPrlt nAtlonal: 
cet •-ai>rlt, no: n'avons paa au le o<mvrnr la pr<>Jtll 
de dominai en mondiale au le natlonallame du 1ouvtme
mm• &lk-IIwld n ont PM mit :a p&U en danlor avan~ 
UH, • 

Pap 25 CT 21 · 1 Elle Ha guerreJ 110W1 rut lm"'*e •• t 
Pase 12'7 c d une suen• qUI noua fut lm~• • • 
Paie 219 • cette guerre prO\-oqutt pe.r n:nt,nte .. • 
Pare 222 1 dont la nature Intime Ct. l'empereurl 

r~pu t. la g: erre • 
~ m • \'t.nlun demeurait Comme Wl Ulcm too

,IOu."a ou..-cn QUI df\'Ol'lllt nos f<"<"ces • 

Lo truc du propagandiste 

01!\'0llona-le, mtu ge< •• Je morceau dès maintenant, tant 
pia pour ceux qui auralrnt eu l'intention de a·en arrvlr 
aux procha ~es elccUons. 

U pr papudl.st• bruxellois avait Imaginé. pour lea mte· 
t .np n.:ruux, de 50 fa:re accompagnt'r d'un 1 cont.n.dlc· 
t lJ' •· et li t rult de cet!-0 ldfe le meUlrur profil 

Au a: ~ de aon di.scours. et t.t.ndls qu"tl J)<lrJ.:llt avec 
' "li .. d\.;n Journal f&\orable aux ldtt-' qu11 dl!fendalt. le 
cam~l"M:C.ntradktalr •"écriai~ dans la ...Ue • 

Ce J<naml·A quand Je le r<ÇOis, Je me le colle au 
~~I 

Et 1 oratrur lançait aussitôt cette nposle fou4roynnte : 
- Cela prou1e almplemem que rotre denière eot plu. 

1a•e1~nt que v t1" t~I• 1 
L auditoire rural riait et applaudJSSalt à IQ\lt romptt. 
:t.lalhruttu:1mwt pour avoir trop strvl. le truc !mit par 

re dkxluvrlr ; Je romprtt fut reconnu et.. au dernier moe
ttng, quand U •ut lnnc~ 11nterruptlon, vingt voix, qui n"al• 
tM<lalent que ça. IR.ncertnt la riposte ... en meme umpe 
quo l'orateur ahuri •t n'ayant pas eu le temps de &e recon· 
n&luc 1 

Au Roy OIESPAGNE Le menu •ucculent pour le 
RkeWon de Nouvel-An SO fr 

9, place du Pet!~ Sablon, 9. BrwteU... - Tel : 12116 70 

Petite corrupondance 

Em Il La dtU"=lon es: close. J)etlMn>o-nous. \'O)"f'Z 
la lel.lre de Domlnlque (r• du 17 dkembrr page 44921 
:t.IAIS a11 :y a rn t!!et. un ~te de Ciutelyn. ce no peut 
t:rt que crlul..-1 : 

\"o· faut noua qutuer. Pnncesse 
Pour desct ndre Arsldu~S$e 
Et b belle branche de< CoboW'î 
c; ross1ra dana le lronc des Rab.<boUJ'î. 

D• a t\>u:QUO! on ne songe p-., à flevcr une atatU• 
t. l'adjudant Du\'lvler d~ 11TenRdlera. dont la conduit• 
lut admlmble à St<>erutraete, lors de la prem1i're attaque 
aux llU • Nous lncompétons. On a peut~tre oubli~ 

- Uon P, tttae - Avona t.ransnm ,..,. 100 trar.ca • 
!"Associa k>n des durs d 'rellle ~l~. rue Vau SOust, Bru· 
s '' M rci 1 

- JJ ~ ~t A~ons trarumis votre demande 
à la ralrle l":llk rue d,,. Paro4slcns, d~po&:ta re de la 
r<'V\; • L<"S Dl&lcctes belllo-rom3ns >. 

CH \HEi. ath.'nd votre vis ite au 
'l'h4'.'ütre .M:o lière. 

Une IA\Oureuac tranc>,c de vie de c;il.'3 noua. 

Livres d'Etrennes 
E LES Vn.LES D'ART DE LA BELGIQUE 

D par L DU'MONT-Wll.DEN. 

1 
T 
1 
0 
N 
s 

Un beau TOiu.me filuatré de nombreu· 

ses photoqraphl• d'art et d'aquareDea 

par Nicolas MARKOV:TCH. 

ALPIN A - PARIS 
• .. • - • • ~-!- • ,. • ' ... !\;•. . 

PROCES - VERl3AL ..... ,, .. ,~~ 
o • .,- ".ra. t l 1 __ I• , q on n CT11<Ctalt I>·" Il j)C(<tlle 

1'<7'/<ctfon. 
011"•: 
L'an 19 • le 5 <ltttmbn. t. e heurea du ~Il'. 
l\ous. X Jean-BapUste bl'lpdler des RéJ!ons !.ltmlc!· 

pales de La v11:e de Rabal.. dQmmi RtMrmrn~ : 
El.ant de >e.""\'lce au pœte de per«ptlon des drol:.S de 

porte de Bab Tarn~. noua a•om "" deux lndlvidua et un 
lndt>'ld 1 qw n'é:.alt pas un homme et QUI paraloS&lt une 
temme arobe por.cr dans une voiture qUI eo premler. a 
refnk· de s'nrrt!ter en paaant 1ur la route. 

Nous n0\16 sommes alol'!I prl!ctpll~ 1nec le gardien et le 
collecteur pour saisir colt• drmlctt, mal• au moment où 
note• couno1>S d"""'u" elle. •Il• a·est •nlute au lm'nd galop, 
et alors nous sommes ,.,,,t;<s tout ocut en cr.anL d'arrêter 
pour qu"on lui ferait un procès-vrrtxll p31'Ce que le gardien 
•t le collecteur étalent MJà ren"rb dana le bureau et 
n'a\'lllPnl pe.s poursulv1 b poursuite 

Quand le che\111 étall arrivé d0\'3nt nous. nous a'Vtoru \"U 
~edans les cbas::-r-Jrs Q1<i trna1tnt au a: !leu la !e:mna 
arabe A 'ors ayant vu que b dite !cmnir taisait déi;>ss.'<'r 
aon pied q1'! !l

0 él.llt pas de trmmc etant de sanglier. "°"" 
arons toUt de SUl e compris q e celle femme avait besom 
d'etre consld~~ comme louche e1 VWt qu'•'le était là 
expres pour escher la q"3 !té d"un coch n ort ou s:iu a;e 
que les ch3sseur> se sont tt:rs le Jour u ;t pour leur con
ar mmauon pen,.1nnelle parce que nou• lrs avions ms sonlr 
de ta >1lle le matin même à rouverturo du bureau. 

F.t \'ollà le motif pourquoi nous avons tenté de sal>ir et 
qu• nOU-' ne sals1.._-.Ames P<IA. 

L<! lendemain de cette nt!alrt, not1s M'om constaté en 
!alM.nt l'ou\'erture de notre courrlrr par lu :1oste wur en 
avoir connatssanoe qu'une bottt d~ torm' ' .(' contenPlt-
une queue de sanglier entortUlonnl!e e• 1 lement et 
cer'Atnement mort, pulsque la qut~ ne. l ll'nons tou-
jours, et nous aYon~ pensé qa'tl y a•alt na :a. l't. et tmpos... 
atblt à n.1.Pr connivence en•re la Q'\!t-ue- et !a prétendue 
t•mm• arabe Q'Jt !e• cll!\S!eun 1oulalont nous !aire croire 
pour n<>Ul! tro:r.pr. qu'elle ttalt une femme arabe et cpJI n• 
poUTBlt ~tre qu"un sang"er sannge hablllê ~ !o:JUne an.be 
et qu'ils •nmballalent au milieu de to"5 i.. deux. 

l"ous açons donc pronenC<! la aats e de cet e quei;e <!l'e 
noua avoll$ mts dan< d11 oel dans la boite pour l"alolr toa~ 
le droit à l'aPPt:l du llré3e:u dtlll.. 
~ toi.t quoi nous awms drts.Y ·~ prkent ~-1erbal 

pour ~tre trn~.<mls à l\i le • 1 r d• p>1< , T 1 ns ~ drolL 
Pait et clos les Jour, moi. et nn q <e dr ' s 

(SiilJlé X ••• ) 
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Un bock avec 
Mme Robert-J. Lemoine 

qui s'en revient de !'U.R.S.S. 

POURQUOI CETTE INTERVIEW? 
Noua n'en sommts p ' !'~poque ~ 1 10• ;e 1rs qui 

1·~n revenaient de R\Loi.u: decnalnaac-nt la fr1n;a1e d tn-:-xtln· 
sulblea lntervlelliers. Les Sov1eta ont orgun!Mi une prope.. 
pnde touri.stlque qui ne l• ck!e rn rtcn a celle qu'ont 
montée les pays totalltaires ou lllx'rnux. On peut aller en 
Rl.JN.le. On va en Rus..-;1e. Pourtnnt, r.;mf de tres rares exces> 
t tons, la Ru.~ie reste !Prml'e au tourtah.• atJ..~lu. Un curieux 
e.t peu~tre ce que l'on r<'neontr<' le moins dans un pays 
ou d'ailleurs U n'est guérr P015slble de clrcukr qu'en sroupe, 
•t guld~ C'est pourquoi lta lemo1i:na1103 que l'on recueille 
1<1nt 51 di\·eri:ents. Ce m:itma~ a 1ri"'eraé 1·u. R S. S. en 
reTcnant du Japon Il a JUié la MCIM'ov1e atec l'rspru d'un 
ho= QUI ronunan~ a cinq m~le ouvriers. Cet autre est 
un mèdecin célèbre, pour qui la R•w;o ~.ouvelle s·e!t résu
m~ en quelques ln.<tallaUons sanitaires, m quelques insU
tuta 8Clmtlltques. Cet autre l'$t un homme polittq~; sa pii:>
IJ>('C! Ion a consuté surtout à !aire le point entre ce qu1J 
\O)'alt e\ la forme de réelm• qu U défmd. Cet auu-e, •nflII. 
~t un zéla~. Communi.te d Occldl:nt en état de sourdoo 
fureur wntre nœ Institution.,. à peine a-t.-11 !ranchJ ta 
frontière de l'Unton. U ne a'tst plws •entt de Joie. Il a 
a perçu. dlLDS un champ, aur sa droite, un wrl><'au QUI 
pAtun.tt, et qu'un !'<!tard non pr~1·tnu eût )\Igé pareil • 
tous les corbeaux reneontres dr Culn~ne /\ Val'8Qvie; et U 
1'ut retourné sur son voisin d• comp.rllmrnt. c R•gardez 1 
Mals re11ardez done 1 Q11rl beau corbeou 1 Comme u -st 
1entU 1 Et comme on volt bien QU• c• n'est pas un corbeau 
caplt•llste 1 • 

Le t.émolgnage de ce doux propngondlote e.>t auS61 peu 
<'IJD• d'lnt~t que a.lui de M le doctf'Ut Mauriac. frére 
da 1111ustre ~r1valn catb~llqut. rani Il-bu &l'tc l'intention 
aana doute d'y ch~rchtr D1.u, et c<inflant au ~tour son 
mécontentement aux lecteurs de • Ortncolre » ... 

Et ainsi. U noua a pnru que ce qui ~nut lntérasant, en 
1'~- ce serait le t#mo~~e de • l'h<mnete homme •
\'01111 saTn? Celui qui ne ee pique de rlcn. qui n'a point 
d'a prinrl. point d• marotte pa· m~ de doctrine. e: dt-
barque tlUI J'asphalte Nrancer rtdle M'Ulcm•'>t de ses yeux 
U"anQul\'es. 

Je n'ai p&& trouvé lhonn~te homme Mals j'ai rencootTé 
IOll corre.'l>OJldant tém..1ln '°"" d" H!>èci. beaucoup plus 

""1ulsantes Mme RoberW. L<m<>tn•. la charmante ltmma 
de 1 tconom~te connu, n·a jamais rait de pnlltlq1'" Jt pllll 
m~me alflnner. 1a111 crainte d êlre indc...:ret, quel:• a lon1-
ttmps vttu daua une do!iclcuse, dan.a une •c:e tndUttrflnc1 
pollllqut. Son maH c•st socialiste, nuance P.-H, 81Malt; p!\r 
"Co a1o<end .. nta ma\cmrls, elle a henté d'une aollde tradl· 
tlon do ll~rallsmo lnldlec\.ucl •l de haute culture. Ulb!lo
pllllc"S ""Put~a. • ami& dca lumlt'res • en ce peya d• Mllllnoa 
ou Ira trndlt1nn5 de cnutorml&me rt'ligiew; 50nt 51 pulsumtl'a_ 
&d aaœndanta, eoW1 l'•nclW rttlime. compttnt dans le~r 
birnee d"" i:cns d• rob<- •t dos procureurs au Grand Or•~U; 
depuis la ~oluUon. d"" colle<:Uonneun. des artistes. C• 
n'est p;\S là un boulllon de culture Jl'>Ut c<nerrwn~ Non 
crorante, mals ne niant pas le prOblèm• re~leux, d~rewe 
par alUcun., d:r 1'aUacher l une c œu\"Tt' •. Mme l..t"ttt n• 
a été l Moscou l!OUS les auspitt'S du Comité Mondial dt.1 
Pemm<a. qUI est nrtte=nt une œane d• i:auchc. m!lls 
<!ont los buta llOnt sociaux et non pohuqu<a. 

Son mobU• unl(!Ue était d'y voir ce qu'on Jul montrerait, 
et Mn d'y chercher les eonllrmattons d'un pntnt de rue 
prdalable Ecoutons un,. '·oyagf:."u:;e apponant aux .fJW!CtaCIH 
du l'Of•IJ• cette d\SJ)Onlblllt<! dont on dira blentOt qu·eue O!t 
un crime. 

HALT IM BERLIN! 

- Je m'flal& pr.imts. me dit ~tme R.-J. Umotne, de m'lf· 
rfter •n Allemarne pour y rendr• VL•tl• à d'tx,.ll"tll.A et 
vieux •mis alleinAnds. Car J'ai des a.ml& all•m•nda chu 
l.·.!QuelA, tncore prcsqut fWctl•. je temunats un long ai.Jour 
lonq11'tcla1>< la t.ractdto de 191~ Je ne les al na qu'à mon 
retour... Qu'importe 1 Je voua dira! d abord mes lminn
sions d · A!l<macne 

• La preml~e et. laut.-U le clJre? la d<Sagl'\!ab!e tmpr,,.. 
si.On, c'"'t qu'on est strictement surTeWé tn B!Uér1e, • tout 
l,. mlllns Joraqu'on a·m va au pay~ d~ Soviet&. 

• A cnacune dèll extrémltk du a·agoo oü nta11 caaé no
tre del~atlon, un Ille en • ztvtl • montait la gardo: l la 
dot1ane, noo "'"''ll'P<>rta avalent été l'obJet dùne attention 
que daris l'Allrmaine lnt•llectuelle d·autrelots on n'e1lt 
accorde qu'à un pnllmp,...$le. E1. gare de Berlin, aur lt qu•I. 
un ami A moi, non Allemand, mals POursulvant un sr.ace 
d'étudr& en AllrmalllJe, était venu me saluer. Nous prtmea 
Pnst"mble une taa'lt de thé au buffet. Cela.. sans lnrld•nta. 
Mats, au retour, on se rrvlt. Il me dit sa ml'$Avtnture A 
peine notre convoi tt.11.t-U reparti que mon ami a'ttalt vu 
embc>ller le pas; déux ntcards de belle pre,tance l'avalent 
~1Jl\1 Juaqu·à .a porte et là, a•1li•nt ém1s la pn!tentlon d'c.•"'
cuttr dam la chambre une peUte perqu1rn1on. C'~ SCUlf'
ment Jonque et Jeune h<>mme. ressortt..<;..<ant tn mission d'un 
pays sud41!1klo.ln. eut declaré et prouvé qu11 était ,,..,,. 
milé aa peraonnel de sa létatlon que ces :.fess:r !'t. consen
ttreot à làcher prlac 

• !.l>nque je ~1l'W31. ua mol!! plws tard. •t de&<'e!ldls l 
&>rlin pour oéJournrr. je dols à ta vérité de dire qu'on me 
latssa parfaitement tranqllllle ... • 

• Mon tmprosalon de Berlin 1 - Peu de prum"'1eurs. 
B•nucoop d'autoe. Aucune toûette. De beaux m1l41'U1na, 
mals u eot lorl malaise de li" rendre compte de Jours •"'
serves 111 de ce que les prix atrichés repréaentent pou.r 
l'mdlg~nt Je retrouvai là la f:un!Ue ou J'•vals vku 
voici vtnqt-<:lnq ana. Hélll.S 1 que de changement•. et quelle 
oontratnte avll.lt auocMé à l'abondance de JOl(fu 1 1 

- Vous tlltz ch~ dca sens rUlnés? 

- Nullement. Mu auua x • .. - eoutrrez que Je ctle lu 
noma - ont li·blla une u'k grosse situation; Mtel a Bl'rlln. 
vaste proprtéte à la campai!le. et sur plaœ une en•repn~ 
que Je ne ptt<:~ psa pour des raisons que vous eomp:enu. 
mals Q'1.I tst lueratne. honorable. et ........-tlt au domalr.e 
aclentlftque. J'insiste, pour vous faire comprendre qu'U ne 
s'agit Pli$ aeulement de sons rtdJes, mals aussi d'Ultellet"· 
tuels A11U1t ~l'Te. leur hooplU>!ltè él&lt en quelque aore 
dèmesur~ L'abondan~. un• maison qui ne dbtms>Ut pu .. 
D<'s mednes - h~l'i•&nt par eT'mple, un Jeune peintre, 
ou un Jeune acul1>tf'Ur de u en pendant toute une annce, 
po1•r JUI permettre de trav~lllor • l'ai.• . 
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• J• tttroUTa&a la gtne - et Je Tt'Wt dlre PBr là noo pu 
I• maDq~ d't.rfmt, mata 11mpooslbUlù dl 11 procurer quoi 
que 0t oolt anc de l'arvent. Voua voua rappe:es le climat 
konomtque de la ltn de la irJ•rrt 7... C'<sl abeolumtnt c•la. 
Dana un salon allemand. en 1931. oo n'entend que deo c•na 
qui .., chuC'hqtent • l'or<0Ule : c Non 1 Pu encore r<Çll . .. 

t J o crota cr.in !.IN' un l•l, un C...I ... D n'en a pu non plu.t 
• Mala U en aura nndredl. .. On • t~~onera, al J"ai le 
• tuyau .. - O(I IO retrouver. en Ce cas ? - Pu là, non. 
• ce n'f'Zt pu &tir 1 ... • 

D ~ en 1· .. pêce d'1n ltllo de 'bellln, ou dllne p!b 
do mt<m ... 

• .Meo amies ~t anc adml:atlon mei ro. 
bos. de b 1a1ne, de )a eole. On me demndalt : c Vo:u 
• ava une cazie, pour 'l'OllS procurer tout t* f • ~ndant 
mon~. une fols. les x · .. ...,...,t un llèv.. On ln•1ta 
1" llmla. la ami. da amt.s. On mangea du lime. nllrleu· 
aemen:. Le lllvrt tl&IL -. 11 r- dire. car le rtPM oom
mença et flillt au'.our du llhn .. Les x••• m• condtt!Jlttnt 
l la campagne. Oa fit un dttour de deux kllom~tres en 
auto P<.Ur .., procuru un J)IUn supplémentall'e ... • 

- Et la riand~ ! 
- On Nt ratt""nt de !ait. Les Joun oQ U y a du vr.Au, 

U n'Y a pu du bœur; le mouton chasse le bœuf et le veau. 
R~e deo v~tementa en fibre de bola, exclU!lve de tout 
prt'<lult ttran;;tr Chez C<3 ernls d'antan. le soir, à ltur table 
bQfPltallèn, autour d'un 11auclsson rrhaweé de trola cor· 
nlcbon.l. nous avooa JX'lrl6 du n'ftrne ... 

- a. nntu~llenm1t. en lnl<!llectue:S œ~ patricien• uni· 
nrsltalrcs. étalent • anu • ? 

- Pu le. moins du monde Le régime leur ~t 
eanme llD tO'Jt. Et lllJU doute. U ; a dano ce tout des 
dlol8 an.xque!!ra lia r.e IOUSCrlr•ra qu·a1·ec mod~raUon: 
le.i cultes nouYrau:a:. par exempl•. Frya. Thor, OdJn lt'SSUl

c.tës. ça ne le.i excite PM. J.fa.ls Us pen.smt que le ttir.""' 
leur asaure l'ordre, tt c•tst ce t. qu'll U. t.enn•n! plus qu'à 
la llbert6. L'anarchie que représentau la r~publlque de 
W eimar ... 

- AnArchte Q l'fllllor c~ntrlooa t. entretenir en coun 
d'~onl... · 

- L'a11nr«hte l•a a ~œurés. Ils sacrifient Jeun a.1....,. et 
M p.e. de leurs m·mtLS à cette Impression de aecunt~ ..• l!:t 
Ua aJouU-nt phll<~>phlqt1•ment : c Le régime Ml dur, mata 
.,..la tnml>f' ln J«Un!'llS<'. • C'C51. dam d'autres mll!eux _ 
chez d'aaez vtr'1Jis rt'll3 - que j'ai semi un, certaine op. 
J>Olltlon au ~lme Un.. \1ctl!e dame m'a chuchoté c"lte 
antœot,, rnprk avo!r at.tendu que la bocne tût IOrl.le) • 
• Dans un. Krl\nscbcn lflve o'c!O<'k • une J'C""'nne ~ 1a 
lôel~t~ lx'rllnol&e tait de l'f'5)>r!:. Elle ra<'<lllte : clf'UX mou
cheg COll<'OUrent; l </li dl'$ deux partant ctw:unc d'1nt 
des oommlssurrs drs lèvres de Oo<-.rlng. nttelnd,... la l>"t'
m'~re l'autre tonmüs.mre ' Soud:a~n une mourhf' cr.,. · 
• Ga~ 1 • L'•utrc. encore en ch•mln ~., • c Tm· 
Jlà!Slb:• 1 Tu Lrlcht11 1 • • Non. rtpond · la moud!~ Y!ct,.. 
rie~ mats l'a.! tait le t"'1l' tpar dcm~re .. • 

- Ooertn; a donc Io m!mles mœurs que Rhœm ? 
- Q'Je Youa 'tts b<!te ! N<>n ... Mals U a une bouche qui 

lui fait le tour 1e la t~te, ou presque. 
- !t le d~oQment? 
- La dame est dénonct..,, punie. Sanction : c un Jour de 

pr!Jlon .. CIL>• I 

RUSSIE 

- Arn-voua l'U l'lmpr< ·." '.1 q•1·en RUS!ie 11 nlst• d• 1111• reW.._, COlltrnlntrs' 
- Prattquemcn• non. pour la bonne raiacn que J• n• 

•la ))11.1 le ,,,_ et que les vieilles ims. OJ>PQS!\nt .. é•en· 
tu•la da DOU1't'AU atylci. m'ont paru mexis'.anta Saur ça et 
là. quelques rtdlllllÔ5 paysans aperçus dans le sua. u !l'y• 
pu l>lm "" R115&io modtme de MOXagtn&1m; que de chrf. 
l.ODS Drthodoxts 

- Que llG:lt donc deTenua les vlelllards ru.us ? 

- lA'I ruelstdl, ~:Jque Mme Lemoine .sur le tc•n pe,la!· 
ble dont ne ac d~rtlt pas oouvont ce:te i.rnme hnnno
nteuse. prttendrnt qu'on les a m~t's' Quoi qu u en 10lt. 
vora=t a•ec une d~lécntlon omcielltm•nt reçue et com. 
~ de a,ympalhtoants, Je ne .Pllls du tout preJuaer de ;,., 

• • 
LOTERIE COLONIALE 

1 re tranche 1938 

TIRAGE EN JANVIER • 
•1~-------------....... ------........ ~· 
'"mwnire loyaliste ,,,__ Tou•es les ptt&OD!leS qia )'al 
1'\leo t'.&lmt par délllllt.lon, des enlbouslas!a. 

- A..,s .. 'l'OU.5 recuellll dea k.bos conc~mant Ica fpuratlons 
• r6cen:ee ex~ttts pu s:aim. • ' ,. 

- Je n'en sals pu p!ll$ que "ro'JS. Lol'1Que notre déJéla
tlQll t. laquelle étalent venues ac Joindre des déléga!lo::.s 
ftrang~re., !ut reçue J)l\r le prl!sldent Kallnlne, un grand 
Jeune homme, un Nordique, l>OM la quuUon au pytsldmt. 
CelUl-cl a rtp0ndu à la manl~ro pnrv.boliquo dœ Orientaux: 
• Ne crois-tu pas, camarade, que les (..'ltlnola, qui mettent 
auJourd'hUl à mort les "'P'°~ japonais. auraient ml•ux 
rait, ne fut-« que par humanltt. d'en ficeler !'Un ou l'autre 
au l>"tnu avant les bœtllllta ? Nous, RUSk.1, nom oommu 
en b\:tte t. l'animosité du monde mtltt Occi tlXJ>ltque que 
lea émissaires de nos ennem!s aient P'J corrompre dra 
hommes de chez nous. et meme C:rs chefJ, car la chalr e5t 
faible 1 1 

- D 1 aurait quelqu..., petltts rfflexlons l !aire. chm 
Madame, ""' la pblloeophle de re bon &p<Y.re 1 

- Je ne commente pu. Je dte Ctt:! dit, pour revenlr au 
probl~me de la !!ben<' TOiet mon a ru trb lmparùal : en 
fait, p<>Ut vine en Russte, Il faut avoir profondément 
rdhe."'é au rqune. En effet, li n-ubte qu lm pen1 et qu'Un 
•) n<hrnt. Des dlssJdenCt'S ne pcuHnt .., manl!es'er PBr ls 
création d"aut.l'l's groupe11. Q'Jant à «hJl qui a'~lherait ind!· 
>1duell•mcut contre le ré;;tme ... 

- Bouclé Ullco ? 
Mon Interlocutrice ne répood pna ot poum11t : 
- J'ai pu constal<'r. d'autre 1>art. qu'on •'empl<>yalt avec 

douceur mats arec fermeté A nous 1-v!•er des contacts 
.,..., lQ!JL ce qui rappelait l'ancien ~e. Et. par auteurs. 
<'<'6 <TlUques nou• étatrnt drmandtts; ma.ls nous awm 
senll bien •1te qu'elles ne devaient ~tro ni trài nombreuses 
ni ~ londamentales, et céder a.s.= \'lt~ œ.an~ 1·arir1· 
mental.Ion c tnomphante • qw leur éta·t lmmanquab:e
M•nt Ol>l)O.'lëe. En U R. S. S a<nther a n~ p:is ~·re d'a<> 
cord, C'est encour'.r le a:n.ve r~ d être lro'A:)ate .• 

- Qu'est~ à dire ? 

- Trot.KJ. Jà-b3• c'est quel<j11e ch()S(' romme Croquesnt-
t:>lne pour les enfanta de chez nous. C"ttt Il la fols un dan
sereux M!~rodoxe qui a CalUI tout empoisonner, et un ta.s
cLSle dégul.«! qui a taWI tout detruir~ . Encore une fob, Je 
ne commente pas. Je rapporte. Parelllcment, J'ai constat$ 
que le.a Ru~s n'a\'aient c,~·une td~ ~...z 1nexacte de ce 
~ue pouvait ê~re la vie dan.< not1e Q<ridrnt ll~ral. LOrs
que no.us attestons les libi'rt~ qui nous rrstl'tlt, Us sou
rt•nt d un à1r narq1101s Ou lb nous h!lotquent · c Atttn-
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da 1 on voua 111 6te une à une... \'OUJ n'en aurez plus 
~mpel . ... 

- u...iuaua. lia n'ont P9$ tort. Avez.vous d•• critiques 
eacore? 

- Oui. La. documentation eat fort dlfCldle à COIUtltt<t'r· 
faute de aallstlQues. On •oua mcotre un lllSC:ut, une 
Ullne, une cllnl~. Vouo demandes : c Cambltn 1 en a-t-il 
dam 111. R. 8 S.? ... 1 Pas de niponse, Tout t'st rliClon&l 
151 atatlatlqueJ cënéralea et ttenduN U 1 a. elles ne sont 
pu dan.a le publlc, t. ma connals.'llU><:e du molnS. 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~-

lnlcrlocutrtce, et VOia m'excu..,rf'Z, ~ mon \ir.norance 
l<Chnlque, de ne pas ll!s apprécier. L'un• d'elle&, qui fabrl· 
que du llngtrl<S, m·a. J)&Z'U surtout tort bt•n ouUllM. Ma.la 
ce n'..it qu'un• lmpttsslon. Les crtcbe., lM œuT?Oa da 
l'enta.nce que l'on noua a. expoo&s IOllt ~: aa.ns plua. 
Mals. par contre, lts P&lall ci... plOnnlttl - orpnaaUooa 
qui comP:èteDt l'ko:e - aont des mervell:a Les me~ 
tl~t3, moralvnem et llCOll.lnmftlt, 1 on~ leuls accèo. 
Chaque Pl'IW est. aubd~ en une clnQU&ntame de club&. 
11 y a ulul des Joueun d'é<:heu et cclul de ltl T .S.P, celui 
de la ~e •t de la danse: une blbllo\Mque de Jouet-. 

.APRES LES RESTR ICTIONS, LES ELOGES une &11lle oour les tout petit$. d'autres IOD\ rHe"tft t. la 
Cependant, rep~nd Mme R.-J'. Lemolne, quel enrlehl5se- da.n.e. • la p«he - et mm>e à la ~sle. ottoratlon d'un 

ment qu'un t.el voyace. et que de choses admirables n'a·t-On iOùt rttrtque. Ce que nos palac .. d'Occtden\ otrr.nt de 
PM r~au..tta li·baa 1 El. d'abord. l'boepl\&h\e JW..<e est dell· plus luxueux aux voyageun tnt.ernattonaux. les entant.a 

lM mieux dou~ et les plus laits l'ont let rratta; llll •'-1<cleW!e. C'œt une bospttall\e qui vient du cœur. qui n'a rien tent dans l'...,..Joo. le œdre. i.s culvrea ck~l~ ... C'est uu 
d'officiel Dana Moecou. ville act.Uellement fort lalde parce dN rrandts Idées du régime. Cet amour de l'entanc., ce 
qu·eUe a. l'a.Ir d'un cba.nlltt en comtructlon et que le pa.lace "®Cl con.slant dt la dlinJ•f et d·J booheur de la Jeun.eooe 
1 YOlslne avec le b&raquement, dana cette t>ooe d'hiver de tmeut quiconque a le cœur b'.•n plac4>: oomme auMI lftl 
ce sel lmmoblle, la col'd1&11U rusoe dissout tous les gpleeoa. extraordinaires attentions, les hooneun dont on combl• Ica 
~ la rrontttre. t&nfa~ arca de U'IOmphe, bu!ret.s etlnce- OU\'tlen de cnoc. lœ •t.a.kranoi1lt,.1 .,. 
la.nt de crllt&ux. A MO.COU. c'"t vra.lment la foule qui 
nous a.ocueUte. Ces gens-là ont l'tmprualon et oous l'avons Sam doute, le R.usse, •urtout dans lu 11'1'1UldJ œntru. 
par contaetoo avtc eux un lnst&nt, que n<>Us aomtnes des subit enco~ •t tco1Jours une c~ de loaemont tm ptnlble. 
échappe. d'une géhenne venus se réfugier dans un Paradis Staline, au Kremlin, oe Jouit que do quatre plèceo. 1A 
terrut:e. une remme du peuPle m'empoigne à brll.'I le COl'Jl6, peuple s• comole de 11'avolr, en certain.\ endroits, qu'UN 
m'emln'use eo pleurant. La vie à MO<!COU tat d'une lnten· culmle pour trois ménages, peo1&nt QU< c'est tempor&lre. 
allé extra.ordinaire. Produire, produire, encore toujours et ll a'eo contole aussi paru QU<', com1)en.•llon apprkl&b?t. 
plus rttel Les mqaslns IODt ouverts JWIQu'l 11 heures du là où I• R\ISSI' 'fit collectivement. on a. ~llsf lllftQua 
IOlr. Lea tqul~ du travail de nuit relaient celle& du jour, panout le confort. parfois le luxe. 
wt l'&D.lmallco t. 4 heures du matlll, rtnllse anc la n6:re - Y a+U dM prt~ du polnt de Tl:e alaires? 
t. t h•ll!U du aolr. Dan• :es ca.!6&. du femmes en tDUette - Ln artlltes tlOllt !ta pr1~6a. Tol>tol a. Pillé clnQ 
de aolr~ coudoient dea ,.,,. mod•at.es : dam lea th~tres. cent mUle roub!es avec t0n • P1e:Te le Orand >: un peu 
touJoura bond6&. c· .. 1 la méme cohue enth01alaate. J')' al plUA d• deux millions et demi d• ootro monnaie. La. villa 
YU ontlonner Staline qui ae cachait d'un air humble der- d'O.trowskl. 1Ur la Corniche de Crtm~. e>t une malaon da 
rl!M! le préaldeot de !'U.R.S.S .. et )'al rel'U le même Sta- prlnc-.. Ma.li le mllll<>n et demi de Ru .... qui aont membre& 
Une, quelque• Jours plus tard. deboUt .sur le monument du partl, pas plus que les commlasalres du peuple, ne don· 
de Unlne... nent l'lmpre,.,•lon d'!tre a.ucunemeot pr1vlléll1&. 

- Votre lmpr...ton ? Quant au standlnf moyen de& hAblta.nts. U s'améliore 
- D a I'~ d'un homme Vigoureux. à VIMCe plutôt chaque jollr. Pourtant Je me plall t. reconnaitre Qu'il no 

bonuae • aat!slmilt pe• nombre d'ounle111 de choc nous. Mals en 
- Madame, ~ m'incline devant cette PNe de p.bartt. ouvriers dt chn nous ne doivent peu penlro de ~ que le 
~ cette M!vue? Rlll!St' pœsldf' des b!ens qu11Doro l'Occident ~iar\rn. 

- EUt dUrt' s1x houres ... i..... aoldata, Je n')' coruws Et, d abord. µne Incontestable j(lle. Cel'• de ae 1&Totr l'•n· 
l1l!ll Ceux·la na.lent l'a.Ir très i-ux... fa.nt tlt~ du rét1Jne, celui pour qui l'on fait tou:. Celle 

NO... r11tlons ddxlut. avec pour aoutien. une pomme à d'c et.., d acccrtl • ... t't, ent10, la Joie d'flre dOl>a~ de 
G'OQUt'r de tempa en tempe... la hllntlsc d• l'lns<'curlté, car. lt-bü, maladle, cb6ma&e. 

Quand ce rut fini, un tank ext111ordlnaJre traversa la vteUle&"' ne a.ont plus dee gpect~s. et ce n'est pu rien 
P lace ROuae en bolide. Nous l'appelàmta le t.anlt.Qrchestre, que cette facultt de ne plus devoir l)ftrer lea coupg d'une 
tant li 1 avait d't'ngtna bizarres et nombreux qui le hérls- étemclle NémésL•. 
aalent... - Bret, bUan entbou&Ja.ste 7 

- Ce 1uptrtank pulsse-t·ll n'avoir Jamall à taire ses - A la condition d anttnttr t'n aol le •1eux tond U~ral. 
preuTea, en de futurs TannenbetiS... ou~ Je ruls entboUSlJl.Ste 

- Ce QUI m'a fn.~ CJe \'OUJ db tout ~·'"m~;ei , ce !Ut Et, llHl"8SUS, la fr1rolltf rtprend ses dn>!ts; ~ R..J. 
la qua.litt •uP<'JitouM! d~ spectacles ICtn!ques de~·ant des !..<'morne allbourtte à mœ roux d1noubllablea danoes, me 
publics oQ le Ytston d• l !Dien!eur, coudoie - Je 1 al :" - parle de Cauculen• qui "°nt les plus beaux enfanto dos 
la dt{roque d·• maçon couven de r!Atre. Metnt' en Pl'O ctnce. b.411m•.s. et d'\Jne Mer Notre couleur de mm~ &He tout ce qui est t.htt.tre e~ excelltnt ... Et l'enthou<lasme. le ' sens e•tMtlQut dt ce publlc proltlllrten "5t lnlmt.glnable. fran•• d'émeraude. LA CAUDALE. 
De ce point dt vue, chez nous c·est le néJlnt. J'ai de meme l 
été trts trapp#e Pllr la prosi>#rlté. la ratlonftllsa.Uon re .iar- Note Ill la Rtdaction. - Notre collaborateur La. C&udale 
quable dl'41 kolltboses. et 11mpre.slon d'abondance qui y <•t un putalt enregistreur. 11 a la. vertu n.re de l'obJ11> 
r~irne Lnrequ'on lea compare aux trlst<'S mMUrts aperçues t.!vltt. li a noté, avec l'e~actlt.Ude d'un t~oln. les olleer· 
en PolO«Yle. quel contraste 1 Les acrlculteun qui nous y vaUono d'un a.ut.re ttmoln, une channa.nte lemme. Intel· 
reçurtnt pratiquent une bœpltaUté non aeul»ment Jarge, 11ente et Instruite, que l'e lntourllt 1 a co~ lulte a""' IOD 
mali pl•llle d• tact. Le laisser•ller mtdtocrrment ~légant llrt M"COUtumé et pOtemt.ln-
de ctrtalne• dEl~es d'Occtdon~ en Prtsenc• de buffet!' 1 :l<MJJ nous a~ t quelque iiactlon de la pan de 
trop ben razn1$ et trq:> bien e.rr<lMI ctta~t ur~ a.ntlth~ eeux pour qui l'O. R. S. S., qui leo a f~ dana lettn 
...... po!nlble a\-ec la tt>erTe - et powrquol ne P&I le d:"'? a!lC<'tlonS tt leurs !Dtér~ les plua 1'glt!m<s, - un mf.r 
- la bau:e counotsle des "!.u.ssel. Ceux..,!, depuis l'ot:lcter Ah 1 .,Ji! est donc dlfllcllt' de 111\'0lr la r~rlté l Nau n• 
de la prde ro~ ;usqtt'au berger de la •!"PP". ont """ toisons Ici que , . .....,r """ dëpœltlon au <!Muer. Ap>M !OU~ 
oorte de dllmlt• nsturolle q11t sa.na dou'e. eot dan.• la rnce t: est poo.\lble que André Olde, Dorg•l~ Ctllne, Pllonler, 
et n'a rien l voir a\'et les tran• rmatlon.1 sociales... Leghalt rt quelques autrea n'aient rien vu et que SIAi.lin• 

ŒUVRES ET TRAVAUX DU REGIME 
- Avn-vous vlaltt des uslnes? 
- On .au• an.nd oombro, rtpond fil IOUfla.nt mao 

l\lt l'Rlr d'Un oostaud ........, bonAsle. Ce n'étAl.lt peu~tre 
pas l'avis d~ Ka-akëan. de Zlnov!•ft. dt K.amene.U. Ml\I& 
Pierre Je Grand et Inn le Terrible aval.nt au.sst leun 
inoment.I de ~ .. 



POURQUOI PAS ? 4~5 

ti11~1E V ~~JUE1ffES 
ORC.\\bE AU PROFIT DE L'ŒUVRE NATIONALE D&S ECOLES co:-COLAIS!S 

pbc.!e ..,.,. le Baat Patron•&• de S. M. Io Roi. 

12.000 FRANCS DE PRIX EN ESPÈCES 
AVEC PARTICIPATION GRATUITE AU TIRAGE DE 100 BILLETS 

DE LA LOTERIE COLONIALE 
C"e•t nn prnMrm~ rour tnu1 quJ pt1n l:ue rf1olu Q"GJo.1 ••n• dictionnaire et dont let 1olutloot·typu 1ont 1aranûet 
imJ)«t&blf:t. l't-a de aoluùon1 pour rf:a.uir. 

RORJZO:\TALDŒ.'\T 
J. - f.., m-.illn de !.1quo. 
2. - Llnqtn;.mf!' moi1 de ranntt. - Le cootnire de •Pt•. 
J. - Pr.,nom prnonn,L - Dea'"ième penoue du 1iDl1Ûiu 

de l'lmparfaî1 de l'indiutil de rot,,.. 
4. - Ptnoqutt. - •• et H'Of. - ;\ëptioo. 
5. - Pranr.-r• prr.onne pluriel de l'impa.rf1h de tt!Ju. 
'· - lJanllon, - Arttdt coratncté pour à lu. - 1\otr• Saint rrre •• 
1. - ri.nie - 1.a mutique e~t on -- d'acrémtot, a. - lnt,.rjrdlun ex.primant l'admir-atioo. - Contraire de 

Ch4w/. 
9. - De rir~. - Sol. l soi. - Pronom. 

JO. - .Symhole de l'iridium (voyez UUOIUM). - Ardrle ton· 
tnrtfl pour à l•. - PrHixe 1otte quo Octo (\·oye& OCT). 
- l>f'u~ii-m11 not~ de la um.m.e. 

n. - Adv,.rbe d• ""U mi1 pour ici. - Vé1éttux. - Le mit• 
rulin de '1"'"•· 

1%. - F.01 I• bmlo<ue, le coonse de. - Participe puK de 
nutr.i. - rourd~ •• 

U. - Peniclpe P"'é de t•ù•dre. - Aa dair de la ... - A moi. 
\ F.RTIC~LOŒYr 

1. - R1b1t. - ProdG1l •r1étal tometlihle bie.o (Ollna. 
2. - Rac à - r.anicipe pau,;. de iriur. 
S. - f • Û gn 1aloo•1f' .. - Obtien.~. po11ède. 
(. - Mnr, 1 moi. - forme do prtfi.xe in ( \-o)ez 1:\). - Forme 

du r.rtf1u od \ 'oJtl' AD I. 
S. - Anie e r~m1n1n. - Première note de la 11mme. -

Oe •un-. 
'· - 1'nu1 111 retplron1. - Ftmirûn de n.aï/. - Pa_nkipe P•n' de , ,,,, 
7. - ('.h,.C-l1ru fnn(al ... _ - Œil pour ... , dent pour dtnt. Nom .............................................................. - •••• 
8. - rat~ J1·(ini df' Cl'flr. \ooile1 trian"uJaitf't, 
9. - \l,.nt au mnrtdti. - AhrPvielioo de o/u.uti royal• (voru 

taltl,.a u, iu•n Sl. - Pr'lnom ou prtpo ... ition. 
10. - PartÎe du rorp•. - Sollicite. 

Adresso .............................................................. . 

11. - Ahr;\·i1tinn de po•t-~riptum (~oyu ce mot). - Cour 
d.1llrtr d'une mai-.on. - t.:~ages. 

12. - Autre nMn de do. - Ftrme. 

VU!e ....................................... C.C.P ............... . 

13~ - Contrair~ do courh~r YO)'ez ee motl. - De •-1ll1r. Nombre de 1oh1Uons 

RÈGLEMENT DU CONCOURS VA RIÉTÉS 
':1 ; f'../'.r.:e:;,..~ ,, a .... ~,.,.,..~~u'Tl9o.~"t~~~~~ 
<~• n mots u ph.a Ult'W?..:S ou 1e:$ o!lA • 10 .; dicouvr r. 

b) Un ~~ de '4.00C ff~s Mt• ~'~'~it t'ft1re lin <oncurreriu ly.M.1 
pr•wn'e ....., solufion conforme à 1.1 SOL.UT ON·TYPE B QUi eit <oi"no 
pc:.:M9: Ots rno~s ~ pl'U'I 12 ffic ., ou a olul or &~l.IX. 

C) Un ort• O. 1 000 fr•ncs rée~'• ~" c -.currt"nts, rlOl"I tw
r••fl •u Pt•• A., Q.J n .UrOt'lt q.., ut'. MY n"IC-1 fM1t ~' r1pport à li 

l\lt '-on•'lypt A 
Un .Mme pa·ticopant pev1 •tre l111r••t dlN les dt-ux ur'8;orl«t 

mausn np~:! :
1 r.~· t~!r-!:':~,~~r;01~.·1:u~~; :1"~0:· en 8 

i°'ta ds•0~t:~~,-1; ~. ~~O~•Jm~~~r:"~n d~Ï!~~ o.':'~~c;'; d:':i~ 
t1on1-type1 A et 8 ot destinée •n sornrne. j ric.omPtnMt les cnvoi1 
mporUnt 

QUtu,..r.•/,~.·":uf"~i',.1•r:i~1·c~':u{'~' '!,~~1cedU:t,~~··vrorU 
Lei 1olut1ons· type1 du D'"'""' prObltme a.ont dt-p(all"ft en rT\fl iria de 

M le Bourgrr.est•e o. ~~•ff•t :e 1our de 11 publ • .ut~ du c.oncoul"S., 
8. - lc--1 ré1ultat1 du P'it\e~I C.Ol"ICCM.lr• Pl'•'trorrt "-'' c.e mfl'T't 
~~ 1{ r='.;tfl li oubliat on dw "°"'°"''L La pr~ Mronl 

9 - l•_s rki.am•''l()N; doh·ir!"lf ""MS p.1irvenlt AU Pl.US TARD 
5 Jo,...-. •:>rtt i.. publiuhon des rt.ultah '"-°'nd·e ,,.-,, f.mbr-e de fr. 0.70 
polM: ,. '""~~ 

lO. - lA t• t de pJrtic ~, 1 ce concours • .,,, •. ,.. rac.c.,••ttoe 
~n:;,t ~f~~ ~:r-'s wrrMtNr:'~7 :fi. ~t~tor:. es; 
Pl"'"' .~·ltlr'I ~ -~~ • i ICl'\Nf• 

LOTlRU COLONIAL( : Tous ln oart-t ~,, • ., prherlt tOr"l(:ourJ 
NtOf":t r.ooroonet• re-s oe TCO tH •fi Cl/S-J Cie • Lote1 • C01°"~'• 
1" 1, 19J8, et U i r•llCn dit 1 put pour • Pl''ICl.CNllf Ll~rht • i 
~1.f!~ 1P1f;f ~ :io;riaC..iO"l j;'da_:t 1~~01~ 7~0CJ ~ '1182~ à 5f 
2 ~. 69 - mm t 1i = ~m~ t t: _ 4 17920 . 2t 

le prfferi~ c.oncours eit ors•ntH par 1• rfYUlf VARIETES dont ut 
l'W' Jro ,;:ié-cuncn .ser1 C~\.'O)'è à tous 111 ~rtic1p.1nts. 



PROPOS D'EVE 

Bilan ... 

J• """4ral• qu't11 eu dtrnfef'a fouri ~ rannte avmii. 
ICl'lle, chacun, "'4lgrt le• d~tto~•. la bw>e11l4de n lei 
oblfgotlon1 de l'heure. malgrt la t•rl»-ltnct1 de1 enfant•. 
t. brouli<lh4 du autu tt •tnuu, prit le temp1 de 1e recueil
l!r, d dt drU1er &On bilan, un bilan honntte et conlcien
CltU.r. Biia,., balance tgale entre lt bien et le mal que 
tant de f01lrt ont w vou.s aJ)'POrttr : pour l'ttablir, fi 11 
/au.t' 1J<1tltnce et minutie, tt, p0ur que la lecture voua 
ri , .. oit profitable. une grande lo~autt. 

C'est au.t: /emmti q•• 1• m'cdrelJe Ici: cette bt$0l1nt 
leur Incombe. Lt• hommu. "" olntra.I, tt quoi q1i'il! en 

... 11111t11t penser, ont le1 nef'fl motn1 >Olld'I tt JOnt plu.s 
<f-..,um"P!• à raagtrer le• ptl:tu d1/1iculll1 prt1<11tt1, 4 
~•WJ:r lei i1LC0mmOl!t:b du four JJOMr le1 OMbl:.,. le f01J.r 
1Uit-cnt, 4 mr en btcu ce qui tlt peut, qi.itte à n0<rc:r 
le prt1ent et rat'Mll", pour l'accomplir qi tcidt tquttL Et 
"""· t:. entùaçent 1., lt:tnemer.t• da"' ltMrs grand., 
lf/111"· et c'.,t pourtant, le plu.s IOUrent, d 1nfimt1 bleu 
et dt !ll4uz mini..ocuü1 qu'ont ttt tramtu lt1 heuru <U 
notre u!nenœ. 

A toutt! cellu qi.e la mtlanrolû: enrahlt en ce Dtcrnibre 
flntuant, qui 1e dll<11t : c Qu'a.-t-..11• fait, cette annie 1937 
•tnon nou.t nlei·er un ptu dt notre t~ne,u, un peu cU 
notrt ardeur, un peu de notre couragt, un peu de no1 
lllu1ton11 Que nou1 <>-1-<!lle apport; d·autre que 1oucu. 
lnqulttude1, angoüus gtnlralt1 ou partlculftrts1 • Je dirai: 
c C'en entendu. mol1 /aite1 l'OtTt bilan, ~turtz le bien 
d le mal, ltJ peHtt1• ptlntt n lu l/TCndtl fOftJ, lt$ gros 
IO•cf• et les petite• •atls/actlons. tou.s vtrr" qu'il! se 
balcnctnt, tt ~ t"OU.t Pourra dire, aar11 amtrtumt et par .. 
/O'-J mime arec un peu dt /iert4: • Allons I encore U"<' <U 
b<ntclte ! • 

Oui, rou• cn;ez tu de1 momtntl dl/!fdl<!: la oit a ttt dUTe 
pouf' bttutcoup, d .. rant œJ ctou..zt moù; t""O"'.U auz connu lta 
rutrlc'lor:• et par/011 lt1 prt-çotlon.11 Mtttn~" regard la 
fi>~ que roui acez ru1tnt•t 4 /ranc1ur k cep ptnlleuz 4 
/::m:e de brprourt, de d<'rouemtnt tt d'lngtnl<l$!!t: anon11 
lt trou ut rombU_ fi JI a eu ~. malad1u, povr 1ou et pour 
lt1 rOtres : mau Il JI a eu 11'1' contre la douttiJ.r d<S IOtM, 
de la tendre"• atltnlfi'<, tl lu J<Mt1 lnt6ablt1 de 14 conm
ltJCtnct et du rt'tabltis-.ment. Qu.tlqut1 ptlttt1 trahf$on1 
rou.s ont /att perdre des am1tt<'1 m ltiqutll•• VOU• CTOJ/Îtz; 
mati VOU1 tn avn gagnt d'autre•, auut picltu1ts, et votre 
C<•"Ur a•~gl, lnfOT'mt. #'arrangera pour lt• garder mtact••· 
Vous a~z perdu quelquu Ulu1ton1 rur lt1 hommt1, mali 
vou1 a.-ei découvert un ou dtu.t: ttru raru qui VOUI co.....,. 
lent dtJ autrt1. 

out, ""' d1lt4-!>0ILI, IOMt e<!la, c'tst trl1 joli. Mais les 
cri-na 1e multiplient. le mondt est plein de /011.1 1angul
naoru, Ils deu.t: continentl JOnt à /nt. et 4 "'"li: flUtrTtS et 
assanlnals rrmplt..,,nt lu colon nu dt1 Journauz. li /ai.dn>lt 
"" aolldt '9olnnt et une l111t?Uibtllti de pierre POUT rm 
4ft'01ll moder. 

Il est cral qi.e cet relatlou de crlmu at..-s ltnntnt 
~en Ufil'lmo.nt<1 s~I n·~ ata1t, da"' eu mtmt1 1our110Ja -
tn plu modt!lte .,:>:cc"' tt tn ccrocttru motn.I ~nt1. li t.J! 

'I cral _ œrlotn1 rid1 dt pr<A>tti. ù di'vouemtnl. dt "°"" 
tl d• d<'d•ttrt'lt.,.<nt qlll wus rtconclllnit at'tC le genre 
J_vma,tn_ un s'entretue d411.t le monde entltr, c·ut, llilu ; 

lrtdtnt. lloù nocrt P<1ll â. '' tP- on ~ t t. !l ~ tr0Mlllf1 

01'1 'V aimt~ on: r bdttt ~" 1u}tT 1an.s CTU111te et 1e1n1 anooh•e:. 
L1llwr Cl tlt maWad4' el ln!<Tnli»0blt, l'IQ!J rttt 1·n1 
trnmtrt d·une IPfmdt!.r ..... tgale Et ,,.,, .. a JI a. a l aUTCl 
iou101m lu J><1ttJ mlraclt1 QLOtû!1t"-': te mUcclc de la 
der11ice rou, tl celui du prtmler per-ce-•.dge, de la pre
m•tre tld•~. du prtmla bo:iton de Wa1; lt ttndre brouillard 
pert del /n;~. nall1Cnlt1, tt r>mptnal manln>k 1""''17'• 
de fatàomne. fi 11 a, U 1 a111a I011.it>Ur• rautgro1t <nlt'r011ta 
do la ntlgt, la frakli.ur d·u~t ar..,.,. d·ttt, f1"<'t,.Cnl tro• 
~ail de la mtr et ln fuitt û1 nuages, et la 1plendt'llr du 
couchant, il 1·automnt. Et ~me la btautt dts """ qui 
#'tllumt»ent au crtpUJrole comme pour un conte de ltt•. 
Il JI a 14 mu1lq1'e, tt la lecturt, et lei mustu ... 

Tant de f"tlttl joltl n'arrivent-tlll• fJ41 d /al,. unt IQrta 
de bonMur trt1 4re<J)tablt 1 Cro~tz-le: fi n't$1 qu'un mal· 
heur 1on1 remldt, c'est la pttte d·un ttre chtr, tt c.-.u 
qui tn Ont tti prtltr<tl dt1.Talent /aire de lt'llr1 jours lifta 
~tutllt action de grace 

En "" moment <U /titi tradiNO•ntllu. tournOlll 1IOS 11eu.r 
tt noire cceur cers ceux qui 1011.Çrtnt dt cette lngvhluabl< 
plait. qu'11"" tplne toutours OUJsi actrte aoi"" tneort aprt1 
du ans, aprù 1·lngt •"'· l'Oll.T euz, ,,.,.,,., n'aror-J qii'ana 
h11mble mou ftrt!tnte pritre: C lfO!J Dftu, hnoUllt% la 
pointe/ • 

1 TISSUS Of LUXE 

EVE. 

« NOS CHIFFONS -. 
COul)f's soldé•s - 38, rue Ortu·1 

Crue sur Ica réveillons 

n parait qu'il y a ~u de rtvemons cette ann~e. A pr~ 
oent. tout le monde a·~ va aux spc>rl4 d'hlvtr, sur la côte 
d·JUU.r, à. la campafnt. voire au bord de la mer ~tte d•r· 
nl!:re 1dèe est asa« aau'tfenue, car sur cotre côte btla•. 
en plein h!Ver, on ne ~ut ruère que Jouer au bndi;e Au· 
tant \1ludralt jOu" chez aoll Q'1&nd OD aime les pl:\lsln 
Cltadlna. on quitte 13 \1lle pour un• autre· ainsi :e Te'.>~ 
la mod•! On ne Terra donc pu de Bruxe:Jols à. Bnacl:.., 
pu de Parlalms à Plll1s, pes de Loodonlrns à. umdre:z 
duran~ quc:qu.,. Jours mcore_ n rt><tera la ronoolatlon d" 
vo.r des LondonleDS • Parti, d ... PansJerui à Bruxelles et 
d~ Brmellots t. IJ>ndre:z• N cmp6ehe que ces d~rta. tes 
~rolùs chansent &lnî\IUèrement la ph)>\onomle des 
iTfUldes villes en ,,..,~ quinzaine de fétes. 

Qutlquea peroonnea cepeo>dant re.sknt chn ellel pour H 
llwer aux Jol .. de la ramille et aux dJ1·•ne1 oonèts de 
nn d'annff auxquelles on c couperait i si volontiers m p11r
tant pour quelques Jounl Après tout, les départ& ont du 
bon ... 

MAia ~la ne !alt pu l'altalre de la couture ... Qui N>m
mandtra pour un l'O)·a11e une belle rObe du 10lr qu'on pll•n. 
daru une nll.~ et qu·on n·eet pas sme de mettre ? Qui 
fera des !rais pour une simple so~ de famille • Bahr la 
Couture se ratlrAPf'n. un P"'I pltU tard. En attendant on 
rarr&lcllll lea robes d~Jà. ~par des garnitures •PP* 
pr1~ 

Mm• de la Bruyère Saint-Jean 
Pro!«ll!eUr uuo:o · '" - . "1olo!r•~t.<Io~ voyan~ ~Jlff. 

Consultation de t à. 20 h, el. Oaè. du CommeTc,. IP~ 
Hlnch 1, Brux. T, 11. 7963. Fa! '.es él1ae: 1·0:.re horœcop&. 
E:ude per~e::e ~ & la ma:.n. Tr> .le aUSll p&c co~ 



POURQUOI P_A_S_?~~~~~~~~~~-4~~67 

Le Bruxelles inconnu dea Bruxellois 

A .. .. ... ~ d'un &l"..ic:e é:oi!<-.lX qu'un pnd report.cr 
am~ln. de puaai• 1 Brwte!!ea. avait tc:it dam UM 
lmpo:Un~ rn11e de !it1'·Yo:t:. un ~u~ de co:nme.-çan:a 
a!l:;;~a1ns a «'ml tout réc..m:nmt 1 •enlr ao ~..., 
o<m1?'.e a;.r p:aœ de :a conce;>tlOn noun!le d•J llU.2SS"1 
qlll an!• rrapp& ce Jcr.unalls:e du Nou•eau ~. 

c ~ alnS1 q e :e pro;>rlétalre del ll.l&roqutner1e:. Dèl· 
Taux 11 VJ prt&cn•cr, 1 c"" vlllteura. aa d•:nltre czea:.lon 
• PIM''.k 1 Maroqul.nerle cl-. Beaux-Arta• e: q\ll se t.rouve 
r Je R.avc:ia~ln. ~ roté d•1 Musée du Livre. 

N<>1:1 avona ~nu à oJgnaler cette nouve!!e Q'Jl est tout 
t. ra nntac• du cornin=e de maroqu:n•ne et d 'artlc!e& 
de YOY•rcs- de oottt cap.ta!e. 

En l'honneur de la dame aux Camélias 

Z!les IOlll &! nombreuJ<"S ces pmt:ures qu on n'<n a 
Jamala f ni d• les dêcr .rel PINU tt rubans ont bien en
tmdU. la plus rrande V<W.!Cl 

E&we 6 cauoc de Greta Garbo. et le roman de !.~r· 
ruente G•ut.er aurait-Il remt' cette tteur d•suè~ à la 
mode? on J>O™' beaucoup de camé:IM, vrais ou fa.ux. 

A \Tii dire au• les robes ce aont surtout des ca.méllu 
taux que 1 on et Les camélias vrala ororot les ntnnes 
de flcun1t J ont remplacé les orchldé.s. au premier 
nui; ~ flc~ !léganta t o!lr1r ATn-\'0\1.5 a !aU"e un 
en•ol de Il irs qui fasse de 1 dlti. un bouQu<: sur quoi 
an pull;se me tte un chU!re? EnY01n ur.a corbc!!:e de cam<
lias. li fl"ralt mtme que lea camélias blsnea remp:aceront 
le l~ le rn,rthe, !a neur d'oraDCt'r rt autres tlPUrs V'.rgj· 
naks aur I<= robes de man~u. O toUte puissance de la 
lltt~raturcl 

Sur Ira ro~. on porte le> crunéliaa en gutr:andes, en 
touflcs cl rn irroo bouquets ronds blen cocos, ll n 'y manque 
que Io p:api,.r d~nteUé, et même quelq11e!o1a, Il ne manque 
J».S. ~s 1><1uque1.&-là sont romantique:. à 10uhalt : on 
pense aux c lllémoi.n:• de deu."< Jeunes mar.ttA • et au boU· 
q~t de am&!' u de û>tJhe de Chau!IN q~ suivan· qu'il 
~au blanc ll'J toUie :a\"ISSalt ou dé~ptra!t IOll IUDO<l· 
~ 1 LB camtlla est décidément une 11<1lr bien l!ttLra<tt 

Les lectricea qui tricotent 

... dolvcnL demandtr d'W'î•nce l'envol srratult du dem ter 
num~ro des « FcmCet.s du trlœt a. F.l'.ea y trouveront, cha· 
que mols, d• trèl Jo:ls modè<ta. •.n couleuns. clai.rement 
exp!lq·JN et !~cll"' à exécuter. BAtn-vous donc, chères '.ec
'tri('('S Ctt envol vous ~ra :a i. Mn.a en,ga~e.mtnt et à titre 
aboolument cnc1e ·x. En r. ,. """°'mman<l.ul• de •Pourquoi 
raa? a, env ~ ms rM'.m c:. adn:tlsc a ' l'\lawres des 
Trois S<IWtS. ~ 610. à Dolk;n..CS ll"'.3ndre Occ:.d l 

Portefeuilles ou u réticules "? 

Des cam~llaa. comme d'autres fleura du reste. on en 
pblee b(aucoup aur ces peuta manch<>na qut Uennent Ueu 
de 1•<1 du 11>tr Petits m..nchona qua font des sacs de 
cllmerulona trea raoonnableal Nau. 1·otlà loin des sacs qui 
con• ""1\ltn\ tout jus:o la place de meiire un .. mblant de 
mouchoir et une houppe à poudre. Et un billet doux, d:ront 
les bonnet f.mtsl On n écrit p'œ rut.., de hllle:;s doux 
I• tél~phon• nt plus rap de et .. moiru compromettant 
Na. 11\0 actue!!. c'es~ toute une a:i~ce dlpkmatl· 
que qu'UJ pourraient oonten;rl OU a'arrt~nt-.la 1 On :ea 
YOll pr<'SQUe i;111ndlr 1 vue d'œlll lia 1tron\ b!entllt aussi 
sranlla que dea pvrtcltUt:ll'S de mlnlstrœ. Au !alt, ll 1 a 
eu dea m!nlstrc=s ... c œt peut-être un pr~ge. 

Q and lla .aiu c pandeullJ •. 1 •'1.,. tor 1 Y>Uvent ln 

ronne d'Un trapne. Quant • la coull!llr . •Il• •st f.'llOrt le 
non aux !dm politlquœ d< la propnttalre du &ae, mali a 
la coult'Jr donunante de ea toile\~. Qu•lque!o>.s le - a 
un• po1rn«. et Illon U pttnd la lonne dœ u.cs de ""Y11C• 
de noe mtr.._ 

Ce .aca lmmmsea ont un aTan~e: an peu~ 1 met~• ~ 
quantltts dt chœes; et un t.uonvmltnt: on n'Y re'Jou• • 
Jamm r:tt:I 

SOEL·CTRE~XES, ach el<t u tre • PO~'TIAC "• RELR! 
f.XACT F. en .. le JOAILl.11 R HORLOGER A. BOLLU 
31. RLE OU MIDI, Bruxelles. 

Trousseaux 

A,... "' ·r reVlfllt le moment C)I) lts ménagerœ ex 
ta rtusor..:SS< Il !e con•<nu de 1'1!r armoU"e à Wiee. oQ Ica 
mtres prevoyante.s ac.'l,te:lt :. t,,,...,...u ~ je\llle. lil:es 
t mart.r El:e. n'achè:eront PB& r:snd'cbooe. • I noua en 
je~ par les llgnu que oo t &\'ons llOU5 les Y"1X : U 
a·ailt de :a compœit.!on du trvu_.u d'Une jeune mantt. 
Na. méres aur&l•nt pous.~ doa cria d'horreur devant cette 
c lndlsenco •. Tro:s pa.res <Ir drapo i Où sont les •lx doU· 
11llnca d'antan ? Pa.s de nappe ni de !<'<''tettes : d<>s MP
peron•i Où ~tes-vous, scrvlcra de vlnit-<iuatre couvert~? 
Deux dottZalnes d'e.ssule-mlllllS- C e.st 1 s• demander pour
quoi 1 on compte encore par douza!nt.s quand les trad!· 
t.ona t tchen: I• ca.mp à ce po.nt·li Ma'5 le cul'.e de la 
douzaine es:t enracmt au e<rllr des ff·mmrs. Ott •.e J~nt 
mari~ modtme qu! se re!use à encombrer M"S arv.oau. 
acra co~.tm~. ~·~n ~ quand ~· blanchl&ae1or , \ul 
aura dtpereillo c .a • douzaine de a.en liflf'.n. 

Mals apres tout e:Je n est pu s1 ~~. cette tendre •pcuae 
c qul n'a que .a chenuse • ou à J)(?U prb comme on C:iall 
autrdols O.. ! Immense trouw-au de la grand·m~re ll 
doit bten rester quelque ch°"': quond tout se compte pnr 
doute dou1alnes. bien des plk:l'll r .. tent. qw n·ont Jan':!!:& 
M'rvl. Lll petl~lllle en prolttera. Pl•!goons •eulem•nt 1 .. 
gméra11orui futures qui n'auront pu 1 compter 6W' la 
trou,u~au des ancêtres 1 
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t '\ITfS DES CA OEAl' X C llAR\l.\,TS l'TILl.S • 

LINGE.RIE lNOEMAlLLABLE 
PARURES COMBINAISONS 

CHElllSES DE NUIT 

JOLIES BLOUSES 
ROBES RAVISl!A:O.'T!:.$ 
PRIX SURPRE..~A~"TS 

Le problème du mariage 

AnnMto, 3 1 2 ans. a vu ,,. consacrer plusleun marlaaea 
dans la lamllle. aussi dit-elle un Jour à sa bonne-maman: 
c Quand Je serai gnlilde. J• me marierai avec cousin Pierre 
!18 ana, •; dans ce but louable elle 1'eut à tout prtx ae 
mesurer avec son cousin : Mw 1 elle ne lul llmvt pu 
m~m• t la taille et l'examen comparat!! des pll'da et d .. 
malna ne donne pas un multat plus concluan1- Le •·Inge 
d'Annctte rellé:e la CCMtrarltte la plus "he pend"'1t quelle 
conald~rt ooualn Pierre de ba.a tn t.act. 

- Ma:.s alors. quand je ll'ral crande. mot. e.s:-œ que 
cousin Pierre n·arrtv.,,. pas Ju!IQu·au ciel? !&lat do rue 
rM>eral) . ou bien !air ptrplexe •t ""~' c'e.t pe·1~tre 
qu'il w..f'ra .. t>devenu J>f"tlt? 

TEINTURERIE DE GEEST--41. Rue de l'Hôpit~l -- Téléphone 12.59.78 
SD ~LES TEINTI11US, SES NI.TIOYAGES . SOIG

0
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POURQUOI PAS ? 

Le ltt Jan,~~r est pré'~x~ à échange de cocnpl!men:s 
pq touJO'.ira blcn 111lcùœ el de dragees pas to\l,)OUrS de 
J)l'l'Jn!er Chout 

L'a:mab e et aplrlt 1el:e i&lantcnc d'antan s'est envolee 
aur les al:ta de ce ~ue l'on a~Ue le Pl't>lr.'t's ! 

Ou 6t•vo'JS. r.· ry, Gœ:an, Amktte Rol!and, Roi;er de 
Bfoa11vo1r qui, un soir de Nouv.1-An, vous t.rouva.nt chez 
la comt- de Fra>dnta. <0~ l'Jdée d'envelopper des bon· 
bona dana d!'ll bou14 de papo<r où chacun de vous avat: écrit 
deo petl!s vt'rs? c·~talt à la \"ell'.e de la lfJorre de Cr11née. 
Mtry avalt écrit, e'adrc.snnt à la mal~ de la maison, 
q UI éUtJt connue par sa beauté : 

La France, M•dame, devrntt 
6e pincer derrière \'08 charmes 1 
La Ru,..t~ auu.~t mettrait 

Bll4 lœ armes 1 

Roser de BMU\'Olr écrlvalt, non mo'21S i;alant 
Ce bonbt>n q•.te votre main touche 
Q Je peut-li dftllrer d" vœu le p!ua ardent ? 

" ' Mour1r en \'O\re bouche, 
:.1our1r ao:w vo~ d<"nt t 

Plua hardi. Uon Oœlnn .,. la~t aller à dire, Imitant 
le d!stlq.ic de la è"VI.~ claa;q1.e : 

QuJ n'en\1cralt cet.te praline 
Q Je careasc ta lh"l'e l:ne ? 

Et Am~ Ro::&nd, d'un talmt Vigoureux ~ màle, r.s
qwi lt ce tn!Ml-e ma~-,u : 

F • .i-IJ Vrai. chèe C;d.tlls<o, 
Que ® <baq~ bonbon un bal.ser soit le pra ? 
J e CIOW'I ~ fo murband et Je le déî'at;se, 

~ • """ ' bataera. acront ]l1i.S. 

lanettes appreprlfes l cbaque •lsage 
7 ~:s~~c;.~ L D~ ON~~~ 7 

Echo de Noël 

Papa, orne dune barbe blanche, d'une vaste robe de cham. 
bre et d'une mttre en pepltr doré, a !alt Irruption dana la 
chambre. Il e.n porteur d'un pillller rempli de Jouets et de 
bonbona. 

- E.b bien. dat-11 d'une vollc cttuse, à Toto, médusé, 
Cl"OY<2-•'0ua mA:ntcnant au père Noël? 

- Out papal 

MAISON JAMAR 
J I, RUE OO PRESI DENT, '1, lXELLES.BRllXELLES 

Fondtl en 1887 
Cours d e coupe par correspondance 
LES COURS DE MADl'.ME JAMAR, professeur brevetll, 

SONT INCOMPARABLES 
SA METHODE est une REVELATION 

Demanda protptt:t14 N• 6. 
Patrona aur m••uree. J, rue de !'Arbre-Bénit <Porte Namur> 

Météorologie 

Je&n·Plerre. que remarque-km dan. lœ pays QUI ont 
Wl cllmat humide ? 

- Dt-a panplutea et d11 rabardlnll. M"mur 1 

11 L'art du cocktail n 

Ce petit bouquin auraJt dQ a'lntltul'1' : 1 L'Elleyclo~c1'e 
du Cocl:tall t. Tout ee CIUl a Lralt, de prh ou de loln. a11 
coc.~tat.t. s)' troutt not~ : orti:tne du mo:, ~ ne de !a 
cbœe, b~ proct.:!b_ rteette:a muJtlp!rs li! d"1: 1 en 
avoir tro:S ou QU&tre cent.al, consldtt&Uona 1ur i.. bo:.O 
S<ins W:sinea "" p.arentes, r.ir leJ bltres d1ct ·~ d'&llleura 
et même aur le mai aux cbereux ... et tout ~ tout, l'auteur, 
Robert Vnme!r• !Robert'lll, n'a rten oubll~ On détail ~~ 
quent : :·NfüJon an;latse de ce trs~ a tu A Londfta, 
onu édlt!<>ns 1 <Ed!Uons de 1 Olltce de PubUc1t~. l Bru-
xelles). 

Les plus jolis articles 
pour c .• o x ~· ~h n Cf' 1n nr, au 

Magasm du Porte-Bonheur 
43, rue des MoW<>na, Sa1nWowo. - Trama &D, GO. O!. 

Peau neuve 

Dans sa comt!dlc : 1 Un homme !~vert, Maurice Donnay 
lal t dire à Sandra! : 

- Tu ll4 encore bu. 
FaJ'Kl,S. - C'est !& dernière Iola. A J>Qrtlr de l'ann~ 

proeh3lne. ça chan11era. Oh 1 Il n·y a p:ua Qlle quUUe 
Jours... Le pnomler Janvier, Je te le promet&. J'aurai ta6 
le \'leU homme .. tu ne me crola p.u ? . 

Sandra!. - St, ma:S ne le tue p.u dana un &«ès d'alcoo
llM!e. 

A mt!dl!tt, 

VOLETS 
REPARAT I ONS 

J ALOUSIES • STORES HL'IDOOB 
J . VAN HUY.SECHEM El' .Fl18 
151, rue Jout<l&D - Tt L: 37.U.35 

Pour le réveillon 

One etoile d'operctte, l'li;e ttant venu. conat'l'Valt encore 
un Jou uatn de malsan. 

On Joor eue avaa ClO!lvlc! o. aouper, l l'occa&Jan des Jours 
g?'3$. tout un lot de Yleux amis. 

'"' velUe, elle chari;ea aa c11!s!nt!re d 'acheter une dinde 
et de;, tru!tes 

Le cordon bleu a'acQuttta tant bien qt;e mal de cette eom
m!sston délicate.. PluWt maJ que bien, car la TolaU'e qu'elle 
•PPOrta Otait d'un Ul)«t d~reux. Molle, lluque, mal· 
gre, rnse. eue n'avait. ntn de IOmp!ueux Dl d 'klatant : 

- Ma.:s, ma fille, d:t l'eic-<11vette, ee que \Oua m'apportez 
là n ·~t peu présentable ... 

La cw..lnlère ne s·~mut pas pour al peu 
- Mais al .. Madame. Elle est tres b:en, cet!<' d tnd• .. . 

VOU$ verrez. quand noua auro,u ml& le.a tru!lt'I dfdans .. . 
elle changera complètement d'aopect, • C'est comme quand 
Mada!lle met ~s dlamaftt.I ... 

LES REVEILLONS 
DU FAMEUX RESTAURANT 

"rLtl p4Û,, 
59, R t,;E DE L'FCUH.R, 59. 

Orcbeatre t ou1 let ooln. 

Comitadji 

Ttl. 1 
11 .25.U 
11.62.97 

On d•IDJlnda!t au ch<'f ma~nten ~nhalloft J>OGrquol 
11 &val\ fait assass.nM' !!On rtval Prot<>strofl. 

- Parce que, pondit le chd de bande, parce q:;e Je 
ne VOUlals J)U QUO VO'.IS pul31J(z a:lrr demander un )OW' à 
~loe+rott PC>Ul'Qllol Il m'a Tait ! all a.uui:au. 
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Suggestion 

Q-••;.;un )Oun aprts. :e dtrnlc:r N~l. Trial.an Bernard 
COil :.ai~ l'hlltOtre œ lrOll PtU~ ll:ùllt<S qu1 le r.oucben~ 
d 'U.-pds. 

- Ces mfant.I a Talent une c0\l'tt111&Ilte cathollql!e ci ut 
n 'eut aucun• peint • ~ur a~clt•. t. !a dem!Uo Tette de 
Nœl. qu'U rallalt -1!tt aes 10UI:~ dam la ct . ..mn~ 

• IiJ mtttm b'.d> uact~~ leun aou~•n. comme l<S 
mdll"Un catholiques d~ monde •• pub Da ll.loutttn>t le 
cata''"" • de. Oalttlcs Wa:rn.te. • 

TISSUS DE LUXE 
Elle vit encore 

« .:S-OS CHJFFO~S » 
Coupes llOld~ta - aa, " · G• rr 

Mme Zeep 11'.at P<lS morte mals tlle t.at bl•n l1elll•. 
Touttfo!s, tlle n·a rien ptrdu d• "" vlvaelt.' d'esprit. Elle 
reçoit maintenant des artlates dans a<'S 110mptueux &alona. 

A aon r<'<cnt oocktaU, un romancier, qui ~ trouvait 
parmi Ir~ !Mités, •• Vit lnt.el')l<'ller IXU' la ma!trCllSe de 
c4na: 

- Eh bien, ch•r Maitre, on p;ir!~ benuroup d& l'adap'.a-
Uon d'un• d• vos œuvres à l'<'cmn .• 

- H~llla! ?.tadamc, la chœc est ttn1·oyk c g!ne dle •· 
Mme Zeep perut un uutant p<•rpl••e 
- ~ c Clnt! Dit! ? • Je ne connais P<l.S cet ~tabll5'ement. 

Oil ~ trouvo-t.-11 ? 

AU BIJOU MODERNE 

LE CHDII~JE& CR.\\'A1ltB 
BOS,.ETIER ~PORT 

.. NCOrr.tnltf"!('• ..... '" HAUTIS ~OU"llAUTd 

Ses PyJamas - Ses Roba de Chambre - &:s crnutea 
• h 69 15 • tt. 9S - ._... tr. u-

A~f'IS Co•b.1ttl1\"' 
1'• I~ de ..... 10 9b de ~ •u:.- tnv• ~ 6s cvena 
31, Boalenrd &nsp><h. O Tèlrpbone: WUl 

A la manière de ... 

En décembre 1907 pa..~: :'édition or'-t!n.1le de c A la 
manière d<' ... •. don: :es auteun ~:aient Paul Rcbo;:.X 
et Charl~ ~u!!er. 

A pro;xis de cet annl•ersal=e, Paul Reboux a noonù 
comment :·14<!<! :e-.ir t:a:t venue de pM:leher une ~ 
d'klivalna. 

n vUléi'.a•ura!! l<'"llc Fe:nand Grc;:h Tout en p3?!a=lt 
littérature. !.'.s en &rtivèrent Il Frmcl.s Jammca. 

- n me parait bien facile tle !aire du Jammts, cl:\ 
Reboux, 
O~b •=auta: 
- FacUe !... Pas si facile l 
- Mals si! 
- Mals non! 
La ~u .... ~~on en res•a là. ma-.s l'('tltré chez !ut, Rtboux: 

saisit sa p:=e et que:q·Jœ mmu•es ph11 •.ire!. le l"mP". 
pour Gr<!1h, de couvnr :œ trol.s k!lomc'"'S Ci ltl>CI• 
raient de •a maison. un cycliste remit à celui-et le pasllcl1e 
Cl-<l<'S.101:.>: i 

u~. Rt r DE BR \ B.\:\'I Bnu li' p rue Rovltr. 
BORLOGIR•E· BIJOl TtR• t; - Dl n o,. - oc 8 [.\ li PATINS-CHAUSSURES etc 
CHOIX BlJOl'~ O R I~ K. rt \10,TRr.' de tout prix 
ACfl,\T OR. ARv L' I ', 1 ("11 \S GC. Ou\tr\ de •• Zl b. 

/\. \',\~ ~ECK 
37, ORJWD SAllLON 

Noël 

Trè1 be&u. r!cbemc• ~nté. ce num :ode S\lfl Ml~ 
pa= l'Ar"L Be!ge au p:o11' da Ols;><'1ll:llre des Artistes et 
tlu Com!~ d'asmunte aux enlan:a d'.E&pacn.e. On 7 trou\'e 
~ ft'Product .o:is. ttmarquable9 par leur tal!!e e: ~ ..r 
l!nesae, de: c Parsac• d'b..•er en Fbndre >, de Pennet•: 
c S atMlé t, de Robert camptn; c L'Adora'lon cles Mates», 
de :.iaim.e; c Portral~ de llf&l'Jllertte d'Autnbe •. de Van 
Oite;r; c Portrolt de Femme• llcole de Roger n.n de 
Weyden>; «Le llo'J~tre >. d'An:O Carte. Ne On 7 lit 
en 011tre d"exœ:'.cn:a artlclts de H Ca~'·n de Wlart &Ill' 
l& Cour de Malines au temi:- de ~lal'luerttc d'Autmhe: 
de Va!èNl Ollie, 11\11' lllact<-rllnck de Char~ llcrnard rur 
O. Van Landtib•m el •'.11' Opsomer; Chant& et J~1'X d~ 
Noé!, par Herman Cloo.<!on; L<'s R<\•eJ. om •t notre Cœur 
par F. Demany, el<., c:c., aana compter vlng; pages abon'. 
dammcnt UIUll!rka de tlocumcn\& •Ur 1<$ !rr~pa:-ab:ta per\t>s 
C"-U& .... ~ à ~ ft p1tr la l\it'm c vtl •1 '"" -:e. 

GRANDE TEINTURERIE ROYALE 
- T\lépllno~• l2.93$1 4t.39 71 48 3991 16.07 St -

Humour anglais 

LE PATIENT. - Docteur, j'ai mal à la iOl'I•· 
LE DOCJ'EUR - Lea AmYEdJ\!e&. 11&1\I do111e. !'ious •ll<n• 

'ft>t:.a mle\'e? <;:>. 
-Un mols plua t.al'd : 

LE PATIEl\"l' - J"ol m.~l lei, docteur 
LE DOC'IT.VR. - Ah 1 l'ai)',)< ndlcite N'JUS allona VO'JJ 

enlever ça_ 
Un mols pluo tard • 
LE DOi.. ITUR. - 0-l ave:-voQs mal cette !oll 7 
LE PAT'J,'T. - Jbtslte un peu à TOUS le dire. •• C"est Il 

11' ~•1 

Le pauvre facteur rural 

Je sais, mol. pou.-quol U es: pc:1•1r.e. 
C'est parœ q:ie ron ~ n·rs; p.u oon,.,,, 
Pa.""Ce que ~ mère est sans O'-Vr&ie. 
Car e'..e ne ve-..d pas sea fromages. 

Tous les ma'""'- i: prend sa::1 sac. 
S:in sac de c;1:: cr es; très trJIS. 
Et U .s·en va ~ur un chem:."1 
~:e e~ doox comme un abricot 

n m·a apponé une lettre b:r• c 
De mon amie, qul a la tê'e ronde. 
Toute ronde comme une PJmme b'ond 
Oil deu.~ troi:.s d'abcil!e feraient les yeux. 

n a b:i un verre de vui 
Et. s'est e.~ï..yê avec sa ma:ielte 
Pu:s •1 est reparti sur 1c ch~mtn. 
Sur le chem.n quJ .stntalt la v!el!le p:nnch• 

Le factec r•t brun et cê!. &la.~. 
Il a.me ' blcn al:er CU b tea.1 
Ou en ,.., m :i de fer ou en landau .. 
Mals ouu, u •. cc n'est rien que la pouMl~re 

Et il s'en \'a s"r .s<'S pieds comme li se doit 
~ia:.s. coir.:ne il a ràme t~ doUCf' 
Il po1~. ux plod.s du hctc~ à 1 Am 001 ce 
Une i;ie:!te fleur b:cue entre chaql\e doli\. 

Le cri du jour 

un. •• RE C .\ L ... 

d.gtstif Idéo.I 
O..mandez·le au calé. 11<4 Reata•ll"lnt 
dans i;ous l~ mapan. d'allmenta:.on. 
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Pour être heureux, que faut-il 7... Un amateur 

Un peu d'or 1 

ll D'est pu compllql16 de ··~ pro..-..rer, pW.Sque. au 
t&ux ~ 2 p. c. U VC>Ua oera fait une ouverture de credlt 
1mm~· "''nto LrPt" en 10. 20 30 m .;s sur pollce d'as
wnoct--· .e Adreo •voua • 

SOBELGECODE 
31, "'' d• la Lu 81 Bkrtall.l ru 14 a l9 IL 
t.u..s le 11.,.1.ttat reni mrn&ueUe même direction 

16, avenue Rogier, Bruxelles - Tél: 15.55.71 

Veille de réveillon 

Dtaloiu• •ntrndu 111 veille du révellJoo : 
- Vou• rêvelllonn"" avec noua? 
- Ca d~pend ... Qu·eat-<:• que voua avez ? 
- Nou• avons un dêputé, une lemme de lettres et un gb-

lléral. 
Eoout.,,,, mon vl<ux, traochemeot, Je préfère réveil· 

Jonnor chez les Dupont ... 
- Qu·ont-Ut dooc? 
- Uno dlndo rôtie 1 

Oouoo~• de Mallnet. - Poulardet et poulets. - Produits de 

noir• •1evase. - x..-. meiucurs Aii Coucou de Mal·ines 
.. Pl. AMUSSenJ, tél U.20 n 

• 
•.. et lendemain 

Mono!~ r entendu le lendemain du réveWon : 
A l'nttrl ur. on Ut : 
IU\elllon 100 francs par tê~. 
A l'lntfrle~r. les cllcnta IODt d~Jà aou.s la table. n est 

1 heures du mat!D. On vol! passer """ Jambe par cl, un 
bras par là, allleun. un• pain' de r orm ..... 

l!:t le Dl:lltre d'Mttl contemple ça •t murm11tt dans ce 
qui lui oert de !>orbe • 

- C,,nt frLDca par tf·~ .. SI jamalt Je IUls foutu de faire 
l'addition 1 

La première condition 

pour bltn ordonnn sa besogne, c'e.t d'êtze IOl·même méthc> 
dcque. Or, une ménagère est d'autant plus métbodJque 
qu·eue dlap.• da>llDtai'l de mo.eris pour &"iller du t=ps. 
Par txempl• la mhlagère &\1st• c txpéd!e son repassage•. 
lôr"l•felle posstde un fer à repu.<0r électrique H. M. V. 
C.->Ji-<:t lui permel en outre d'accomplir eon travaU avec 
aim·ment. 

lllS M.tSTER'S VOICE 
111, boultlXlrd M·1urlce Umonnler, 

BRUXELLES. 

Humour liégeoia 

Po J>JIA~r 1 .. mAt~nes. voa lttz kv.·~rt 1/4 dl blan. 
qu• tripe Cboudlnl <t 114 dl neure amon l'cràMI LanchoJ... 
dt . .,..t-eUe Yvonno à al ptlt n~v~u Mlmlle qu'est vnou 
p.. ka vacanc-.1 dl N~ à S~ret 

LI 11a.mln prtnd !Cil ccnaes et court f6 l'commJM!on à 
p u,, abele. 

A toi rtmnant.. 1 r\ouqu" les tripes LI n•un' est si beU,, 
al aeootnnte, elle ode al bon 1 <t ... Mlml!e l'aime tant 1 
q ui h•rne on pUt c6p dV"m.• 

QJéq•Jea moites pu lot2<1, 1 fait co 1x11·t·le et 1 rakm1nce 
U m~- min~c totes 1~ 10 ou U ascôbeie& 1enJambèes1; 
al bln qu'à tot rlntront adl~ s'malante. t n·a pu qui l'bJan.. 
Q "e tripe. 

- Eh b:n, lllml!e, U d'm.'llldt-~l:e: et l'aut .. ? 

Le prloœ Olaf de Non~. quJ f>poua la prtzi- M&rU>e 
~ SUèd• est un grand o.ma au d'hul r..a. Il t:> lobe maun 
el. amr pluale-.1r11 cloo%alnes Et .., pique d'ttn un ex~eot 
ooonalsseur. Il '6t &UM! trb P:DC~rtre. 

Un a:mable fklmtt lul prb<nta.Jt un )OQr un de c .. 
pro~1& de réforme du calen<111tr, comme u en arrlll cba
que ann~ plusiwra douza1nes aux bure&WI de la SoclLtt 
des Nations. t. G•nève. Le proJti que le raseur -~tait 
au prtnce comportai! la crblloo d'Un ttt:zlème mots. Olat 
&OC!UJesça avec lnltl'tt: • 

- Sot~ Va pour un treizième mots .. 
Un pet!/. l<'mps. pu!& : 

à •· ..,,.,d.uon que cc aott un moi. en R 1 

Clairol de Mury 

Je thampolng quJ !•tnt aana dlU\Ctr. ee fait ni 34 nuancea. 
ED vente panout. 

Le coltfeur J'exige; la femme l'admire. 

Flatteur 

n y a de très Jeunet bon.'<-papu et doa bobonnoa lblouta. 
•antes de nos Jours; mata aux yeu:x des peUtwnrant.a. u. 
apparaw•nt comme ttant d'un autre tee. 

La petite Marle ""t cllot aes grand .. PArent.. On vient 
de lui raconter l'histoire de Noé, en lut dll&nt oomme U 
COD\1eot ; C Il Y Il bien Jonctemps de ça 1 t 

- Tu u 6!' dina l'arche to~ bon·Pflpe ? 
-Nonl nonl 
Deu:x minutes plus tard : 
- Alora. tous les anll!lllu:x .ont entrM deu:x par deuz 

dam l'arcllo, bobonne? 
- Oui, cllM!e 1 
- Et toi ? Qul rst ent:tt arec: to~ bobonne ? 

Dialectique 

LE TO!OIS. - Je poe~ ... 
LA O~SE - Noua n·avona cUtt de u que VOia 

p.e11se1:. C.. qu .. nous voulon1. c'eet .,, que voua a&•ea. 
LE 'I'D40IN - St vota De voua aouelet pas de oe que 

Je -· Je peux atwt ble.n qutt~ J~ barre. li m·ea1 tm
pœsibl4' de pari..,. aan.a ""°"'" Je ne auJ.. paa a1·ocat, mou 

Et maintenant cela suffit 

U raut mettre un frein à M>n lmaelnatlon, l la fureur det 
flot& et à la folle des d<'pe_,, eXAg,réea. Ma1' quel que 
Y>lt le frein employé, Il ne vaudm Jamai. le 1er110-rretn 
mécanique renault, <1W ~ut~ lee pi •m&quatre, vlvaquatre. 
v1vagran~port et ,-1va.<tella de la .~ervtllltu"" férie Jtst 
Pour vous en oon\'ltn<re, visitez, au Nllon de l'automoblle. 
les stand.$ de la grande marque mondiale. 

A Londres 

V...'1$ le bU4 • 
LE POCHARD - Voua m'aVEZ vu mon~r 
LF: R.f:CE\'EUR. - B:en sQ: 
LE POCHAR.O - Vo-.11 111-u Q'll Je llula? 
LE RF.CEVE'l.,'R - :"·m. 

- B:.o. matan:e, rœpond :'càrpla (iam:nl, c'est cl cll;i!e, 
mon, l'aut.e 1-. LE POCHARD - A'<n, rommco: l&l<S•TO<ll que e·eot 

mo: Q'.11 ~ mocU t 



La paille et la poutre 

MADAME. - Julie. "fOUJ attz n(U un P1QOn dsna la 
culalne. bler soir. J e _.. aYttUI que Je o'a!Dl• P&I ça. 

JOUE. - i.101 noo plua. Madame: j'aurais prttt~ le 
Alon. mals U Hait p!WJ C:t:s messleW'a que l>!a<lame 
ncnalt. 

Bon cœur 

Tr'.ne:te ann<ll1Ce : 
- Monsieur, U y a un mtnc11ant daiu le •~llbul• Il 

demande si m<Jmleur n'aurait ll"S des '"'""' v~tmi•nta. 
- oonntt-lul mon .,.,.turne cm 
- Le mrndlant dit qu'il a '"' de• joun m•llleurs. 
- Ah ! oonnrz.lul plutôt mon >1eux amolunc &Ion ! 

Au magasin 
LE SAVA1'"T <dl.\tralll. - Voua n'avf":I pu d• mouchoirs 

l t ix colna, parce que j'ai aouvent plwi de quatre cour&e11 
l faire? 

Regreta 

°' n.•. Les POUehin•l'.œ. d• HMl'I S..-q· ••. F. ll<e ··~ : 
- AJlona 1 Voilà ma fU e q11I trlomph~ 1 T&\..-rtl;tr lui 

a donné aoo hO el! C'nt 13 premltre aflall'e d• la Banq11e 
NiLPOUtalne I Q1el dnmmaic que ""8 KOiO& ne ~t pu 
voir ce qu'on fait doc :eur argent 1 

La nouvelle bonne 
MADA~tE. - c·œt Wle vra'.• perle, tu aa~ .. 
L"A.'\UE. - Je te croS.. elle na pu ra,. cu:th'tt du tout. 

Mieux vaut boire que braire 

üa>.Ytz donc 11'4 déjeun. pl.antur. l 15 fr ~ ~· tw>l.r les lin• 11>'" à la cane de la charman'.e • B<>nn• .\ u.,.ri ... B:ux-N 
12. r d·1 llarch6 (memt mw. qu'à os:ende, p:ace d'Arm•' 

1 Restaurant NOV ADA 
U , RlE ~'E\."\E, ?!o .\ COTE Dt: CI.:\t: •l\11.Tl:Ol'()l.I ... 

6 Huitr~ 
6 

Portil;1i$e1 • 
81ue· Pointl. 
Ostc•d• • 
Roy1Sts • , 
Zê'.ande • • 
lmpêria:lu .. 

6 
6 
6 
6 

ARRIVAGE fOURNALIER D'Ht.. TRES 
MOULES, POl:.SONS. HOMARDS. ETC 
BUFFET F~OID GRILLADES 

7 50 
800 

1000 
12 OO 
1600 
22-00 

Restaurant NOVADA 
zt, RUE NEt;n :. 22, A COTE DU CISE • )11,Tl!Ol'Ut.t; .. 

L'humour à l'amphithéâtre 

L'OREII..J..E. 

sans doute, ·sur votre orr111er, 
Auprès du Petit D eu qui vrille, 
Vous ne faites que somm<'llkr 
Et ne dormez que d'un ore!lle; 

Vous o·écoutez que sa chaman, 
A ~ant d'autn$, hélas, po.rtl~le. 
So~ à ce que \·ous conscu:e-, 
A ,-ou: ba.sse, le J>< 

Et le propo< dor• I 11 rlse 
Met wr voue J n:'n 
Comme s il p<U;. l&ln 
Vo:re oreille, d'1!1'e eensc; 

Quand '"OUS voud= le clulnallltt 
Lors de ... l"o!lrandc dea ccrneL:es. 
OU bien lui tirer les ottlllcs. 
D sera loin ce ! ore ~-'tr' 

!')lnl La<. 

Dialogue I TCHOU 5ib. :i:cb~ooo1 PEDICURE CHINOIS 
Le ..>éi~re de )latll'lee Doonay est rlclle d~ iia-ara Bon exemple 

P:e!:>a de rue et de •uœi.&nce En •'Old deux eXPmp:œ 
PAUU~ë:. - Q.c d.'. .... •OU& de ma robe? 
DURDAU. - Tm cngtnale 
JUDITH. - Mlch<-1 o aure Pl"' l"or'.am&'né. 
M ICHEL. - C<· q:ie Je n'a!me p0a. -c·eat la r..'Chcrche 

de :·ortglnall~ 

1c Le Rc:our de Jérusalem. •> 
A.-.D REE. - El'.e l'acoom~ne partout.. 
JUDITH. - Q.lelle horr,..ir 1 
ANDREE.. -- La ff'mm<! do•l 5\llVl'C eon m"'1 ... 
JUDITH. - ••• Mala el:e "'' dot J>M le poursu•vre. 

le Le ~tour de Jtruaaleom. »> 

.wee:ttg~ CANARD SAUVAG~ 
12. lmp dt la F'idt'.llt Ir dta Bourhtr»I T tl 12,54,04 
Mauvaise humeu! 

X •• a'app 1" à d_ JID•r CD"" IUL n Mt prN:l.sknt'!lt 1 
d"Une h umcur exN:r-•b.e, car U v\enl ù• reearott la cott 
d• la Bounc et mut!!• C: .nsl.ster 1 

Entre l'a:nl B ., nototrtm,nt connu comm• un de nos 
p'.111 dls'logu& plqu ... U&!ct.c 

- \"ou!12-voua !'\Ire comme mol? IUI dit X .• . 
- Ça n 1 di\ l"autre; at x p:&lair 1 
E t X .•. , l'œll to"• : 
- Eb bien 1 aJlea dt.le\lDer c!l• TOUS. •• 

La ,,tre .. ""'· hl•l. - vaurlrn. ,.,._nu·pled6, 1111ls donc 
l'exrmple de ton père 1 A eau.., de $3 bonn~ conduite, U 
pou.rra sortir de prison deux ans avant son terme. 

L'ardennais dans les mots 

- L"rngral.s est cô chlr, ci.s t'année<l. dl Mathlru qui 
rvlnt d'aveur situ starer on ptl: p6 d'engrol.\. 

Et Mathias. qu·eun allège pô aut chtv~. b respond : 
- Chlr, c'est cô de l'engrai.s, Mathieu. 
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REVEILLLON DE NOUVEL-AN Honte sur lui 

LA COTELETIE 
M enu .\léridional d 40 francs 

Ltl HullTt• dt$ .Vartnn-. E.rfr4 -L4 Crime des Rascat• â la Ll""1''"""--Lt• F'llet3 dt Soit Or/11 
Pomme• â /'Ang/al,. -L4 Poularde dt Mllllnt1 
R6tte o l 'anclt"11JU 

Salade End•~• 

Gdteau a 14 Cat~ 

30, rue des Bouchcri;;, 30 
RETENEZ VOTRE TABLE, SVP. Tét: 12.18.78 

Histoire d'Allemagne 

Les port# bten c~ on p!alsante les t<>ut-pulssant.& 
chers .. . 

Goel'U\f •·eut raire éclata aux 1eux dt Hlt!or la dllfeo 
nnce qu'll 1 a entre un commerçant .11111 tt un azyen. 
na entrent chez un azyen ou Ooenna demande une boite 
d 'allumett ... - Vo1cl, dit le commtl'Çl\llt en tendant une 
boli.. - Non, r~pond Goering. Il me les faut avec le 
aoutre a l'autre extrémité. - '1Ule regret.a. Je n'en possède 
point. 

Deuxléme commerçant aryen. - Méme conversation. 
Erll!n, nos homm-.. pénétrent dans la boutique d'un Juif : 
- Une boite d'allumettes 1 
- Volet. dit le Ju1!, c'est autant. 
- Non. c!Jt Goering. Il me lea raut avec le IOU!re à 

l'autre ntrtmlté. 
- ~tnc:nent, r~pond le e<>mmrrçant.. n se penche 

de~re .on compt<>tr, retourne la boite d'allumettes et 1 .. 
pttAente a Ooerlna : - L& voici, dit-Il. mats elles coO
tent la double, 

Une fol.t eortl, Goering demande a Hitler : 
- Avez.voua &ais! la nuance entre les oommerçants 

Juifs et les aryens ? 
- Mals, répond Hitler. quelle dlltérence y voyez.vous ? 

Le boutiquier Juif possédait almplement les deux aortes 
d'allumet~ •• 

Sardinte 

Saint-Louis 
les mtillturee du monde dans 
la olua fine des builee d'olivca 
Un peu cfutrait 

D t Il tr61 ch•ud dans la aalle d'audlrnce et la clJs:us
&IOo tnilnalt aur t:ne q'JC&'..l('n de b&rraie. Les a''OC&IA 
~na!ent dlnttrmlnabJcs discours et le Juce aomCJllalt dou· 
cernent. 

c Mals nous devons avoir de l'eau•. tonna tout à coup 
l'un des dUenscurs. :1 avait crié gl tort que le Juge revint 
à lut 

- Tr~s bien, dit-Il, comme vou.a v:>udrez, mt.ts très peu 
dana mon verre, 

Ut .. d •Me d• pro\1nce knTant l aon mari qui é:ait A 
PartJ dtpull quelques mols. fln!.Yalt alDsl • 

• Je te dlral ;>our n<>1neUea que meod.;,.,,. 1me telle l!t 
un tel'.e aoot en e:tptc'.altl·e, que mttdam.s ttlle et telle 
M ..-an•ent dt l'àre, et qu~ m....S<mOlsel:ea telle et te 'o 
cra!Jn"Dt de l'é:re. D n·a. 1 que mol que ne le sola point : 
tu de>-rai.s m<>Urlr de honte 1 • 

Bon pour une foi& 
PoP<&ul e.-: arrt•é en tt· ..rd a l'école, hier maun. L 'lnatl· 

um1ce lœ a dlt llévê~nt : 
- Pourquoi êtes-vous en retard? 
POPAUL. - Mon papa NI tomW; Il l'est casse la J•ni~ 
L'INSTITUTRICE. - Ah! C'est boni Mal3 que cela n'ar-

rive plual 

Aux amateurs de cc tranchea de VJe J> 

Un mo· l mêditer du c R<-t<> 1r d · AmBzan •. de M. An· 
drt Thénvt · 

Sonia b:..;, que la lm~raturo n'a paa t:é crétt POJ.;r 
ltrvlr la Tle Dl même la traduire. mais pour lui echappcr 

Prophétie 
L6 d~u~ ae oonne aventure. - Vous aerez pauHc et 

malheureuse Jusqu'à quarante ana. 
LA cliente. - Et apris ? 
L& c!J•ewe de bonne av•nt11tt. - Après, vou.s commeii

cern l vous y habituer! 

Dana le tram 

- Avez-vous ru cet 1.molent receveur qui \'OUS rr1:3rda.lt 
comme al YOU& n'a vies paa pay• votn place ? 

- Oul mt.b m<>I Je le renrdala comme al je l't.•ala 
payffo 1 

Danses modernes 

Maurtoe Donna7 n·a Jamala aimé lea ~ mOO.,mu. 
Comme on lu1 demandait oe qu'il pen&alt dl'lo tangc.., 

shlmm.7, ohar'-t.<>n, etc.: 
- Oe D'Nt plus de !a danse. c'tet d• la décadence. 

~~~~: WH. ITBRE·~D 
Ironique ou flatteur ? 

On ma · onnalre essaye ae °'"''~rUr un né,,"'rt dana une 
iolntLne oolon!e brlt.a.lnlque do l'Ah1q~e : 

- VOWI ne d<'Strez P'l4 a~u au Parndll qund vous 
mourrrz? 

- Non. mon.~i~r :e pesteur. 
- Pourquoi donc ? 
- Parce que si on y était si b!cn U 1 aurait loDG''.=ps 

que ce aerait une oo:oa!e ~ ! 



POURQUOI PJ.S? 41173 

Au païa d 'Fouea 
IJ 'n)oW:<-. qui DOi cmm dans iortœ 1'6 'l'oltl• ane 

c IXZ• 1 IJIJœ vnn dl btre bclitl, mat.a. d'Tant a':m>t.e. 1 
rovle aovlnt Ces raller malndrL 

A &hab!lude. aimes.ne pallé pullQul 1 nl1fl c·oa:.ouY' one 
ra<JOD, 1 a krl bruler 1'IOJ>U ma:a f&llalt al:u a'coutchL 
A;>rèi brarunlnt d entrecbsu Il Y'la al.&uré au mll.&n dcl~ 

•-61• 
- Q•'è fin là? dls't'•1l• one co:nmére qu1 pu.u!t 
- B:n, Bln hic dJI "alU hic n on a hlc Il 

on a bln pnl'l! 1 tts;><x>d no:a' IOllOn aprb a..-è ucri on 
mllll3rd dl D 

BERNARD 7 • R~~ ~1';J11'\~0RA 
HUITRES •• CAVI A R FOIE GRAS 
OUVERT APR E S LES THEATRES ~ •• o• a uccuHALH 

Les recettes de loncle Henri 

RAGOUT DOIE A
0 

LA PA\TL D~ROIJX 
En en rèoemmt le lote, dre.1upei une oie en morceaux ~ 

fai.tea d01 er Je-a:êrrlntnt ccux-.cl au bew1·e d4na leiquel vo11s 
au:cz prcalalknlt·nt tall rl""'ler 8 grO& 01&nor11 el 12 k:l\.i· 
lotes émlncts. Couvi rz au fur et à ml'lllne de la tuloaon 
d'•m llqulde cor11t1tué de moitié eau et molt16 lait Foru· 
tkz de 2 cu,Utrea à bOurhe de Jus de .iondt et d'une cul!· 
l~rt semblabic do 68UCe 11ngl!\l.w Intercaln dana I amal· 
game une lorte b<anche de pcnll avec &a racine, 12 clous 
de c!ro!le et 30 b3ks de cc~vrlcr. L< l'S<lut la vl.Uldo ~ra 
culte à point, l't'tlrt'Z les morceau• d'o>e. 

PaMeZ le l.qulde au trts tin umta a•ec ll'S oi.n<>na et les 
tchak,.es ,.., é:Jmlrulnl les au~ 1n:rrt<(!;m1&. Délralssez •I 
lawn rtdu!re &Hic le Iole cru pUé PaS6e2 aptè9 cu!sror> 
du foie a noureau au fin tamia et tpalu1S1t2 avec un pe-. 
de fkult.. t.out en l!an1 la &aU<t 111ec 3 J•un"" d'œul. 

Re;>rmtz les morcta.ix d oie, meltez·lcs dana un plu l 
enfourner et r~ez do la sat.:œ ausdlle 'Ollt on lal'8an. 
rtpcendre, durant quelques Ollnutes Wl peu de chaleur à 
l'a;ipare11. 

Chaque ron•he acra munl d'un demi citron a'll \'t~l 
aromat!.= da•antage ce meta QUI dtm1nde l l::e ~1 
a.-ee wie bonne tl onctueuse purée de pommcs de terre 
b!m dor~ au four. 

Une raison péremptoire 

- Et blell, Odetu, lequtl u-tu cholal ' Est-« J ean, est.
ce Paul? 

- Ce .eno Jean. mon P<'U! papa 
- Et quel est lr molli qui a ~ulM ton cholX ? lia &0nl 

tous deux J•~cs. bcnnx, fortun~• 
- OuL 111J1•• Jean a bien meilleur goilt. li a prom15 dt 

m•ure dans notre corb<'llle de mariait une Renault Prl· 
maquat1t avec Scno-frcln. 

- Ob. aloi'& 

Je ne sors jamais 

Je&n Morùll, J"txce:!ent po.'u , Grec de na!A'IAN:<l, com
me chacun &all, raoon\11\t &a dtnu~r• ent.ttvu• à AtMnc-s 
a.ec le rot des Hell~nes, aon gouveratn. 

- Monsltur Moreaa. lut dit le rot. 1·ou1 n 'Ianoru pu en 
qut:<e eatlme J• \Oua llens J'ai lu toutes voe œ uvru et 
Je les admlrt. Pourquoi donc, lonque Je va:a l Parla. ne 
venoz.vou.s pas vous prbtnter à mol ? 

- Oh f ;;1.rc. répondit .l.l~réas &l"<'C 11mp:klté, Je ne aors 
Jamals. Je ne lall aucune visite, Je ne \'Ols penonne ... 
Vtntablemen1 Sire, Je ne \Ob personne I 

Et le ..Xte. namuu cette peUte &Cène. ajoutait candklt· 
ment : 

VC\11 me crolttz •I vous woulez : :e rot ~ renrrorn~ 
toi:t à <GlIP: 1l 1 avait peu\.étn. à mon Insu, t<&ll$ mea 
paro!ea, quelq-;e cll- qu1 l'avait i rolsM. 

AlSTAU~;; ARMES DE BRUXELLES 
13, RUE DES SOUC:HERS • rEL 
GR4NDE SPEC:I ALITI!' DE" "40ULE5 11, 21 , 18 

Fantaisies mythologiques • 

Ellea nous ...-:ennen: de Tou.-nal. o~ :e :-t-Tell!on M N~ 
para..t r.volr ca~ dea r&V&ies at:è.eux. 

Mon ami Paul. qu1 ..i tm ;rrand. 
Epo'J.80 une c:i&=nte enfant. 
N<>s vh·es ftllc.a.a~!':ns 

A Paul :oni 1 

C"eat lermesse aux Champe E:yl\t<'s 
Et Vèn:::s A.s!art~. !t:'.e de l'onde r.me:e, 
D un q uanier de t.am fait che:.. 

Venus à 1'1.&r.e es\. 

Sa Jupe, une dame oub'.lt. 
Chez son aman~ 1 QJe d'cmbarraa 
S I l"on en par!alt au mari J 
G ardez.vous d'en causer chez lui : 

Jupe ? - Y taire 1 

Nieppe, dé!)arlement du Nord, 
De la misère a le record : 
Cent sous y .90nt une fortune. 

Nieppe-Thune. 

Souvenirs 

Franc!$ de CrolS..<et lal.<alt ce Jour.a l la Fkl6ratlan Iran· 

1 
çal6e des ArtlS:.es une con!trence s.r • lea Vo:r8'es • Con
leronce fort bnllante et qUI ,.ous donnerait envie de fa.J'e 
chaque jour votre .-al~ A !a &0role, qudqu un dit a Mme 
Po!IUI, la channame femme du m.::!atre de Orèce à Par .a. 

- On devrait ;-oyager six mols par an. et Yh re ICI six 
autres mail M SOU\"emt'S. 

Mme Polit" ~<qua doucement : 
- ~fa!heUI'eUSUlent, il a.-nve que les 90UI rn'ra a'ap~:

lent des regttt.sl 
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Plu.a qu'un rêve ! ... 
vous 8\"e& re\t Ct" t::ur._. Jes acq• •.a Lons m utup.ra et c:11n..a t.ous ies d •m.&me1 \:è·emf'ht.s_ cha us.s ... ru t1.ngene.s. cn,m1· aents. cnaoe.h1x llllDf"rmeat>lP!! .ainaSl'es ltSSll~ .so1enes. meub.es_ tapis 1œtre.:, ro)t'r1t app;&re1.;s Ct· p011·.o t't c1ntm.a r1d1os. vt")" arucin oe ..port aruclb Jt· meon:\-::e e: . eo rt1ume. touL <>: qu1 e-sw 1l"Ces.c;a1rt a la vie modt"l ne Malb, a u r~\·eu Y•>US 1.a. '\DPrrr~ez qut o;ot.rt ''Udilt>l n'est pu 
a..e.~z 1ars::e l>JUJ donner sa•a.s!act.oo a ·.o• dt<tn e:. vous vou• d~.ez. Cependant \!O a PQt . .net: rtal~ser ce rêve car dans t>h.1.s dfi ~•no cem~ mAR3!\tn" de 01tm1er ordre. voua 
prnJvti acheter •·• et Œh> ,nt CHJt ce Q\JI \"OUI p'.a1ra tn payant au moye:> de 0uns d·acnl4t don1 \:OUS nt rembot1r· serti le mont.anl qu .. n d1x menauahl(\$, &t\ns aucun tnt~· rét ou IUMJU a vtnsr•-<111 1r~ rnn de •rtd1t. movenn .nt q11tlQU<!S !>"Ill$ lra:a 

Soyez done 1nt,.1llge.nt dl aecu.1t Oemaocez auJourd'hul mfme la brocburt cratuttt. 'lU! vous dôOnf'ra tous tes ren
at.cnement~ contt'mAnt l'no:~nuon df' cf'S b(ln" d'achal et la hste des m11a~naa 10 C'omptoir dts Cons d'A<"hat.s. U boulevard Emil• J•cqm•tn Bruxellea 

A propos des jeunes fillea 

On n• • Jill' .A coin •nt :ompnt°<' une Jtun• hll• channantf' QUI dn1ent unt" fcmmt" mante. 
CRohl-rt 01tudonnt > 1A tatultt d·une Je\l.Of.' t1:!t> est !it30S bornes. pe.cce que aans rallOn. 

'Jose Ferba • li n'y a pas d• milieu · un homm• doit ~user un• ""'D• l'll• tr+s ui,1ru.1e qw a h.: l..s annone-es dt'S Journaux et kts a commtnt~. qui a \'Ill~ et danse le tRngo a\rc mll!e Jeunes gena. qui est •Ile• à 1nu.s 16 si>eelacles. q»I a d"ol'é des romans, à q JI un maitre de danse a br~ ltS ltnoux en lf':S •PP"IY&nt 1ur k~ ll.l<>ns qut de la rtU.gton ne ae &0uc1• ll'Ul>rc. el n•st fait à ell,..mêmt sa mor•IP, ou un• Jeun• flll• liOorante et pure. Pcut-ë:re y a+ll au:ant d• clAnaer a1oc l'un• qu·a1oc l autre. • 

Qui explique bien des chor.es 
Df's &Jntl reprochaient â un auteur en v0ctue de flatter trop servtltment ltt goût pubUc t~ de n ·nre 1r J c;u~ dt".C cru 'Tf'S •p1rttur.lltt tvidrmmei.t, mais J ·rf• ·1:t"S. 

P•n .. un ~u à la p0<;t.ér:tt, lui dl. a ent-. ..s. 
- Oh! moi. r• pondll l'krlvaln, 1 pr< 'l'e un• centl~me l UD e<-Dt •nain. 

SANITARIA ~ 
ARTICL.f:S 
O'HYGll:NE 
1 NT 1 ME 

Uil CAOUTCMOUC 

aoi• UTll:Jl • TC 
10 le•t••ard 4tt•••ch. 10 •• 1" 6111•. l•UXILUS-IOU•St T ou$ article$ intime.• nouvM11~ intrnuvoblr< ailleurs Tarit IH•flrê l!l' 4 H•H4i INh• et fUftCO ,._, f'11 f•"''" Mats.a ,.,.,._ .,. ltOS T&•h•M 11 4.Z 14 

Une hiatoire juive 

Ce Jour-là le baron d• Rotha<hll~ tal&:Ut sa promenade maUrale au Coun la ~m•. marchait maJt6tutuaement, la 
e&nne l pomme d'or à la main 

C'est llJOI'$ qu'un Jeune homm~ marcha à .a hauteur -un Jeun• homm• po\le, au pardeMus verdi et c:ul ne lui •e ... 1tmblalt pu ciu tout comm• un !rère - •t l'aborda : - Mort.f.!eur le baron, 1e n•at t)lili~ niangr dt:pu\~ dt-ux 
Jours. 

Pu d• téJ)OlllO. 
- Mona!eur d• RothS<'hlld, Jo n al Ill'• m3n gl- Clepuia Cltu.~ jours. 
Alors. Je vttlllard. conf!dentlel et ennuyé : 
- ll faut VOUS forcer, mon ami. U \'OUS faut larœr. 

Le bijoutier distrait 

n b 1•r d- -aa alb· u- mart~r 
li 1>re.J1Uut la bague t aon tpouse quand Il hœtta : • A\.ec cttte bilent •• 1. hd t-0unta IP paMeur 
• A voc rel~ bague. dlt I• ma ne. "°"" donnon5 une pnDltt tente, rap~lant à l'ach•ttur que 1• pru "''" ttm• bourgé " elle n'cat pas contonn• à la drteriptton • 

Le progrès 

~ra• V n• manqciait 1>3$ d• mahce. Camm• un Jon.r un luJ d'mandaJt. comrnrm. tl 1 'an-anE:,..lt &\:f'"C rertatn mlnl•tre RUSSI Pf'U COUri •oan qu• p<l$$1bl•. il ..,Urit : • Ma 1n.nd·m,i.re- tV1ctona1 raura1t ritnVO)'t Mon ptrt 1EdoUard VIII l'aur&Jt tnltrf. Mol, J• vala avoc mon temp& ; nous &Ommes •~• meiUrurs amLS du monde. » 

BERNARD 9;,, Rue de Namur 
<PORTE DE NAMORI 
l'âbRO!<U 12 88.21·22 

Huîtres - Caviar - Foie gras • Homards 
- Sa!le8 Il• dé11ustatton ouvtrt#< ao,... les IP"Ctacle8 -

Les sermenu ont des ailea 
Un }eu. ·"' pnà•t> l'air d·"M>!P fl'ntre chtiz deK 1m11. 
- Ahl !alt·U au nuh•u de la ronvel'$Atlon. Il m-.n arrlve un• belle! 

- Ma !•mm• ne me le p&rdonnera Jamai&. 
- Mata quoi donc ? 
- EUP \'!t>nt de saptrce-.-01r qu·~ue fta1t ~t.., tt C('1>f'ndant ellf> m a"rait tl1t Jun-r 
Alorg, un des J•unea ~crivama du prUt grou~. trotd'° m•nt : - °'"' ul qu1 c'Kt dre moi! 

Au téléphone 

- Comment allez.vo~? 
- Pa.s nul comme \'OUS VO)'t'Z.. 

Anthracite 20/30 spécial 

On antnJ"M:llt mi.xtt. wn\enant a ta tolS pour lea r-·1.x continus tt la cuu1me au pnx de 346 fr 18 t~nne remL~ •n cavt. Sac d'nsa1 de 60 ldlœ • 18 fr .• en cait. Chant,.r· Do•• 96 du Pon Brux•lles Ttl 2e 118 OS. 

Le fin mot de l'affaire 
On vend•ur d'une mùrque d'automobll.., s'étonnait qu~ dans la rô~ion normande, le& p&YS&l\.' e<01>tndan•. _... nch<s. t .:-..~nt , grand nnm.br(' refra('·a:rea a 1 fllllplot de voitures e~ re•UU!to"nt !td•l.., à la tract10n hippique pour r!foc~uer leurs Mplac.-m•nts •t not.ammrnt allPT à la 1111~. 
CD \1WX !trmler IU1 donna la c~ d• r~· : 
- Ici. monsitur tant qut vœ automobi!es n'" nou' ran1t'neront pas toutes •rules à la mal.&on. r.oia préltt•l'Ot\3 

1• chnaJ ! 

li n'est pourtant pas Ecossais 
Rentrant chn iW, Jn man f"At lnt,..r'Pf'l~êo d~ la &ort~ : 
- Nnn, ma~ ce chalJ"•U·là ""' bien trop lara•. Il •'enfonce Jusqu'au~ or~1iles ~Ul'Quo1 n·en u.-·u PA& ach't• Jn p;,,. petit? 
A:ora J'lnterl)<'llt ttpond : 
- PaIT• que les pe:lte& l.a.Ul• éta1•nt aUMI ch~ que 1.. iraneles l 
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Une histoire d'avant-guerre 

Un Jeune oomme est lnTl~ <lin le3 amll t. leur cll.t.*u. 
n 1 ~.,. u!':fl JtlUne tt st:nUlle camh'ls'..e. qUI lat pl&lt 
tort. Après q'J~!quea pou11»rlers. on convient qu·u lr1l ren· 
d1'9 TUiié • la um~rlate A deux heures de la nuit, quand 
'®t ·,, monel~ dormlnl et q11'U ~,: la:&sera un lOllJa <Il oette 
~ue li 1 a\"alt rn<oM des Ioula d'or.) 

- Seulement. dlt la camtmte, ne falteS pu de bruit.. 
n 'allumez pas l'~lectrtcl!.6. ~ doucenient. Ma porte 
a<t la trol.l!ème t. sauehr 

Lt lend<maln matin le Jeune homme d~d t. la .ne 
• IJl&nitt pour te ~t d~,Jeuntt D uoure tout le monde 
~tem6. La camh'llte aussi a l'air xnorose. N'J' compre
nant rtrn. U drm&nd• oc <rJI c'est pusé. 

- Com::Jent T Vocs ~ aav~ pas • On a t?<)UT~ ce matin 
la r.and'lnett mon., le aoW'lre sur les lènea. et un Ioula 
claru la maln. 

Perspective agréable 

Elle. - Q'1and nous aerona marl&, Je pourrai partai•r 
YO& ~ln-- et VOi IOUC!a. 

lA1I. - Mali Je n'&l ni pelnu, n1 soucis. 
Elle. - Oh r quand n<>WI eerons mlLl'iél>, vous en allf6 1 

F AlSONS UN TOUR A LA CUISINE 
OU!lnalremmt parlant, ~ r- .-<in oowi....er d rr eux 

t. atS lecteura • Echalote !."'"""' q..e c't>!t une chu'e de 
l 'index, ce qUI penne:tnlt de mèlt:"é d:i beu."l'e dai>a MU· 
coup de pt& d'~plnarda; la ~te dea saUCN est. c:olt
t Ue. tout • lait nb6ldlalrc- Tout le monde !Ier& de aoo a'fla, 
mee Il tœ 6oano1111Stes all'lnr.tnt :e cont...,.~. Au aurplua. 
Ech&!ote l<>UhaJte qu U 1 &lt, c1cma1n, S"J.!' toutes : .. tabl.., 
q aelq:i• belle pl!occ et quelque bonne boutel!:e. Pour DO(ll 
chauer de la w:a!lle, dlt-el~. Je propose, pour lea rrand .. 
W>!~ l'-u l'O:l t. la manlèr• tJ'&be. 

Agneau rôti entier 

On enleve la ~te, on d~ te collet e t l'on maintient 
Jee deux q•a.l'tlcra de dovant au!fiSamment écart,. au 
moye:1 de f<!:t.n brochet!.. de llOi.s; on caMe vcra .e 
ttili.eu lee os cira slcota. a.!ln ~ pouvoU' croiser !eura man· 
cllœ l'lm 6\lr l'a~ on asau)ettlt b.e:i l'aiM&u à la broche 
a " moyen de tlchee de bo:s •t de llce~e. Il faut. poar 
bien rê:llllr la cu!a:>n, COl.iVr'.r tou!f la SU."face exltrteure 
<19 b:1rdu de lal'd et enve.;op~r !e tout de pap.or hul!é. 
I . f&ut :ate to~rner .. b?Oche durant 2 heUNS. ap~ quoi 
on erune Je PAP!er e:. on fait dottr t. !f'U vil. On aert 
l'-u avec le Jua qu'il a ttnd:i tr.<n dëfra!Ne et upl-
1mm~ de B<>vrll .li la 13uoe n est pas assez abondanu: 
c ·est presqu~ toujours le ca.a. 

Beignets de fruits à l'eau de vie 

1:0 comb•ltcnt à merveu:e ... mauvais efte!AI du froid 
et du bl'O'llllarcl Tou• les fruits à 1'e1Lu-<IM'ie con"'lcnnrnt. 
m al& partlcull~tem•nt I•• abricota, tes péchu. lu prune• 
e: l<S certae.t On "'" paa..e, dcnoyautès. dao.. la pà\e • 
f rire et on ka fait dott' à la irra!Me boUi!tante. Saupoudr•r 
&boncl&mment de aue<e en poudre. Ne I>&$ oub!ltr de 
mê!er un peu do B<>n1ck'a Bat!n( Po..-der à la farine 
an.nt de b d~:a>er. ec:a con&illt'• psi d<-:1 exq1lll qul 
Ya11t qu'on ~ l(>U: e.<ptts. en ':é, d,. bocaux "" 
frJ!•s t. r ... ~Yl- ECHALOTE. 

1 .. S .. IF .. 
llJUUUUl1UlllllllllllllWUUWUIJJWIUlllUUllUllllllUIJIJUlllllllnllUllUlllllllllllllWID 

Le Million 

°"P'..JI qae:q"JM jours, ta ~· camptA an mllllon de 
pos'.<s f*'ep,....t:'ll, c·er. WI êT~nement rad.Jophonlq-.a dJgne 
d 'tin JOtî!!gn~. car Il montre l'lm;>ol'UJ>Oe Q:J• prend a 
radJo dan& no:.re pays. :C a i:.é WÂ pe: l'i .S .R. r.vec une 
almab'.e Jo'f'lal11.6. Orc.hea..-.., chœura et mk:oa ont ~-' 
mot>Waèl eu ?'honneur du mtll!onn.!~m• audJ~«Ur a\tqU.e! 
on a eu l'h<'".ll'ell$C pe~ d'ad.lo:nd.-e :e p<e:n:Or aud'.· 
t.eur be!ae. préc:UrSeur attenlil qui 6tal~ M.là à r~ 1:. 
en. 1909 1 

Les programmes de l'i. N. R. 

L'I.N.R. vient de publltr le plan S~n~rat de - pm. 
sramm .. pour l'année 1938. ~tt.e brochure, qui - to:i 
lnt<!_,,te, permet de M! rendre compte de l'eftort co:lll'.· 
<\éable r~a!lsé par !1.ns:itut rOOfiJ.n!U. 

To:i: d'abord, qaelqueg ch.tires: Au cours de ce:te anntt. 
OO conter.a M!:on: donnes po.r le rrand orcMs:re a)mph<>
nlque. e par !'Orchestre !'a~al de Be:;1que, !~ par :o 
radlo-Orclleft....,, 100 par l'orcb .. ~e i+cer. 100 pa: le Jazz. 
90 par !'orch,.t.""e de galon. l>O par les chœun. ;>:ua 
61 -'loea de m:JSJQ:ie de chambre e: de nomb<e:Dt r6cl!:l!a. 

A o6~ de la Mu.slque, lf'S imla&lons parl"'9 ori;anlsernnt 
120 con1~rencu. ~2 emLssiona arr1co:rs. &2 okntts de •Rad:c>
Jf'UD<.>ae •. 24 seancœ • Radio-Jadl.l t, &2 tean<:<:S c Po.ir 
vo\11, Meeclamu •· 12 ..-..nce.t de Th~t<e patoisant. 172 
aêancea c Amon nos autes •. 12 c Cabartla de la Bon:ie 
An~ennea, 12 séances cVoyage tn ... • e-:,, t>n out~. dea 
reportaau. du actualit.és, des lectur<S et dra mncea theà
tralu. 

RADIO 
38 ~ TRIALMO 

ft ... S Dl 5tlt1ES SAfSO""IS ANT(lltllUllt:[.5 ... f'fHK SA· 
CfiUf'ltS .littCtP-EURS NEU"S A ll'Alltt1-.: DC. 4SO FR 

S AO"![SSER A1 Il DIS'Tlltl9Ultl..iR& 
ltA01o~aic1tYIC:&: D ltACO ou A A !.T .J_ DltAOUCT,. 

1A4 , N U I: alltOGN l l:Z:, a 1tUXl.LLS:a M ID I 

La musique 

Du i•r Janv1er au 30 septembre 1938, l'l 1" Jt otfr!ra a 
iW.a aud.iteW'S, dans le domaine musical : 

Cinq gran<IA cyc:es . 1 • c Panoruna de !a ~! w$,que œ:n 
du Xlll• au XIX• s~èc:e •. en 22 ~an.ces. %" c La ~us.q e 
b<':s• oontemporalne >. en 9 coneeru; 3" •la Imp,......on· 
~~" 1, m & léances: i' c L Histoire du Q·J3t..:.~r à ccn:u>. 
111 n con«r..s: s- Le cyc:e de c La Meuae • qui compo~ra 
t. !a Io~ d~ rec!tù dts <e>nctrta. de. confi:"énces. f. s 
ttportacea •t des ~.ons th~•ra es. 

A DO'~ enco~. à ~~ des séanca de m1'"1que de cham· 
bre e:. de mUSlque d'avant..:ude 1ro:s cllllua:ons de <Oil· 
.,.,..., c Pro A?'!e'l et, aa mois de mal, u:ie irrande l!éaru:e 
d'honun&ce d('dtèe à Eugtne Y.sare °' donnée avt<" 'c to:l· 
coun du M&ltre Ja<:quts Thlbaud, 

Pour ~ amat.eurs de 111œlque l~ère, U y aura no·~m
ment 12 opéreLtQ émi&ea lnt.éiralement, dos séances 
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o ar-n~.~ 
PIPES BREYER, Arlon 

VERITABLE RACINE DE BRUYERE 
Premier choix extra 

Médaille d'or Exr.us toons Universelles 
Pa, s. Bruxelles, Gand, Liége 

!'OUR LES CONNAISSEURS SEULEMENT 

v•lik• A c•Ue l••te s'•Joa•ent c• 11tdlodln....,1ons des con
certs Ma Conservatolrrs de Bruxelles. Lieite, Charlerùl, 
Mons. Vtrvlel'll. de la S<>Cteté de• Concers Ssmphonlques 
dt Ll~r. de la SOclélé Rôlond de Lo..o;su.•. de Mons. de 19 
6oc1Mo dra Conc..r:s de Tournoi. les captations de repré
acntl\tlnna lhMtra:ra 1parm1 lesquet:e• celles de la Mon
na1e1, dea ~rand•·• aolréeo des Ca•mos de Knocke. d 'Os
und~ de Spa. et dca ~hanges men.&ue:& avec la !tadio
dtlTu!lon França1.Se. 

La parole 

Lts émJSSlons pari~ de l'i ~ R annoncent, pour cet:e 
m~m• !)triode d•1 t•• Janvier au 30 ~p:embre 1933, »• 
crand.6 c;cles · !• c w Unlvc.rs!tés Be:g..,. •. confor.nces. 
repoitae.s tt lhncca estudiantines. :?o •Les sixms pop•
lalrta • <con!tt<-neta•; 30 •Le B11an de l"achvlté artlst1q~e 
en Bqlque • •conlf~~I; 4• c Le tbH.!re c:a>.>;que • 
le nq œunes de Mo l~rc Comellle et Rac.r.el; ;,o c..., 
Uleà ~ romantique• (cinq cru•tts d'Alfred de Ma.sse:•. 
6 c La J.leuac• 

Parmi les noma dra auteurs drnmatJQues dont lf'S œuV?'f's 
seront ~~ltt3. citons au lusard A.ber. Samain. 
Maunce ?Jaet.-~Unck. Alphonae Oaudc", Cùu~dlne. Sardo.i. 
!'rancl.S de Cro'31Ct Emlle Pabre, Trlst:i.n Bernard. Rene 
Benj3mm, Salacaon. S.pen1elle, Jean Cocteau, K.s:em""" 

CAPRICE VIEUOIS 

12, 
r. Fust m-lo•ps, 
BRU XE l l t S. 

A LA DEMANDE GENERALE 
Prolongation du Programme monstre 

avec 

LA KAZANOVA 
et SES TZIGANES 

L'ut et la Mu\•Que 

sont m.a11,tr1lemcnt 
concentrés d•ns ce nom 

l e Rêveillon du Nouvel-An sera 
fêté 1 OO joyeusement et comme 
nul le 1 Jrl a l 'eu" en ce chamiant 

é tatl "ement. 
Retenez vos tables. tél 17.14 58 

PRIX HABITUELS 

"'"· Ju!rs Romalns, Jean ~· Muttl Achard. B<m
ste.n. m. 

Lm re;»rtaccs aeront en pan r co~rfs t. ne lé."'lr de 
,• Dcmcu....,. Hlstorlqurs • 1 at <: dr Constantin Mti!Ufl', 
.a malSO!l œ Ve."lae:tn a~ C ou qui blq 1t la nul!nn 
dr Gritry, ul:e d"Erumt Io chi " d Oc u Plnn~ \ 
Acoz. le mu.see Wltt!z, l ate:ler de R belli, le chl•eau de 
God•!rold de B>ulllon. 

L'agenda de l'auditeur 

L'I s R annonce: le dimanche 2 J:invter, rad,od!Jr u on 
de la Mvnnale, au prosnunme: c F<'dora 1 A 21 h •n 
R•dio-Varte:és avtc le concoll?'ll de M Tris &D Rlchep!n, -
Le 3, à 20 he11re1, concrn de mustq o lraDÇal!C c n'emi» 
rame - Le 3, a 20 h 30. •Le Trat*:o ttoUè •. ix.me de 
~f. Thro Flelsrhman, musique de M. !.An s mar, œuvre 
QUi a remporté le premier Ornnd Prix de Rome 1!137 pour 
la mus:q.1e; ensulle. un ch~lx do 11Ct11<a de c B thl~m 
en F:andrr •. Jeu rad•ophonlquc de M Jose Gers, qui a 
remporte le PM• du J<'\l radloph~nlque décem~ par l'AC.\· 
demie de Langue et de Llttérn•ure !rlln~~.s<a de Bcl11lque. -
Le 5. à 20 h. 10, P"'m1er concert ,tanancri au c Panornmi 
de la Musique Bl•lge ». - Le 5 à ~O h 4$, c Aucaa."n ot 
NicolNte >, chantefable du XII• &l/!cle, mualquc de M. O.ui
wn Brenta. - Le 8, à 20 h. &6nco r nadto pour Toua• 
aV\'c le concours de ~f. Thomu Alco•de. de la Sca:a de 
~!tlan. 

Radio-Luxembourg 

L'1lldl 3 Jam" r, la 'lolonlste He One AnUtz lntttprétcra 
à 14 h. 05 des œu\l'es de Lrcla et PJ1tan.nl-K1tlslcr tt 
à 22 h. 05. dta cru'"1?.s de G~brtcl Fauré, DUius Miih.\u<L 
Ernest Bloch et Cas.uckl. - MnrdL à 21 h, c La P'IQte 
Enchanttt •. de M11Zart, aera d1lluaé aoua une prtoen.auon 
de J~ Bru,rr - M~l'Cn'dl, à 14 b. OS, le p:anla:e Ricby 
~lulltt Jouera des U'llTT't'S de S:Un~tns, Liait et Schu
be:t. - Jeudi. la can• trlce IASC O nle:S .ntcrp~tera à 
H h. 05 des mi-'.oclles de FIO:'<Dt Schm t et Guma.nc 
Tallle!erre et à :?:? h. 10, dt'S m l><!:.s de J "" R!ner et 
V:nccnt d1ndr. - Vendrt'dt, la Q~atuor 0;a1v.-• Jouer.i à 
H h. 05 :e Q-iatuor op 76 de Ha}dn <'t à 22 h. 15, le Qua· 
tuor op. fi de Roben Schum•nn - Sa.mcdl • t b., Oon· 
cert symph'>nique uec le nn lStc Ernes• M. te'b3cb. 

Les étrennes du petit télégraphiste 

La mode •n a pa.<.•é - le téléphone a ràch~ tant de 
belles choon - mata nutre!Ols, en mémc ktnpg <fJC I" 
• employta du oervlcc dt-s boUM •. en méme kmps ~ue 
l'allumeur de réverb<'rts ~ •1ue le !actfür le c ~tlt 1"16-
graphlstr. ,, \·enait. pr1,'scnttt .ses \'ttux de bonne iwn , 4 
ses chrnts. Et comm• le facteur a son calendncr l'Dllu
mf'llr de révt"r~re sa carte de vlslto Wustrec le pcUt 11:•. 
graphiste avait aon ~m1' annu<'l qu'U tena." à nmeure, 
en maln.< propl't'&, il Monsiour o" à M•dame. V~IC'I, ttt..."OUl'é 
dans un tlr?lr à """' 1>11p1crs, un cxempl.11rc de cetto 
inSplra,1on, hélai;, défunte : 

Etc., etc:. 

CllŒUR 
Jovru.r tt1ltgraplu.,tr..s, 
Ne sovon1 '''" oa!/utt~ : 
Ver1 te ru~' marcllo111, 
Marchons, 9a/1 compagnon1 f 

U.VE \'OIX 
Salu0n1 la déptcht, 
A qulrtZ' mots pour dt.r 1oiu, 
Donnant la nOUP<"ll' /raiche 
A uz j01J.1na11r d~ clltz nOlll ! 

-ro1.:s 
Chanton1, l>Orthtiu mprl ne J 
U! Ultgrammt urgrnl 
M <>rn, tel chacun t almt • 
Le temps, c'u: de rargni t 1 
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Patois flamands ........... , 
Qu'il ' ait autant de patot.t n .. m ndJ que d• patois 
lions, c'est ce que le r . .,. ent~t~ dr• !lamm11ant1 n'o..e. 

rait contester. Un nstl.! de Roulera. aï! a·cn uent a 
ldlome d" aon patcl:n. oc !ait a•U51 dlfllclk'ment compren· 
re d'un en!a11t de Hasselt qu un !11ontoia a'txprlmant 
na te langJgo de C~!onclau d'un Llél;eola daNJ cehl 
Food&-Pirette. Le laniaî• françllJ3 p:an" pAr là-<l.,...ia. 

·cat le mode d'exprtM!on commun pour !ta W~llona com· 
le N~rlandais polir 1ca Flamands. 

Les c tell· e Vlamlnl!ell • n'admettent P'IS que les Fla· 
andJ a·uprtmont autrement Q'J'en N~rlanda!a et c·est 
u~~tre bien domma~ pan:e que le pittoresque 1 perdra. 

' IO::tt n=ore~x. à Anvm aunout. œux qui !n:erpeUent 
les cat ts, dana Ira trams. sur la \"Oie publique, des 

tnùes qu'ils entendent p<ir!er un patois n:un2r.d, qu'il 
h d'Ostende ou de Turnhout : • Ce n'est pu a!nal 

ll'll faut \"O\IS exprunu .. lnten1ennen:-ll&; « ll !&Ut 
•:er :e bo:i 11.i.mand <'t dl."e : ... » lsult la vt~n ~r· 
dalsel n arrive q1lll la ~ms alI:sl lnterrompua au 
~ eu de leur oonvcnaUon en1'0lent le purl.tte au diable. 

le priant de a·occuper de ce qui le manie et de leur 
titre de par.cr comme l<'llr mm le leur a ap;>rll. 

arrt\O allS$l que la leçon porte et q.e la lnterpellb, 
n.sclmts tout t. coup de la besutt de la lan;ue flamande 

la na!e de \Ta:e - &e oromettent ln petto de s'acheter 
o grammaire et un dlctk.nnalrc ~•rlandab doris la 

e Ubra!.rie Q'l"C. trou' eront iW' :cur pa.ssa1e. 

' ? , 
On conte, dans cet ordro d)d~ Qu• deux prrsonnares 
rquanta de l'~ulpe parltm1·ntnlrc flam:ngante d'avant 

uerre1 ae trouvaient un }Our à Blank•nbrrahe. musar. 
an~ sur la plage, lorsqu·i:a \Vent Hnir le préeldent 
'un tribunal d'Amsterdam 
Ea ae prècipit~rmt et le a.ilu~ttnt, avec di'f~rence, par 

moto que la brlae marine emporta : 
- Dag, mtjnhetr de voon:ltl<!r •'lln de re<:htab•nk 1 
A quoi l'autre r~poncllt en aourtant, et en Mtrl•ndala : 
- Maar, Hecren, &Il moet zeaccn : m!Jnheer de pre

ldent '""' den trlbunaal 1 
? 1 7 

Le namand totalitaire m~ne alnal quelquefois l d'&Mez 
hurlManta aboutl.sstmenta. 
Un pro!eaaeur de 1·~0.0 dea Be•ux·Arta d'Anvers propo. 
t l'autre Jour aux tl~ves du coura de comp<ieltlon I~ 

Jet suivant : 
• Pœte, prends t<>n luth et me donne un bal\Cr •
Or, parmi œ.i ~lê~ oc trouvait un tllac!n ~le'~ dans 
Temp;e flamand, a qui la eom1rne avt.it fit lmPQlltt 

·œger que rien dolJlclel ou de 1C111t-oa1c1ci ne se di... 
françala à l'ko!e aan. que la ttaducil 1 flamand• 

~\"e 'l.DCOnUncnt.. 
- Je ne compttnds pu, M. te professeur, ctlt-U en na. I 

d; veuü.1"1 bltn traduire. 
• "'O!eo ., l QU1 le dl~!-·• bruzellola ett tamllltr . 

APPRENEZ 
A PATINER 

11 A NOS FRAIS Il 

IJ Ah ... si vota saviez patiner ... que d'heures 
plaisantea en perspective, quelle joie de pra· 
tiquer un aport aussi élégant et Nin. Ne 
remettez pas à demain, euayez d'abord à 
nos frais, en bénéficiant de l']NVIT ATION 
ci.deuoua. Voici une occasion unique de 

1 
faire vos premiers pas aur la glace et d' •P· 
précier r aide dévouée que nous offrons aux 

débutants. 

cr 
w 
n.. 
::J 
0 
u 
w 
0 

<( 

~ 
PATINOIRES 

POLE NORD VAN SCHELLE 

INVITATION 
PERSONNELLE 
Donnant droit à 2 locations gra
tuites de patins et à 2 leçons 

gratuites de patinag~ 
Valable juaqu'au 31 janvier 1938, }t 
lou1 lea joura, aauf jeudi, aamedî y 
el dimanche. 

Le Pôle Nord 
3, RUE DE L.'É \ ÊQUE, BRUXELLES 
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Ntléchlt un m.s:an!. chercha aea mo•s et llnlt par émettre . 
c Dlchter, pakt il flult en Stt! ma ne lna l •· 

Ce qul - Dl•u sait pourquoi, car toutes les l&nll\les com
me toutes les convictions aont respcctabltS - eut le don 
de taire s·eutaft'er l'auditoire 1 

? ? ? 
On conte au!!SI 1·h1stotre arrivé• à Htel, te grand précur

ICttr, le poete qui pro!esaatt le m~me culte pour Oambrlnus 
que pour la M•re-Flandre 

D Vint un Jour • l'un de ll'S estamlne:.. coutumie~ 
La wrvante: amva. le sourire aux ltnts : 

- Qt.e preL<lrez-rnus. )1, tUel ? 
u poè:e ~rde de•an• tul caresse aa barbe de neuve 

et sembl• n'aVOIJ' ;>aa entendu 
La ~rvante rt;>ète : 
- Que prendttz \®"., M. HICI ? 
Meme attltude, m~me silence du T)'rtfe schaerbeeto!s. 

A!ors. tout a coup. la St<'~ oe IOU\1ent 1 Elle se rap. 
~Ue qu'il est interdit ~. p&rler français à M. Hlel. Et. 
a vec un regard ~ oon!lli<lon et un eounre qul s'excuse, 
elle demande : 

- Wat drtnl<t r!l mlJnhN'r Hl•! ? 
Alors. 11!4 trait., de Hie! a'fpanou!Ment et, souriant à •'n 

t.our, U proclame en lrançal.I : 
- A la bonne heure 1 

~~~~~~~~~~~~~~ 

CONGO-COCKTAIL 
Faveur admtn~ tratl\'t? 
Noua n·y croirons. pour notre part, qu'nprta Ol!IC1'11• 

con!irmaUon Indiquant un 5"neux revirement da111 la poli
tique de la maln-O'cruvre au Congo. Et alors nou• nnua en 
f~Hc1teroM, car cc ne lt'ra plus unt' fa\·f'lir, ce aera une 
rtate ~tablle dana la Colonie, une règle qui en doubl•ra 
l'e.'60r konomlque. 

li parait. en tlT•t, d'aprts euui1n .. cortt!pondlUlCes du 
Katanga. QU• le plafond d• 20 p.e. c!e la m&ln-d'œuvr. 
tterutable peut y fttt cttvé. 

- Q;'esk'• que ça \tut dln? 
- Ça veut dire que lta lndlg~es ihà!ea adultes peunnt 

dana une proPo?tlOn w~neur. à 20 p e. quitter !tUra cht!
!enes poor aller travallltt ailleurs. chez i .. Euroi>ttns. p:ir 
extmplt 

- MaLs la IJ~rU du tnlrall prtvue par la Charte, on 
s'en f:chalt donc dans la Colonie? 

- Mals out. on 1·en fichait comme un poluon d'Ut.e 
pomme 

- Mali pourquoi? 
- Pal'C" qu'awc l<'Ulement 80 p.c. des màlœ prl'lcnta au 

vUJage. la population par d~natallté aurait rflll'e!(oé au 
Congo, dL"81t-on •n haut lieu ... 

- Qu•lle rtaotade 1 On màle au Congo n'y aurait pu 
fécondtr qu'une !rmm• 1 

- Admuilltratlvemtnt oui ... 

? ? ' 
{A,s \'Ola d'or contlnu•nt et s'amplilltr.t dans lea mlnu 

de la !ronlllre Est du Congo 
Quand donc purc•ra+on la Colorue de celle ~pre hin-

1 
doue tt lttantine QUI pousse !ta l'otrs ~ ces •ois de m~ 
taux ~ pour ~!(or l'or derobè? 

Ces lndklrables n'ajoutent nen au dCvcloppemcnl ~ 
nomlqu• de notre Colon!e où Ils 'fi•ent en l rnproducUfs et 
malhonn~:es panulta 

? ? ? 
D'aprta lts atatt•t!Qu«, la population blanche de Kin· 

Nia.a - ttbaptls~ Uopoldvllle par l'Admtnlstratlon - a 
augmenté. 

De 2.800 habitants. ellt était tombée à l .500 prndant la 
crise et elle va remonter à 2 200 unltCs en 1938 

i.., Oouvtmem•nt s'en enorgueWlt. m•1a 11 devrait avoir 
honte de ce• vartatton"-

Car des vltl•a accordt'ons sont l'éclatan:c d~mon.uattnn 
d·une poUtlque colonial• l la petite oemaln•. c'est-4.-dlra 
conduite par des avtug!es. 

Tant qu'on n'aura p&a enraciné au Congo les tonruon
nalrta. les colons et les emplorts et q ·e le •JSt~me adu•I 
- aUrr et tttour des populations - <ODtlnurra au grand 
clam de la ColOntt, de la lllétrcpole et dt'3 malhtUreux 
Ucencib Jctb •n pleme crue lRll' los !ncon!ortablt'3 pavn 
ouro?tti:ia. konomlqutment notre Colonie sera bypotmdue 
d•50pc. ' '' 

La Comp•rn!• d"5 Wagons-Lits va reprendre au Chl!-
mln de !tr d•a Orand,,.L&cs la dlstMbutlon de la tambouWe 
awc p&Jlla&ers que leurs obligattons forcent t. cmpn1nter 
cette \'Oie. 

C'est parlait. Mals en aucun cas U ne !a<Jt que lea 
actuels prix dra repM soltnt maintenus, car au nom d'un 
monopole de !ait on vous y force aetucll•m•nt à payer 
prh de c.nt franc. ce qui n'en oollte pas vingt. 

De cea prix proh!blt1!s de la nourriture combln~s l coux 
des tran.•pom. U ~tait résult6 l'lmpos.>!blllt6 de remplir 
autrrment ciue toutes tes trots semaines un dmû-œnvol 
de VO)'BitUr&, puisque IU >Ofail'S étalent lt(lp coQ\tux. 

D'autrt part. pour favon~er u cbeJIUn de frr, l'admt
nlstratlon ne l'artt pu doub:# de routes pot>r automobll<>. 
Ol bltn QU'Un !nd12$Ulrl forcé de $'arrfter C:MJX loi.! le Ion( 
de Ja \OCO y ~nia t UD md.' et demi. Bel;tes, nfi~bb3c% 
à oe que \<>U3 po:urln raire comme aflalns uee un 
rtglme pattU foncUonn•nt Ici ! 

- Q atl est le ptr. obstacle au d~••lopprment &>onor 11 
d'Un• pro\1nce colon11le? quf'St!Nul&lt quelciu'l' L 

- C est la co"l!Nctlon d'un chtmln de .er, rt'pondtt 
6&DI h6 lt.u un colonial avert.L KATARA NA TUMBO. 
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A partir t/11 LUNDI 3 JANVIER 

M 1 SE EN VENTE ANNUELLE 
à la GANTERIE 

J.a.1n~ f)j.Me& 
~ bn:v I~ de !& Cour 

GANTS DE PEAU, LAINE ET TISSU OCCASIONS INCROYABLES 
POUR DAMES, MESSIEURS ET ENFANTS 

à des PRIX D ERISOIRES 
Me • IM1911 '4•• • k W-.11t , l Illet ,.,, .. MM prccednit. de A..-ibre wJ .:aou lll'ech1rpc-1 ~ 1'ine et ' " J9te .... , 0Hl'IH e t M• .i.••••rs 
A l .ct.-"•" 4ti ••t,.. ~-. '" Yetlilt• . ...,.,, ac.e«do"'. a toH ftM cf•eflh •~ ''""*H do zs o• .ur • "• curule "11utt1tê de cu••tes et uc..clin.. 

Au Palais de la Nation 
CORPORATISME 

En parcouront l'auta· J' Jr ta hste nommattve avec 
indication des tlt..e. pro!çM">nuels des membres du SénAt. 
une remarque a &W11:1 en notre e.iprlt et de lâ, par dé!or
mat.!on po.. .,.,lllement prof"'5lonnelle, au bout .:e notre 
p lume : M~ls. le \'ollà. le corpo?1lttsme réalisé 1 

Et de fait. <n r.xamtnant cette class!ricatlon dt1 ~ 
e~~ pàr rouchea aoc1a ea. an constate que ~ma.. que 
d auama se reprô(.,.tent comme une brute mculle et 
a ft!ui;:le n·o pu, en aomme st mat eholSI que cela pour 
repr~n:.:r à peu prts to~• lt1 10térêts de la nation. 

Ev demmc:il. on n'en eat P•'ll à la cla.'1'.0taüon almplla:c 
e t manopartlte des Etats-OéMraux d'l.IlClrn r~i;lme. 

La nobl"'-'C. qui avant a iruerre donnait •C ton dans 
cette Charn r~ de Sc!eneurs, y compte cependant encore 
une d izaine de hatots magnats à parucu:e · ducs. vleomtea. 
marqub, comt<"a et barons. et le protocole qu~ à la Cham
bre, nivelle 1011•,œ !t'3 appellations. oontmuc 1c1 A mcnuon
ner tous ers tltrcs. 

Le clcri;~ y est rcp•tscntt par la robe de bure blanche 
du Père Rutten et !>ar la soutane de so!e du chanoine 
Brattkx. 

~fais c"C3t le Tiers-Etat qui. dallS ses strat1r•c31 on.. te<>
nomlqurs 1 vott le mieux reUtter les dh'C'."S "'ter~ts octaux 
de ce a:klc QIO. n'es! p,u.. entlerement celUI de la bour· 
~e. et qJl nest pas encore eelw du prolétariat. con
aclmt et orptnt pour ne p:ia oubUer la fvrmulc 

r; a. ee T'er&-E'.&t. •! a:.wl &a nob:<>SS<?. 1100- d'ln
d·~'rle qllO nmt A oropos c:GllSftCrer u::i tortil de b:lrœ 
ou do vlc:Omte • le t>aron BoèL le '.comte Slm<>nla, le 
mareur Van der ~~ le chàtclaln Gre!ndl. le chevaUer 
Deosaln. 

n y a ~on! la not>!~ du bar.eau, à :aque~le ~ bà~t 
accorde en qut lque !'Orle dos armoiries par lantes •• 6 com
b!Cll 1 Les clleu m.Uuu p -tllulent au SOD&t; on .-en 

plaint p:ir~ots, comme s11 nét.alt paa tout Indiqué e•pen
dant que ceux-là qu1 pas..ent lrnr •emi)tl à Interpréter les 
lois •01cnt aussi appelés à les confce!lonncr. 

Il r a aussi pas mal de méd<>C!ns au stnnt, et Ils s'épar
plllt'nt des bancs de 1·extrém1>-droltc à ta petite travée des 
élu.a rommuntstes. 

A•·ce Qlltlques profe=urs d'111l•<>rslté, quelques bOna 
notaires roucrauds et œdonnanta. voire q1ielq11es journa.
llstt1, se comp.ète ainsi l'éqi..;ie lntellcctueitc de la Haute 
Aucmblœ 

Dw côte 1 prolétarlat •. 110 ro'é que l'on trouve à d rol!e 
comme à cauche. les élus. a'lla &Ont de souch• ouvr1ère. 
lnt 1Ul.uelle:nent quitté ratellCJ' 1 usine ou la m.nt Ma.a 
Ils 'ardent le con:act par le truchement de leurs rcnc::or..s 
d hommts d"œurres. représentant les Q'fldjcats, les mu
tua •b, les coopératives. n 1 a •!l.SSl. pour r(1lrto<n~r :a 
terre. quelqu<?S gro. p:opnéta:rcs. deux .;u trois !enn!~"S et 
des acronomt'4 retrai:éa. 

Mals on obscn·e qu'à part tes gra d8 annateura marl
t.!mea. :•~ commerçan:..s iOnt c::i ~cnéra. aw:z malgrtment 
r<pr~rntéS. 

l i n'y .. plu., de banquiers ctana le Ooll\·ernrment et 11 
n·y en a guère au &nat oü s:éçtrent jadla les Tesch . les 
Allard, !""' Nagchnaeckers. les Emio, :es TI1c·1nU;, etc. 

Et l'tlt'ment fémlm" ""' reprtsrnté par deux mamans 
bièn •rmpalluqurs Mme Spaak la m n • rr •t Mn>t Lam· 
bott<', la sératr1c• naunaal:ste r,n mande qui a un si Joli 
nom trançau, am~t q'Je par M t" B:1eu une dé\.'OU~ fem
me d œu\'Te- que = eo:Jt:r...-;: o::it tout do 15Ulte bapasée 
.:i pet te >œur la!que 

Et de œ coup d 'œ• p:moramlque aur la composltlC>n so. 
clal~ du Sé'1.8:.. cor;.~u6. vous-m mes 

li est 1es rorpora:tstes qul timld ment aouhaltmt que 
le S~mt. au moins ait 111e or dne profr!.S'OnMlle 

J&d:.s, tou un groupe disparn•,. ou ~ rt' M"":.Tai• :~ : ~ 
comte de Borehgrave et le duc d'Unel. catholique~. Je 
radical Georlll!S LOrand e~ le aoclolOilJo rouge Gul:••ume 
~ Or.-r. voula !ent que le ~nat de11nt la reprbentatJon 
dei Intérêts belg>es. li =b:~ bien qu'à con.s'dérer Je 
tab:eau, ça y .soit, totalement. Mon$l:Ur Drn:outo:ra. 
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Le Prix Laaaerre 

Lts écrtutns b<>lgea de langue française cont.lnuent à êt.re 
à l'honn•ur à Pana. Lr pr1X r.isserre vtent d'être décero~ 
à Andrê f'ontnln•s. Etabli en France depuis sa pr.me Jeu
n~. André Fontaines n est plus belge depuis longtempg. 
mala tl n'en port<' PA& molm un nom célèbre à Bruxelles. 
Une dt noe PIA<•• porte "<>n nom ou du moins celu! de son 
rr&nd pèR L'œu>r• ~tlQu• de Fonta1nas ~t oonsldé
rabl,. Il es~ un d•a survivant. du aymbohsme et un des 
tondAt,.u,.. du M•rcurt d• Franco ou, en cr1t1que conaclen
c1et1X et i!tntrcux. Il t.ent depuis des anneea la rubrique des 
c l>Oi'mes •· 

Le PrllC 1-llM<'rre. on ne !13lt pourquol est moins célèbre 
que le prtx Oonrourt. l'bnd~ par un Français quJ avait fait 
une btlle toriune en &pagne, U ••t decerno depuJs 1914 
et pour la Prtmlère fois ce rut alors un Belge qui l'obtint. 
Df'puia Il a preque t.Olljours ~ déce~ avec belluooup de 
dllœrnement à d,.. krwa1na qui ae teooinmandalent aur
'.llUt peu le <ltslnll~ment d• leur carnère lltt•raJ.te. Et 
~I est b:en le et.a d'Andr6 Fontain._,, pur PDèt• ... 

Livres nouveaux 

DOUCE LUMICR.E, POU' Marcuertte Audou•. G~ 
Paru 

La carr1•n! de Marcuente Audoux a ftalt ot:>erte aur un 
cher-d'œune : • Mar.e-Cla1re • . A..,c c Douce-IAJ:nl~re • . 
e'f'St. aur un ch,.t~·œuvrt qu'tlle te clôt.. 

Miracl•l aftatt écrtê Octue Mlrb<i&u en 1911 en P<U<'D· 
tant le premttr roman dt ln Jrune rc,utur1f~. c Mane-
Claire • est une œll\'n! dt lr&nd coat . ... almpl!cltt, .. 
Vt

1rltê, 10n fl~anct d'«Prtt, aa protond•Ur, •a nouveaut• 
aont lmpr.,..!onn&nt(ll. Tout y tst à SA plart, le• ch°""4, 
lea p&ysages, lea 11•11.<. Ils aont marqut's. druln~s d'un Irait 
qu'U faut paur los tendre 1 lvant• tt lnoubllabl•• .. El l'on 
sent bien sou\·ent pa~r ht phnue du srand t"Crlva;n, un 
son que nou. n·ent•nd<>n• plus. presqur Jamala plus. et 
dont notre e•pnt a·~mervolllt. • 

c Mar it.Claire • connut un Morrne _,cr/>.s et eut obl#nu 
le P ruc Goncourt si cc Jury n·a\'l•lt étt prk<'dé par le J ury 
Femina. 

Vingt-cinq ana apr~s c M&nl'-Clalre 1. I• mlrncle ae re
nouvelle : c Ooure IAJml•re • J)OllJMe f'll •H•t tou~• tea 
qualltes qui avaJtnt •nthouslaam6 Mirtx-au 

Comme dans "°n premltr livre, l'hero'!nc !'&t une petite 
orpheline; l'au,.ur l'avait t~ d ailleurs et il y a Mn& doute 
dana ce rappel de sa d~~ d'rnrant comme la '"Inn!~ 
de &lgnift~ aux loct<-un q11'l n'y a pas chtc tlle que d<s 
preoocupat:ons d orUatr maa le dtslr d'•Pl>O~r. en plus, 
un ttmo1gnagt humain, Une manl~rt de <llrn au locteur : 
Jt S'.ll• là. 

Georgts Reyer dans un arttc::t qu'il lui CG:lS4Cralt nowt 
tort Ju!tement cet apport d tl!t1-111me dam ses IJYrt'S. c au. 
U>b•O!rr&pb" $0Crhe 1, dl!alt.-IL c Dana aucttn roman el~e 
ne oonte uro hlstolrt ver dlqut mais c.:uu loua el:e en. 
traine ses l«t•un Hra rette patne iwr<I ie qt: ttalt son 
•ln~ab~e untnrs. • 

Dana c D<>ur. Lumlèn! •. mcore que le vrai et l'lmal!l
naln! s1ntt~n<'t.rent pl:ia lntlm•m•nt q::e dsru ~ autrea 
Unes. Ma1vuer1te Audoux est drrrl~re toutes Ica paaes. 
L 'h1sto1"' ~t d'un dramatique serré qu! rait f)<'mrr à Tho
mas Hardy, mals d'un rbllsn1e ttmpt~ par une J)Oble 
toute en &e=bihte, 

GALlGAI, par I" Ponœtton tOat:!mArd>. 

M. Françoi.s Poncctton a·t-11 voulu raire un livre d 'Hll
to!re ~neux ou un roman h.atonque ? E!ptmna qu U 
avait prl3 le •econd pat!I car dans te eenrt. Il a réu..,t une 
manière de chef-<l'œuvre. Son livre est aussi amuunt qu'un 
ou.,,.ge de Dumu P"~ L'incroyable fortun• dts Concini 
dt•alt tenter un romancier. M Ponrrtton y Joint une 
science tr~s •Ore d'hi.s«>rlen 81 tous les détetls ne 1<>nt 
PA& scrupulcu..<ement .xac!JI, a U a lnvrn:ê paa mat de P<'r· 
Mnnaaes seeondatrcs. l'H1s~tr,. tst rrsP«ttt dans at.s '!'ran~ 
des hgnes et surtout la couh•ur historique y est. Mata 
J>Qurquot M. Poncetton n'a+ll pas eu te rouraa• d'lnt•tu· 
Ier bravement son ouvraire c roman hl>tmtque •? ~la n 'eCt 
en n en diminué te mtrlte dt> &on 1. '"" qui noua change 
agréttblement dH lnvrats.emh' ~':>lrs c hts•unea romane~ > 
quon nouastrt un~ panout 

On ne J)e'UC taire qu'un rj >ri hP • crtt,. h1sto1rr. • c'rl'-t 
d Nre ttrlte dans un alyte " >nt rrment archalsant qu! 
est \Taime-nt. un pr-u t.rot • pr ~:f'u.x 

L A. 

Lu manmttllJ non lnlttts nt i-t>nt p .u ~nduL 

BESJ \"IS C'Ol PRI E 
SN Portrallt - ~ .. 'fln~tur• - "•• Eotamptt 

:za. &VCllUt Lcr.ia.. Bru:u:: .. t!'o.-:e LolllM). - Tél. 11.11.21. 
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Verhaeren et !e français eJrn IF1andre 
Parml la krtnb ~ de Jam:u1 

traDçalm. plu1m1ra. et oon du mom 
dns. 1CO: <ln f'1aruanô autmntlquea 
,.,- leur nom. J>M leur nawance 
par l.un &sœDd&lllleJI ; Verhaezcn 
van Lezt>uihe. Otraud ~ Kcymberg1, 
O Eeltboud, pour ne citer que qocl
~~~ des plia tam•ux parmi les 
~- Que pemeralent-11.s auJour· 
d ·bu'l. ces gnwds Flamallds. de la 
guerre au couteau Q! ... c font au Iran· 
çaia lta lllum~ et les prollteun du 
flamlni;ant ""'" ? 

Noia avons vu Io flrr G1:aud deoe~n
dn de 13 iour d1\'0!re pour rl!l11el:cr. 
daiu l'e Etoile Belge • d"autrefo!a. les 
pré:entlons foamlngantea, dolll 11 PINll· 
sa>t le~ exaspfratloiu et les chantages. 

Nous anions ce qu·en pensait egale
ment Verhaeren, chantre admirable dP 
la F1andre. de 1 F.scaut, des Flam1'n· 
des. mals lea témolgnaires t'crtu man
QURtem .. En \·oie( un. 

La re\11e c Rubr\'6Uet nouv~llea » 
avait., en JGII, ouvert une enquNe sur 
la question du frnnça1S en Flondre et 
VerbaelTn avait r~)lOndu p:ir uno let
tre augl claire que for=llr. Voici 
J·eauntlet de cet!e lettre, auul que Ja 
pho\oiraphle d'un fragment du broull· 
i<'n mW!e do Verhaeren • 

Pour moi, la lat1}!U<' frnn
çaüe e.<t dei <'t111e. l!rtire 1i .\lm 
enrarinement •hulnirt' l'n 

Flandre et en Bmhnnt. ln lnn
~ue matf'rnelle tf,, la plu 1mrt 
des bo11r11('(>Î.• de Bru:•·•. d<' 
Gnnd et ~ur/uut 1fo Hrine/fe,. 
J"iimorais le flnmn111I. que jn 
parlais déjà w11rm11mt'11t fo 
français. l>rmr, t'n dNr111ln11t 
la cul111re fra111;ai•e. je cl.:f r11•/, 
ma culture et ma ln11:ue. Je•"" 
peux arlme/lrc que li'< Fin· 
mands la traÎ/('llf e11 rtrn1111Jorr. 
J e m"oppo.<c. 11011 1mr rai.""'· 
mais par .•e111i111p11/, à tout rn 
qui peut lui nuirf'. l.r fra11-
çnis doit être cmcit.r,,,; 1·11 Flt111-
dre au méme ti/rp q1rn fo f 111· 
maml parrc qu' tl r•t. lui <111.\.<i, 
1111e la,,~ue de Ici Flamlr<'. 

J"appra111 e /11e11 d,., re1<'11· 
diratinm flnmnntf,..,; Ï<' I<'.• 
Croi.• ;u~ICI et .\lllll'f'llt ,,.:,.,.,. 
sairc.•; mai<, dr., qu' ,../If'.., /<'11· 
dent à pra•air!' le f rn:i~·11i<, je 
les rnmhaH co11rn11• flll1•11t11111i· 
re.< n d1•., droit• tout 1111 ."i r,;,.f., 
que ceux t/11111 l'ile, "! n;,./,,. 
ment. 

Je aoi.< efl 11utre qui' le français est le •eul ' pro1·inces; le fran~·ui< 
et grand lien 1111..tlcctu<'l tle.1 Helt:e' entre eu-.:, La pat1 ie est e11 
Le flamand est la langue du peuple Je certaines l' e.st . .• 

est la lan1wP Ju pa)s. 
•u<c. 11111111rl IP f rn11çais 
Eu. if ~ i:./\llAF.'REiV. 
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POURQUOI PAS? 

llTRr. 
~&!p!+mu 

Combien y en a-t-il ? 
Le Mat~~ d. COin û=~._:t 'l"•à sont tts nombr'• 

çut ont Jl<l'lr rccuae q11atr.t,,... le ""'11bre /"'1U J><lr lnrs 
IT01$ dtrnlv1 c/uflru. Il rtpond a!1111: 

61 ua no:nbres existent. Us sont de la tonne 
N • lOOOa .,. b 2 !>' 

a et b ~am entJmi On a 
10004 .. b' - b - b tb' - 1) - b tb - ll (!» + b + 1) 

C.. prod"lt de tro:a fa;,t.,_,rs doit etre un muJUpl~ de 
1000 : il doit oonc contenir tro1S folS chacun des facteurs 
prtml•rs 2 et ~-

Rtmarq· ;ona tout de autte que b ctant entier, b' +b+ l 
ne ~ra J111naJa d1YWble par 5. Po.'Ona en errer. : 

b• + b + 1 • Sn, 
n étant un rnttrr quelconque. On a 

- 1 • , ~-=-snl ,•2on - 3 - 1 
b• -- ----

2 
Il fAlldl'R t ~ tout Je mOllU que lu quantité SOUS le rad!· 

<31 lut 1. rr~ parfait, ce qu1 est lmpœslb!e, pui.squi! 
a·a;lt ~ • .1bi-e termnaé pAr un 7 

b• + b 1 Il• sera dnnr Jamals d •·l•ib!c par S. Comme 
b •t I> .10 l'('U•·•nt 1 ~tr< .imultonem•nt, il faut que 
l'un d• 1.- <.x f•ctrura aolt dl\'ls1ble par 125. 

Soit b .nuit 125. Daru ce cas, b ne peut être PQlr, car 
l•a deux • ·.s facteurs b - 1 et b• + b ~ 1 ""ralent lm· 
pain, tt li l•ld.•111t " '" b IOlt multiple à !:i foa de 125 tt 
d• 8. ce qu1 t .i lmP<>WJ>le, puisque b est !nferiear à 1000 

b Olt don· •mpalr, Mala alors. b• + b + 1 !"est égalo
m•nt. •t Il raut quo b - 1 soit dl\"J.slble par 8. La ...al• 
l1'lNr pos .. b • P'JUr b en 625 rt l'<>n a : 

;.; - b• .. m• • 1s2 sa7 830.615 

Soit malnter.an• b 1 • mult. 125. Ra~"<Onnant comme 

···~··~·~·' '~~·~""'·~ ............ , 

''..N.UGGET'' 
POLISH POOR CHAUSSURES 

ct-<!<oasus, on ~tabllt que b doit fttt mlll.IJ>le d• a. a llCU!e 
ral•U!' posstbl• pour I> est donc !76 qui dorme 

:.; • b• • 176• • If 481173.311. 
~ prol>tème admet donc dci.::t aoluUON. 

D'atton1. 14Jll ltbllatlO!t. 
O. Hannot. Bruxtl!tS; Charles Lcclrtai. B:"UJCtll .. : M,.. 

Llque dJ•e Doudouc•, Oand; Edc:.iard De 117. Brux.il .. ; 
Man:el Delbroudi:. Jrtt....s&lni.Plerre, Mllred \'t.nc.'e.-.&I · 
lm_ VU.-or®: B I.. Dolh31n. J. M!nnr!u:ru; Jettr: p 
Ou~ortus. Lltn: D. Laga&:c, lJ~; E. C, Jrt:e, Dr Eo~ 
Lambottllt. Bruxelles; A Dwm, Wolun: A Sr;t'l'l-OllJo:.. 
U~e; ~"t O. Purdt, Tournai; An4rê Alltoln•, Ce11 .. 
l'Z-Waremmo; Julea Pllque1. Jamt<'ll; J. CUrard, Mt!lt 
<!evant.-VlrtOn; Man:tl De:abr. Hannu~: J. 1', A•m•r: P 
Foureau. MorlRJ1welz; O. Lnmber\. D'Jfbuy. Edm. Du
tttf·L&rgllli~re. V•r.1era fJltt$1<Jt 11; Eloctrlc!t~ Bruxellet 
1ausst H. O &rtrand, Ott11rnln; FNJa Arbot, Toul;ou 

Rtmarqu,.s ~ ,\! G. l.amb<'rt: 
1) 81 daru la qut3tlon P!'O!lM~o. on remplnce c ra.::n~ 

quatri~me • P"r toute rac.no dont l1nd!ce tat uo nombre 
pair oon l<"nnlné pur 8, I• probll-truo admettra toujours les 
deux rolutlons ayant pour racines 376 et 62S 

21 SI !'Indice de la rnc.:nc r:.t l<'rmln6 Pftr 6, le nombr9 
de solution varie •111vant Io eu. Ain.li pour Ir.a ractooa Ge, 
16e, 36e, 46e, 66•, 66<'. 86•, Dee.. Il y a toujours ~x llOIU· 
tiOTIS doM~•• par 178. 378 676. G26, 778, 976; pour lts l1V 
clnes 26e, 78•. 17f~ .. le. solut'<>ns aont au nomhro do 
vlru!t-trol.\ et N>nt d<>nnfts par 626 tt vtnll1-<!oux nombroa 
pau-s. 136, 176, 216 ... tn p~on arlthm~llque de ral
aon 40 -- . 

P as méchant 
Pa.s mlcha~I• du IO<Ut, t If t 1 dl.slractl<>11 11JggtrH 

par L! Ftd•l• ltt"trMr. 
Log deux nombrt.\ domandt'.a #Mt ~ et 75 
ED dfe: 251 • f2$ 

De plua tn pl11> d'accord, disent les Chen"htura c1:ta 
plus haut, a!DSI qu• : 

M:na d• RolOWt Senin;; R.\udoux, Lifgo, Dtfoun
Lai'ntau, Ath; Honrt M .-n Al)ve.-. X y z : Henri Sor
i•loos. Bruxell ... ; !mile Otror.dal, Pl~tnln. 

---·---
Le point F 

M. Rodôlp/r• Haum,l•t. lt T· ca/141, l•tcrrogc: 
De chat"11ne.. ~ lrois localltta, A B. C non en u,ne 

droite, part une llime d• chemin "" Ier; ce$ !roll rocti· 
lignes ae couprnt en O La Ugne p;irtant do c a, Ju.squ·•n 
0, uoe lo!U!utur d• 1.7$0 m 61 et rormt avrc DA un an111e 

A 

0 

a c 



Le 3 JANVIER 1938 
et JOURS SUIVANTS 

le C.C.C. SOLDERA 
à MOITIÉ PRIX 

et même au TI ERS de PRIX 
et même au QUART de PRIX 

des IMPERMEABLES de QUALITE 
et la PLUPART de ses ARTICLES d'HIVER 
64-66, RUE NEUVE, BRUXELLES - 5, RUE DE LA PAIX, IXELLES ----

EXEMPLES 

SUPERMAC VERITABLE POUR DAME 
TWEED POUR HOMME • 

Valeur Fr l 50 soldé Fr 69 
Valeur Fr. 250 solde Fr 145 

TRAll'I l\:G 1costume de ski) 
ECHARPES ....•.. 

de 80 dl'Çés. ta ligne panant de B a Jusqu'en !!:. une 
longurur do 1.m m 41 Sachant., d'autre part. que 101 dla
tanttt. AD et AE valent respectivement 97$ e• 1.110 m., on 
drmand~ d'~v~lutr l qurlle distance de B et de C t,om. 
bera le point P. 

La somme = le produit 
~ l•l J. lf nnekc111, de Jt!~. c.-tte pe"t• Q'll"•tfo~ : 

Ona2•2•2~2 

COona1Mez.'l"OUS d'auttto caa de deux Mmbr.s dont la 
somme m tcal• li leur p:odult ? 

Quelle ~ la ronnule 7 ----
1"" caku!A ""' p!ua dl!l:cll"" ae font avec une faclUté 

tnouïe l\f!'C la n\AC'honc • calculer 

Il \'I ' ' '· F.LF.CTRO..AUTOMATIQUE 
Addltlona. Soustraction.•. DMsiona. Mutlpl!eattona. etc. 

Notice lllua~ sur demande. 
RO'i t .O BRIJXELtts 
Tél~pl)OM. 17 40 46. 

S.10, M<lDta:ne aux Herbe. Potag~ 

---·---
Sur y• = x 1 

M~n chrr l'<nufl"ol Pa• J, 
Jo suis d hr·"<lrd avrc M C l..l'Cler<q, rna1a je veux e• 

prndant IUI ( Jre oà<ef'l'tr QU• û j'an...s. dans l'&loncé du 
prob!êmo. !lllpott la oordlU~n r ~ n.r, j'aurats. par le fait 
même. auppr\lnA 11n~•t de la reehercbe, la aolut.loll du 

Valeur Fr 49.50 soldé Fr 35 
Valeur Fr. l 9 50 soldé Fr 10 

pl'Obltme ~ rédU!sant, dans re eu, • la almple tl<kuti?ll 
d'un calcul algébr.que. 

En n'imposant pas, dans l'énnnr~. la ""nd1tlon 11 • =. 
j'ai maln~nu, pour le$ chercheura. l'lnt~r~t tntlf'r du pro
bl~me. polsque, pour en trouver oommod~mrnl unr solu· 
tlon Il a falltt que les chucheurs U'ouvUll<'nt, au prtala
ble, la oond1tlon 11 ~ n.i: qui en donne ln rie!. 

D Lavau•. 

- - ·---
A propos de c Toujours ,, 

:\ton cllt>r P"IUrqttrA r' , 
PuJs.:t> ?nft' pr.nn-e!! :-(' C~ la "'e ft'm.&rq\Jt>f QUe P')C: ft.:"e 

tou~ a fl•t exac;, M. Gtrard aura t dO lntl'Odulre une * 
su-,·e dans sa demon.<tratlon p 45~81. En cflt~. Il a n·~ 
pu un multiple de 3, po~r q;.c 1t prcd"lt dra cinq facaurs 
con.«unfl 

(a - 2 ) (a - U a ra + I l ta + 21 
rrnferm• lt facteur S et le facteur 3' Il fn~t r.~!Mlr~ 
mflnt f'Xprimer Ja rcsen·e a > 2, rar si a • 2, l'ex:pre~ 
aton devttnt : 0.1-2.3.4. ~t a' - 5 aa .... 4 o• Cl 0 

a• - 5 4' + 4 a> es• donc toujours un multtple de 360 
- pour toute valeur de a plus i"'nde we 2. 

Dr l:ud Ltunbo'<llt. 
R•marque an•l<>!llle de ~!me ~Lna de Roloux. 
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''Pourquoi Pas?" au cinéma 

Pour tcus ren.~eignements concernant les heures de séances, 
téléphoner au 11.05.87 . 

. : ...... \ .. ,·,- .. ·: ... ... .. .. ·· .. ·· ..... ·. ·. · .,.~ •, 



LE CINEMA EN 1937 
• n'&\"Orul p '• la pttl•nùon d• po·1er un ju1em.,,t 

e• qw fut ocromp «tle ann~. ce qu• nous avoru. 
lr t. Bruxelles n t1ant qu'une pari Ire. mtnlme de Ja 

ucuon totale. Nous pouvona ctpcnd•nt r~ntr en taa-
1x nQS 90uven!rs et ltnttr d·.-n Urrr Quf'lques conclu· 

1enéral"5, ttant donné que &I noua n·a\'ons pu t.Qut 
œ qul nous lut présenté conatll"alt tout de morne c• 
y a\'alt de plus cat&t'ttrbtlquc dllNI l'cru..re dt-a d:vrra 

lœ. O.. lo•n• manl~re. nom P"Uvona per!rr t. coup 
de "" qui tu· Ir.li df.WI notn. p1y 

CINE 1937, EN BELCIQUE 
a\!·111~ exp en div •ra lnt,.:.,,lf''\ ituaUon df" 

c1r.··":"'l1a. ~. no.i.a Jvt~ \-0~.IS l cr do· •~-.;;;• le tru.lt de 
propres obsttYaUona. tlOUJ onnstawna q•·r, dans la 

che du doc:umenlaU'e, nous .10mmts •n trés rrand pro
De lrés b<aux films dUJ au talent de nœ drus cln~u
aten:ès · ?.UI !;torclt et D\"keukdrlrc ont rrcuellll lu 
cbaleunus surruara. 

la.s 1 Sur le turatn du fllm dramatique, nous aom
Viuj()Un dtplol'ablrmrnt lnttneurs. :>'ou.a n'u-ona pu 

ristrer • part qaclquts •uet~ cle modt"S:e rmtrsur•. 
le !rolderarn1. q~ des tctieca dont 11 \'lli;t m~• 

Jus parler Paix t. ceux qui sont mona 1 
tons cependant qu'une lueur brOlc au boat du aombre 
cl oQ nous IDllrcboru une alliance !ranco-l>clie dC\1n>

lle pos.illlle P Il 'I a eu • L4' PAMCUr d llon:mrs • et 
rs d'.-\rt"'...-i • &tt-'J.attons 011,. ,.,.,. h":Ureusra tc:nta· 
ne d< n' '8IU lcn<. n 

LE CINEMA FRANÇAIS 
la Franc· 1. a ~ de : de m "l!U· 
,~ qu·rue- r'"PL ~'fi" tll~mtznr e· ;e .1 J.OUmCtltf i 
nsur e ~ qu'ils aont pour •lie un• ca~ de dlscrfdlt, 
nmu a par contre, en•'Oyé du œU\TOJ d• arande 
et nombre <!• !Jms ~t!llanta d'tl!Ptlt. Rappelons l•I 

s Bas-Fond• >. de JtJln Rrnoir. qui obtint I• pnx I.ouls 
c. • Coumrr Sud •, • P<'pt I~ M<lko •, c La Orandt 

Ion•. 1 Un C&rnrt de Bal•. c Outule d'Amour », 1 GrL .. 
I• >, • Doubl• crimr sur la llg11• Mar1no1 >, c Dr6l• 
rame•. c L'Haba. Vtrt a, c L'Hommfl! de nu lit part•· 
d'autrea rncore aux:qurJs nn nt' J>f'Ut rtfUs('r d(' hl\u~ 
unlitts comme • R•11&1n >. • !.<! MnrL rn Fuite>, c Pa· 
•Mlle Oocteun et • Matlhe Richard., c L'Appel de 

1e >. •La Citadelle du Sllttice •. • La Dame do Mn· 
•. c Le Purttatn "· « Forf~1ture 1 nou, tn pa~ns. 
l1lm1 de Sacha Guitry, d'uno ln•plratlon Lr~a ntu\'e 

P11rtkullrrement • artlcl• de Parla 1 rormt•nt un• cal~· 
à part: •Mon ptre a nit rat.on•. c Fataona un 

ROLE DE DRAME 
Ü;\ DR-' ME DROLE - C~ Fii. \I <; \1 

1 
r ~~~~~t~i~~~~:·i 

Le p l us beau, l e plus émouvant 
roman d'amour 

DA."S ! UNE ETOI!:,~ EST NEE 
i FREDERI~ MARCH 

l ·ë~tiiË~ VERSION ORIOINALE 

,·.-~~~Nl....,_...~~ .... ~~NI_...~~ .... ~~~ 

'l·e ., c Les Perl~ de la Couronne >. primé à Von!~•. 
comme le Cut • Un Carnn de Bal >. c Ors:r~ •· Le M<>t d& 
Cambronne •. autant de cbels-d'œuvre de t·e•prit Iran· 
ÇlllS. 

C.-t lmpo"8nt en~ffl!ble nous ralli• • un• npinlon plu. 
a..eurs fol.a exprJ11ee dans les n:ul.l.eux du ~ptt~m" art : 
le cinéma français a repris. cette anné•. I• rans qu'une 
mau\alse adm1ol!trallon lu! an1t lait ~rdr•. c'tst-à-<111'• 
q;.1e 5& proc!u .m... -.e clasae parmi lea au•r:cun ouvnce.s 
de l'annk. 

LE CINEMA AMERICAIN 
Par la pul dit..s m•.,, ...... ...s dor· ils a .,.,...i.t..nt. tes &!.U· • 

dlOS amértca. "'• "lYcnt pnmer d..:u 1~ monde mutr. 
Holl.y\rood tst lOUjours l"irré<-'Wble aunant qui attire co
mtdlms. muslClffiS. ecnu.lr.s. metteurs en sctne, des&lna· 
teun. arch1ttttes. danseurs. cb&ntei;rs, tous ceux. rn un 
mot. qui peu<m• alimen~er l'enorme mach!r.e d 'où s'tchappe 
le trouble torrent qUI se rcpandra sur le g;obe enUtr ~ 
qut ~ra11 étonnan1., c'est q"e. du concours de tant de 
mlllior:s, de tant de >énie. de tant de beau:é. Il ne !!OMC 
D&s des che!s-<l'œ"vre .i)llY"'ood en produit. comme :e 
ao~rlJ k!aire la terre et commt la neur donnt son !ru:t: 
Il obtlt à une loi naturelle C1ton.. qutlquu-uns d• ers 
beaux l!lms en sm•ant l'ordre cbronol<>1tlQU•! c Three 
Smart Oirl.s • ., . .., Deanna Durb1n. la ré•·tlatlon d• 1·an
nee: c La Charge de la Br::;ade Uière •. c Le~ Vorts Pàt••· 
ra.ce.s ». quP. no:.lS oons!dé1ons comme le cbd-.1'œuvrr rt:es 
chefs-<l'œuvre 1o:n c TheocJora devient. toile »: r La a.. 
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MARIVAUX 
104, Boulevard Adolphe Max 

PATHE CONSORTIUM 
PRESENTE 

JEAN CABIN 
CABY MORLAY 

dans 

LE MESSAGER 
d'après Henry Bernsteiri 

Mise en scène de R. ROULEAU 
avec 

JEAN-PIERRE AUMONT 
-- ENFANTS NON ADMIS --

Pathé-Palace 
85, Bo ulevard An spach, 85 

belle •: c RomN> et Juliette ,.; c Révolte à Dubhn •: • Lea 
Harbor.a Perdu ; c L "Etra"ie Tls!teur •: c Wlntetset •: 
c Tllndra • · aventure d'un ~ec:.n perdu dan.a les sol!tudta 
du Labrador, d'un 11 palpitant IDU!rtt; c L'E:lltreprmaot 
M. Pel.lof >: c V:sages d'Oneot •; c Lea Capitaines COU· 

I'><:' PLAZA 

cw 
SACHA GUITRY 

DÉSIRS 
LE CINEMA BRITANNIQUE 

On le dlsalt ~ m..i en point au Mbut de J'ann 
cependant. U nous a donné, co:tte ann~. quelquet œll>'? 
de chollt toujours caracteri.ttc par l'excellellee dta ac 
et de la sonortsation. Rappelœa-noua •Au Sen1oe de 
Maj .. t~ •. c TomaI des El~phanui •. d'apres le roman 
Ruayard Kipling et 1>1>lend1<lemrnt Illustré de scênta to 
n~s aux Indes, c L'Inv!nclble Armada• et c Six heure. 
terre •. où Lulle Banks et Flore Roboon attelgruont les to 
mcta de l'an dra.maUque à l'kran: c Mgr DétecU•e• 
•Contrebande•, deux !J.lma charmant<, le aecond 
admlrablemtnt joué par Oeorg<a Arlllls. ll O'D est d'&Utr 
mali no<:s devons forcémrnt t"JUS llmlter. 

ET LES AUTRES 
n ne nous •st parTenu que peu de chœes des autles 

producteUMI de rllJru. L'Alltmat'llt nous a donné c 
mulut >, rlche de scènes marlltr&!ement Jouées. L'I' 
c L'Escadron Blanc• et c La Conquête de l'Ethiopie>, 
perbe documentaire sur la cl\lllpagne africaine. La Russ 
nous & donn~ c Pierre Jp Orand. qui •st un ouvraae m 
rrutlque. S'il "'!t a''tntureu~ de tirer des conclusion& d'u 
.. u1 exemple, on peut cependant croire que I• cinéma 
l'U. R. S. S. a fait de irrandes chœes. car U est log! 
de supposer qu'Une n!uaslte &U$$1 tm;>onante n'a pu et 
unlque. 

Q-Jant au cinéma Y!ennoi.. U a, tt.oz DOGS, 
kllpee presque totale. 

raaeux •· Citons à pan, c Troub?ant Amour •. a\'ee no- LA « PRESSE » A L'ECRAN 
compe.rable et trop rare Ell.'8.beth Bergnrr. n faut le reconnaitre, n"a ~rana d'actuaUU!s eont 

Mala le trait le plus saillant du cinéma callfonùen est proerèa. Nous n'lrona paa jusqu'à dire qu'lla &ttetinent 
una conte.<1te la recherche de la couleur, Cette année, Hol· perfection, - mala celle-cl eswlle de ce monde? - cepe 
lywood a tal~ de grands p~ dana ce ••os et quelques dant, Ils prennent de plua en plus les auu..., de bonn 
fllmt en ont témoigné chez nous: c La Baie du Destin•: l '""tlA"s, oo l'on trouve article d• fond, reponaaea. nouv 
c VOilJr& 1938 • et •Une Etoile tat née• Le cinéma mono- le. à la main. faits divers, portraits de aen.s c•l~bra, 
chrome n'est paa dctnlné. tant s'en taut, mals Il a reçu nique des arts, des sport.a, de la mode. et •.. rempUssace. 
quelques atte:ntes Jèneu.ses. !A Jirmûne demim. nous ••'Or!S été~'°" d'un ac 
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avant leur déport pour Hollywood 

Tl~O ROSSl&MIKILLI; DALIN 
y·VMÂNé0 iÔMANa-

~-- MICllQ. SIMON 
DALIO 

U Dlll.IG!is PAA GQllNA,OHT TOU~UN 
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cs:tlcles IW' let rtteodlcatloas de l'Allnnaa;ne au IUjet 
- colDnlH. n prfseol&lt une parUcu!ariW IJ'ta remar· 

able; au lieu c1·.u. une oé:r1't d~ .. commem6es ll 
AUn de leur pauaiie aur l'écran. ooua r.vona vu tout le 
lU1l.!.re. Expllquom-noua : un ex"°"' tru clair de la 

tlon, dtpula it'I o~tnes Jusqu'à 90n aspect actuel est 
;a!.!16 par une \'OIX nette et fall !e,-er aur l'écran tout 
qui peut aider à la compréhension du œxi.: cartel mou· 
:-. lmqea dlver~ wtlstlqutll anlmks, penonnall
proaon~ <!l~~es les paroles apPQl'ttt$ en "mo1-
e. On en u om·e un exemp:e trap:;>ant dans l'exposé 

1 revendlcatlonl de ILUer. Le.s décl&raUo111 \'l<llentes qu·u 
tes a d.lte=s rep:lae.s correspondmt à !'"''"° à 11ma

du P'tlhrcr prklsément dans l'attltudo et avec l'expr~ 
n qui en soullint'nt le aem L'etlet est ext.ra<>rdlDAlr.,. 

t frappant. Nul doute que le cln~ma. uw~ de cette 
n, ne 9011 le meilleur de tous le& moyens d'lru;trulre le 

bile dl'S quest10111 qu·u débroullle asaez ~rùblement en 
t la prose flla.ndreuae et obscure dtll acencea. 
flltlt enooaraeer de t<>Utea les man~rea le Joum&l clné

t.oeral>h16 alDal C<>l>'.11 et aouren:r ""'"' qui le propagent.. 

LE DESSIN AN IME 
ait Dlsl1e7 a•at ! ... · plus rare. c- tte ann6e, mals ce 

DOia & é!6 donne de vo:r é~..,t de pun Joyaux. 
ppelons les deW< principaux : c La aouna de vtUe et 
90urta dea champs• et l'exqulS c Hlawata t. 

Flelach.r, bien qu'en proirrèa. n'atteint µ,,. à La ch.,. 
de l'lncotnparable maitre qut a conqula l'admlrat.lon 

monde. 
cc domaine, l'Amérique d<moure m&!tr....e d'un 

que prrsoone eœore n'a Olé. ou n·a pu !Ul <Mputer 
N. 
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REVEILLONNEZ 

PA .. 

VICTOR 
Bo 1 N 

AU CINÉMA AMBASSADOR 
7, RUE AUGUSTE ORïS 

On y donne 
UN FILM CHARMANT 
SPIRITUEL - AMUSANT 

A VENISE ... 
UNE NUIT 

AVEC 

ELVIRE POPESCO 

ET 

Le meilleur rôle 
à l'écran 

de la célèbre vedette 

ALBERT PREJEAN 

Le 31 DERNIERE SEANCE à 10 h. 45 

ENFANTS NON ADMIS 
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:~~1~~~e~~n~0Jln1 ~~ ~~~~~ ~~Jt~ »df:u~;~td~s 
b'brlt.on• champétres. vaotu ei t11o110le!lles L"Ori!anl!atton 
mat.erlelle a·mspirera de c•lle d"unc p1·ns1on de ramllle aarta
ble tt moderne ouverte lariemr:nt au.x amu. ou le ble~ 
J.l(IUml rt'<"Unstltuer ses forces d1Halllantca d~ un « climat 1 
de bonne hum•ur tt d• p1té - le aeul com rnant à cette catt,or.e cfhonunes-otseaw; 1 

? ? ? 
Lt oo-u d"admlnls:ratlon de l'At.soc:aUon <oit. ,...,,nb. 

~~~~~t:.,':ft~~l~~uf11r~"!l"'a:'J>1e 0~:.; 
qut I• ltonl unique ait ote rbll~ par e<.u1 <llll ellt la <h~ 
ville ouvrJtre de toute ralfalrt. c'"'H-C:lro par notre ln!atl• 
&Abit ami le maJor·a,1ateur de ré.sef\·~ Jost. ph V.iyls~kr. 
l"un de nos plus melitanta plioirs de gurrre 

Ln membres de l"Assoclanon ont dto11n• paur te répArtlr 
IN charaes du comlti! exi!cutlf : le comte d'Oultr.mont, 

r::~~~'l:;q din.1'~~~~~bl• ~:i~~u~·d.~~!:11i~:i·rs fla~~:;..~ 
_1andt &t'F'U$t&t1que et aéronnuttQUf!; Ir lieutenant4 gént.:ral 
baton Wahu. alor:eux mutile de lu~11t•rr• et « <lellle tlr.e • 
de la premlhe heure: le gi!ni!ral·m• or Iaerentant. wmman. 
dant nutte Cinqmeme Annt". l'un t3 ettateurs aux kmps 
hfrolques de Bratschaat; le caplla.tn.,...vlai..ur de ~ 
M&htou. Vu)·ls••k• d~Jà nommf sous la pr#sld•Me du ll•u
tenanvffni!ral D1l\1'1er. rommandant la DA T lb ee 10nl 
at:tlk donc à la ticlle que ll<ruJ vmons d esqu1s._«'r 

Unt btll• tàche. au sucNs d• laquelle le paJ"S tout enuor 
d t\.Ta collabortr. d·un seul cœur ' 

• f~u~~: ~~'M~'ilZ'<ie~"~1~:1~1~r·r~.r~~:nd:ll~~M1~.: 
quement oraanl.'l~ en Italie. en Allenvume et en Ru••le. 
par txemple : dix mllle colltcteura lx'nevol•s lnvttetonl lt s 

OSTENDE-DOUVRES 
Première ligne Anglo-Continentale 

pour le trafic 
des VOYAGEURS et des AUTOMOBILES 

m:s. 1 PRL'iCE BAUL>OUIN 1 119341 
Son siJtersh:p ID/a. c PR11'S ALBERT • en sen'1ce 

~ 183' 

CONFORT-RAPIDITÉ· RÉGULARITÉ 
Nombreuses rtductlons de tarifs 

Transports d'autos à prix modérés par 
paquebots à pauagen et CAR-FERRY 

f,, ht, exc-ursto'1s maritimes d'u" 1our 
il des pnx eztrfmemmt modiques. 

Ren.•tlirn•menu aUJt principales StAtions du P•l'f 
et Agences de Voya1es. 

hi b .u.:s dts ,-m .. et des campaanes l drl>05er. cc J"u 
da.ns leurs bolt.e.S. QUtlq_uea e:i:pke-.s aonnantrs ~l t.rtburhan ou d•~ billtls m~me d• arand format ce sera de l'l>. 
bteJ\ place ? ? ? 

l'o~'fit~~~e n~ La ri"~".i~fu:~~ d~ ~;;; ~ 1~'!gdg 
cinquante mnr." 1ra12cs. Cette somme Pto\len:. tD m&J 
pan.te. de! eot rees pcrç\lCS <n juw demJer. au Prt 
Solon Intematlow.I de l'AtronauUque, reallsé au Ctntcn 
p:ir M De R~·ci.e 

CUJquante mille rra.no, ~•si dtJl IUle mmme El?o ae 
br:>uro~'P plus imp.>rta.nll! •1l n'J arutt pas eu un e~ 
dtla.Ularit à ce Salon de 1 Afronautlque et dont la ra 
comptom1t hnanelèrvnent lt rtstUtat de l"Pntrri>tL"<I. 
Ira txposant.s payuen1. leur 1tand. &aill .... le OOUvtm 
IJ<'l~e Il n• Vèl"l>B pas un c•ntune ! De ce lait. lts 1 
~rntraux se trouvwtnt augmtntf'A. lu charaea alour 
Tm1l1•fo1s. comme l!S oraantaattura ~sttmèrent que. \'i.H 
d" l"rtra1111,er, U était lndioPtnsable, mtm• au prix d 
8"tTll.ce pe<:unlaire que l'atronaut1~ue otrlclelle !Ol re 

~~l~~ 1~r 1~1~~Ct!~dr..·~:~. d~m~~~~ ~t~=~:.•, 
almplem1•nt Ma1& au.ut pour lliD•ltt &lllt di!pa.rtem 
mlDISltrlels lntfressea qu'il aenlt ol~t. de lnir P<1rt. 
~~'1.~~~"/,.11~.~~~o:'~~~'!. ~~~~~ 
QU us espera.teat rcce<alr l 1·tpoqu"

? ? 1 
LP• sporus ont OttUP<' et pri!occupf lt Parlem•nl Iran 

~nrh:~ruo vr:,~~~:~~ ~.!,~!':·~~'?~ ~!~q~:C1:c 
duLi;:aJ;;,, a tt~ enlevé• rondrmrnt. rréce .surtout à l'rx 

~.n\a'"~~~ ~~t~~~1t P."t~ ~Î,.?111.'~~ Y:'~%"~iii1~~u 
F1n:1.nccs de réd.ia:er lts rhap1tru du budget ift~ntral rela 
A 1 ~dtJcaUon physlque, aux aport1 et aux louin 
~ rapp>_rt dt\.raH. rf'trntr l'atten•ton dt nottt min 

de la S&11!e publique. U y ttoUHrail. cro)"ons-nous. de 
bonne• •lliit~l1011.>. li aurait auu1 la sa.Uslactton ~ COI 

~'J~Ufe ·~~.~~o:"~p~,!f.:,Orta. A~~. ~"d".Ji~8.:.. 
M Clforges Bartbi!ttmy ~vmt parlalttm•nt a'appliqu• la B"1:rlqi:e 

• L'êd1.1cat\an phy •• qur n'est paa apprkl<'e à aa J 
val••r. pu le plu• grand nombrr Nou• ent•ndon• par 
ration phl•IQU• les •x•r<:lcH sportifs modtr~s. prauq 
exkut<s sans aucun esprit de COmptt1tlon 

• L. contenu plethorlque d•• proer..mmes. la m•u• 
~~~~~:~.~g r:~~~ g~r~~'ïiibl~j;cJl:s~~f ~~~Udle l~e~~a 
d"s 1ns1allatlons d'éducation physique bien aména11e~ ex 
qu•n~ I• p•u d'1oterét que b..aucoup accordent à une d 
pl.ne pourtant si prolltabk • 

• ~ ~port t:pectaculAJr" C':onnslt. en Frant"f" la raY 
bellucoup plus grande que la prat19uc méme du •port 
b faute en grande partit Il la la1b . ....., de notre flju pcm 

·~~~rs au Parltment français. M Uo ~crani• a .i 
~:01~1o;'~~rt~f'h ~· ~~rnr~·~~~~::t~ r,u .~ 
du brt>tt •Por.if populaire butauré d•puts Pé"U de le 
et qu'-" 300.000 cand1d .. ta ont dt\Jà. pa.s.sé 8\ec succb 
mlmstre d:.salt · 

« Nous avons ain~t. tl pour un~ prtm1~re annt"" d'fX: 
rlrnre I• pavs !)l'ut être !lati.,falt. conduit sur les stades 
Fran~ 600.000 Jeun~s lliles rt Jtun .. gens. • 

Il est txact que. dep•1!0 qu'un etrort a «!-té tE>nt~ chez: 
l'~!ii'~l ";~~e~t df~~~i'.':~'.0~nd'.:;:;;:J'1~~.,;~~sdr;~ 
nouvrnux -sont Ytnu.s aux. tX~rt'IC:~s df" pl,.ta au L'cm cft 
~r nemple a"•· l"a,ant•\C1Ue dt la N<*I. enue 19 

f ~eur&à ;~:>ri~cu~t':."~.~ ;~:Fmt ~· 
moule paur tous baga111 Pendant ce lapa de km 
rmquante tnJns supplémt:1talres ont é:t mJ.S en atm 
La lr.'re a<a!t été üt:éralemtnt .....:~ par toUk une 
ncsoe s"tvadant de Ja cap1'ale. Pour quelques Jours et à 
peu d• lralS 

Un tonct1onoa1rt disait l un Journaliste parlsitn' • 
d1•ux Jours de Polni... cet étf, rurent les 8 et 13 aoOt 
Juurs.fA on a rait parur 48 •t 43 trains supplémenta! 
Les ,..,cords ont donc été battus à l'ocra.slon de 1·ou•·rr111 
d1'8 &Pol ts d"hlçer en hautts montaanes 1 • 

.Nos compatriote.a auul vttnneont. t-n rann ser~s. 
IPortS de la netae. C"est par Ctntalnes. auJourd hUl 1U 
pronunt dl!$ wurtes vacan= hlHmales paur ae ttn 
dans les Alpes, les Pyri!nff:s ou tout aunplement.- à r:u 
Quel clltmtn parcouru f"D qurlques anntts ! 

f f ' 
Un Mons!~ qui se pique d"uo.r lei plus cord!.ala n:: 

Uona dans le monde sllQrUI, recenlt. l'autre aoll', quelq 
amts 6 d:.'ltr SOUdaln la oonnrrlr du tt:épboae re:rn 

1 li de<roche le ree<>pte11r ' 
- A:lo ! Ah! ... b<JnJour JON'ph S<h•re"-' . Ça va. Jos 

~khtr~na-. Bien sûr. Josrµh &'haens... Entendu, Jo:e 
Srhtr1·n~. _ PertaJt~mrnt, tout l tan d'accord, A dt·ma 
J-ph Scherens ... Bon,;olr. Josrph S<herens. 

PtHS. aprk avo11 racctoehé lt re<<Pteur U reprit aa P. 
à tabl<. disant à WI convlvea d"un wn confident.id : • C t 
Jostph Sch~~Jl.S qtU ' '" tfltph9n~u,,. l 
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En ce t.tmPd .. ,a. noLLt aur1bu1ons li nl)lre amt Jean au 
oins autaot de gua.-, douceur qu'à l"apôlre à qui Il 

<V&ll son 1>rénom Nous, c'elalt Andr~. JOlePh et votre 
vlteur, condtsc1pla d• Jean qui noua 11ava1t de aucre

"" Cela dura plusieurs semaln"9 p('ndant lesquella ooua 
rdlm.,. tout a1~ut pour les m•:S ordtnalrea de la table 

anullale. Nos parenta •·en tnq11l~t<'rent . En ce QUI ~ con
me. Je = rappeCo qJ•oo wnsulla I• mMecln. Le brave 
mm• barbu, qui m'avait '" naitre •l qui avait m~m• 
l à mon entrl< dans :e monde. ne vit rien qui ~l 

tte lo:.a Justlllor son mte:vtnllon ~pendant, pour tran
~ill~r maman et pe.r acqwt de conscience, Il ordonna 

lunonade l>Wll&Uve " uo tonique. 

' ' , 
nuuve t.>ua iea anlc'es ROOINA • 

RODl~A.CHARLEROI. p;- du s·id 

? ? ' 

La llmonade me fit ftll.lld b:en et le toll!que lnt<-nall!a 
ocore = appttlt trea r<rnarquable. Je contmua! n .. n-

1.na à bouder !• pot-au·!~ et à me noumr dt boules 
e romme, de chocolat !our:"é. do manuni rlacb_ de ban

aux Uqueura et de ca~ dt mrnthe, ceux-cl pour 
!der la dl1eauon de ceW!. ·là 
Ce renouvtau d·appét1l, l'ami Jean l'apt.lsall avec une 

bondance aucree telle que mea rtvn ... plu.a f0\1$ ne 
·a,·a1ent Jam.a.ta tlnRftn~ Q,1ant aux deux autrea c<>pa!ns 

envla~ent la capat1~ nou\tlle de mon ettornac. rejret .. 
t d e ne poy\'Olr rnc sutne. 

1 1 ' 

DELAINE Votre con!taeur, vou1 111Jldera pour choisir 
le cadeau de circonstance 1 

- Anverl\. 31, rur des Tanneurs 

, ' ' 
Lea plu.a douces c:ltœea ont une l in. Ce fut le prHtt qui 
upa le ravitaillement pu un lllterr<>eato!re ~ q:.·u 

lt aublr aux trois amta dt Joan prts ~pe.~mont Noe 
moïrna.ges lndlYldue.a durent ttre conoordanta: 1 hlstoini 
>ntaemblable que 1ooua •l'•lt cont~• Joan pour oxpll

uor ses la~essea aenlt • ooua disculper de tout IOUl>
n de complicité et de n?Cel, ce lut tout Su!le 51 on n• 

pas ootre candeur 
Q·Jant au aeul coupable de 11rl•tl"I• qualltlk au detrl
nt du palrlmolne !am!lla,. on ne le revit plus au oo!
•. ;>;oo esto:naca aprb """ yeux oublltrent sa ~~n•ro

de mkène lllCtt. J a;i;irla PQUrU.nt qu"aprh a\'0'1 

Co..m&le"' 
'4-4t~tt P4fµ?lt? 
""' 
~a.u e&-.Sâ& ni.e .Su.%. m.e.su.%4.S 
TISSU . ~· o:.,.~ •• ":.~eu~;:_ d~. ~· .• ~:'::.~ 
oe 1 .. bt1Ql» O. nombr~ t•1 eu11 1 •ooro,..•11Qf'lllWtlt C.htl 
S18t.RTO Son mef'lft:1ll._,. • F1ll'l'IU '" """''• ~·ne 110 
doub1e hl retor• ,... coût~ que ' • .._.,,:• 

o1ou. oouvu taire eontect1onntt 1• costum.e par votr• fa .i•Wt 

Nb1t~~NN6il~E Drs1~{6 :.~, ,.:·~,:~· c~~.~C~Pl 
FAÇON ET FOURNITURES 

' 0fJR 175 f R S~eE~Y6 !.:: :~!! C:,~,~mfum~~te:,! 
deuus manteau ou ta1lleu1 <S.m• 

COUPE VIENNOISE OEIJl< ESSAV"CES FINI IMPECCABLL 
Dans ce prhc: toutes les fOYtnifurin .ont c.~iML 

MA ISON DE CONFIANCI 

Sl~J!~lE RllrO 
CINQ SUCCURSALES : 

i;6 CNUUM d ><•les r~ •3 J2 5"" 
~ ~~ ~ w~~1~1E~~s. 3~t:S~~,,~~"r:.'. ~t7i5 !1· 
169 "W d"Anderleicht 'Port• d'A..-.ct.r «lit 1'1 2 J6 65 
1i,6 cN _.. 1'Ett•"bttJC. Té' i' 33 3C 

OUVERT LE DIMANCHE JUSQUE MIDI 

montre un fmouvant repentir. O uau d~ son dlr«leur 
de consctence en refu.sant au dernier momm;. d·mtl'tl' 
dani les Ordres 

? ' ! 

Oo :rou•e tous .es a!".lC:es ROODIA l 
RODL"'A-N.urt:R. 22. rue d~ Carmes. 

? 1 ? 

Plu.a tard, Je sus qu'!I avait comparu ;>lU$.eur& f<J'.l d .. 
.-am dl!!érents prefet.s char(és du recruttmtnt d .. pen
•lonna1res du graod institut de Saint-Oilles lez-Bruxe11es.. 

Un hasard nous m:i hler nez a oe;:. 1mpos&1b.e do !'évi
ter sans ostentation et Je n·eusse vol.llu pour rten au 
monde bleM!'l ramour-propre d'un ancien cond1"c1ple. 
Je fla donc race • 1· 1m1 · 

- Comment va ? •SunOllt, ~nsat~Je. ne lut dt>mandona 
pas ce qu'il a fait depuis Qlfon ne l 'a vu. Heureusfment. 
pour les conver'8tions embarrassées. Il y a l'actuallu, la 
f in d'année 1 

- Alors. encore une de pns.~e ? Ct ~ue ça va VIWI 1 
Tu ne trouves pas ? 

- Y a des moments ou on la trouve bien ton1ue, mon 
Vieux; Je puis en parler: ma:.s putsque to1 lu trouvea que 
ça va v1te, c'est donc que tu es beureux ... 

- Pauvre vieux 1 .•• 

? ? ? 

On entend dire q..ie certams ma11aslns achéttnt des art1-
clt:> sp«lau• pour so!Jes : c·es: le plus aou•·ent une léi•Dde 
coinme ce!:e des t;ssus anilais fabriqués à Von-lers. So>·u 
~pt!ques SJ ceae attitude con'i~tent à votre temptramtnt. 
fü. au contraüe 'ot:s sav•~ Juger la qua?it~ d ·une mar
chandise, ne relu..""1: "'1$ d être conl'alncus par l'éltm•nt 
pnx 

Pour matnten!r le ch.lf!re d"a!Catres au DJH ... u des meil
leun )ours. le Bon Marcbé commencer• ia • lm dt ai. 
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eon > dès le 3 Janv1tr, aurl•ndcmalD de Nouvel-An, Dans 
cette )lér.ode cénéra:ement calme. :e seuJ attrait qul ~e 
a YOlr nw.son do l ".neni.e de 1 acll~w- est celw du pnx. 
Le Bon March6 a·en rend e<>mpte, et c·est à des prix IOUt 
t !ait Incroyables qu1i ao:de d.im toua lea depan.ement$. 

& \'OU$ d~ de qutlqi:.e 14ent. profites de l'oc<:aslon, 
e<>nstltuez.voua à bon marcM un. llncere b:m garnie. 
Chem!.1e$, ?YJamas, robes d1ntblcur, crava'.es, mouchOl.rs, 
fcharpes. co~ puJ:-over, eous-vêtement.a. chausse"es aont 
mi. en Tente au d<'partement chemlaerie. en !ace et a 
droite de l'entrée pnnc1i>a:e Botan!que. Les prix sont r!dl
cules; prorttewn. 

Au Bon March6, rue N~uve et boulevard Botanique. 

' ? 7 

La morale de cette hbtolre e.!t pre!!Que un axiome. Ce
pendant. U a fallu la rornatque de mon condl.sciple dé•'Oy6 
t t philosophe pour que Je l'a;>erçotve. Quand, en l'accom
pacnant d'un 80UT1re r<'atrne. nou.a oonatatona : Que le 
tempa passe v1te ! ... Comme les anntt:a fuyent 1 ... c'est 
en rêallt6 un <:er..1!1'olt de bonheur que notl$ n~ accor
dons. Quand DO'.a ~linons 1ur la fu:te trop rap!de du 
tempo. c'est que ce tempS D01:S a vra:ment procuré plus 
de Joie. que de pe10es. pllla de plaia.n que de IOU!!ran
cn. plus d·espotn que de dnmustona. plus d'&m<>Ur que 
de haine; c'est en aomme que nota &\'Orus obtenu une 
moyenne !a\'Orable de &3taf.iel!<>ns. 

Amb lecteun. Je souhaite que cette année 1938 soit pour 
.,oua une moyenne très fAvorable et qu'amv6s à l'autre 
bout. \'OU.S Jet.lez un rerard en arri~re comme les deux 
amoureux centenaires de la chunsoo. en vous kr!ant : 
c DéJà 1 Que le temos paaoe vite 1 ... • 

7 ' ' • Au début de cotte ann~t nou•-elle, pre·et une résolu-
tion d'attemdre à la parl1L1to tlé1anoe Ct~e<l ne néces
alte pe.a &b6olument un budget \'est.men(Alre conséquent; 
Il 1W:ttt de bien chot..lr leJ lournlueun 

Pr1mo. n'&chetez p:us que des cllem~ sur mesures; 
cbes Rodlna, elle .. ne CO\itent pos plus cher que la ch... 
mlM ardJnalre de iér'..e. Pour fr. 0.$0. vous aures de 1& 

~l.s!on. da flnl.. une coupe moderne. une cllemae quJ .era 
~épnte JU9Qu• dans le déshablllé. Pour fr. o..;o. 

Adres.sez-'mUS l une des nombrei;ses auc:cunales Rodlna 
de Bruxelle.t et de pro• inœ.. vous y trouverez uo chout 
Wllqu. de popellDe de qu&l1te et telDt prant'.s. Plus de 
deux mille dessJDs touJoura tn atock. 

? ? 7 

Voua aurez termln6 Joy~ment cotte année courante 
par un réveillon qui, en musique. parmJ IC3 baisera et les 
t'OllUX. vous fera al>order la nOU\'elle. Bl>D début. o·autrea 
Jo! .. vous atteooent le lend•m•ln. aprœ qu'un aommell 
réparateur et un cachet mfod1ca1 auront dlsslpé les vapeurs 
du •1n et le mal de t~te qui lea accumparne 

On a beaucoup mfod!t df'S vlstt.-1 du Jour de l'an et des 
hypocr'.S:es q'11 •r oommetttnt. C'est dtn crer lncoll$:dé
riment, 6&IlS pro!it aacun, ~ aoclét~ à laquel!e nous 
•Pl*rtenons L'atmosJ)!Jm d'une t*tP:lon peut chan&er 
du tout au tGUt. pour peu qu'un uul 1 appcrte le souffle 
dt la cb&rtt.é et de la 1:ncét1te.. SOyn celul·là et \'Ou.s-méme 
Wnéf1c:erez de :·ambu.nc• que •'OUS a•Jttz créée. C'est ol 
tacUe de eouhalter du bQnheur l autru:: ça fait pareUl~ 
ment plal.slr à celui quJ aouhalte et à celui q'11 t..it l'objet 
4ll vœ<l, 

Pu d• aauhalta tout f&lta, préJ)AJ't! d'ILnntt, ~ do 
IMlnaltt.!. lalastt p&r:er le cœur et n,...~ à lui "°"" 
trouver lea expr-lona CIUl feront Je p:ua i:rand p'll!slr. 

Mala, U ma aombie que Je verse dana la lentimenl.allf.e 
du morall.\t.o l bon m.arcM. 

Reprenons le ru... et l't.irullle. 

' ' ' Pour la toute belle ch•mbe, 
lte5:emont. 27, rue du Prtn~R01'\L 

7 ' ? 

Allez-vous rendre vttlte l .-os <'eu:< ~ni& ? OU!. Jo 
sa:s. !la voo.a ont vu tout nu; Cs TOUS o:u 5usat po.m \'Olle 

pre~re cuJotte et ae toot aperçus a Jeun depena ccm
bleo vae YOJ l'a•-..: ush P:1a tard, œ furent "°' Chall$

sun. de lt.m!D quJ leur coC:è:ent lllalnta dmltta, No 
penses PM : • Avec ~ paa besoin de f&ltt dea frais co 
tot!e:te •· Au oontrau·~. ,.ou.s deH·z litir taire honneur. \"OUS 
meure eo fra:. pour eux. lh seront fteni de vous. fiera 
de léi<'canee q·11 rehauss• votre a;>p:ireooe ou dlalmule 
vos petllea lmper!ectlona physiques. Votre maman pensera: 
c D est ausal beau. aussi chic quo l'était !(ln ~re > Votre 
vieux papa ee rappeCera ses conqué:._.. St voua ftes ma· 
r1é, l'une et l'autre opineront : • Elle a eu b:en de Ja 
chance d'avoir noire' eari. • On n'en portera pu, c.l' 
va de eot: la bell~!Ule est bieo gentllle ausat; on Je rl'«ln· 
nait. 

' ? ' 
On troU\'e lea azt!Cl0$ RODL~A partoUt au Congo. 

7 ? ? 

Vous avez n!US$1 dana la .-!e; 1' faut que votre tœ:ctre 
le rappeCe l '°' parents pour qui •ottt ~~ est un 
peu leur •une. U !aut auss: que votre tol:ette te con!Jnne 
a leun nia \'Oa!N pot ts ;>arenta quL una cèla, ne 
crou-&~nt nJ à \'uJ 'cos re\ ... eDUS, ni à \'OS i!conom!a. 

Estunu-•o, .. que ;a Jaquette serait un peu pn!tonll•uae7 
Cela dépend du deJTé de mondanité, du tn:O de malaon 
qu·•ntrettennent "'" parent$. E:n tout cJ.•. le complet no.,. 
avec pantalon de tantal.Sle ne pournut offusquer peraonne. 

Rend•'Z cene tenue plus ou molns cér~monleuse par le 
choix des détalla Moins pa.r : une cra\'ate ré11ate et col 
double. aou!teri en box mat, ganta en pe<:art, pardes.tua 
de fantaisie 11rta foncé. Chapeau feutre "°up:e; plUJ œn!
mo!lleuae p&r: cr..-at~plastron, ool dru~ ~l'tt blanc ou 
ms ou cr.me. pnta en daun. 10uller1 à bouta ••m:S. 
CUftreJ. chapeau melon ou Hombourg. 

r 1 ? 

SOld .. de rtn de aall<.n 1 
Vo~ci 1·oecu:.oa de voc.s CO!lS';ituer lL'l ~u Uro!r de 

cant.a. d .. ranta pour tol.S usages, Pllt• de ùttll>Ollle, 
ranta d·au:omob\U•te. gant$ de •1lle et do campqne. 

On aoldt au rayon de 11antene du Bon March~ On ao!de 
d"" rante. prolltft.«I: on llOide à des pru lnaQ 6 partlr 
du lundl 3 Janner. 

On IOlde au Bon Marché, rue Neuve et boulevard Bot• 
Dlque, Bruxelles. 

? 7 ? 

Pour la visite au Palaa du Rol à l'amb:l.SSAde. au rou
vemeur de Provlnœ. à une fP'8nde dame qui • Utnt • 
un aalon, e'"t à la Jaquette que vous aurez rocoura. Vu\ll 
luJ donnerez lea détalla lea plus cerern<>nloux cl'h plU1 
haut pour aocompacner le comp!ot ve.ston noir VOUJ 1 
ajouterez le cba~u baut-<l~forme. 

Mata noua rev!endrona au ~eston préc:t<' t.vec la détala 
les molna ùn!monlcwc po<:r la Vl!!te qce llO'Ja c!rtam 
faire :e lendemsln au patron. a:i cbe! de aeJ'\'!ce, &U• prtc
c.paux clJents dont noue avenir dtpend VOiià l'occ:u1cn 
de voua diatlnJUer de la ma.... d.,. colbr.borat<1lr&. 

Lo patron est tou)Ollrs hoooré qc"Gn ,. mette on fral.t 
l 10n Intention N'esp<'rez pas qu'il ao poee la qu~:lon : 
• Comment dlab:e fall.-U pour être 11 ch!c a•oc ks mal· 
~ appolntemtllta que Je lui p&le 7 •- U est probnb:e 



qu'U aum tout 1lmplemc:it une borule lm;>resslon de votn 
correctlan t.lpnte; Il .., r~:>P<~"' rotre r:.om et .., eou
•1<ndr1 peut-etre un )Our que •ous p.Jssédez œ qu oo ·~ 
Sl"Jll! souvent le pb,yalque d"UD emplol. Le physique de 
1 emploi 1updrleur ..st, en lait, pnoaque touJoun le IUl!ldard 
de unue qu'exllfO la l<JnCUon. 

1 1 ? 

OD trouve to'1! 1~ artlclà RODDIA A. 
R.OD!NA-MOUSC:RON, 182, rue de la s:a.uon. 

1 1 ' 
~ qu'on qu!tu 1e veston noir et pa.nalon c!e lanta~e. 

on abaoclonne le domaine <fttmon!eux. Il resu paurtant 
le 1 Inde • que nous ~rons. faute d• mlewt. par le 
qiuU!lcaur 1 b2.bLé • 

Un complet labllle m coupé dans un U&su Ulll tombr~ 
r tneralcm•nt .... ae:se ou pe:CU La lantals .... si dtscr~te 
IOl:-dle, tn~vt un ~ de œ ca~re hab1;.:6. Par con
tre. la mode ) 11.ldant la coupe crol!ée double ranitt de 
boutor>a m un tlément !avorab!e. Cet:.e coup., donne une 
aUure plUI corructe eu. à •Tal d1re, eue s'apparenu • 
l'Wü!orme, 

1 ' 1 

- H•llo James 1 Wbnt about collars 1 
- Vou• me Poatt là une co!Je facile à résoudre, réponcl 

James. Le col est d aUleura ma apécial:té. Chez mol. auc"n 
d.lnier Q~e le col IOUP·• a.uorll à la chemtse se trtpe, 
M 1ro:sse. s.., sundo:.e en MXOrdéon. Je :.e doJb:e de tr.
plurc dcml-roJdc, j'a)OUte un corde.et en eulpure, dtt 
ba:emes et pattes d":l:.tache au bouton de col C est 
m:eux que la truol'Jeure mllaaUon de mes coi..lrtres an
&la!s leJ p:wi quall!.ts 

Ca ol1I .o.ip•r.s u' cotlttnt 'PAS un sou de p!us qu-un col 
quc:co:ique: la cllttnlsc doot U !a!t j)llr"..ie est aual d\tn 
prix abordab.e 

Allul !>'-ria Jamts, le cllape!_er chema;er de l'arbto
traUe en u petite chapelle de l'él~ance. JDA. avenue de 
la Tobon d'Or •Coin rue Crt$pell. 

' 1 1 
Lea détalla peuvent ausal co:lcoUrlr à l'effet cérémo

nleux. Voici, par "emple un complet en pet&né dit double 
drap. fond n<Jlr, mlnuacu!c dtsi.ll argent. Au i:eu du col 
11<1uple Que noua lw attJolinons iénéralement avec une 
cra•·a•e do lantalait'. r1uua lut donnerons aujOurd'hul une 
cheml.!e blanche, roi Dl;inc raide. m..inchettes em~es. 
cra•-ate IYlse oomm• pour la jaquette, oouaers no1ra, chaus
eetle$ noires. IJOChette de aole b.anch• ou de !:ne bal.laie. 

E..-.,!tn. U faut encorl" comp:.er at'ec l aspect du cœtwnt 
tel qu'il ~t etre translonni l):lr q:ielques $0:.N d'en:tt
tltn. Un pli de pantalun lmpeccab.e. ab,.-ntt des taux 
plis au gilet et aux manches d• .-estoa. un nelto)&Ce a 
aec, qui. en plus de cela. rend au tissu sa fraicheur e 
• nette~ pn:m!ùa e-1. tO!là "" to:np.e: Q~. a 1l'air1 
n tllf Neuf ou • air neu! • ces' p. ••.Quement la men 
chase pour ce qui tSt de d "' ntr<r le soucJ d'une m~ "° !nJs •~IAle Il l'Uéca$.c.n 

Voici le froid Qu'on Atl.en<lalt. Vous avei attendu le froid 
avant d'acheter •vtro pard•...sus. N'attenJez plus, le froid 
est !à et le Bon Marché tolde. Les prix les plwi bu sont 
donc lil au.ssl. N attende< plus pour acMtcr votre par
dessus. 

Pour le prix que 1'0\:3 ~ez payé une s.!Ule pike au 
dtbut do aalaon, \OUS p>unez pre.que "0"" en offrir deux. 
N'attendez plus. On IOl<le au e..in Marché <les pard ... \11 et 
auw des cœtll!lle.s de rport, des comp:e~ habU:es. des 
cuJottu de Coll. de.s fietce p.>Ur lln;>ermhbles, des i-nt&
lana de r11ntalsle, des YCS'..ona d'appar..,:nent et des pan· 
tou!l<s et des cluussUttS O:l ao d• au Bon MarchL 

On SO:de On ao:dera dès lundl 3 Janv!er On solde, 
n'attendez plus e: ne manqu.: po.s de V!S!ter le dépar'e-
ment con!tttlon du Bon Marché. 1 

On so:de nu Bon Marché, rue Neu<e et boulevard Bot&· 
lliQUC. Bna~!lca. 

ct1.AP ctfEi.... -r,~ , .. . _ · 
19.RUE DE L'ECUYER · BRUX ELLES · 

On ma --'m&ndt! plusJeura Iola : Que !aut-U O!frlr l dea 
t.mos pilluant&, nches, qUl \'OU.. re;oh mt un ~ comme 
prollJe ? Je ne vois nen d autre q11e dca neun. Encore, 
.e p.rdera-:-OD de c f&lrt des !Olies •· comme ne manquera 
pas de dlrè l'hOtesse • qw vowi avez ol:ert un ~e 
bouquet, 

l"aut-11 les envoyer ou les rmcnter Ion de la ru:te 1 
S 'il s a(lt d'Un modeste bo\lq'Je:. m eux uut le présenter 
tol-mme. 

J"al ttmarqné que beaucoup d'hommes montttnt une 
certaine 11éne en pare11les attaslons. lle:1uc~up affectent 
une modestie outl'ff qut l•ur ra:: H&lment dt'nl rer leur 
offrande. On •n vient à se dire a~,. : • bl c est JI moche 
Qlle ça, pourquoi dtab1e me l'ollro-t•ll 1 • 

c Madame, Je vous ortre mes vœux h.a p!us &1ncètts et 
Je vou_, prie d'accepter ce modeste Pi• d• me• son1:ments 
de . <reconna1ssance. am:tié. dé\·outment ' · :t 

Voila qui nous parait une formule oomcnot>:o. 

1 1 1 

On uvuve to:a :es ~!c:es RODI:'\A • 
RODl:'>A·A!'>VERS 105. Me..r. 

11 1 

COmblen de lem;>! doit d~er une v'.sltc ;>rotocola!re 1 
Com.ment raut-il quitter le Llk.n ? DeW< auun qu.s:toc.a 
qui me sont pœé<:s. 

Un Quart d heure me parait ltre le temJll ms~lmum. 
On p!'Ut -=•r sl l'atnuence est irrande; on peut pro
longer 11 l'on sent qu 'une présence de plus ald• au nu.n· 
uen de 1 atmœpMre fa\'orable. 

Quant à Quitter le salon. Il faut touJoun le faire 1 à 
l'amclat~e 1, comme nous dison!, « à la tnmçatse :t comme 
dw:nt les AJlila!s On s'approche dlgcrNcment de l'hb
usse dont on prend C4lngê, pula on s'en va en .. au
dant Olen d• dire au revoir aux autres \'lslteura. 

Il y a des gens qui cro.ent toujours dt.>VOJr 1'excu!er de 
p&rUr. Atrendez, pour ce !aire, qu·on \ OUS prie de pru!on
~r •-otre •1Elte. Alors s1 •oua de>-ez réellemen; •ota 
tttlrer. vous pourrez sortJr \-Oire pr6:extê llnon roua dlrn: 
1 B~n rolon~ers. Je ctali!le.!s de •'OUI tmport~ner. •· 

Oon Jum &•S. 

Petite corTespondance 

Nous rtpand.rons. comme d"hatitr1Jde, ~ toute d~ma.nde 
concernant la touer.te m&M:ullne 

joindre un timbre de fr. 0.70 pour la rcponse. 



L E 

THERMOGÈNE 
s'applique sur Io peau comme une 
aimple feuille d 'ouate e t engendre une 

chaleur douce et bienfoisante. 

Le Thermogàne remplace avantogeu· 
sement cataplasmes, sinapismes, etc., 

pour combottre 

Toux, Broochiles 
Douleurs Rhumatismales 

el Névralgiques 
C'est un remede tacile et propre ne 
d4irongeont aucune habitude. On peut 
l'employer tout en vaquant à ses 

occupations. 

ToulH phormodes 1 3 - 4,50 - 10 Fr. 

l'image cl·deuus du Pierrot crochonl le feu doit 
se trouvt-r ou dos de choque boîte 

Jonction et 

On aurait beaucoup mltux fait d',1e,:h,ttr dtt ., io11L 

Mon cher Pourquoi Pu 1. 
Merci d'avoir publié ln r<tt·nso ma kltre de c v\<11 ~ 

ronchonneur • Entre-trmps. tu auras pu llre comme m 
que la Su!ue, prenant prtt<X'<' dJ rctr.lt de 1 Itall 
de<:lare eue &""31 •·011:0lr rrprcnd"' u neutralité •l la'-'"< 
la S.D.N au Lr'.&to aort q:frl!c a été, hélM. lncapab!e d 
modlller qu.rnd t: en étult l<•npe •·ncore. 

Les Sulss<'s ..,nt bl<•n p1..,,,,. r-0ur JJscr: t:s ont 
S.D.N. dans leun murs et en tirent du tl'aL> lnrsro pron 
locaux et. autres. 

Lee Sut~ aont a~.,.l à un carrdour de l'Europe et 
malgré leurs montaan~s. Il y a cc1><·ndant une bt>l!e petit 
trouée 8<'Jon un polnone •pprox:mAt1! Bel!urt, NcuchàL<!, 
Berne. Scharthou:.c qui constituerait un Joli tourne· 
revers. aupr~ duquel notre trou~ aud ~leu.....sambre peu 
!aire honn~te nrJre. Sans com,tcr que lea avlona actue:. 
lement se r .. P"" mal des montaen..,, anuidea ou petit.el, 
quand U a·1411t simplement de pa.'•tr au..i..,.... puur 1 
~r choir d°" pruMaux ou &\;<r P:Ua loin pour lu 
dé~:. 

Pu!sque no::s partona aviation, tu auraa lu eomme mol 
que notre aviation eat prat«r~emcnt lmpul&ante 1 noua 
de!endre qJe!que pe~ S..'rleu.seruen: contre une att&Q~• 
d'tn•e:i1Jre. A1ors que la autr.., paya ont un IJ~,., 
de !'Alr qU! ne a'occ-Jpe q.e de cc a et y oonaocre d<a 
ml!J!ardo, nou.., on y va tout de •-:e IAri•mrnt de 30 IDll· 
!!mu PJ~ rHQulpe.r, mtrf'·e~ r, e:C 

A c6·..; de cela, tu &U.'"M aus..i lu comme mDI que la c;o
rte"3e e: lnd.•peruabJc Io '":r b JoncLJon llnle et lllOUl\r 
de p:aJ.sln1 Jonc:Jon !11ol'll·:tdlcli cotltca enrtron la baia.
te:.e de 950 mi • .o:is, .una compter Ici lmprfms. Mc!:ons 
un mt..-3l"d et n't"n par.ons pha. 

S., P<trli;~ QJand wi p.u!.lc~:•l' \"Olt .... mallon en· 
touree de ma:ttrn comlr.iat.b?t-a. Il a'lnqi:itte d &bord d• 
prendre une S<!n~ po!lu d'1&uranœ eL non de travener 
son lmmeub!e par une coô'.<'.Ule C•i• d'aacen.seur. Paur a 
Be:gique, la poè!ce d 1&unnce c·.,,:. conJotntmient 1 une 
&nn~ tor..e. une aviation 1"1!~mment PUl.sa.lnte pour 
~OL<r •= l'ad-.!'llalre fventuel e: una laquelle la 
rameuse cannt'e rune• aera tmm~la'.mient l'èduHe 1 
l'lmpuL'll<mce par drotruct!on de ara amm..i ' tout œta 
esL déjà prévu dans lee nouv.,..ux plana dea Htrr von X. 
et von Y .• crois-mot 

Noa souvonunt.a. CUJC, pr~r~rent la cavo d'aaccnscur. ~ 
pense productive s'il en eat, car on eat touJoura à ae 
demander ce que la Jonerton )><JUl'l\I bien rappurL<r au 
p-ays ou a la capitale? Un mllll11rd pour éviter à que!quee 
"·oy&8etlr$ de dt•volr <'ha.nef'r df train - alor!ll que dan.a 
touta les capll.ales dlan<'s de ce nom, Pari.a, Lon<1rea, etc., 
chaque a.-cteur du PA\S est, eomme tel actucliement, dea
aervt par une gare •~tale, b1t·n ~loi~ d<>a autrn. n 
ne viendra pas l'idée à un lndle~ne d• NoMrlch d'exJaer 
de se rendre a Card1rr en uinersant Lon<1ree aana chanier 
de train. Ma:.s let 

DemJ.Ddons •L'l p.•u à un de no.a c a.s • ce qu'on paurr~lt 
ra:re en 8''\atlon avec sei.:'ement la moiti~ de ce mUJla.:'11 
Je-té en pà•u.~ à QUP'!qule rtmutura t! tou.rn!.a.wura J• 
ctmen!. de pout.ffi'.ea et autrra n:a~naox lourda du meme 
&eab•t' 

• Jup::c ttnd f()"J .. • e-.c.. 

""·o. 



POURQUOI PAS ? 

Contre la S. D. N. 
l ..1.. CCJlond K~uJ no~· t<r1L 

i.s.:m cher """1quOI Pa11 
Le 1 '1<.11 &ml • q'Jl 'iOUi lalt la leçOll (\"Otn D' 42:201 me 

p&nlt tue lôO ami 'mLI <Ir c Pourq Jal P .u 7 • en meme 
lè!Il:>I quun 11n«re ei :enent patnote c..r c,,.; uner 
100 pa.1' q\14.l de le meure <..n prdc c:o<.tre des 1UUS:OD1 cl&n
ser~ t~ ceJ:ea ent'°=uea pa.I' .e 1uiil1'-.er 01'11..nam• 
q.U perall:e à a •lll><:er :A S>e.1ete dea .!'lat!on.1. c..::e ~ 
catl<ID à bUt luci1l\l! est ooo aeulem<'nt, amid que le <llt 
~otre corruponclan~ un p.ira,·ent trompeur et L!leff<ctlf, 
mail rncoro un wtrument malf.>ll&nL, alnal que fll.l PU 
m'm rendre oompte luro de Dl<>n ~Jour en Et!Uop.e. <Uni 
1«.otoutll&e UW~bt de !'Empereur. 

Pour en conrainct~ YO& lecte-~ j~ aoult'ltra? un co1D 
du voUe qui r«:OU•re J.es d0$&0\ll du drame tthlop!en. 

5&ll.I la S.D N. c est-à-Oire 6an& 1 An11C:C:!H, un arraaa&
n:l'll~ aenlt Intervenu en':re l'lt411• et l'Etblop.e. An.ot 
1 ouvtrlure do h:is\llllb, Londres a'o;>pœa t. tou'.e pr.a de 
CQD\act dlrect entre Rome et le l\'éJUI N ~~ l'Olonte q"e 
te m:nlatre a.ni;lôW a Adc!Jr.-Aœbs •>Ulll'la avoc une vt
&'Utllr de c~t~ q~e n'auto~t paS le protuoo!e. Le Jeu 
ttalt cluublo, Il fallait, dune pe.n, •n>e<i<:r l'!talle à a'en· 
lt'rrar t. rond l><>llr permettre A l'AnJltt<:rre, par l'alde ml· 
Utatre de ac• 11.Moclés. b1tn ~nt.cndu, de l'é<:arter d~ftnlU\&
=nt du centre V!tal que coniùt.uent IOI h•Uta p!Ateaux 
ab)aa!na: m!lla, d',Jtre part, on ne vo;t!alt pu une vict<>lre 
du :-;~ par les armes, oe Qul. cl&na bl 1uli.e, l'tOt rendu 
trop toMpmdant et ~!raetalle à d'amblùell5el vi1ées que 
certain traltt ""'-'l<t amorçiut. 

Pria da.na les rel.'i de e<:te hou~ pul:tlqu• cenevo4e. mal 
c~w• et de vü!on:.é hésl:ante, Hall' se: ... l6 1 l&:saa IOD 
trOne et le peuple abyssin """ ~pend&..,.,.,, comme no~ p.:rw ,lJ:ll la nOt.-e si. à l'h<11re d«:lah e qUl JX>WT&lt b:tn 
aonner da!\• atx ana, llOU$ kouUom d'autrOI voix que oelle 
de :a r~l.son et dt l'~~oïsme S<M:tt. 

Vt 11Uez aço'!!O'. mon cher 1 P. P ?I, et<: ... 
L~ld Reul. B &.-M., Lt~olon•l rttrat" 

NOIAI n'ot'O!l.I famou eu btallCOUp d'1Uu.tlon$ ,.,. Io S.D.1' 

--·--
Lettre de l'Energumène 

t:n Oamlncanl r.11 de l'b<>nl<, ce n'ett pu de ta Jabüllté 
n:.o.ant,.nnf'~ ula n'a. p...s ta nnt d" Voltalrt ni i. têcêrtté 

d'Ucnrt lltlne, môlb ce n'at ,,., .. •i mal qut ÇL 

O.t•nde. 13·12-37. 
Mon c cher 1 c Pourquoi Pas? • A lon~·Y pour le • cher» 

pour falre comme tous les aut1e11 
Aprh t<>ut. pourquoi ne me serin-voua pas cher? Voua 

m'a'es aauvé plua d'une rois de l'ennui &rllll1re où ae 
trOU•tnt p:Ollltt.. p&r un dun.Lnthe dt pluie, CH mliérablea 
pronoclaux qui n'ont pas le bonhevr d'bablter Bruxelles. 
la l1lle lumltro 1 -

c·.-t al1UI que l't.Ultt apr .... midl en«X"1I Je me IU1s blottl 
da.na un coin pria du fea. et Jal ou'Ut le c Powquol 
P.u 7 t de la ""'1Allle. 

voua ne m·en ~oudrez pa.a, mail mot Je commeoce 
SouJoura par derrttre. Ce o'e&t pu ma !auto Il vos c leo
teura lidt:o1 1, 'os corre!lpondanta de chaque &.emaine, 
m'inttr-nt a un Il haut derre. C'est que leurs indl· 
cnatlona et leurs Justes colèl'a ont le don de m'amuser. 
D aucuna U.scn1. c Pourquoi Pa.s? • pour a'lllltrulre, d'au. 
b'ea pour .. dê,e:opper el. pour dt"ellll' -~ .. moi. 
pour m'amwer. 

Une almpl<t constataUon que Je l&IJ: c'Ht au tlamln
canwma que revient l'b.Onneur d'ar01r pro'ioqut, chel ,.OI 
corrapoodanta, I• cottrea :ea p.'toa tplqt;NI Oeta me rsp. 
pe:Je 1111 peu .,. ?lt\IX P"tlt bonhomme qui, rouce comme 
1111 coq. tailllt éclater, U 1 a dix ana. lOl'IQU• nous passions 
aous la lrntl.rr de aa vll!a anc un c Iton Oamand • de 
'î\nl't crntun6trts sur \~ Nous tUuns une demi· 
douulne dr voues. et nous chant 1un• 1 De Vlaamsche 
L<oouw •· Depull lors ce petit vieux doit ttre mort d'une 
criae cardlaqve. puisqu'il a vu la roi 1111-mt!me ll&luer 
i·om1>:w• au llt.lll de f't.l.lldre. 

' VRAIS 1us DE FRUITS FRAIS ' 
recommandt~ ""'"'"' wt·e r ,pa:r k ni ~ ?t al. 
SPECIALITE DE SAi ADt; D• FRUITS FRAIS 

11 , RUE DE LA REINE. 11 
BRUXELLES • MONNAIE 

WW\e directlvo qu·aJ ~ wt• ~ da \"ai\dll 

BIERES FINES - AP~I 1 T FS 
VINS - BUFFET FROID 

p 

C est peut~tre un peu la raute a ce peut po.pa &1 Je na 
pull m'tm!>t;her de vol.J' en vœ correspondam.s hy•'.érl· 
q;;ca des 1un1\ants d'Un temps révolu, d'un l>e tolrualn .. 

Ce qui ne l..a empéche paa d t:.re de t~• bons élé•es. 
lb ont iobè votre tennlno~ comme dts enlants â 
l'~e primaire. N'ai-le pas retfO'.JTt dans leurs leu.: .. ,.°' c rla.m.inga.nts rai:>tq\;es •. \Dl c éntf'i'ùJllt:nes ». \ot 
c b&r1>ouWeurs t. sans parler de vos • tlamboches • et da 
•Dl 1 pellta Vicaires 1! Ne dlxut~nt.US pas sruemen~ du 
ch-. c d'Outre-Qulévraln • et de la c Hltlerle •· en con· 
nailleun de cause? 

c···~ extremement dlveruuanu 
Pour le reste. ce.. lettres t:amboyantes ne sont pas trop 

nocivu Il aralt dUflclle. en etlet, de pr<ndre au scrleu~ 
c• c Juste • qui, flamand ceot pour cent. ditute cette 
c innombrable• Isle> chque de flam!nganta. t"1lt en c nbe
altant pu à doclarer que IH llamlrlp.nta ne son: tn Bel· 
11que qu'ule c llllnont~ • I 1 Une minorité innomlmlb:a 
alon?I Il .. t vrs1 qu'un d~..ikle a ~ depula q~• 
ce c Juste • quitta l't>Cole mor•nne de .,. \Ille n1ta'e. 
C'est lu1-mtme qui noua le dit. Et c'est lui QUI. malçt 
.., rhumatt&nea. 1 lanctra des pommes cuites à 11 ttta 
de ceux qw ont bri.sé l'a\'enlr <alcl des enfanta pour 
uaouvir Cre·slc> leurs ambitions po~Ulq•Jes! 1 

PIOt au ciel que ce c Justt • 1ous envoyât da ut ru 
lttt~1 eneort mon cher « Pourquot Pa.a? J. Nous aurons, 

PERIHEI.. C'EST l.A SANTE:. 
l.A VIGUEUR ET l.A BEAUTE:. 
!.'ARDENT SOI.El !. DES 

MONTAGNES. 
!.'AIR VIVIFIANT DES 

CAMPAGNES, 
DIMANOU OOCUMEN tATIO"'°' 

CTA8LISSSMllHTa 

A. W. 
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/ FAMEUX PAR LA QUALITE 
ETONNANTS PAR LE PRIX 
20 CIGARILLOS POUR 5.50 

~ 
en e!!e~ encore hffuCO\•l> do Joumffol de pluie, cet hiver, 
e; u ne faudrait paa que nous noua ennu;1onSI 

Je poorn.ts continuer et passer tn revue tous ces autres 
c fidèles lecteurs 1, à commmcer po.r cet Wum!né qul 
claaM la langue fùl.mande dt.na la catéiorle de l'illconnat.s
oable; v1a M. L. qui pretend qu•u 11'1 a que les &flaires 
qui comptent <ohl le matérial'6tAll; pour tennlner PQr ce 
c laie à 80ll septième terme t (J>h11 Jeune non plus celui-là) 
quJ. farouche ennemi do • la bannière au caniche 1 llli• 
Indispensable de Urer notre attentl.on sur le fait qu'il ne 
faut pas COll!ondre c m!Mlonnalree avec éne~mènes tl&
mlnranta t. Je !)OIDT&la lui taire remarquer qu·u ne faut 
paa eon!ondre non plus un canapé anc un cheval! 

Mals tout cela m'emmènerait trop loin. 
D'aUJew-s, 11 est Q'J&tre beurea. ll faut que j'aWe manier 

ma tartln& 
Vt '1111ea astter. mon c c.'ltr t c Pourquoi Pas? t, mea 

a.Mations les Plus dl.sUncutca. 

Un t~mbi.o, H. De 81'. 

Cré~it An~r~~i~ 
''
1lmJllillllllJJlllllllllil ~ .. .... Jlll!!llllll!IUllllllllllllllllllJlliillJIW 

~ 
, 1 ANVERS, 36. Coorte roe de l'Hôpita\ 
Sièg~s / BRUXELLES, 30, Avenue des Arts 

SUCCURSALES ET AGENCES EN BELGIQUE 

BANQUE 
BOURSE 

CHANGE 
PAlllS : 20, Rue de I• Paix 
LUXEMBOURG : 55, Boulevard Roy.al. 

Sur le Prix Goncourt de Ch. Plisnie 
Mon cher Pourquoi P<U7 

Le c pol>ltT 1 que Je 'oua adr=e !)OUmLlt s'lnUtular c 6. 
un r.ou,cl IMJll<lémlden t , et lounur la 11\àtlère d un • peU~ 
)l6.ln •. u·é1a1t le <:araetère d'tJmable rooser1e que ><>u.t 
donn"" hab11ucll••11en1 à cet alunent du J<udl. 

Parcourant de l '<.ell les nouveautb oflertell à ma curle>
llW pu la devanture d'lm Ubrsl?'e. Je sua !anW an arrêt 
dc>ant la pr61entaUon c1ea œuvreo du pru OODcourt C 
Pll.lnlcr, l'au~ du Jour, au t.no:nphe duquel l'&pplaud:a 
de b.iQ cœur. 

Entre autres l.vrcs, >·olcl œux que J'ai YUa. c Paux P 
aeporta t - Pr.x Uoncour. 11137 ~ auc ponnlt de l'aut.ur) 
et. tout à c:O~ c !l.l&r1ages 1, line ent.o\lri d'Une bil.nd1 
.. .,.. laQUelle Je Jus : c Parce que Cb P!Lmler est Bt:ZC. c Ma
naiea 1 n 'a Jl<la .u le P.rtx Goucoun >. 

Et c'est ce Qlll me c:hoq~e, t:ar Je >'OUdrals ft.lre oboe."\ tl' 
e«1: U a l&l.:u que P:.Jan.ler se !asse connaltn en F'nulce, 
ou Il habl:e et "'4tera., p..iur QU• I'A~ belie IUI dl'
oouvre du "1lcnt ~ J appelle a l'un de aco lautouils, pour 
qu'aussi le MUU.tre - Zeus des Lettn:a et det Arta - qu'U 
dit -. con: aoce ce b<!au auc«s par Ullè décoratlun, que l'on 
eùt refUSée, 11 y a quelques années, à un Cb. Pll.\n!er, IDJU.. 
t.a.nl oonununJate. 

Bravo donc, p\llaque, enlln, l'éclivaln trouve aa récom 
penae. 

N œtlmctrvous pa& avec mol que les Goncourt aont tout 
de même un peu pour quelque chœe <la.Da «otte u-.:ntur. 
- la valeur do l'ocrwaln m!se à part - et QU~! 061 PGZ\ICll• 
l!kement mU!le, et même pert:de de rappeler, daDa la 
tonne q1o:O J 'lnd!que, J êcl!ec de c Marlaica 1 lon de la 
c:ompéUùoo Pl'iddente? 
ec~. no acnt..U pu à p:e:n oes <Il J'œe dire> la m6-

chan1e proP&iaDde contre cea Français, Cl1l1 aon~ diddbnent 
de b:en 1113\l\'&la bou&ree. 

Qe1e l'an demi« les Gonooa:t n'a!ent 1)113 cru devctr cou
ronner un OUVIllCC 6tranger, C'él.alt leur droit, et l>C'UWtre 
obel.ssalent..l!s à d<a mobil ... d'opport.un!t6; mal.t Ch. PU.
nier a <'chôllê pazw qi:e él.rallger, et con PBa l>UW' l'un!qu1 
rataoo qu~! est .Jlclge. n 1 a la une nuance; c'est pourquoi 
cette bundrrolle e'51 perfide Qui dit que 1... Gonoourt oe 
vouhùent 11.boolutnent 1)113 oonsacrer les talcnt.t d"un Bt!11e. 

Je sala bien que la. réparation - si réparation U y a -
est venu•, 4lc1atnn•..e; ma:.s Je iage que ll>'I Oonoourt ruui. 
ra !en~ ton. peu la pubJJcité qul enrobe c Marllli.,. •; PIJa.. 
n:•r lu1-m~mo, ""Prit J)dlét.rant. reprouverait la rtdacti.ua 
œ cett<t b<>nde a1J la oo~t. · 

AUez..donc \OUS promener chaussée d'IxeUes et coiatat<S 
H>t!Hnemc. 

Ftant - TOUS l'a!-Je dlt? - de œ pa)'ll OÙ la Uttûature 
- - é:.rancère - eg~ enoore en honneur, J'ai 6proqv• 
un cttta:n mablse à lire œ Q'lle Je 'l'OllJ cite. car Je ~ 
mo~ Q1le la B<lges on: tou.)Ours une cnu>de place du.na le 
cœur des !"nnçala qui, CQenda.Dt ... ma:.s vous connalala 
Je tond de ma ~ 

Mon cher c i'l><uquol Pu? t, fat cette veultne de ce l>t.t 
algnor ce !)Bp:er, car Je ne su!s qu'un é!l'aJlier. 

COrdlalement.. X , 

RtJ)07Ue : NOUI CTOl/01" IOt'Ofr que 14 publtcilt faite ran 
cUrnt.er autour de c Mariage,, ,., c qui n'aurait PQ.I f1' Z. 
Prir Gvr"""'rt 1, lla.tt le fait d'un tdltew' trop rtu. tu 
l>IJ: ont rtpondu que l'il$ n'al'<Uenl Jl<ll couronnt • Ma.· 
riagtt ,, C'est porc. qu"ill pré/értJ.14nt le roman de Al~nc• 
Vand4"1Uricll: <TV•. par contre, rm ont J>f'1111t c Fin.r 
PauqJ<Jrt1 •, C'ut J'GTC• qv'l:i tltirnalent que C• livre d·,.,. 
krirotn bel111 ttalt Z. mdlleur '°""'" /ra~ d4 ran'l4e. 

Il n 'at J>tU t'NJJ que l'Aocdbnie belge ait ctt~ la <'On· 
ltcratlon ù1 G~ JJOl<r adrndtrc PlùnlO' daJU ""' 
v.tn: a ttall tlu depull "" ....,.,. 

La Casbah Jo>eux ~vell!on • Cottllons • Surprtau 
Rue de la Orand.e-lle, 20. Brux.·Boune. 



Quand on dit : 
Ery, 

on dit : précis 

La marque recommandée par l'élite des bijoutiers 

ous bourre-t-on le crâne? Et qui? 
A propo• d• <tatL.Uqu.., ophlllrrapblqucs 

Mon Cher Pourqucl P••~ 
Vo:re numtro du 16 un: dernier ccnten>Jt une ;nter
w du D ~ secrttaire ~n<r&I au Mlnl4Ure de la 
té Le o• Sand y a!n.ime: 

1 que la ayp!UU. di>parait: 20 que la !oUe .. t en plein 
11Wement. 

'eon1r~d.cl.l0n •• pllllq;ie la seconde dépend aouvent de 
p1em1t're? 

Un medt-c.n dlrl~l!!lnl une materntte bruxello!U vous a 
1oy6 une rui;><.nse t. l'int<:rv:e-.. du I>' Sand, k!!!rmant 
e, dans >0n ~1Abl11a<menl, U a oonstaté que 8 l 10 p. c. 

a=uchtta ront •Yp!ùltUq.es. En y •Jouta.nt les mari$ 
.es nouvt11ux nls, c;n arh e • un pourttntaie d• !OAlades 
preatonnant 

La R ... u. Jltdicale rient de 1>1-bl!er une etude du p~ 
· Bru;~hc. de 11Jnivem:<' do Louva,n. q·Je oo:n

ente Je !Y Falntt da.r.s la Libre Btlglouc du 23 décembre. 
o aprea l •tudc du D' BrurnOKhe c "' buant url11S1v~ 
ent 1ur aa ataUstlque relat.ve aux ll'nkœ hoapitallers 

l'on tlt con\l'ô1t:r lt• .ang de toua h's malade. p&r la 
·ro-nacUon <le Bo1det~Wa5."ieJ01an, U n·aL1talt constaté 

3 25 à 1 ~3 p. c. de sii>luhtlques. • 
Le o· Faine: d!t que le proc<'d~ Bordet-WJ., erman est 

c ~tl de drp1St:l(e sclentU\qu• et rl&oureux •- Le 
roiwe lltdlcal <tt pourtant. c La rta<uon d• Wasser

P<'Ut file n~tlve chez un mal:ldo l>C)S.ur Cu •• 
htte n'abonde p;aa U>U)OU!'I dana le sang. • 

Q JO! qull m IOit, ,udqu'un n'a J•U dit la •éntt: ou 
votre =pondant directeur dt maternité a txa&é~ 

n alftrtnatlc n ut d ameu:s eonobortt P1lf celle du pr~ 
ur lite d• l.ou1·01n, publl~e pJr le Bulletin offlc•el dt 

d'lllnl1trattOn a- l'llvoitn• 1 ou bien la •tntl•tlque du 
• Bn>yoo.·he n·œt pa• t'l<.11.cte 
L<! D• P1&lner. tlont la llOnr.e lot n·u1 é\'ldemment pas 

•n doutt, m&ta qui, )< crois., n .. t pu ayphll!sraphe. 

• ... ... .. . ~ '> "")!, - .... ' •. 

commet une auue erreur ~n tombant dara le travers d~ 
non~ po.r le professeur •i·phtll&?"•Phe D•)llldtn dans Io 
rapport o!nciel P•bHé par 11,; oouu du Min.&• ère de la Dé
fense nationale de Belgl~ue "" Collitès lntemauonal do 
Mtdec11le mllltahe •20 ;~.et IP2l!. Dana ce rappon, Io 
prol•-ur [)~Jardin ~t · • Il ~e ct.uia le pub'.!e et 
mièU.X che: crrtatn.s metkdru. une croyance Cl.Ski' au:1Zhru.
re=JC. e est qu à l'heure actuel.e, i?*Ce aux nou' •lies lhtl
n.peutlqucs. lu aJ!ectlor.$ \énérlmnea petaent être !ac!l~ 
ment 111.ene& •. En ellet, le 0' F •!ne: afftrtne qu'apr<s la 
eu•rrt, &rt.ce au 606 et au 908, rend~mie •YPh.lltiq\ie fut 
smon \'&incue, au moins réduite bien au-dessous de ce 
quelle était amnt la guerre. 

Or, un ounage préfacé par lt pro!eueur F'rancotte do 
Lté&e. et cerUJJe exact par lt:i conl!tnt lea phfil.ses s 1-
rantn· c li est tres facile de • blanctûr • un •J>ph.llnque. 
On appelle ainsi le fatt de eomou/ltr la maladie. A l'ort
lln• et pnrlots plu.. tard. une ou deux ln)ecUons dt &.e 
suftisent Jt·n~ralemtnt a faire d~~ltre toute trace ti· 
1lblt. Ce ne peut êue que le C:ébut du traltemtnt: ce n'est 
pas wu1 lt tralttment 

n fa,t crolrt d'ailleurs Que :e D• Sand t.s' rense1gn6 
sur l'tttndue du mal, puLSQue aon mlnumt \'ltnt d'in.sertro 
au b11<1iet dt 1938 une somm• de 2 112 mllllons pour la 
propni·taxle de la syphilis, 

Quoi qu·u en soit, le public almrralt sarolr qu. lui l>ourrt 
le crdn~ 

Voudrlrz.l'OUI donner :a p3rol• • votre medecln direc
teur de m1&1<rnltè pour une mi.e au po.nt entre les vues 
J)ttt!tffs? L. F.. IN>t''" a.s.sidM'. 

TOUJOURS LE VËRIT ABLE 

Schweppes 
ovec volrt 

WHISKY 
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46Q8 POUR((\101 PAS 7 

Beaucoup d'enfants? 
Votre .• 

Mon cbtr POUTQ'k~• P~ 1, 
n va fort. v0tre • mt<lectn de e&mll&llle •, en afllr

IJ\&llt QUA> plu. cc a d"entanu. plus ce?& fa!t de COD.90lll· 
mai.ara. ce q.iJ fa.cillte l"écoul• mi nt d .. stoclts ... 

Raaonnement sunpllSte. car pour w procurer la ieneur 
dta atocka, U faut produire du tra\all ou des c 1'1ches>es • 
~nœùquta. 

Un travaUleur, fùt-11 tort comme un Turc. ne peut dé
pauer aon maximum de production, eilt dlt La Pa!lce. Avec 
ce maximum U sen plus t. !'al.Mt pour tlever et tduquer 
deux enfanta que d.IJ:. 

Qui.nt au p:inc!pe de crolttt ~ multtp::e. U n'a Jama:.o 
N Cletendu que par dea ctllbatt.!tta - profesa:oruiel.a. -

E. G. 

' ' ' 
B.ap~ons-nou.s qu'il 1 aun peu d 'élus. 

Mon cher Pourquct Pa11 
1A queauon d'avoir ou non de nombreux enfants. que 

voua auulevez dans vot1 e numéro du 17 décembre. m·en a 

RONDELLE de bloc1ge d'écrou 
Eventail BLOCSUR 

AUTOMOBILISTES - INDUSTRIELS 
s..w .. ..,.,. d o cotte rond<i • . c"ost votro sicuaml. 
Er\ vtntt d1ins. tous les m1SH•t\1 d'accenoirts d"autos 

• t d'out1ll1ae. 
CROS: lloc .. r, H , '"° Do4on6o, l ruxtllo1. T. 44.08.76 
D4p6t untrol : 74, A,,....,, d'Ai..dor1hom, Bruxelles 

nt'i>hone : 34. 1'4.52 

remémor6 une autre, que Je me aula J>O&ée U y a de n 
bre~ années. S&ll.! Lrouver Ll rtponu 

Càmment les catholique. (Onc1Uent-lls rob!li&Uon d'a 
dt nombreux en!anto auc ce t<>.te des Ea.njftlea. c 
Cù\lp d'appelta e t peu d flus •? 

Oecl nut dire, en aty:a de mathhmatlden: ""' unt 
rani. qui ""'5Sent. Il 1 en a un crand nombre qUl 111 t 
pae le-1.1.r &a!u~ 

Cela \tUt dlre que Il Je donne naluance t. un 
lu! donne en mtmo tempo. 60, ISO, 70, ou plua, de cb 
eur 100 d"échouer en enler. 

On parle du dtvouement ma~unel. ma.1s on U'OU\ e n 
aalre de faite créer d.- mlllheureux Qu! ont une p 
bUlté énonne d'être des maudit& 

Je dlral même que al le te•t,. des Evangiles est T"ftl 
eat cl1nllllel de proc?"ffr, au point de \'llo rellrlon. 

Bien oord!alement. 
M. J, l 

' ' ' 
Mon cher Pouraucl Pa• 1. 

S'attachant à rdu:er l'accusation que J'ai taa 
sur la. milieu.< ocat.ho.lqueu \,.., [IUUiemets ne eont 
de mol>, D. S F .. m~•cln catholique, écrtt : 1L'Ei 
n'lnClte pas à avolr beaucoup d'enfants •· 

Admettons. Et •<lmeuons u autant plus volontlera 
pour a..surer ce réaultat.. c'tst D S. F. qui le oont 
l'Eclae s'y prend d'une tacon bea·1co.;p plus elt 
Oyons plut6t : c L Eg:JK pourault-U. Incite à ne rien t 
l>JUr ne pas en &\Olr. Il. p:endr• re1i• qul Tlennen: et 
ne pao opposer une fin de non·tteno:r awc elfetl de 1 
aUnct naturel le plus ;>ulsaant •. Et pour qu'll ne 
aubllater aucun doute, D S P'. termlne sa letl.re 
!'Ill\ ltenon : c Bien faire et lala!tr \Wre l • . SI, a 
cela, la lemme n'e•t P"S tra!Wonnt!e en ustne à a.-:s. c 
à dts•sPt'rer de tout. 

A ce.a. on Invoque un prét•xte, : c Eviter. aurtout 
la femme, des dommai;es phy11ques et moraux •. Eit-c 
un médecin. !ùt-U mlme de campaille. qu'll faut &!an 
tout ce qu·11 ; a de pénlble et d·éputsan-:, moralement 
physiquement, clla la mere d'1ne nombreuse faml.Ue qu 
elle eat paune ? Certn. certaine> ;iratlques cland 
ont et pouvont avoir des aultea ~ sraves. parce que 
lemme "" trou,-. alnll IJY?ée trop eouvrnt t dea 
lnexpertn et eX)>QSée t Wl charlatanisme éhon\6. 
qui a pro,·oqué ce senre de rla!ld .. tlnlté, sinon dea lé 
~ateurs qut pensaient exactcmtnt comme le Dr O. S. 'F. 
Ce dernier prétend que c n;~1111e catholique est eeula, 
atrlctc à détendre l'enfant à naitre •· C'est poo;slble, 
c'est là une dlstinctlon ou une caractéristique que Je 
ob<lndonne d'autant plus volontiers que Je m·élhe oon 
cette prat~que d~pourvut de toute discr~m~aUon et, 
~tant le caa Je n'ai nul:ement i. - preorcuper de la l 
de dtmarcatlon qui •tpa1e le 1 catholique pratiquant 
d11 • ca:.'1ol!que ;>o!ltlque • · Pour mot. cette Urne eat a 
• floue • que la ~ !JniulatlqUe de JO) euse ""t11&1J~ 

Que 1 l>eaucou;> de cathollqu .. aient adm'.$ la Io b 
C1Que • " laque!~ U a «e falt alh1&1on et q~·ene ()On& 
une trouvaille pro;1dentlelle c par ces temps de m 
sénérale >, b1eo qu·eue n'ait P .. été définlUvement é 
bile, voilà qui est bien. Ce qui e•t mieux. et plua pro 
dentlel encore. c'est que le public, votre public. ait 
I'n:t1ntlve de s·y conlorm•r aans attendre les ukuea 
I"Ealla.. catholtque. 

Soucieux d"èta1·er sa cause, D S F IIlSlllue que Je c 
oonnats peut~:re pu la premltre question d:i ca~ 
me •· A cela Je rô;><mds : • :-ion, docteur. cx.mme 
ctnta!nes de 1111lbona d autru. je ne CGnna:. pea et 
pttmttre question. Mala Je ccnnats la m•tn Qul ~t 
J'l\erbe u·ec des ma:ouerltes et qui tait surgir dea fla 
de la terre la 1a, .. de>a.:.&t.rke ; mata Je oonnala lea t 
dhoutca de la Crolx·Roui;e, !tS aavant• qut font le aac 
flCa de leur vte, oonune Je connala lta canons et Jea atm 
que vous a.spergez d'eau bénite: ma11 Je oonnals le.s Joy 
éb&tl dea troupe•ux dana !ta ch&mll' da luzerne a·J pr1 
temps. comme Je connaa la atumallte aJ)bteu.se et ratiat 



1 
Aussi longtemps que vous vous 

trouvez près du feu, le mouvais 
temps est le moindre de vos 

soucis Mois n'oubliez pas de 
préparer votre peau aux intempéries 

Soignez-vous Io figure et les moins avec 

de Io Cr è me N i v é o . 

Vous rendez ainsi votre peau souple et 
résistante, de sorte que le mouvais temps 

et les variations de Io température ne 
peuvent vous gêner. Vous aurez aussi 

le "teint Nivéo", que bien 
des personnes vous envieront. 

qui les dtclJn nt; Je sais q .... c~ aont là dr.a phfoomènes i•ant dts bnmadéS 3Ctlvlstes. r~parer part:e,!emen' ·s 
uul naturci. que le puissant Instinct dont vous parlez: 1 d.immaves qa·on leur lntlige al b<'tement • Il leur sutnr~lt 

Je anis aussi qu'il faut combattre et e'cflotccr de tempérer d<t a'MJtendl'\' av<'C le commerçllnt du coin p.>ur qu'U affiche 
iru de c phenomenes. .aur sa 11.rône ou fas.<e apposer aur 13 façade de sa malsûn 

Quant au prooi=e de la pop<llatlon via-à-vis duquel la un b<'l et irrand ocnte.!.U ponant le n~m lranç•!s de !a 
$111JlOl)U!3t.OO • n-....i que relat:ve, ce n'est ni vous ni r~ LA .. la p~qJe '"'rai• .aauT~ et Grammens. ~1.uck, 
tt' Ei Iseo Dl mol qtli !Ul èD!llleroru de aolutkm. D s'adt Van Cauwei.a<:.~ lmpi;;s.<Snl&. • 

\me loi qui • Il d'llutres lacklln, mai&. comme dira'.~ ImP'JJM3n:a? Hé.as• non. mon cher • Pourq•.>ol P;U? r • 
• ~. • Uut 1 ollOlhtr •tory •. Qu'il me .Wfüe de sJgna. C'tst w -même qw as conte comment un Brugeo:s, u..1'no 

cr qllt!, mfme 1" ou 1 Eg;..:e n'a. rien à dll'\' OO elle e.t de1e- d~fenseur de la :angue français<! à Brune. prop=tétal:e 
e JlOT 1lm cllre lnexlSUnte. la population augmente de nombreux lmmeub:es. li' appœer a:ir chacW> d'eu.< une 

llDSldérabkm nt d pula plusieurs ann1•es. belle p!aque fmnça~ le Jour ou l'Adm1n1,:rat.on corn· 
Que c j'cnv~c peuk'tre comme un Idéal là BelrJque munale ll•mandisa le Q.Mi du Ro&1!ro <'t 1out<-s les autres 

peuplo-e do huit rnllllons de Larou""'" unlnnels ? • Mon appeU.1!lons de rues. 

Dieu. oui docteur 1 C'est mon ;>kh~ mtanon et )'esttme E' la police enl~\'a les plaques !ransqulll<•nnes. non uns 
ue ceb va~t bien une leçon de catécblsme. a\ol.r dttMé procès·Hrbal à cel1N qul 1~ &l'ut fait p:aœr. 

J. L. Couraicuaemen• [ ree;d1n et Ira w:a • ausi ha 11 qu li 
put 0e•,,. fols. œ !Ure'lt •e.a pomp.ers qui tn:en-'lfe.~t 

avec: leu: rrande kh.::e en mlme temps que :a ;x>::Ce. 
d·ar !eurs. q\ll H'rb31~ \Ulê foi.s de p~us. Car la !o~ t.nter
dt:, mon che: • Pourq'.lot P ... ?•. l'appoUlon d'!n.acrtp:lons 
publiques aana l'autor..-satlon de l'administration commu
nal~ 1 

.A.T d'ailleurs ce qu11 ; a de mltux t Bruxelles. 
2~ rr. R. CU'Que, 2e <PL Brouck~rel T. 17 29 90. 

Plaques indicatrices unilingues 
U re q,uJ s'':'Dluh·ra, 

Mon cher POIUqlU)f P<U7 

Le clo:gt d.ana 1 œ On fait <!10paralttt' en pars li•· 
-s i: ques de r..es uie:;ees ~ français. D abord 

es· ~ tns e et blen·6: les lacttUrs oommenœront 
• '""°lt » les rues dt'sign~ par leur anc.en nom 

ranç3ls, puia ce\ o l I de\iendra ol!tcie· •t ob:111•tolre et 
un renverr~ .:Jute.s les lettres. les télrva,mmu etc., avee 

mention : • On\'o:doende adrcs • ou qu•lque chooe d 'ap-
hJ.Dt. 

c Lœ lnttrcuœ_ écrl&-:u, poWTaien:, tout en ae >èA· 

Ttbl 

Un 1w1we<m Pari um ... ____ ., 

guérira en (! uelques heures 
l'OS rhumes <' f lnfrcttons du 
nez. 

PIN Ex IXH.\l ,).'T COXCE).'TRE POt'll 
• EXFA:o;T~ ET ADL"LTES. 

Fr. 4.50 d"" <>u· ph...rmac!e:o. 

Etabl. W"11NEX, 314 , r. Lebrun, Bruxel/eJ 
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LES MONTRES DES 17. Rus ou MA1tA1s Etabl. EXCELSIOR 8ft u x u L .. 

pa~Sblc· 1 
275 et 20 fr. 225 fr. pu • fr. 

mois 

Chiffrea, encore 
lar la ,..,..on dn omp1o1•toneUonnalne 

.i d11 ll.\lllu. 

Mon cbor l'Oo<rq..oc PM t • 
l • m·em- de tO\llUlr t. K. l . lP, lta expllcat!ona qui1 dûlr• : 
1. - De 24 l 45 ans. c..oa tait 21 annwtn et non 11 • ..,,,,_ U compte. Lea vel'l.llMD~ penomie:.a peoda1n la période envla&aff a·•1•veut dOW> t. 21,:IOO francs ou. p0ur tout. la ~ .. U00+21)00+64.000-79.700 lrt.nca. 
2. - Sou.a la 14lal&tlon Ml!Uelle, - venemeuta 1eneut l ooaat!tuer la nnte de rurvte '••ntuelle de la veuve et des o~ la J)Cl41on penou11e:l• •t.&nt l chars• d.e l"Ett.W'atron. 
Ma.ta. pour faire 1M oaloull aur du altuat!ona compara. blet, J'adopte la 11141.hode de J. P. ~ pulaqu'U totallle la 

CATARRHE 
Le ~ pnod pWaleura torm~ dœt cctalnea ezlaettt 

a ~ PR 1111 ~ 1A pzoo6cU llll•&nt ap.. 
..... ~~~~ .. ln~ IO\llaa-t, 

NWa ~ Ill» ouUier'- dot VJ.cb VaJ)ORul> dan.s un 
pc& cr-~ ... ~ 4~ ~ • tormt 
~ .. ~ lill ~ peudaD$ plu.lletll'I .mm-. ICDlulte, ~ - abolldammetU du VlcU 
Mm - ~ .. ~ ton.mes.. 
~ 1o1ia Ml*"' mu-. ~ ldmplemu\ 1oro• 

....... - .. ftlb • ..m .. - OOlllOblw. 

OQ!ltr\buUon palrou&le <810 tr1L11C&l et !a rc'..eni:e 
nelA (~ !ra:icsl . U do!t ..t:ne~ que l°E".:>t-pe.tron v 
ga pari. t.u m~me titre que aes emploJb . .En adoptaili, po 
rtStc daua ci. limlto ra:soimabln. J'<q-J.!..'&:ellCI! coutrlbuUoDa - &!ore que Cbn :es cmploytl 1111 pr1TI! eont dt.us le rapport de > !patron> 11 3 <auu,Jatt!J, .. c:a t&I total veJ'l4I s·~1ôvo donc t. 79,700 x 2-11>9,400 1 

51 J. P . veut .. r&pporter a::x do~ fcr.:mlra 
P. M. et le • lecteur hdlle • <Pliea 4611k15lll, li dei reconnaitre que la rtnte de 33.750 lranca est en rap ano le capital l"el'H. 

1. - J, P. parle d•1 • ilneère délir 411 blCll d .. emplo) de voir appliquer une retenue double, wlt 8 p c. 
lH1aa 1 tee d.\r1ie&nta dM sro~!.I d 'emplO)'ts eonnecit &:I".nment. La retenu. pe."'IOUDelle llx•_.., prtm!Uv ment à 4 p. o. par la loi de 1824 a '1' ridulte l 3 p. sur le m&ltlmwn de 15.000 ll'&lla e~ ce, l la~ Il.es pro tatlmll des !111>dlc&ta d"emplo:vês.. 
L"Ol'J&ne de la c Centrait dea Employéa, techn!clona 
~!nlen • ( ooclal!Jte>, nllllliro do D<lvetnbr• IP csna!e que I• eonim du Il octobre a admis une reten supplémentaire de 1 p c. l condttlon que la contt1but1 patronale aolt augmtnlée du double - ce qui étab~t rappon des eotls&U >na de 1 lpaU'Olll t. 4 (auujettll. 

'- - Les .,.. des anClena emp!o)U de conunerce at, le "'J>6te, navrant : Us touchent quelquea centaines tranca de p. ~ ~on par an. &Ion que les Cal'3<!3 r de dej)to.s. 
Malt les pensiona des employés aont établlea eu1a l'l!alme de la capJtaUAtlon - dtsona de !'"°'!sine - al que, pour let acenta de l'E'.at, :e l}'ltme de la ripartlt - ou de la aolldartté - est applicable. 
Pour tennlmr cette lettre. Je d!ral que mes collqu tt mol n'entendons nullement opll'*r lea tonctlo 

aux employés du P"''· mali "mplement ena"ier cea de nlen à Caire preuve de prévoyance et de aolldarllt. Veull!es ..,....,., et.c. O. D. c. 

' ' ' Ce que les employh de commerce vtnent 
el ce qu·u, reçohwL 

Mon cher Pourquoi Pa• 7. 
Dans •otre numéro du 17 d~bre. votre co~ O. D C. IOWI le ti':re c Re·raltes et Venementa •. te.:m!n 90n article en disant : 
c SI les employ~ de commerce veulont avoir des pais!~ convenables, qu"ù lassent e< "'lm -.. tooct!Onnalre5 

la oumen du P. T . T. : qu\la ""neul. 8 p. o. aur tot&Utt do leurs apolntementa • 
M'ut-U penn!s de lui If.Ire n. 

les e ploy6a de comme""' iei.. 
de leura appotntemtn~ et non pas 3 p. c., pour l'excel· lente r&l$on que leur pai.rons. lorsqu'ils ont dO. au;me:i~ les aac:ens ou engacer des nou~eaW1 n·auront paa manqu6 de tenir compte des ' p. c. qu'U.S versent, ool-diaant paur les employés et, de cette faQOn. c'eet blen une chatiO. da 1 p. c. qui pêse sur les a&lll)•ttla, charge cr:! peu\ &!Ier ,twqu à 1,260 tre.nca. 

Qu'ont..U. reçu en échan1e. en 1932. 1933 et 1934 7 M. Leclercq, déput4 l1béral de Charleroi. noua l'a dll dan& Io c J•drn&l de L!~e • du 17 mal 1936 : c On peut affirmer. d1t-1I, que les pen1:0114 octroyées aonl IOID d'ttn en ropport avec let 9enements ettectua tuà par l• p&trona qu• par :ea ""'?lo;éa 
Lea employeun • et les employés ont ve~ : m 1932, 70.019,720 !rauca: en 1!)33, •0.339.660 franco: en 1934, 70 mu. lion. 40'7,460 francs; tand!a q>;e les ~tflclalla n·on: reçu que : en 1932, pour 670 bénénc:l&!res. 18',164 tranca; en 1933, pour 1,425 tM'né!lctalres. 4$4.597 frant.1; en 1934. 

pour 2.098 btnétlc!&lree. 531,487 Irones. • 
M. Lecleroq dlt encore que, pour 1934. CO!llpte knu des !tala 16n6n.W1, amortl .. ement~ et réaerves. lo eolde bénl!tlclalre - qut. d'aprb des ensagemen•s rcrmei,.. doit ftre l'l!panl en tot.al1t4 entre les al!Uléa et QU1 s·t:en!t à 11.IQ,llt b'&llCI - ne l'a doue pu étd et YOtre een1' teur a,Jouta que. mOmo en 1934, les 131.4.87 tranu oet.rar41 
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1La Maison R ETTIG 

SOCIÉTÉ A:\0:\YME 
e11 t,-cprfse générale de décoration d'intérieurs pour 
partlcullers, hôtels, re:.taurants, bars, etc., met depuis 
50 an:; son exp érience t\ la disposition de ses cflents. 

VISITEZ SES SALLES D'EXPOSITION: 
37-39, rue de Linthout, BRUXELLES 

VENTE AU PRIX DE GROS 
U:-.i COUP 
TELEPIJO~E 

DE 
AU 

33.48.45 

s~ < du ",.<Jc..:haus.see ~10BtLfER. LUSTRERIE, 
.. --:1cu:s FA.'\"TAISŒ. 

Salle du , .. t/OIJC. TAPIS, CARPETTES, F tJTEUILS, 

VU.OU~ i; ET TISSUS l'A.\!E\!BLE\IE.'\'T ---

et un d élégu é se rur<lra c itez vous .îans engagement de votre part • 

.............................. ~··········· ........ ~········"'·~······ .. ····' 
reprfsent•·nt pua •nc<n.., tJN POUK CENT dca :septante 
Uuns tnca~'-

VoUJ oomprenn que. devAnt ùne tdk suuation tque 
1 Pourquoi Paa 7 • a du reste d~nonc:tt en publ!ant sou
ltn: lai plaint.a de pens!onnes tqul ne rttevalent que 
,a """111<1 dfrlaolrest, les emplo}éa de commace oe sont 
(lllkme::t disposts • rk?a.mcr une 1112.f<>raUon des rete-
LUCI.. A.Z 

? ? ? 

t,;n vlew: questionne. 

Mon cher Pourquoi Pa&'! 

A Pl'OJX>I de la tol sur les pensions de v1e1:i.,.,.., suis-!• 
!e vral 1m p:-tt~ndant que aeu:a , . .,,·n-unt leur 8ltuatlon 

llortt, ;.,. v.cC:a'da qw, mari1'1. ne tou~htraient p.is 
:ue;.'..menl 3200 !ri.nt~ e: le. cdb•talres. '~u.r .. etc qal 

luraten1 mo:.na de 2100 francs 7 QJaol à oc-x qui ont 
hte.nt cca mu .... ~ de ~ et 2100. je :lrlut..ena que :ea.."'S 
b'ons ru!enuen: lnchJu:ieei. Al-Je rawn 7 

Un rltu.x 

---·---
La " demi-pension u 

du vltu' :lrent~ con,munautc:. 

Mon cher Pvurquoi Pas ? , 

Vous a&\tz que les \'leUX ag:tut• communaux n·ont qu·une 
·pen&locl A•1lnt la (Uerre. a pari les cronc1e$ \l'l<S du 

} .. U n·exts!All aw:une caisse de pensio.n.a •D ltllr laveur. 
Dt lolo de<mus min, leur.. moyens d eJ<lllence m;t&ler.t 
bordonnH • l'art>ltl'fi::e ~ consells communaux l~ ne 

nt rtm ou presque rlen, pas pl1.11 que les \:euvt.s 
l le mart etaU. purto~ mon er. srntce .. u.: dAns cer· 

au1ea conunune3 qui ont accord~ de m&1S:te3 Stt"ours. dvnt 
plupart n'ont JamaL! ett peréquatcs. 

Mttla ~1 le personnel commun11l n'al\tUt Jaunau. rien \·erse 
ur le aen:tce dt'-1 pcns.tons. e•t<~ lt"ur faute ? .. ~·est.ce pas. 

ral!'.On dtt l'U\souclanct: df':io J>cJJ\'Olra ~(.lmmunau"X ~t. en 
àcl-ral. des pc1u\·otn aupéneur.s lrsqucls auraient. dû fher 1 

iltu.atlon Clt:S &8t'D1.a cummtma1 x ramme Us oot h'é ce?le 
fODCUcmnalrft de 1 Etat ? c.e t,•a,t que lonq .. e ces aa:ent.s 

IOnL ll'Ollr>ea qur 1 on dt'clda de mrlttt Io pena;uns à 
t' dta cumm~es 

Mata 11 la rtmunél"lillon du pel'lll.Olllel en acLIY!tt a ~te 
Justte Il ~n eu autrem•nt j>)l1r •~ \"\rux l)r'rl6lonnè$ qui 
'on: QWl la ru01tlé dt• la per.!lon. n'oot jamais pu profiter 

au;rmen!AUons qui se sont produites et auppurtent en
!e~ment 1.. <°"-"'<lU<'lltes de.; d~valuall<>ns de 1926 et 

leM 
Quelqu'un n·1nten1endra+U ptU au Parlement peur met

tin t œtte lltuatlan anormale et lamtnl&~I• 7 B. 

Suggestion à la S. N. C. F. B. 

Mon chtr Pourquoi Pa1 1. 

De nom=reux pro'1nciaax abandonnent leur •·illqe, prc>
cM pour1an1 de Br"-~e:l•s. • ra- de la duree du u &Jti 
qui les Sl!pare de la capl1ale D 11utre p&rt, rares sont k • 
Bruxtllols qut »Ont ha~11er la campacne 'olSlne de la \11le. 

Ne crO)tZ.·\OUs pas que rexodt! dès ,.Ul&lleol! cessera1t 11 
la S.!'/ CF B adoptait I• principe su.vant · toutes les 1oc.,. 
Utes 1Hutts sur le rt-:.eau et dan.a un rayun de 30 km. 
autour de Bruxelles seront d~..,.<·rvka par des t.raln.s ne 
menant paA plus de 30 m1nute11 pour parcourll' les 30 km. 

Cvmoltn le cllen'< la S.N CF B n• co11:1ervera11~Ue pas 
en arasant amsl? Combu:n dt> dt.adms a:mant la cam
pa(ne t"l EOn air pur U'U!ent )" louer une maUi.ùn Mir.r t t 
conronable POUr l~. ISO <J 17$ rrauc. pv moa , l.A 
Chrmln dr fer comp~rait ccllta des 1abonnts nou' 1·awc. 

.~ l'heur< actu~lle la pollllque dr la S :-1 CF B a trop 
ta.or~~ les vines tlo gn~ dt Brux.nos au détr'.inent d, a 
localllk dr momdre unportanc.. mata peu dlStanUs da 
la rap1r.ale Exrmplf' t·ntrc beauooup d'autres: les commu· 
nt'S dr. Q.Jenast et de RetwcQ If! trouvent respecu\·emtnt 
à 23 et à 26 km, de Bru.ellP• Un Quenastols qui travaille 
à Bru~•ll1•1. dt 8 à 17 hturts. P•rt ~ 6 h. Il et arrive au 

Etabl. AJAX 

M 0 NT E 
ET 

DESCEND 
A mélforez 
votre home 

PAR 

!'Escalier· 
Surprise 

A J A X 
Pl'"' ·ment çatwt 

partout 
en Belriqu~ 

38, rue du Lombard 1 
BRUXELLES 
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Mesda mes, 
Messieurs, 

Pour vos POSTICHES 
a4reoae .. voia à la 

MAISON GILLET 
911, Boulevard Emile JacqmaJn. BRUXELLES 

M'ld1 t. 1 b. 11. n en repan t. a b. 01 e1 n• ren1re cl&na 
1& commune qu·t. 18 b. 65. 

Le ~oyait de 23 km. se raJt donc en 6& ou 60 minutes et le t.tavallleur a consacr6 13 heures de sa joum6' pour acoompl1r 1 be~ de ae.ntce.. 
~~•ou.t que ce ooient :es plalalra. le.a charmes de la 'Y11le qui, tôt ou tard. ameneront eu Quenutols et ~bec· 

quoi& dana un ttist• et étroit appartement d• Brwcelle.s 1 Nor. c·tt: le ~bem:n de fer QUI rend la vWe tenia.:ulalTO. Qu• la '5 N C.F B ttnde le ••T\1ee dts trains plia lnt.enau et pJu3 rapide aur ~ réseau dan.o un rayon de 30 !un. • •tocr de la capitale et elle consenera el aa;urrra de nom~-reux usagers. J, D. H. Q. 

' ' ' Encorf' unt ! 
Mon cher Pourquoi Pal 1, 

Nt vous s 11111b!e-t-tl pas q~:c la buMe solutlon en matJère 
~. n! de cnemln.o de ter ac.·:ü~ do !aire payer 2.>% dJ p x a tuas lt-.> cl'lil>bers qu1 Vo) geo: à 1 œ~ et à n<>s f r•.. à tuas, ce dopul.> 104 temp.s les p:u.s rttul.s ? Ce ne 1eratt d ail! urs q.Je provlsoJrement et pour comb'.t"r ~~ 
den.:11 ®ni .es sont un peu a call5C'. romme vous le d,:,a a. b. n 4ans c e.a rtc1ue·1ons à \O~t taire>. un: oomme 
m1 .l~ du p.!:-sonntl d('s ch<"m. de h·r que oomme dt-pu~. rutnbt.re 0 11 léru:~r .. qu1 SJ.;.S..-je encore? ap~.s !a femme 
d.J n~:t.r.- •• df' ,.:o~tures qu1 a d- • à • l'lùm "i~ 
""Y~u .,.. &n C .-.s:. à p eurer r..r .. , ...................... ~·············· 

FOR m LE '\Ol \ 1 LU 
E~R \ "t E ILS Rlll .\!ES 
A\ \ \'f LH R DI :BlT 

No11vel alllt du Vlck1 VapoRub 

---- --
De qui ae llcht-t-<>n donc ? 
E~ qu'on :......, en p&llc les crielq~ ~.ll't'1X 75°' 

TO)"agm~ u::e fo\a par acr:ua.Jle pou?" a!.rr en YW.te 
!""'il:e. Ca.r da."'ll .e CU du \ 0) &Se jo\lrn&..l<r, ,e rêslg 
~5" la.li comme l'ancien qui va de Tournai • Bnixcllu U p~ loya.'.err.en~ 50n aborusemen: el ne aocaipr pl 
4e sa r<d1.1Ct1on. u- fldt~ de 1 Povrv•ol Ptu 1 

<U la Ioule J)1'"111ière 11.eurt, P. ·-Si erreur ne fait pas compte 
Il n e f.&udraJt tout d e même ~ 1~tb1·r Jr pru 

que ln rombatt.aoll ont po ublrnir. 
Mon cner PourquOl Ptu 1 

J'al 6t<' atupê!all en lisant l'artlcle: •Erreur ne ! 
pas comp:e >, ooocem•nl ;. rtductlon accordée psr Che.mm de fer aux anc1rns combathtOl.S 

L'ancien combattant qul tenalt la plumr. dOil fi.l'e 
m11Uonna;re p0ur p&rleT de la aort~ En ellet, 1J ne aembl pas a&\'Olr que : 

1. - °"'Pul, la îUetrn aucune r~ducuon ne nous Jamais ~~ 11<:cord~. malrrt toutea !a bè' es pr m Qu'on nous avatt ta.tes 
2 - Quand te ne eera11 que pour les v.eck~nd. œ1 

rt·duction not.1$ t:lit oten utHe - surtout l\ ce•1x d'entr no:"' qol ont d• l• !amllle en des Tilles t o•rnèes 1 une d l'autre. 
3. - SJ më~ eile µrot.te aux rmployet .... -a. œu.x c n ·enaavent pJus que des combatt.:&nts 1 'comme• 'fous dites vous-même> rendent alnst wi anml!Mt u?Vlcc t. lin · coi.p d'en~re noua. :!"'oabl\c pas q:.ze lt"S 1 anc\er4' • uns U \a1t sont considl-res actuei;emt'nt oomme dea c vleux • r qu'on prt!.ralt auparavant donner les pl•cea dlspon! b rs à d<S Jeunt:1 •qu'on devait moins Pll>•rt 51 t"" oo dats de la çande- gu~rre sont souvrnt &4\ns gagne-pa!n: 

n'OUb:it"Z pt..s q•J'l'a n'ont P,'\S PU fa.re :._. eli:dee nécl'U.11· res à la pro!e...1un qu'ils avaient chO:JS!e •t qu'aprb aro donné au pay; lts p:us ti.!:es arus~ de lt".U Jmn~ l • ont dû 1>ren4re ce QUJ ae présentait - ct qui n•eta•t pu toujours trts brJllant C<·cl seul, me semb'•·l-11, vaut bien uue petite oomprnsat!on. On l'a a\lendue longtcmpe. et 
ma1n:<!nant qu'on :a !lent. U ne !•ut paa que dts ma'a· droia nous la fusent perdre 1 L. li F. ·---

C.C.P. 



Des livres pour nos soldats 
:e fo<S. le ~IU!n aia Trœ est • "' • " .., tJ\<11 
~ noua a'lona PQUYolr faire un• deuxième et copl~ 

nbaUon. 
:tD9 en 1ùlel1t rendUH i ne& b:enveillt.1114 :etteuni e• 
rk:ea t. QW oont vt.mia .., jolnd."' Cétt• .. maint 

e Lt;er, chatlMH ~ _nd_,,I, qui noua a remla .,. 
1cai clea c Allll&lea Wtt.!r.&ll'd 1; Mme V., d'Et'.ubttk. 

QTOI poqu~ dt Uvru c11-..n1; M. J, R, de Ment•m. 
!Ol.tl 100 qui a .iivo; e o kilos ~· c Pourquoi Pu • 1 

c Het>d.n. un anon>m• de Bruxell ... toi.a un :.u d• 
œ revues Jol J M&lll>H de Lloie. qui otrre aux enter

d ~E:uael. 20 anni<'I du c Pe:lt Pan.mi Illustré 1 

Laerotx. bcrJJ...,ard Am;>adl. t. B=elle&. un . mttre 
c::rtro:J. de Un<A. b."Odlurco et lJJUstrta de toutes 
e: ent:n un paqurl d• livres de M. Wyna 

œ Il.!:: e ttœ :e. n·~u pu \'Tal ? 
un oo:rveau c.lmt : la lre compaillle cyc!~ d .. 

-. A~!lllSla - ~ qUI """" lall. au total. q:attt 
u."" c.ue:ne dCUll U'OU)'.lea cyc!Jal.,., un h6pttal 1111!1· 
et de'-"' écoles. One belle cUentt!e. paa vral 1 ... 

---·---
ON NOUS lCRIT ENCORE 

C<'rtA•DI <t~dlanl.& etran&<'111 me .eut ~ L1ége une exts
cc •-olalne de IA mWre. Parmi nos étud.lam. bruxelloll!, 
n est.-tl Jl:ll beaucoup qui pourraient se pa&ser de ctaa-

do cbocol&I.. de cinéma. eu. cl Hr>U chaque a<malue 
!.!te quote-part rbenêe à ces lutWtéo pour former une 

OClllhon d entr'ald• enttt condllclp!H ? - JI- D 
Jal à mon AU\ tee une petite bonne Aak de 17 ans. 
rtallae des économies qu'elle plaœ à la Clll.>le d'Epal'JDe 
père veuf a'est remarié Eot.-œ q~ le père, qui ne 

:upc pu de aon mtaot. a le droit de retrrer du li\Tet 
Cawe d°Eparine de &a tule le !ru!~ de3 économlu de 

1 ? Et ~lit-el. peuklle reurer de IA Clllsoe d 'Eparane 
économles. fruit do aon lr..-all, &ana l'm1rn·rntlon de 
pèr~? N'y a·trll pas une loi oocble qui protège lea enfanta 
tre les abua !le lcuu parents ? - X 

Le cvmpte =du analytique annonœ que 822 mllllon.s 
t lll!ecth aux pen.slona ~ 11uerre C3o~ du bud&etl. 
t:qu un pourrait-il me dire qu•Ue est, daJI$ ce!te somme, 
part llUOrdee aux malheureux Invalides; à ceux qui 
nt j.unAt.s tte au front~ aux tn~rnt'4 de Ho!land~ et djll 
Uïse. aux oH.c'ers toucha.n~ un \ratt.ement: awc: AC. >X· 

• dea emn la bien rtmuntrts; a"X mangeun de bet
vœ et de alAndo d.s 1<1'111olrrs OCCUI>"$; aux ouvr:~ 

' !'ef ~nt de tn>nl '" pour l'ennemi; a to:ia ce"x qlll 
subirent lea ~Vires, aux malades. aux .. Je n'en t\nirala 

u i:J a f/orcee 
Le tlttt • Roi des Belge. • est aimp;emmt cal~~ aur 

ul c Rot des Pnulçals •. alon pria par Loula-Phl'lppe 
t donc en France que <e'te lormu'.e fut !nver.tk, pour 

ra :!O!l que •oua d.tn et pnr opposition conu .. les c Roi• 
Franœ • de droit divin c..mm .. U n'y avait Jama!4 eu de 

1 de Bcli!Que t, l ldtt de •~lie o;>pœitian ne pouvait 
•re lei p;is phi$ qu'en Albanie ou en liak. - H. d L. 

M Emlle-JttUUl• p:>rlalt l'autre Jour de la creance pn. 
ég!èe do la clQ.oc oun!tre Et lu victimes du Boeren· 

d, de la Banque du Tnlvall. ne aont.-elles pa.< des crèon· 
pnvllégléa ? - G 

On ro~pète, dal\8 noLro patelin. La dll'ectlon du thH
a créé des cartes d'ab.1nnement de 20 places c qui p0ur· 
L ~tr• utlll.lta par l'abonne paur toua 1ea apec:tae!es de 
chl>l.X. oryan!ata par la Dl~Uon. que:S que ao.ent !es 
~ P~ atrlcbôa L'abonM peut a&&:.Sl~r. touJoura 

l? le mtme Plix. aux olléttt~ operas et 1aw Ol'l&
par la. DlrecUon • Ce $0llt lea tennea :cémes de l'avla

tt;>andu cla!lJ ie public Il n·es: donc tait a:>cune 
Or. le J• déc<'lllbr~ IN abOmlen:en:a n'ont pu 

.i.dmLI tt l>O:ll' Io rnell:On du DO'.:•et a.n. i:a 1>e 'e 
' ~ lna.nta11e 1:$'.-<:c! Cl'JO:: n'a pu r.uon de ro1ia

er? - M 
Ayau f><lre IUndl l .Anv<n. Je me ouu rendu au 

c!le:. <!.. la ataUon du Xosd l Bnucllea et J'ai reçu du 

4i0~ 

UNE SEULE 
QUALITÉ: 

LA 
MEILLEURE 

~.-. VE.N 11:. : A BrUJ<<IJ., . b. ruo Blanc ho - A 

e~"•,•:: d·1~e1: ~eAdëoJ.::t~r3s:-c~n!tr,,:c~. !~·Ji:: 
lu phnCJpaux orfèvrt ... b.Jout1er..,hor:o1«u du p•)'• .t de 
r'lr•naer 

pr~ a:a tU.,t.> .i.n cuton rldl'6 <'Jtrluol•emmt SI fla. 
m:uid. n eot ptTnÙ5 de concl"re q'Je l'admlnla!l'atlon COI> 
lldere la capitale comme flamande 1 - Un W..., 1«:er.r 
1m.tnnrMnt IJ, 

1 ' ' Ttmllrol~: 

Le dlrecteur de la ferme-«ole de Water!Oo DOOa b:rtt: 
c :.ton cher P<>urquoi Pa• 1, 

1 J'ai bltn rtÇU ton !I18irull<1u• pli contm.ant dea tun
brd Qui ont enlbow;:~ mes l"Ue6. au delà de toute 

cxprer.slon .. ,, 
Voilà Qut reJoUlrs. le cœur de l<llls ceux qui aont IN v6-

r1tables auteurs de œtte ,lote 
A la hate d~Jà Si longue de ceux QUI vtulrnt bien au.. 

ment.er notre c u~!.lmbrœ », noua ajout<>N a11Jour
d'hul 1.. noms de P'ranQOl.9 B, 1TI1nd muLlle de JUerre. 
qui nowi a <·nvoyè deux envtloppea ~n fournlee; Dr LéOn 
L.., a-of!lc!er de manne. Gl!l'ldbrUsve; EdiVd B., Mar
batx, Constancmet~. Paul e1 Fernande; à r.oua. un sr&nd 
mut'!. 

Le a«rêlalre-treeoner du Cade Pblla•Jllq~ de Salnt
Glll<a nous fa~ saviu. en outtt, que l'Mkmb:~ fàl~• 
m fixée au Jeud.I 6 j:i.mier 1833. 5. ~ d'AlMmbers. 
à SalnL-Ollln Œamettl n )' &lln\ 11r.e tombola 

:-Oous pe1UO!l$ que œs C<JClfrontatlDII$ aon~ del plia 
lnstnlcUv"" el. nous ne pou•ons que c.in.sellltr awr: dfbu. 
Ulnta d'y prendre par;. La phllatélle est une oc.:upatlœ 
charmante tt même si elle tou."'™' à la p<1451on, 11 ne laul. 
;·•mala la cnLJndre: elle est celle des doux et Oee pe.d.
f;~ues. 

? ? ? 

DEWAR'S 
WHISKY 



\ 

'4702 POURQUOI PAS? 

l\IONOCLE'S BAR Dn ERTISSL • ...:." rs - OIJVERT JOOR ET Nlin 
L'établissement d' élitt, lt succès dt la ville 21, rue du Pont-Xeul - Bruxelles T•lépbou.: 17 02 82 Tfüphune: 11.02 82 

- Journall.s',. tria au courant de la polJUQuo beltio et ~ti-o.ng•re. Introduit dit.no lu prlnctpwx aul!eux ~ cborc!MI étll&UoD do oon!i&nee, ~t ou direction d'Un bureau, auprb d'UD po.r1"m•nt&lre ou d 'Une !>e'*"1· n&UW du IDOllàe dea a11alrd. .Ecrtro o. O . • Pourquo; Pu? •. 
- c Je no M.!a p:..a du tout où m'adresser. lai recor.ll"I à "Oll.I. non pu pour mol, mali pour une malheureu.e Jeune tlllo do 26 an1 QUO j'ai renrontrle au coura des dernl~res •acances. Atteinte d'une tnrurable et. mortelle alfect:on do la moëlle epl11J~re, elle ne salt pl'<!OQue plua marcher et a flnl. a;>rù avoir erre pendant dee moll d1lœp1ce en bOp!taL par M faire recueillir cb•• la rermlère QUI l'avait •i...ée. 
Elle lntrodutslt alora une d<>mande de pew1lon au fonds d<s estrop~ par les soin. de la commune et appUy~ d ·une •ttestatk>n ~· o!flMelle qui lui reconnut 100 p.c. d'ln· \>olldl~. Les n1ot.s a'écoulent. aucun 5eeours n! du fond1. ni de ta OOllllllUL"- Los pa)'S&lla qui l,.•tbé~ent et la nourT\$leM (comment T 1 veu fortun~ <la terr« est pauvre par làl commencent • la uouvtr tn11uv<Wo, Les secours timdront eana do'o~ Q~and Mlle V E. stra morte. l'e pouvez.vous rien f&lro oour «Ue pau\Te fille? • 
Nou. '"'OQ.I knt au Bourgn1estr11 qui a promJs d"en parler • la prochaine reunJon de la commiss:on d'ueistante et conlinne qu'a\KUDe autte n'a tte donnée l ce Jour à la demande d• p.-ns1on. Le dosalcr est sans doute à l'txa.. mrn... Pour noua le eu est toot examme. et nous commenQOna par l'en\ol d\Jlloe petl~ .onune pour l°encourl{l&nwnt do la brave t•rrnlère et procurer quelques <IOUCeun à l°o:pbel:no ..atro;li~e ... 

« THE HOl!SE FOR NICE PEOPLE » 

Cabaret 

MAC 
Dancing 

7 et 9, Quai des Tonneliers 
GAr>.'D Tél. 31858 

Toujours un programme choisi 
et le fameux Champagne HENRIOT 

A++ 
On prend l'apéritif un peu partout; 

Les gens biens se rencontrent à 
«THE ARTISTS'S INN » 

12, place du Comte de Flandre 
Tél. 32882 GAND 

- H. H père de llX J.,,;nea enrant.s, Joue de ma.lh Exeellent chauffeur de mett..- - quln:e ans de l>f&t!que U ava:t. fau·e d ••ltr. poote et pour evl"'r • cMIIlll ac«pte un emploi de lllJl.jlllSlnlcr HélAs. U n'a IJ&$ les nali6aneca r<!!Qlllk$ et va w trouver tin de ce mo' .. &!lr pa\·• au moment ou f>& femme et. t.rol.! d(" a.t·s mtochra. ladu, aont en tra1tem•nt à l'hôpital On .., demar.de que de\iend.roni les &Ut:el. ll ne demande q~'UD~ une place, Wl rt&n- ·P&lll. 
- J"al M ttabU c mm•rça:it et penals convenabltm ma v1e. Les mauva1Aes années~ la ooncumncr d'une pttaUve. la ma<.va:"' san!.t de ma t~ la longue die autvte du dktl-.s d'un dt mr, enfant& m'ont ftirct d'a donner aprù avolr m&n11ê mCO< kooom es. Oci>Ul&. J acupte t(AIS lrs tra\aux qui ae pratntalt•nt. rnttla mal de multiples dtmarches. Je ne parv1ena pas à u-ouv..emplol Je •ub !oornlr tu n>rUJeur.. réfé<'nctt, oom baca1e : bonn.. études moy.,ruws, comptablllt<. daety graphie. ~n:e. publlc1\e Je a:ils wndulr• une au Voue action sociaJe m'a\'att frapl*, J'hê~l!nb drpu11 lr1r tempe. n·œant pas. Voulez.vous m'alder à trouvtt D &\'&nef" merc\ et mon t:'Dlltt d6\iouement à cc lut q voudra. m'employer. J . D 

- M. L. 41 r ns, <è:t~ta: .... exct::~t cha 1!feur c che place. Bons rensc14ln••mo11t1 à l appui Parle allS!l I' temand et le flamand. 
- R. D, 49 ans. n1ari~, lntrllig<>nt, instruit •t d•• bon p..-ntatlOll ch•l'CM plat·• de (')rn<: ..ur, sinon d• rep: .. ntant <Il a voyaaé pe11dant 9 ans pour un• firme taws et clgonesl. 
- H. B, 66 ans. n'a QU'un~ pe•Jte pension pour gubv aux besoins de son métmge arec ta charte d·un ms !8 ans, cardlnqur, abrolum• nt llr.Jpa.ble de rmdre le mol dre •ervtce. Jt est plafonneur, blarirhl.,,.-ur de n1Hier serait heure x de pouvoir amfüottr le eort des alens e.tftcluant d~ tr.ivDux chez dn pertlcul1t"!"S. 
- Joune homme de 24 ans. \'lolonctlllste à aes heu cherche ottup:a•ion, n tn1po:t.e quoi, mali n f.\u t d'urst'n lui trouv<r qu<'lqu .. ch°"" n c<>nnatt les deux langurs, • lil!!!lsammen b~, t poUrralt !a::e un m•g:lllnler, gar de bureau, chn.\.SC"Ur, domesttqut d'lntërtt:ur. et~. la bol:u vQlonlé nr manque po.a. - A S. 
- Un rnénuit> dt• t.rol! pcr.;onnr..s doit \1\'te en ce m ment df'S 600 rr que b m<'rc PlPle comme Hndewe.. r man, \\allon Untllllj'Ue, chtrthf" \'a flt"I11l'nt Un aaar.e·pal fl Ht Yt:rn~r d'att. dêc:orat.t If et façoune ks m&q\ltU. pour arch11E<:tn. li nous dtmar.de de lui proc:11rer un a~ graphe sans compn·s.eur. n1~me u'"gé. M. V - lnhrmi~re atta<'b~ à la <l'ttM • Lo• :; d • Je me J)t'r mets de oolllciter de !1nl:pUW\bl• géntrosl\e de vos t tt'urs un pogtt de T S I'. dtsa!!tct~. poor nos petlta pcn slonne.:rn. Un peu de mu!lq~,. frra.tt tant 1>laJatr à cr pellt.s, do•Jà at1'l'és de tant de Joirs. 

- On nou.s recommande apédalemrnt M H, 48 ans chaurfeur mfcankl•n très capable. pour un emplot IOI~ dana une ustlll'. un p.,..., ou uH· matson de maitre tant en Beli1que qu·à retraneer. Bons certiricats ~ rappUl 
- Veu1t de bonne raml!Je a perdu '°n mari ttcernment, aprœ une lonaue N couteusu malad.e. Toutt"I I~ J'\."'UOUT· ce1 sont épuisées rl elle se trouve dans i:ne ~ e lrff grande et sana aucun 1·spo1r. S1tua11on 1rag1<1ue dont <'Il• n~ pourrait aortlr QU·<'n trvu~ant rapldtm•nt une pl&< e oomme femme de menaie ou la tt-nue d'un vestiaire dans hôtel ou ailleura. P W • - Rf'ÇU ceve ~malne : AAS .• ~!oos. pour qi:e le 11cux prolétalrt' pens1onn~ ne ie !...,. pas hara-lt.ri, JO rr.; A, M. Abà 20 rr: G M. r.--ua e~ paquet d'étain; L.. llUll· O\'t"T, gilt>ts. bonnrts, cuJolea. p1jarna&, manteau loum.Jre. salopette. train m~-aruq< e. •le.; 014 Tom, JCCIX de CU1A.-s: M T, Jup!lle. 5 fr: E. C. FoN'llt, ~ fr.: H D Gêno 5 fr.; o. And.-nne, 10 !r de Berchem-Anvers. blowt', Jupe, cha.. J)e<lU. c<mture. et.c ; H P . 113, ltlon le dtslr de .:.! De B.. d• M.!ddtlkerkt, 5 rr.: J M. A. s. 10 tr: H T. 5 rr: B. E. v .. 5 fr.: M W, ~umte en:ttmlse à H P. Knocu 10 !r: S<>uper pa:n6 A. S A., 20 Ir.: troU\ é devnn~ notre l)Orte. un paquet contenant S 6cha~ 2 !kh ~ p de ba.s, un IQll, 2 coml>lna!sor.a. 1 p. aoullera. McrC4 



e Coin du Pion 
1S dêcmlb:9 : 

la plu. -i. C:oo • nt. .. prùta uhll>I~ 
caqua qui .,. t'loll« DOW capti.l.o. 

quot aen !& polloe es. mœura. oa ao i. dcmMlda. 

' ' ' l' Ile/'_,, cl4 Io BOllJH, U dbmbr• : 
••• 1·au.wour DM\ en plt t:.• IWD.ltre la attu&UOft peu ta•o· 
la de l'tpo\l& d tHDU TeUf, lon<rJe - par lcnotaDC'9 ou 
pH•o~ - celui-cl n·a nçu. par donaUoo ou .....U.· 

r.. aucun &T&ntaa• de eon cozuotn\ o•runt. Pula. avec 
main. ~ ~ • • C1o priclalol>. u , u.Mlllnt 1 .. dl!f .. 

~ moren. d.a pNunlt ce\ t ut d• Choeiu. a u tnmen t dit 
t•lrt ~ aut La ttw du pAmS..t u.oura,n\ d• tpous 
te la ton.un• du prtcs~•· 

Cet 6cban11• d• bOrll proc6d~ enl.re premier mourant 
1Jrid.6c*16 • une chc.ee bien touchant... 

;.ion qtt"oo r.• raccua1t que ~e •ol. on a*&PtTCUt qt.• 
l.1..'l Hahn 6tatt a..'"Ttde dans t·ttte:mt.e Y1lle d'eaux. m coc· 
paca.~• d"un amt. Jacob wu:ner. t;u1 nnau. ~"' Er..ow1.r pe\I 
de Joun a.rani dans dK c1rcon•ta.n.œl a.sarz runttrS.u..• .• 

C. uu cller et très maaibre ami &lt.-0 ~êtu d'lln com
ple' d6 dlhle l pol;nff:s d.e .w-.-re t 

' ' ' De l'E.?J)rUS, 20 décembre: 
wa:.. an tan. .i œot. treize. ca.tttlen ont pu ltrt pou,... 

1 1.AlTt&. n·~ pu parce qu•oo a l&1eM 1u'bl!l\.e.r • tout te 
moma un ~i:rJ~ Qua.nt • ta llcfti. du leu q,u•u. praUqua1K\1 

De quel 11c6e ~ soru ce œ<>t ftracie t 

' ' ' 
Bbtel ASTRID 27, avenue carnot. PARIS <Etolk> 
Mal.son belle - Tout coll!ort. T éléphone avtc l'uttrleur 
dans chaque chambre: pr 2 pel'$. 30 F.B .: avtc a.d.b. 40 F .a 

? ? ? 

Ou R4ppt!, de Cba.rluo~ 27 décemb ... : 
D 'a p1'a Ta.rller et Wauters d.l.11.& leur c Hta~)1rt- dtl Com

munee bel&ra •· la locallt4: &'appelai" d 'abord c Vlll&P lit 
mot la tln &l&'DUlant • mallon det ch.amPI 1 ; plva tarc1. pou,t 

Je ne savais plus 
QUE FAIRE/ 

• D'J'Vll ' ,,,.., ,,,,... dil JI• C. Cl.. 
""' SainJ·Jt>frplt, d B.... f• -/fNV 
tl'...ur;J.t ciowWN d'~. J'a•w 
Io"' _li, I li•-• pomlftGàM, .U,,... 
rali/1, "°",., m1 .. ulag ... il . Jo M..,..,;., 
J>lw qw fw• lor1qw i• ,_ ""',. Mo
oAun y.,,,,.,.._J'-110• co r--"ù; Il 
c\rtquU.... J<IUI', " .... ' """""" rUjd ..,.....,, 
J".,. ..... •u 3•• poqwl, Il mal d'-ParaU 
~. nuil i• e>0nJin"" Io - ·· • 

Oa •• r-••it pu la coutl-
patioa pu 4H 4l'09U•• CU, 
le pl,.. ••••••t, •U•• lnt· 
teat '" 1a1 .. tiu. Ml•llll 
n\11 recowù ellll plant .. 4 
l'action luati ... doue. ....... 
do.Abi.. H•ri..-n NI W1 
m41&1\;• d• 14 plant .. cboi
ol.oa. ....,1.... ... nW!
lolU' 11\0mont. Vao cvo 
d'Kubooaa 'tient l bo"t 
4H couUpaUou 1H plu 
oplailtrH, 

* & . t.50 Io 
grnwl• b<.Ut, fr. 15 
la ...... t>O"'J>ÜÙ, 
fr. ZS 14 CID'• familiale. • &a.c. Mala . Lo-.ia Sulden S. A. 

Bnucelle•. 

HERBESAN 
L.& SANTi: Pll LES PLANTES 

p., VtngtitM< ll~cle, •v a"'" mbt< 
, tL01.d..mlW1traUon coinm1.1na1e d'Ucc t dlminutt le• tmpOt,.i,.i 

Depull pJua.teun anu~ea. lH cotnntut.na bt"llU M plat1neut. 
'6U• •ouMa t. la rulnt, t caust de l'ausn.entaUoo CSt ltura .. 
Ce n'Mt. pu u.ne d tplel.alJ' Q.Ut. CSana Jt con«r &. du pla tn

on 1ore111•tre unt note plu1 heuuw... 
Jalou&e ? 

? ? ? 

ES LILAS L 'ENOR011 OU L'ON 8'AM USI!: 
3. rue de IA ~1rM.te. 3. Bruxellu 

7 ? 7 

Ou 1Up'11euremtn~ brtbarb&Ut malt le m1eU:x renselsn~. 
d«ellbre <cooacll communal d~ Ll#ilel · 

LA sroupe cl4rlcal annonce Q.U'U ne- YO\tr& pu le d•HW.. 
t!OZL Celle-<\ ut adop\H par 20 YOll CODUI 19 
S u.r propcsa.ton de9d:•tu dn dtHC n..eatd• 
lA budan l>OIU' 1938 .-~ rtn&l<ment •ot6 1JU 19 vo!z COD· 

ta 
Sana cette pro;>œ;tloo, le l>lldi« eta!t d:t.m lea patates. 

la <ll•itnauer de l"abbaye voUlne, tondM au Xlle 1tkl• . Oil 
la 8Umomm.1 la Ville, d'apré-.6 Je mot Latin \"llla 

... qul slqmt1a.lt donc maison d& ville ? ... Cé&a.r ne a·en 
douU\lt paa. 

? ' ? 
Ou Coomer du Centre, 10 aout : 
On &\'&Jt d6couvert. deux engt.na prta du tunnel de la au. 

Clt MontJovta que de• mtutairea étalent venu• entevtr, 
Que peuvent bien faire des mllltalres a\e<: un tu!Ul~I T 

Des t.row. pour couler du bronze autour, afin de faire de• 
canons? 

? ? ? 

Ou Budget tùs P. T. T. (Chambre dca Reirœentanta. 
- Se:s.<Jon 1~37-38 - Rapport fait. au nom de la Cottun!> 
Illon sp«lale. par M. Robert De Man, n• 28. pci;Je 12, 3• aU. 
n~>: 

Es])trons. Qfa Ion. que la ctU.1Que pufot.a mnqu:ne • 
l"Mlreae de net~ lnlt.tiut national de Radtod1ftw.1on pu1 ... 
ck\t:r La place à une crtt!qt;e- rffl'ernent con1truct1v1 H que 
l"ac:t~vu.• de i:.œ tmlaSl.On& tlAma.o.tJ.es ai t.rauça.!ael aoit teU. 
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i' t OPTIQUE DE PRECISIOJ 

LUNETIERIE FRANCO-BELGE 
50, Rl:E DO :.UDI 
21 Rt;E MARCHE AU CHARBON B Il 
60, Rur;; DE LA MONTAGNE J ruxe es 

102, RUE DE FLANDRE 

- Un ltocteur pownlt-U me °'<Ser ou khanser con\n le 
JOmAn d• Jolan Foden c D ~t Wl8 l)cbenne ... »,un COllh 
i écent de sttno Prévoet-Dc:aunay? - A. B. Z7J. 

- Qw poa?Talt me <lire quel esi 1·1ut.eur du livre c Le 
Pape ,,, qui a paru U y a environ dix ans, et q uel en est 
1'4dlteur ? - H. D. 24, 

- Je \'Oudr .is coruu. '~ 1.,. desc"'1danta actuels du mar
Qaa Jean·&pU$te-F,.., çW de Maillebois, marèch&I d• 
France. ne •t mon à Par:.s 1166 .·17021 . Sa !amllJe ttal! 
c n guialre de Perche, prés Evreux lt>Ol'DUUld1e>. D'autre 
part, JX>WTalJl..Je savoir quel rôle Joua le Ueutenant r~11~r:>.I 
français Yrn1-~larle Des M&1·eta, n6 à Pans en 1715, tml&~ 
à Lléwe en 1711() à la suite d'une affaire pollt1Que ~ mort 
clans cette \Ille l'année 1111\ant.e? - Eut·U un t.11 ou une 
Ll:e? - P. L. M. 

A V t NDU SUR PL.ANS 
173, UO ULl.VAltl) LA,l Ul.llMONT 

tr•mt pow, towt n d uecfl•ft• 
APP \ RTL\IL.,TS !SS.OU~ f R .\.\ CS 

1tt,SE1h~r •l· .. 'rS"'tf:'.' ~"'""'• "'rut: 
An b.. A [\ R . .\B D li. h i e Crn,..1. li 

T 12.70 24 - -

- P uis-Je prltr les aaunt.a ltocteur1 de Pourquoi P~•• de 
me faire CC111na1tre l <t!molvt11e de. .. ,vreaslons 1u1'antes? 

1. l'e pu se moucher du p;ed_ 
2_ Se mettre sur ton trente-t·-un 
3. La aemalnc des qW!U e Jeudis. 
4. Tuer les \ers du ncl, 
& Chercher midi a 14 hew es. - J lie L. 
- P~ut·on me dés aner t.11 ouna;e trnltant de l'ont.,· 

nb..11.Jan Judlc.aue <!ana l nclen 1ralme tn Pro.nec? -
J, dt L. 

- PUJ&.Je d~mander s li existe "ne pœsib1llté peur un 
6UJet expul~ d Allem.1gne avec :es llou;;os d'occupR\lun de 
ae fatre nar.urall>er Bel<• 113ns tiop de Irais °' paz quel 
mo)tn? - M F L., .llulmtc!~ 

B A 1 N S - i\1 A S S A G E S 
CARBO·OAZEUX - lriAlt~ .. vat \l\!'>,t-.l'J 011'1.0 '1•~. PEOICUR..: ,, ...... ,1 .. 11 .. 1. du 111.trt•ru11~, .. 111tn1 dr'"l'halr;, \tASSAOll: fACJ.o\L l'O' '~-tt\ 1 ltO' T 

BEAUTE . SANTE - JEUNESSE 
31, rue Dupont Bruxelles (:\ord) 

- Y aurait-li parmi le• lecteur. de c P. P.? • quelque 
Caroloreiiten, ayant qlllu.e le Pays Nuh· ou ayant perdu le 
Cvùt des prom<nade11 l pltd. qui 501!. dlspooe à me -r 
I• culde (-d1ti P'lT le T ounng c:ub 1191' ), auJourd'h~l 
tpula6 : c GO pr<>a:enades pedes:,.. aux mitrons de Char· 
Jerot? t. ·- J. D 3~. 

- Où nie procurer le livre de to~raphte, par Gabriel. 
Il est lutrouvable dAllJI lea librairies - L. T ., Lilge, 

- A propos de 1· c Almanach des Lettres françat.,.. • 

de Léon 'Inich, dont tous la curlei:. TU " "'t mlud 1 
ntion avtoc Joie. qui nous dira !>OL: q .les ob!èUtts 
l:i publkatkln en a ~ tn•emxupue &~ le R<O:ld "°' 
La p&nl!iOn d'\m (asdeuJe par tllmestre ln.li. Cl! 
6té pn!n;e ..• D r a donc là un rnnr.tre q:;c llQl1r ma 
)'aUnua:a tn!inlmom do ,.olr •'edl>lrclr. - l:Mf1. l'i 11 
Andcrl<cllt. 

Prêts hypothécaires 1 r et 2· rang 
Ta..,. rfow h •._ •it 61 '•~ • IAl,.SU •t fl 
74. Al• lnlilrevu.art. full" !MAIS.ON FONDU lH UU 
l 11rH1.P1 ch 9 & a h.f,t:~ ~ i. ~t5~K)lr: dlm 9 & Il h.! 

- Beauto~P de lectœrs nous ont deman~ l'a 
léilonnaire atteint de ra.tard, dUll la mmllrOla&tl 
calne. Nous ne doutom pas qu~l ait ét6 cambl6 Mals 
ment 1& nouvelle s' .. t·elle répnndue ? Que I' A!rtque 
donc myatérleu.se 1 Quoi qu'U en aoll, d autres lf(lo 
ru nous écr:venl, du bl•d algérl n celte toll I ü IO 
1ude da t .dèlt'S • Pépate5 • ~ pourraii..elle 6 
aussi vens lea lolnta!nea perspecthct de Sa da? 

- Un Jeune prof.-...rur d'tlducatlon p!l;sique -
• Phy$1ologle gtn6rnle d•s exerdcts du oorpu du Dr 
il'1lnre <Alcan Edit.>. et autrea livres de gymo:utlque, 
trop chtr. - A. D. R J7. 

- Je cherche lu numero. drs ltt •t 15 oc:ome 191 
Ier srptemb~ 1915 de c Lectnrv pour Tous• Au 
Je reprrndra!s lea dM!~ anneea cnt tr<b pour c:c.mp 
ma collocuon. - C. Il C 

- Y aurait-li une per""nn• qal )lOMédern lt les • 
1935, 1~36 complètes et 1937 Jwqu•au 31 aoQt ou 193 
1~37 du journal hlpp.que c La Veine • et QUI t'<lu.1<-n 
à = les œâ•• ou pr~ttt 7 - Un chcrcheiir. I' W E 

- Qlll possède do v c:t.'< bol<ta de films (~ a:m > 
un studlrux petit k<Jllcr de noo omb 7 

- Je serais hcur~ux si un h:C':tt• 1r pouV1ltt m"tncU 
1:11 ouvrege dannnnt a._.,, renselrn•ments détalllb 11a 
rra\CL."11 brwcellol.s de la prem1tre molt é du XIXe Il 
~fadou Paci ÛlGt • ·~ - P. s 3$ 

- Je cherche 1 me p!'OC'.irer un co rs linll'Uapbwe 
mol • n bon état; Je pr~l é"rnls· •l pooslble, un 
plutôt w1 troc. avt<' quelque pro<lu~• nllemànd un ap 
phot<>411'aphique. drs 111·res. d<'S timbres rnrcs, •Ille llLl.5-
Je ~· une collection de tllllhrcs t.res va.te •L riche 
H S. Z&. 

- El<l!l .... t-11 Il Bnnelle.; 11!1 1nLUtUt où l'o:i d n.'le 
coun de ~tique rt culwr• tphfllllue ll"ll\'llllt 
curer un diplôme de monitrice? Q·11 Iles sont les cr-n<!lt 
d'a<lml .. ,lon ? Age? OU•ée d<s COUl5, r.tc ' - R. 8 A 

- Quelqu'un connait.Il •ne P'lrc:d e du rt<:Jt de T 
m ·ne qUI e.un.:~ tté d te po.r \'lc!-Or Boucha ~ tnng!s: 
'11T d.SQUe ? - l. EtutUalll paurrt 

- Je pe-..eëe ce. que:ques muW,Jes de p:o.no : c 
ltro • de Ravel à deux ma•m: • P.ude CrunpanellA •. 
U..zt: c NO<'turne on rnl b • de Chopin: • la F.co.o;.;a 
de Chopin, ~ue Je \'Ot1draJs <'chanter OOO'IU'• les p;i~ 
sultos anrla1""' C<'ncerto ttallrn de J s &ch ou c 
lude chonil et fu;ue • de Ptamk • LI' volume d"" 
ru1lscs • de Chopin· c Les etudea iranac<ndantcs • !!\' 
c Les 8<lllotes • de Sr.lrlntti. - s c. I?. 

- Quelles ét11<1•& dolt-<>n 8\0lr fait et ou faire 11& 
mande : 1 l peur entrtr au' f' T T CQmme t <'graDh z • pour ~t.rl.' p.rde a ~ E u.' et For~~ 7 .:.1erd R L. 
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us part-cnir le mardi a•ant·midi 
soiu enttloppe /trmie et porter, 

- la mt'lltion 1 CO.VCOU RS n. 

S. L. Sébastien Le Clerc. 
publiées dans notre num•r~ 

Problème N 416 

//orizontaltttent: 1. niveau d'eau; 2. se place a 
S('(:tion de deux combles - fruit; 3. vient à po 
le ramn.sse dans une Ue portugaise; 4. opér 
sauvl\l!es; 5. dans la mer Egée - vtlle co 
chus abre\1atton dans un signe.lem• 
~gr/..e~~~~n1~uJ~ri'r.e%1t -clesmes~:,ig~ Ili 
<l"un mot entre deux cléments d"un au • .-e mot; 9. 

~~Saroi~~'.1'\\ne érori~e · 1&d::;~~T~ ~'in~~~::iint. 
i'trticalem~nt: 1. se ooya et rut changé en neur: 2.dans 

une firme mant~re de chanter; 3. sucre de QUallté !n!l.'
neure - d'un auxJhaire. 4. terme géographique - empe
reur rom3ln, 5 donne un bots a gram très rm - pn'hxe 
8. cam~ter d'Afrique; 7. elle peut être grave ou a1gue 
rhcz le thanteur: 8. pronom - note - se n-nconlre en 
~~is;,r~.~~,C:à 9. 1~on d'A!r;~uÎrnt;..,,:brt,· honon!tque; 
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PAS? 

l de Lion Treich, dont tous les curle\l I u r t aalud 1 a 
ntlon anc Joie. Qlll nou.o dira pour q ta ob:!c"1'tS 
11 publl<&Uoo en a tu IDlèmlll:INO <lb le l<Ctnd T;; 

~ lXllU:ton d'lln fuctcule par ~ •rait etix A 

en soie naturelle, lourde, chatoyante, 
ne tournant pas, telle est la cravate 
que RODIN.A a créée à voire intention. 
Sans doublure, sans couture, la cravate 
RODEX Grand Luxe est coupée dans des 
soies O rgansin des meilleures provenan
ces, spécialement hssées pour RODIN.A 

'-préYue Il J a donc L\ un '1115'fTe q:ic ix;~ ma p: 
~ lnftnl!nc:Dt de \W a eclall'\Olr, - L"fl, l'ùt • ..c 
-~. 

[ 

Ses des~ms, classiques ou de fanta1S1e, pehts 
moit is, rayures, fonds unis, ou façonnés ont 
été étudiés dans le but de vous plane. 
Entrez dans un magasin RODIN.A , voyez la 
mullttude et la d1vers1lé des dessins aux coloris 

- '""'ic:hauds aux tonalités imprévues el de goût par-
- .lit Vous ne pouvez manquer d 'y trouver la Caro.· I • rout a, ava e que vous revez. 

~~u~~~·1•1s ne pournez obtenir, à n 'importe quel prix, 
lerol? • ·- îe1lleure cravate f 

- Oil me 1 RODEX • F Il est u1trouva~.'e ne coute que r. 45. - ; par trois 
- A prupos dr • 3 9.50 . 

. ,, .... vue par 3 cravates (indiquer genre 
..,,.,, >~·<;) 1 . d .. ' ) 

.~tl>DINA 
38. Boulevard Adolphe Moï • 4. Rue de Tabora, BRUXEWS • 105. Meir. A1' t .. 22. R des Carmes. NA,...._..â. ..... " --: Sud. CHARLEROI • R 


